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Préface
Les méditations groupées dans ce volume consistent en un texte biblique pour chaque jour, accompagné d’extraits appropriés des écrits de Madame Ellen Gould White qui, pendant soixante-dix ans, s’occupa des besoins spirituels de ceux qui l’entouraient.

Elle ne se borna pas à faire des principes chrétiens le thème de ses écrits et de ses causeries publiques, mais elle en donna la démonstration pratique dans sa vie d’enfant, de jeune femme, de mère, de voisine secourable, de personnalité de premier plan au sein de son Église, et en tant que voyageuse ayant parcouru le monde entier.

Quelques-unes des exhortations contenues dans ce petit volume étaient, originellement destinées à la famille, considérée dans son ensemble, d’autres aux parents, aux enfants ou aux jeunes gens. Parfois, ces citations ont une portée plus générale. Mais dans chaque cas, le message parle clairement au coeur du lecteur, quels que soient son âge, sa profession ou sa situation.

Ce petit ouvrage a été compilé par les soins du “Conseil d’administration des publications d’E. G. White”, qui a fait ce travail en harmonie avec les instructions laissées par Madame White au sujet de la publication et de la compilation de ses écrits.

Puissent les brèves méditations quotidiennes qui leur sont offertes dans ce petit livre aider les lecteurs à vivre avec Dieu jour après jour, tel est le voeu sincère des éditeurs et du Conseil d’administration des publications d’E. G. White.  
1er Janvier
La justice et la vie

La vie est dans le sentier de la justice, la mort n’est pas dans le chemin qu’elle trace. (Proverbes 12:28)

Une nouvelle année ouvre devant vous ses belles pages vierges. L’ange enregistreur s’apprête à écrire. Votre conduite déterminera la nature de ce qu’il notera. Vous pouvez faire que votre avenir soit bon ou mauvais, que l’année dans laquelle nous venons d’entrer vous soit favorable ou non. Vous avez la possibilité de la rendre heureuse pour vous et votre entourage.

Que la patience, l’endurance, la bonté et l’amour deviennent des parties intégrantes de votre personne; alors tout ce qui est pur, aimable et vertueux s’épanouira dans votre vie religieuse.

Les anges de Dieu vous attendent, prêts à vous montrer le chemin de la vie. [...] Décidez maintenant, au commencement de cette nouvelle année, de choisir le sentier de la justice, d’agir avec zèle et sincérité et de prouver que chez vous la vie n’est pas une erreur. Avancez, guidés par les anges célestes. Soyez pleins de courage et d’esprit de conquête. Que votre lumière resplendisse et que ces paroles de l’Écriture puissent vous être appliquées: “Je vous ai écrit, pères, parce que vous avez connu celui qui est dès le commencement. Je vous ai écrit, jeunes gens, parce que vous êtes forts, et que la Parole de Dieu demeure en vous, et que vous avez vaincu le malin.”

Si nous... nous sommes donnés au Christ, nous sommes membres de la famille de Dieu et tout ce qui se trouve dans la maison du Père nous appartient. Tous les trésors de Dieu sont à nous, en ce monde comme dans le monde à venir. Le ministère des anges, le don du Saint-Esprit, les travaux de ses serviteurs nous sont acquis. Le monde, et tout ce qu’il contient, est à nous dans la mesure où cela peut contribuer à notre bien. L’inimitié même des méchants, en nous disciplinant pour le ciel, se tournera en bénédiction. Si “vous êtes au Christ”, “tout est à vous”.
2 Janvier
Consécration totale
Je vous exhorte donc, frères, par les compassions de Dieu, à offrir vos corps comme un sacrifice vivant, saint, agréable à Dieu, ce qui sera de votre part un culte raisonnable. (Romains 12:1)

Le Seigneur exige que nous nous consacrions entièrement à son service. Nos plus riches talents doivent être soigneusement cultivés; Dieu nous les a prêtés pour que nous en usions et non pour que nous en abusions. Il faut les perfectionner par l’exercice, afin qu’ils puissent servir à l’œuvre de Dieu.

De même, en nous consacrant à Dieu, nous devons nous efforcer de rendre aussi parfaite que possible l’offrande que nous lui présentons. Dieu n’agrée rien de moins que ce que nous pouvons lui présenter de meilleur. Ceux qui l’aiment de tout leur cœur désireront lui offrir le meilleur de leurs forces, et cela en mettant toutes les facultés de leur être en harmonie avec les lois divines.

La consécration personnelle est nécessaire; on n’y parvient qu’en cultivant et en entretenant la sainteté du cœur.

Votre prière quotidienne doit être: “Prends-moi, ô Dieu, comme ta propriété exclusive. Je dépose tous mes plans à tes pieds. Emploie-moi aujourd’hui à ton service. Demeure en moi, et que tout ce que je ferai soit fait en toi.”

L’abandon total de nos talents à l’Éternel simplifie singulièrement le problème de la vie. Nous diminuons et nous simplifions, de ce fait, les mille luttes soulevées par les passions du cœur naturel. La religion est une chaîne d’or qui unit au Christ les jeunes et les vieux. C’est par elle que les chrétiens bien disposés et obéissants traversent sans crainte les chemins sombres et compliqués de la vie pour atteindre la cité céleste. [...] Que de fois les mystères de Dieu nous ont été révélés et combien nous devrions apprécier hautement cet incomparable privilège! [...]

Les rayons éclatants de la lumière céleste resplendissent sur notre sentier. [...] Recevez et chérissez chacun des rayons que le ciel vous envoie, alors la lumière de votre sentier resplendira d’un éclat qui ira croissant jusqu’au milieu du jour.
3 Janvier
Je donne mon cœur
Mon fils, donne-moi ton cœur, et que tes yeux se plaisent dans mes voies. (Proverbes 23:26)

L’Éternel dit à chacun de vous: “Mon fils, donne-moi ton cœur.” Il voit nos difficultés. Il sait que notre âme est atteinte par le péché et il désire dire à chacun de nous: “Tes péchés te sont pardonnés.” Le grand Médecin possède un remède pour chaque malade. Il comprend votre cas et il sait comment vous guérir de vos erreurs, quelles qu’elles soient. Ne voulez-vous pas vous confier à lui?

La bénédiction de l’Éternel reposera sur tous ceux qui se consacreront entièrement à lui. Si nous cherchons le Seigneur de tout notre cœur, nous le trouverons. Dieu se soucie de notre âme, et il désire ardemment que nous agissions d’une manière parfaite en vue de l’éternité. Il a déversé tous les trésors sur la terre en donnant son Fils unique, et nous n’avons nulle raison de douter de son amour. Regardez au Calvaire. [...] Dieu demande que vous lui donniez votre cœur. Livrez-lui vos facultés, vos talents, vos affections afin qu’il produise le vouloir et le faire selon son bon plaisir et qu’il vous rende aptes à la vie éternelle.

Quand Jésus-Christ demeure dans un cœur, celui-ci est tellement rempli de l’amour et de la joie de la communion du Seigneur qu’il s’attache à lui de toutes ses forces. Dans la contemplation du Sauveur, le moi est oublié. Son amour devient le grand mobile de toutes les actions. Ceux qui ont compris l’amour de Dieu ne se demandent pas quel est le service minimum qu’ils peuvent lui rendre sans être rejetés. Ils ne visent pas au plus bas degré de la vie chrétienne, mais ils s’efforcent de se conformer parfaitement à la volonté de leur Rédempteur. Ils abandonnent tout, et ils manifestent dans la recherche des choses éternelles un intérêt et une ardeur proportionnés à la valeur de l’objet de leurs recherches.

Dieu réclame des esprits soumis et désireux d’être instruits. Ce qui donne à la prière son caractère sublime, c’est le fait qu’elle émane d’un cœur obéissant et aimant.
4 Janvier
Demandez avec foi
Mais qu’il la demande avec foi, sans douter; car celui qui doute est semblable au flot de la mer, agité par le vent et poussé de côté et d’autre. (Jacques 1:6)

Nous avons le privilège et le devoir de recevoir la lumière d’en haut pour arriver à discerner les ruses de Satan et être capables d’obtenir les forces nécessaires pour résister à la puissance de l’ennemi. Dieu nous donne la possibilité de nous maintenir en contact étroit avec le Christ et de jouir de la constante protection des anges. Notre foi doit nous faire pénétrer de l’autre côté du voile, dans le lieu où Jésus est entré pour nous. Saisissons-nous plus fermement des promesses certaines de Dieu. Ayons une foi manifeste, une foi qui s’empare de l’invisible, une foi inébranlable, immuable. Une telle foi assurera à nos âmes la bénédiction du ciel. L’éclat de la gloire de Dieu qui resplendit sur la face du Christ peut illuminer nos visages et se refléter sur notre entourage au point qu’on pourra vraiment dire de nous: “Vous êtes la lumière du monde.” C’est cette union de notre cœur avec le Christ, et cette union seule, qui communiquera la lumière au monde. Si cette lumière n’existait pas, la terre serait plongée dans les ténèbres les plus épaisses. [...] Plus les ténèbres qui nous enveloppent sont épaisses, plus éclatante doit resplendir la lumière de la foi et de l’exemple chrétiens.

Le fait que l’incrédulité domine et que l’iniquité s’accroît autour de nous ne doit ni diminuer notre foi, ni affaiblir notre courage. [...] Si nous cherchons Dieu de tout notre cœur, si nous travaillons avec zèle, si notre foi est inébranlable, alors la lumière resplendira sur nous comme elle a resplendi sur Énoch, le prophète fidèle.

Oh! je voudrais vous pénétrer de l’importance de la foi manifestée heure après heure, minute après minute. Il nous faut vivre une vie de foi, car, sans la foi, il est impossible de plaire à Dieu. Notre puissance spirituelle dépend, en effet, de notre foi.
5 Janvier
Tout est possible
Tout est possible à celui qui croit. (Marc 9:23)

C’est la foi qui nous unit au ciel et nous donne la force nécessaire pour affronter les puissances des ténèbres. En Jésus-Christ, Dieu nous a donné la possibilité de triompher de toute tendance mauvaise et de résister aux plus fortes tentations.

Les justes ont toujours obtenu le secours d’en haut. Que de fois les ennemis de Dieu ont uni leurs forces et leur science pour détruire le caractère et l’influence d’humbles chrétiens qui se confiaient en Dieu. Mais comme l’Éternel était leur défenseur, nul n’a réussi à les influencer. Que les hommes se séparent de leurs idoles et du monde et le monde ne les séparera pas de Dieu. Le Christ est notre Sauveur présent et tout-puissant. En lui réside toute plénitude. Les chrétiens ont le privilège de savoir que le Christ est réellement une vérité présente pour eux. “La victoire qui triomphe du monde, c’est notre foi.” Tout est possible à celui qui croit et quoi que nous demandions dans nos prières, si nous croyons que nous pouvons le recevoir, nous l’avons obtenu. Cette foi dissipera les plus sombres nuages et fera éclater des rayons de lumière et d’espoir dans l’âme languissante et découragée. C’est l’absence de cette foi qui engendre la perplexité, l’angoisse et les soupçons du malin. Dieu fera de grandes choses pour son peuple, lorsque celui-ci mettra son entière confiance en lui.

C’est par la foi que les enfants de Dieu “vainquirent des royaumes, exercèrent la justice, obtinrent des promesses, fermèrent la gueule des lions, éteignirent la puissance du feu, échappèrent au tranchant de l’épée, guérirent de leurs maladies, furent vaillants à la guerre, mirent en fuite des armées étrangères”. C’est par la foi que nous pouvons aujourd’hui atteindre les sommets que Dieu nous propose.
6 Janvier
Ayez foi en Dieu
Confiez-vous en l’Éternel à perpétuité, car l’Éternel, l’Éternel est le rocher des siècles. (Ésaïe 26:4)
À lui la grandeur, la puissance, la gloire, la victoire et la majesté. Ne limitons pas le saint d’Israël. [...]

L’Éternel est une source intarissable de courage à laquelle nous pouvons recourir dans nos heures de trouble; alors notre cœur n’aura nulle crainte. L’homme est faillible, entêté, rebelle et défiant même envers l’Éternel, mais le Seigneur est bon, patient et compatissant. Il a les cieux et la terre sous sa domination et il sait exactement ce qui nous est nécessaire avant même que nous lui présentions nos désirs et nos besoins.

Nous ne pouvons discerner qu’une portion réduite de la route qui s’ouvre devant nous, “mais tout est nu et découvert aux yeux de celui à qui nous devons rendre compte”.

Rien n’est confus pour Dieu. L’Éternel siège au-dessus des désordres et des troubles de la terre et toutes choses sont dévoilées à son regard divin; du sein de son éternité majestueuse et calme, il peut ordonner pour nous ce qui lui paraît être le meilleur.

Livrés à nous-mêmes, nous commettrions des erreurs. Nos préjugés, nos déceptions et nos ignorances se manifesteraient dans maintes occasions. Mais toute œuvre est au Seigneur, toute cause lui appartient, il ne laisse jamais ses ouvriers privés des directions divines. [...]

Si pesants que soient vos fardeaux, déchargez-vous-en sur le Christ. Celui qui a gardé Israël ne sommeille ni ne dort. Reposez-vous en Dieu. Celui dont l’esprit se repose en Christ demeure dans une paix parfaite.

Il vous semble parfois que vous êtes incapables de faire un pas de plus. Alors, attendez et sachez que l’Éternel dit: “Je suis Dieu.” “Fortifie-toi et prends courage. Ne t’effraie point et ne t’épouvante point, car l’Éternel, ton Dieu, est avec toi dans tout ce que tu entreprendras.” [...] Nous avons besoin de cultiver la foi.

Nous devons apprendre l’art facile de faire confiance à Dieu; alors nous sentirons un sol ferme sous nos pieds.
7 Janvier
Soyez un avec Dieu par la foi
Afin que tous soient un, comme toi, Père, tu es en moi, et comme je suis en toi, afin qu’eux aussi soient un en nous. (Jean 17:21)

“Je suis le cep et vous êtes les sarments.” Pouvez-vous concevoir une union plus intime avec le Christ? Les fibres du sarment sont presque toujours identiques à celles du cep. La communication de la vie, de la force et de la fertilité de la souche aux sarments est constante et sans obstacle. La racine envoie sa sève par l’intermédiaire des sarments. Telle est la véritable relation entre le croyant et le Christ. Le croyant demeure en Christ et tire de lui sa subsistance.

Cette union ne peut s’établir que par l’exercice de la foi personnelle. Cette foi doit exprimer de notre part une préférence absolue, une confiance parfaite, une consécration totale. Nous devons soumettre entièrement notre volonté à celle de Dieu: nos sentiments, nos désirs, nos intérêts et notre honneur doivent s’identifier à l’avancement du royaume du Christ et à l’honneur de sa cause. Nous recevons ainsi constamment la grâce du Sauveur, et lui accepte notre gratitude.

Lorsque s’établit une intimité dans nos relations et dans notre communion avec Dieu, nos péchés sont transférés sur le Christ et sa justice nous est imputée. Le Sauveur a été fait péché pour nous, afin que nous soyons justifiés en Dieu, par lui. Nous avons accès auprès de l’Éternel par le Christ; nous sommes acceptés par l’intermédiaire du Fils bien-aimé. Quiconque insulte un croyant par ses paroles ou par ses actes blesse, par conséquent, Jésus. Et quiconque offre un verre d’eau à un disciple parce qu’il est enfant de Dieu, l’offre au Christ lui-même.

C’est lorsqu’il fut sur le point de quitter ses disciples, que le Christ leur désigna un magnifique symbole représentant ses rapports avec les croyants. [...]

Seule l’union avec le Christ grâce à une foi vivante est durable; toute autre union est destinée à périr. [...] Le vrai croyant choisit Dieu comme le premier, le dernier et le meilleur en toute chose.
8 Janvier
Ne doutez pas
Homme de peu de foi, pourquoi as-tu douté? (Matthieu 14:31)

La vie n’est pas seulement faite de paysages riants et de frais ruisseaux limpides. Les épreuves et les déceptions nous surprennent douloureusement et les privations surviennent; nous sommes alors placés dans des situations critiques. Repris dans notre conscience, nous pensons que nous devons nous être éloignés de Dieu et que nous n’aurions pas subi d’aussi rudes épreuves si nous avions marché avec lui. Le doute et le découragement emplissent notre cœur et nous disons: le Seigneur nous a abandonnés et il nous a maltraités. Pourquoi permet-il que nous souffrions ainsi? Il ne doit pas nous aimer, car s’il nous chérissait, il chasserait les difficultés de notre route. [...]

Dieu ne nous place pas toujours dans des conditions agréables. S’il agissait différemment nous oublierions, dans notre propre suffisance, qu’il est notre aide. Il désire ardemment se manifester à nous et nous révéler les richesses immenses qu’il peut mettre à notre disposition. S’il permet que les épreuves et les déceptions nous assaillent, c’est pour nous prouver notre impuissance et pour nous apprendre à demander son aide. L’Éternel peut faire jaillir des ruisseaux rafraîchissants du roc aride.

Nous ne saurons jamais — avant de nous trouver face à face avec Jésus, de voir comme nous sommes vus et de connaître comme nous sommes connus — quels fardeaux il a portés pour nous et aurait eu la joie de porter si, avec la foi d’un petit enfant, nous les lui avions abandonnés. [...]

L’amour de Dieu se révèle dans tous ses agissements envers son peuple; nous devons discerner avec une vue claire et lucide, dans l’adversité comme dans la maladie, dans le contre-temps comme dans l’épreuve, la lumière de la gloire divine qui resplendit sur la face du Christ et nous confier alors à la main secourable de Dieu. Mais nous offensons trop souvent le Seigneur par notre incrédulité. [...]

Dieu aime ses enfants et il désire ardemment les voir surmonter le découragement dont Satan les accable.

Ne vous laissez pas aller à l’incrédulité. Ne grossissez pas vos difficultés. Souvenez-vous de l’amour et de la puissance que Dieu vous a témoignés dans le passé.
9 Janvier
L’attouchement de la foi
Si je puis seulement toucher son vêtement, je serai guérie. Jésus [...] dit, en la voyant: Prends courage, ma fille, ta foi t’a guérie. Et cette femme fut guérie à l’heure même. (Matthieu 9:21, 22)

Lorsqu’on n’aborde les sujets religieux qu’accidentellement, lorsqu’on demande les bénédictions spirituelles sans une véritable soif du cœur et sans une foi vivante, on obtient peu.

La foule curieuse, qui pressait le Christ de toute part, ne retira aucun pouvoir vital de ce contact divin. Mais la pauvre femme malade qui, poussée par la souffrance, toucha le bord du vêtement de Jésus, ressentit aussitôt un pouvoir guérisseur. Le Christ eut la sensation qu’on l’avait touché; il profita de cette circonstance pour donner à ses disciples une leçon qui servirait jusqu’à la fin des temps. Il savait qu’une puissance s’était dégagée de lui et, se tournant vers la foule, il dit: “Qui m’a touché?”

Jésus fixa son regard sur celle qui était en cause. Elle était remplie de crainte. Sa joie avait été immense, mais n’avait-elle pas outrepassé ses droits? Elle savait ce qui s’était opéré en elle, c’est pourquoi elle s’approcha du Christ en tremblant et, tombant à genoux, elle lui dit toute la vérité. Le Seigneur ne lui adressa aucun reproche; il lui dit avec douceur: “Ma fille, ta foi t’a sauvée: va en paix.”

Nous pouvons constater ici la différence qui existe entre le contact occasionnel et le contact vivant de la foi. La prière et la prédication, sans l’exercice de la foi en Dieu, demeurent vaines. Mais le contact de la foi nous ouvre les trésors divins de la puissance et de la sagesse et ainsi, par le moyen de faibles instruments, le Seigneur accomplit les merveilles de sa grâce.

C’est cette foi vivante qui nous est grandement nécessaire aujourd’hui. Nous devons savoir que Jésus est vraiment nôtre, que son esprit purifie et affine nos cœurs. Oh! si les disciples du Christ avaient une foi authentique accompagnée de douceur et d’amour, quelle œuvre magnifique n’accompliraient-ils pas, à la gloire de Dieu!
10 Janvier
Dieu pourvoira à tous nos besoins
Mon Dieu pourvoira à tous vos besoins selon sa richesse, avec gloire, en Jésus-Christ. (Philippiens 4:19)

Il est difficile d’exercer une foi vivante lorsqu’on est dans la tristesse et dans le découragement. Et cependant c’est justement à ce moment-là que nous devrions exercer notre foi. Mais, disent certains, nous ne nous sentons pas en état de prier avec foi dans ces heures pénibles. Bien sûr, mais voulez-vous alors permettre à Satan de triompher, simplement parce que vous ne vous sentez pas en état de lui résister? C’est en effet lorsqu’il voit que vous avez le plus grand besoin du secours divin qu’il fait des efforts désespérés pour vous séparer de Dieu.

S’il peut vous éloigner de la source de toute force, il sait qu’alors vous marcherez dans les ténèbres et dans le mal. Il n’existe pas de plus grand péché que celui de l’incrédulité. Et lorsqu’il y a de l’incrédulité dans le cœur, elle risque de se manifester par des paroles. Vous devez tenir votre langue en bride, de crainte qu’en prononçant des paroles d’incrédulité vous n’exerciez non seulement une influence néfaste sur les autres, mais que vous ne vous placiez vous-mêmes sur le terrain de l’ennemi.

Si nous croyons en Dieu nous sommes armés de la justice du Christ, nous nous emparons de sa force. [...] Nous devons nous entretenir avec notre Sauveur, comme si nous marchions à ses côtés. [...]

Nous avons le privilège d’être munis des lettres de créance de notre foi: l’amour, la joie et la paix. Ainsi armés, nous sommes capables de présenter les puissants arguments de la croix du Christ. Lorsque nous apprenons à marcher par la foi et non par le sentiment, nous obtenons le secours de l’Éternel au moment même où nous en avons besoin et la paix divine inonde alors nos cœurs. C’est cette vie simple d’obéissance et de confiance que vécut Énoch. Si nous apprenons cette leçon de simple confiance, nous pourrons, comme Énoch, recevoir le témoignage que nous sommes approuvés de Dieu.
Si nous nous engageons à rester fidèles à Dieu dans l’exercice de notre foi, ses promesses se réaliseront, car elles ne sont limitées que par notre foi.
11 Janvier
Priez dès le matin
Éternel! le matin tu entends ma voix; le matin je me tourne vers toi, et je regarde. (Psaumes 5:4)

Dès l’aurore, notre première pensée devrait s’élever vers Jésus pour implorer sa présence. “Sans moi, dit le Seigneur, vous ne pouvez rien faire.” Nous avons besoin de Jésus; sa lumière, sa vie, son esprit doivent être continuellement les nôtres. Nous avons besoin de lui à chaque heure du jour; c’est pourquoi, dès le matin, nous devons lui demander de nous accorder sa lumière, comme il donne le soleil qui illumine le pays et remplit le monde de sa clarté. De même, le soleil de justice doit resplendir dans les moindres recoins de notre pensée et de notre cœur et nous rendre lumineux dans le Seigneur.

Nous ne pouvons pas nous passer un seul instant de la présence de Jésus. L’ennemi sait quand nous avons l’intention de marcher sans le Maître et il attend, prêt à nous suggérer de mauvaises pensées afin d’ébranler notre fermeté. Mais l’Éternel veut que nous demeurions en lui, à chaque instant, et qu’ainsi nous soyons parfaits en lui. [...]

Dieu a pour but de rendre chacun de nous parfait en lui, afin que nous puissions représenter au monde la perfection de son caractère. Il veut nous libérer du péché dans un double dessein: nous éviter de décevoir le ciel et nous empêcher de blesser le divin Rédempteur. Dieu ne veut pas que, chrétiens de profession, nous ne sachions pas profiter de la grâce qui nous rend capables de perfection et nous permet de ne jamais manquer du nécessaire.

La prière et la foi peuvent faire ce qu’aucune puissance humaine ne saurait accomplir. Nous sommes rarement placés deux fois dans les mêmes circonstances. Sans cesse, nous avons devant nous des situations et des épreuves nouvelles pour lesquelles l’expérience du passé ne peut être un guide suffisant. Nous avons besoin de la lumière qui procède du ciel. Jésus envoie toujours des messagers à ceux qui le suivent.
Il entre dans le plan de Dieu de nous accorder, en retour de la prière de la foi, ce que nous n’obtiendrions pas si nous ne le demandions.
12 Janvier
Une prière toujours agréée
Persévérez dans la prière, veillez-y avec actions de grâces. (Colossiens 4:2)

Il n’est pas de lieu ni de circonstance où une prière ne soit de saison. Rien ne peut nous empêcher d’élever nos cœurs à Dieu dans une ardente requête. On peut faire monter vers lui une prière, et demander la direction d’en haut au milieu d’une rue encombrée ou au cours d’un entretien commercial.

Nous pouvons parler avec Jésus tout en cheminant, et il nous dit: Je suis à ta droite. Il nous est possible d’être, dans l’intimité de notre cœur, en communion avec Dieu et de marcher en compagnie du Christ. Au cours de notre travail quotidien, nous pouvons exprimer un désir sans qu’il soit perçu par une oreille humaine. Mais ce vœu silencieux n’est pas perdu. Rien ne peut étouffer les désirs de l’âme. Ils s’élèvent au-dessus des bruits de la rue, au-dessus du vacarme des moteurs. C’est à Dieu que nous parlons, et notre prière est entendue.

Toute requête instante, qui demande la grâce et la puissance divine, sera exaucée. [...] Demandez à Dieu qu’il vous accorde ce que vous êtes incapables d’obtenir par vous-mêmes. Dites tout à Jésus. Dévoilez-lui les secrets de votre cœur, car son regard scrute jusqu’aux replis les plus secrets de votre âme et il lit dans vos pensées, comme dans un livre ouvert. Lorsque vous avez demandé ce qui est nécessaire au bien de votre âme, croyez que vous l’avez obtenu et vous le recevrez. Acceptez les dons divins de tout votre cœur, car Jésus est mort pour que vous puissiez posséder personnellement les précieux trésors du ciel et que vous puissiez vivre en compagnie des anges célestes, dans le royaume de Dieu.

Si vous trouvez des mots et du temps pour prier, Dieu trouvera du temps et des mots pour vous répondre.
13 Janvier
Priez sans cesse
Veillez donc et priez en tout temps, afin que vous ayez la force d’échapper à toutes ces choses qui arriveront, et de paraître debout devant le Fils de l’homme. (Luc 21:36)

Souvenez-vous que Jésus était souvent en prière et que sa vie était constamment entretenue par l’inspiration du Saint-Esprit. Que vos pensées et votre vie intérieure soient telles que vous n’ayez pas à être confus lorsqu’elles vous seront rappelées au jour du jugement.

Le ciel ne reste pas sourd aux prières ferventes des justes. Élie était un homme sujet à des passions semblables aux nôtres et cependant l’Éternel l’entendit et il répondit à ses prières de la manière la plus étonnante. La seule raison de notre manque de puissance divine doit se trouver en nous-mêmes. Si la vie intérieure de ceux qui proclament la vérité leur était présentée, ils renonceraient au titre de chrétiens. Ils ne croissent pas dans la grâce. Ils adressent de temps en temps une prière au ciel, mais il n’y a pas, entre eux et Dieu, une réelle communion.

Nous devons être souvent en prière si nous voulons faire des progrès dans la vie spirituelle. Que de temps fut consacré à la prière, lorsque le message de la vérité fut proclamé pour la première fois! Que de fois s’éleva la voix d’intercession dans la chambre, dans la grange, dans le verger, dans le bosquet! Nous passions fréquemment des heures dans la prière fervente, deux ou trois d’entre nous réunis pour réclamer la promesse divine. On entendait souvent le bruit des pleurs mêlés aux accents d’actions de grâces et de louange. Maintenant le jour de Dieu est plus proche que nous ne le pensions tout d’abord et nous devrions être plus consacrés, plus zélés, plus fervents qu’alors. Les dangers qui nous menacent sont plus grands qu’à ce moment-là. Des âmes se sont endurcies. Il faut que nous soyons maintenant remplis de l’Esprit du Christ et que nous n’ayons aucun repos avant de l’avoir obtenu.

Prenons l’habitude de parler au Sauveur. [...] Que de notre cœur monte sans cesse une prière silencieuse, afin de recevoir la lumière, la sagesse et la force dont nous avons besoin. Que chaque respiration soit une prière.
14 Janvier
La puissance de la prière
Tout ce que vous demanderez en mon nom, je le ferai, afin que le Père soit glorifié dans le Fils. (Jean 14:13)

Dieu ne méprisera pas les prières d’un cœur humilié et d’un esprit contrit. Ouvrir nos cœurs à notre divin Père, reconnaître notre entière dépendance de lui, lui exprimer nos besoins, voilà les caractéristiques de la vraie prière.

Les anges enregistrent toute prière fervente et sincère. Il vaut mieux renoncer à ses aises plutôt qu’à la communion avec Dieu. Le dénuement le plus complet, les plus grandes privations, avec son approbation, sont préférables aux richesses, aux honneurs, au confort et à l’amitié sans elle. Prenons le temps de prier. Si nous nous laissons absorber par nos intérêts matériels au point de négliger la prière, le Seigneur nous débarrassera peut-être de nos idoles, qu’il s’agisse d’argent, de maisons ou de terres fertiles.

La jeunesse ne se laisserait pas séduire par le péché si elle refusait de se rendre là où elle ne peut demander à Dieu de l’accompagner de sa bénédiction. Si les messagers qui portent au monde un dernier et solennel avertissement demandaient l’aide de Dieu, non avec indolence ou indifférence, mais avec la même ferveur et la même foi que Jacob, ils pourraient souvent répéter: “J’ai vu Dieu face à face, et mon âme a été sauvée.” lls seraient des princes aux yeux du Seigneur, parce qu’ils auraient vaincu dans leur lutte avec Dieu et avec les hommes.

La prière véritable, faite avec foi, est pour le suppliant une source de puissance. Qu’elle soit prononcée en public, lors du culte de famille ou en secret, la prière met directement l’homme en présence de Dieu. En exerçant la prière d’une manière constante, les jeunes peuvent acquérir des principes si fermes que les plus fortes tentations ne les détourneront pas de leur fidélité envers Dieu.

Les plus grandes victoires remportées par l’Église de Jésus-Christ ou par chaque chrétien en particulier [...] sont celles que l’on obtient par la prière solitaire, face à face avec Dieu, grâce à une foi fervente et inflexible qui s’attache, éperdue, à la puissance du Très-Haut.
15 Janvier
Trouver Dieu par la prière
Vous m’invoquerez, et vous partirez; vous me prierez, et je vous exaucerai. Vous me chercherez, et vous me trouverez, si vous me cherchez de tout votre cœur. (Jérémie 29:12, 13)

Il y a deux sortes de prières: la prière formaliste et la prière fervente. Les répétitions d’usage, les phrases traditionnelles, prononcées lorsque le cœur ne sent pas le besoin de Dieu, constituent la prière formaliste. [...] Ayons grand soin, dans toutes nos prières, d’exprimer les besoins de notre cœur et de dire seulement ce que nous avons l’intention de demander. Toutes les expressions fleuries dont vous pouvez vous servir n’équivalent pas à un seul désir fervent. Les prières les plus éloquentes ne sont que de vaines redites si elles ne sont pas l’expression des vrais sentiments du cœur. Mais la prière qui monte d’un cœur sincère, avec des accents semblables à ceux qu’on adresserait ici-bas à un ami pour lui demander une faveur sur laquelle on compte, est la véritable prière de la foi. Le publicain qui monta au temple pour prier nous offre l’exemple parfait de l’adorateur sincère et consacré. Il sentait qu’il était un pécheur et son extrême misère le poussa à s’écrier avec ardeur: “Ô Dieu, sois apaisé envers moi qui suis un pécheur.”

Lorsque nous avons adressé nos requêtes à Dieu, nous devons y répondre dans la mesure du possible et ne pas attendre que le Seigneur fasse pour nous ce que nous pouvons faire nous-mêmes.

Dieu réserve son aide à tous ceux qui la lui demandent. Le secours divin doit s’allier aux aspirations, à l’énergie et aux efforts de l’homme. Il ne nous est pas possible d’atteindre les remparts de la cité céleste sans y grimper nous-mêmes.

Nous ne pouvons pas être portés par les prières des autres quand nous négligeons nous-mêmes de prier, cela n’entre pas dans le plan de Dieu. Nos défauts de caractère ne sont pas supprimés et remplacés par des traits purs et aimables sans un effort de notre part. Lorsque nous nous efforçons d’imiter l’exemple laissé par le Seigneur, nous nous détournons souvent du droit chemin. [...] Mais ne nous décourageons pas. [...] Nos insuccès passagers nous obligeront à nous appuyer plus fortement sur le Christ.
16 Janvier
Exemples de vies de prière
Si vous demeurez en moi, et que mes paroles demeurent en vous, demandez ce que vous voudrez, et cela vous sera accordé. (Jean 15:7)

Les patriarches étaient des hommes de prière et Dieu réalisa de grandes choses pour eux. Quand Jacob quitta la maison paternelle, pour se rendre en pays étranger, il pria et s’humilia. Et l’Éternel lui répondit par une vision, au cours de la nuit. [...] Le Seigneur réconforta le pèlerin solitaire en l’assurant de ses précieuses promesses et en lui montrant des anges protecteurs placés de chaque côté de sa route. [...]

Joseph pria et fut préservé du péché ainsi que des influences néfastes destinées à l’éloigner de Dieu. Lorsqu’il fut tenté de s’écarter de la voie de la sainteté et de la justice, il repoussa la tentation par ces mots: “Comment ferais-je un aussi grand mal et pécherais-je contre Dieu?” Moïse, qui était souvent en prière, avait la réputation d’être l’homme le plus patient de la terre. Il avait l’impression, au cours de ses pérégrinations dans le désert, avec son peuple, qu’Israël allait être exterminé à cause de ses murmures et de ses révoltes. Mais Moïse allait à la source de la puissance; il plaçait la cause de son peuple devant l’Éternel. [...] Et l’Éternel disait: “Je pardonne, comme tu l’as demandé.”

Daniel était un homme de prière et Dieu lui donna la sagesse et la fermeté nécessaires afin de résister aux influences liguées contre lui pour le faire tomber dans le piège de l’intempérance. Même pendant sa jeunesse, Daniel était, grâce au soutien du Tout-Puissant, un géant sur le plan moral.

Dans la prison de Philippes, Paul et Silas, tout meurtris par les coups cruels qu’ils avaient reçus et par les chaînes qui liaient leurs pieds, priaient et chantaient des cantiques. Dieu leur envoya alors des anges pour les délivrer. La terre trembla sous les pas des messagers célestes, les portes de la prison s’ouvrirent et les prisonniers furent ainsi libérés.

La prière s’empare de la Toute-Puissance et nous assure la victoire.
17 Janvier
Les prières d’une mère
Je combattrai tes ennemis, et je sauverai tes fils. (Ésaïe 49:25)

Ceux qui gardent les commandements de Dieu éprouvent pour leurs enfants des sentiments indéfinissables d’espérance et de crainte, lorsqu’ils se demandent quel rôle ils joueront au cours du grand conflit final que nous allons affronter. Les mères s’interrogent avec anxiété au sujet de leurs enfants: “Quelle position prendront-ils? Que puis-je faire pour les préparer à jouer convenablement leur rôle et à devenir de la sorte bénéficiaires de la gloire éternelle?”

De grandes responsabilités pèsent sur vous, mères de famille. [...] Vous pouvez aider vos enfants à acquérir des caractères qui ne seront ni dominés, ni influencés par le mal, des caractères qui, au contraire, influenceront le prochain et le pousseront à faire le bien. Par vos prières ferventes, vous pouvez faire mouvoir le levier qui actionne le monde. [...] L’auteur de toutes choses ne dédaigne pas les prières des mères chrétiennes. [...] Il ne reste pas sourd à nos requêtes; il ne nous abandonnera pas, nous et les nôtres, aux assauts de Satan, lors du grand jour du conflit final. Il incombe à vous, mères de famille, d’intercéder avec simplicité et fidélité auprès de l’Éternel; il affermira alors l’œuvre de vos mains.

Le tribunal céleste approuvera le travail que vous aurez fidèlement accompli ici-bas. Avec quelle indicible joie les parents verront l’Éternel donner à leurs enfants la couronne de vie, la robe blanche et la harpe d’or! [...] Ce que les parents ont semé avec larmes et prières peut leur sembler avoir été semé en vain. Mais finalement ils moissonneront avec joie, car leurs enfants feront partie des rachetés.

Quand le grand Juge dira: “C’est bien”, et placera une couronne de gloire immortelle sur le front du vainqueur, plusieurs saisiront leur couronne à la vue de l’univers assemblé et, montrant leur mère, diront: “C’est à elle que je dois d’être ce que je suis par la grâce de Dieu. Ses instructions, ses prières ont largement contribué, avec la bénédiction divine, à mon salut éternel.”
18 Janvier
Sondez les Écritures
Ô profondeur de la richesse, de la sagesse et de la science de Dieu! Que tes jugements sont insondables et tes voies incompréhensibles! (Romains 11:33)

Des milliers de joyaux enfouis dans les vérités des saintes Écritres demeurent cachés aux yeux du lecteur superficiel. On ne peut pas épuiser le fond de cette mine. Plus vous sondez les Écritures en toute humilité, plus vous vous intéressez à l’étude de la Bible et plus vous êtes portés à vous écrier avec saint Paul: “Ô profondeur de la richesse, de la sagesse et de la science de Dieu! [...]”

Vous devriez apprendre tous les jours quelque chose de nouveau dans les Écritures. Il faut les sonder comme si on y cherchait des trésors cachés, car elles contiennent les paroles de la vie éternelle.

Priez pour obtenir la sagesse et la connaissance nécessaires à la compréhension de ces saintes paroles. Si vous agissez ainsi vous découvrirez de nouveaux trésors de gloire dans la Parole de Dieu, vous sentirez que vous avez reçu une nouvelle et précieuse lumière pour comprendre les sujets relatifs à la vérité, et les Écritures prendront une valeur accrue à vos yeux.

Les grandes vérités nécessaires au salut sont dans la Bible aussi claires que la lumière du jour. [...] Un simple texte des Écritures s’est révélé dans le passé et se révélera dans le futur comme une saveur donnant la vie à maintes âmes. Tandis que les hommes sondent avec diligence les richesses de la Bible, celles-ci leur révèlent de nouveaux trésors de vérité qui sont pour l’esprit comme des joyaux étincelants.

Vous devez creuser profondément dans la mine de la vérité si vous voulez découvrir ses plus riches trésors. Comparez un texte avec l’autre afin de comprendre le vrai sens de la Parole de Dieu, mais sachez que, si vous ne faites pas des enseignements sacrés de cette parole la règle et le guide de votre vie, la vérité ne vous servira de rien. [...]

Si un passage quelconque des Écritures condamne une habitude que vous chérissez, un sentiment que vous entretenez en vous, une tendance d’esprit que vous manifestez, ne vous détournez pas de la Parole de Dieu, mais éloignez-vous du mal que vous faites et laissez Jésus purifier et sanctifier votre cœur.
19 Janvier
Supériorité de la Bible
Invoque-moi, et je te répondrai; je t’annoncerai de grandes choses, des choses cachées, que tu ne connais pas. (Jérémie 33:3)

Il n’est aucune étude qui puisse ennoblir les pensées, les sentiments et les aspirations de l’âme comme celle des Écritures. Aucun autre livre, en dehors de la Bible, ne peut satisfaire les problèmes de l’esprit et les désirs ardents du cœur. En acquérant la connaissance de la Parole de Dieu et en y prêtant attention, les hommes peuvent sortir des abîmes les plus profonds de l’ignorance et de la déchéance morale pour devenir fils de Dieu et frères des anges immaculés. [...]

En ce qui concerne la puissance éducative, la Bible demeure sans égale. [...] Rien ne communique autant de vigueur à toutes nos facultés que les efforts continuels pour saisir les vérités éternelles. L’esprit s’adapte graduellement aux sujets qu’il lui est donné d’approfondir; s’il était absorbé seulement par des banalités, il s’étiolerait et s’affaiblirait. [...]

Dans sa grande diversité de styles et de sujets, la Bible est capable d’intéresser chaque esprit et de toucher chaque cœur. Ce livre contient des vérités formulées très simplement mais qui, pourtant, renferment des principes aussi élevés que les cieux et qui embrassent l’éternité.

Il n’y a aucune position dans la vie, aucune phase de l’existence humaine pour lesquelles la Bible ne contienne une instruction profitable. Le souverain et le sujet, le maître et le serviteur, le créancier et le débiteur, le père et l’enfant, le professeur et l’élève — tous peuvent trouver dans ce livre des leçons d’une inestimable valeur.

Mais la Parole de Dieu traite par-dessus tout du plan du salut: elle montre comment le pécheur peut être réconcilié avec le Sauveur; elle établit les grands principes relatifs à la vérité et au devoir — principes qui devraient diriger notre vie — et elle nous assure l’aide divine si nous les observons.

La Parole de Dieu va au-delà de cette vie fugitive, au-delà de l’histoire brève et troublée de notre race. Elle déploie à nos regards l’immense spectacle de l’éternité — exempte de péché et de douleur.
20 Janvier
La Bible engendre une nouvelle vie
[...] puisque vous avez été régénérés, non par une semence corruptible, mais par une semence incorruptible, par la parole vivante et permanente de Dieu. (1 Pierre 1:23)

La Bible nous révèle la volonté de Dieu. Les vérités de la Parole de Dieu sont l’expression de la pensée du Très-Haut. Celui qui fait de ces vérités une partie même de sa vie devient dans tous les domaines une nouvelle créature. Il ne lui est pas donné de nouvelles facultés mentales, mais les ténèbres, dues à l’ignorance et au péché qui obscurcissaient son intelligence, sont dissipées. L’expression: “Je vous donnerai aussi un cœur nouveau”, signifie: “Je vous donnerai un esprit nouveau.” Le changement du cœur est toujours accompagné de la nette conviction du devoir chrétien et de la compréhension de la vérité. Celui qui accorde aux Écritures une attention minutieuse, inspirée par la prière, acquerra une compréhension claire, un jugement profond, comme s’il avait atteint un niveau spirituel plus élevé en se tournant vers Dieu.

La Bible contient les principes qui sont à la base de la vraie grandeur, de la vraie prospérité des individus et des nations. La nation qui donne libre accès à la circulation des saintes Écritures ouvre la voie au développement et à l’enrichissement des esprits du peuple.

La lecture de la Bible fait resplendir la lumière dans l’obscurité. Lorsqu’on sonde la Parole de Dieu, on découvre les vérités qui donnent la vie. Ceux qui prêtent attention aux enseignements des Écritures ont le cœur débordant d’un bonheur intérieur qui devient une bénédiction pour leur entourage.

Des milliers de chrétiens se sont abreuvés à ces sources de vie sans en tarir les richesses. Des milliers d’entre eux ont placé le Seigneur devant leurs yeux et sont devenus, par la contemplation, semblables à lui. Leur esprit brûle au-dedans d’eux lorsqu’ils parlent du caractère du Christ et lorsqu’ils disent ce que le Maître est pour eux et ce qu’ils sont pour lui. [...] Des milliers de personnes peuvent encore se mettre à l’œuvre pour découvrir les mystères du salut. [...] Chaque nouvelle découverte nous intéressera plus profondément que les révélations précédentes ne sont parvenues à le faire jusqu’ici.
21 Janvier
Mon conseiller et mon guide
Tu me conduiras par ton conseil, puis tu me recevras dans la gloire. (Psaumes 73:24)

La conviction chrétienne dont nous avons besoin n’est pas basée sur l’expérience humaine, mais sur les vérités bibliques.

La Parole de Dieu est notre conseillère, car elle témoigne, à travers les âges, de l’immutabilité de la vérité. Aucune des anciennes interdictions de la Parole de Dieu, appropriées à des temps particuliers, n’est périmée. Aucune partie de la Bible relative au passé n’est abolie. Tout le passé historique du peuple de Dieu doit être étudié, de nos jours, afin que nous bénéficiions des expériences qui y sont rapportées.

Les hommes rompent leurs engagements, ils se montrent infidèles, mais Dieu, lui, ne change pas. Sa Parole demeure la même éternellement.

Donnez à l’Écriture sa place d’honneur comme guide dans vos foyers. Qu’elle soit considérée comme conseillère dans toutes vos difficultés, comme modèle dans toutes vos actions. [...] Il ne peut y avoir de vraie prospérité pour aucun membre de la famille si la vérité de Dieu, la sagesse de la justice, ne préside au foyer.

Nous avons tout autant besoin d’un guide pour nous conduire dans le droit chemin de la vie que le marin a besoin d’un pilote pour passer la barre ensablée ou pour naviguer sur un fleuve hérissé de rochers. [...]

Le marin qui, disposant d’une carte marine et d’une boussole, néglige de s’en servir, est responsable du péril auquel il expose ceux qui sont à bord. Le navire peut sombrer à cause de sa négligence. Nous avons un livre qui nous sert de guide: la Parole de Dieu, et nous sommes inexcusables si nous nous écartons de la route du ciel, car des directives précises nous ont été données pour suivre cette route.

La Bible définit clairement le caractère parfait auquel nous devons tendre; elle est, dans toutes les circonstances, un guide infaillible que nous devons suivre jusqu’à la fin de notre pèlerinage terrestre. 
22 Janvier
La nourriture de mon âme
J’ai recueilli tes paroles, et je les ai dévorées; tes paroles ont fait la joie et l’allégresse de mon cœur; car ton nom est invoqué sur moi, Éternel, Dieu des armées! (Jérémie 15:16)

Il est impossible à l’esprit humain d’épuiser les vérités et les promesses de la Bible. L’un comprend la gloire céleste d’une certaine façon, l’autre d’une façon différente, mais on ne parvient à en distinguer que de faibles lueurs. La pleine clarté demeure au-delà de notre vue. Lorsque nous contemplons les grandes richesses de la Parole de Dieu, nous nous penchons comme sur une source qui s’élargit et s’approfondit sous nos regards. Sa largeur et sa profondeur dépassent notre intelligence. Tandis que nous contemplons cette source, le spectacle qu’elle nous offre s’agrandit à notre vue et nous découvrons, avec ravissement, une mer illimitée et infinie. Une telle étude offre un pouvoir vivifiant. L’esprit et le cœur acquièrent une nouvelle force, une nouvelle vie.

Ces constatations-là sont la preuve la plus évidente de l’autorité de la Bible. Nous recevons la Parole de Dieu comme la nourriture de notre âme, de la même manière que nous recevons le pain, nécessaire à notre corps. Le pain subvient à nos besoins organiques; nous savons, par expérience, qu’il produit du sang, des substances minérales et cérébrales.

Appliquons ce principe à la Bible. Quand ses enseignements sont devenus vraiment les éléments de notre caractère, quels en sont alors les résultats? Quels changements ont-ils apportés à notre vie? — “Les choses anciennes sont passées, désormais, toutes choses sont devenues nouvelles.”

Par la puissance de l’Évangile les hommes et les femmes ont brisé la chaîne de leurs habitudes pécheresses. Ils se sont dépouillés de leur égoïsme. Le profane est devenu révérencieux, l’ivrogne, tempérant, le dissolu, vertueux. Les personnes qui offraient une ressemblance avec Satan ont été transformées à l’image du Christ. Cette transformation est en elle-même le miracle des miracles. Un changement opéré par la Parole de Dieu est un des plus profonds mystères de cette Parole. Nous ne pouvons pas le comprendre, mais nous pouvons seulement croire que, selon la déclaration des Écritures, c’est “Christ en vous, l’espérance de la gloire”.

La connaissance de ce mystère fournit la clé pour comprendre tous les autres. Cette clé ouvre à l’âme les trésors de l’univers, les possibilités d’un développement illimité. 
23 Janvier
Ma lumière
La révélation de tes paroles éclaire, elle donne de l’intelligence aux simples. (Psaumes 119:130)

La Parole de Dieu est une lumière qui brille dans un lieu obscur. Lorsque nous étudions profondément ses pages, la lumière pénètre dans notre cœur et illumine notre esprit. Cette lumière nous montre ce que nous devons être.

Nous voyons, dans les Écritures, les avertissements et les promesses, et derrière ceux-ci, nous apercevons Dieu. Nous sommes invités à rechercher cette parole pour obtenir l’aide dont nous avons besoin lorsque nous sommes placés dans les difficultés. Si nous ne consultons à chaque pas le livre qui nous sert de guide, et si nous ne nous posons cette question: “Suis-je dans la voie de l’Éternel?” nos paroles et nos actes seront empreints d’égoïsme. Nous oublierons Dieu et nous marcherons dans des sentiers que l’Éternel n’a pas choisis pour nous.

La Parole de Dieu est pleine de précieuses promesses et d’utiles conseils. Elle est infaillible; car Dieu ne peut pas se tromper. Elle offre une aide dans toutes les circonstances et dans toutes les conditions de notre vie. Dieu est infiniment triste lorsqu’il voit que ses enfants se détournent de sa Parole pour recourir au secours des hommes.

Celui qui demeure en communion avec Dieu par les Écritures sera ennobli et sanctifié. Lorsqu’il lira le récit inspiré de l’amour du Sauveur, il se sentira ému de tendresse et de contrition. Il sera rempli du désir de ressembler à son Maître, de vivre une vie de service et d’amour. [...] C’est par un miracle de sa puissance que l’Éternel a préservé sa Parole écrite à travers les âges.

Ce livre est le grand guide de Dieu. Il projette sa lumière devant nous, pour nous rendre capables de voir le sentier que nous parcourons; il éclaire en même temps l’histoire passée, pour montrer l’harmonie parfaite qui existe dans tout ce qui paraît erreur et désaccord pour l’esprit plongé dans les ténèbres. Ce qui semble aux yeux du monde un mystère inexplicable, paraît aux enfants de Dieu lumière et beauté.

Heureux l’homme qui a découvert que la Parole de Dieu est une lumière à ses pieds et une lampe sur son sentier — une lumière qui brille dans les ténèbres. C’est le manuel du ciel à l’usage des hommes. 
24 Janvier
Un trésor dans mon cœur
Reçois de sa bouche instruction, et mets dans ton cœur ses paroles. (Job 22:22)

Il est de la plus haute importance que vous sondiez sans cesse les Écritures pour meubler votre esprit des vérités de Dieu. Il pourrait vous arriver d’être séparés des chrétiens et de vous retrouver dans un lieu où vous n’aurez pas le privilège de vous réunir avec les enfants de Dieu. Vous avez besoin que les trésors de la Parole de Dieu soient cachés dans votre cœur.

Sur toute la surface du champ qu’offrent les saintes Écritures se trouvent éparpillées des pierres précieuses qui sont comme l’expression de la sagesse de Dieu. Si vous faites preuve de sagesse, vous rassemblerez ces précieux joyaux de vérité. Faites vôtres les promesses divines. Au moment de l’épreuve et de l’adversité, ces promesses vous offriront ainsi de joyeuses sources d’encouragement céleste.

Si la tentation semble souvent irrésistible, c’est parce qu’on a négligé la prière et l’étude de la Bible, et qu’en face de la tentation on ne se souvient pas des promesses de Dieu, armes efficaces destinées à repousser Satan. En revanche, les anges de Dieu campent autour de ceux qui consentent à se laisser enseigner les choses divines, et leur rappellent les passages mêmes dont ils ont besoin dans les moments difficiles. “Quand l’ennemi viendra comme un fleuve, l’Esprit de l’Éternel le mettra en fuite.”

Le cœur pénétré des précieuses vérités de la Parole de Dieu est fortifié contre les tentations de Satan, contre les pensées impures et les mauvaises actions.

Restez en contact étroit avec l’Écriture. Plus vous sonderez et expliquerez la Parole, plus votre esprit et votre cœur seront fortifiés par les encouragements et les promesses qu’elle contient.

Enregistrons ses précieuses promesses dans notre mémoire afin que, lorsque nous serons privés de nos Bibles, nous possédions encore la Parole de Dieu. 
25 Janvier
Culte du matin et du soir
Venez, prosternons-nous et humilions-nous, fléchissons le genou devant l’Éternel, notre Créateur! (Psaumes 95:6)

L’Éternel s’intéresse tout particulièrement aux familles de ses enfants ici-bas. Les anges offrent le parfum de l’encens pour les parents en prière. Que dans chaque famille, donc, la prière monte vers le ciel, dès le matin et à l’heure fraîche du soir, et demandez ce que vous désirez en présentant à Dieu les mérites du Sauveur. Le matin et le soir, l’univers céleste enregistre les prières de chaque jour.

Avec humilité et un cœur plein de tendresse, conscients des tentations et des dangers au-devant desquels vous allez tous, placez vos enfants sur l’autel et demandez au Seigneur de veiller sur eux. Les anges entoureront et garderont vos enfants ainsi consacrés à Dieu.

Le culte de famille ne doit pas être à la merci des circonstances. Vous ne devez pas prier seulement lorsque vous en avez l’occasion et vous abstenir de votre culte lorsque vous avez une journée chargée. En agissant ainsi, vous amenez vos enfants à considérer la prière comme n’ayant pas d’importance spéciale. Prier signifie beaucoup pour les enfants de Dieu et les actions de grâces doivent s’élever soir et matin vers l’Éternel. Le Psalmiste dit: “Venez, chantons avec allégresse à l’Éternel! Poussons des cris de joie vers le rocher de notre salut!”

Adorer le Seigneur et travailler à son œuvre devrait être pour nous un plaisir. [...] Il désire que ceux qui viennent l’adorer s’en retournent avec la précieuse assurance de sa sollicitude et de son amour, pourvus de la mesure nécessaire de grâce pour se livrer avec joie à leurs occupations journalières et agir fidèlement et honnêtement en toutes choses.

Chaque foyer doit être une petite Église qui honore et glorifie le Christ.

Lorsque la religion du foyer est bonne, les réunions religieuses sont excellentes. 
26 Janvier
Inculquez ces commandements à vos enfants
Et ces commandements, que je te donne aujourd’hui, seront dans ton cœur. Tu les inculqueras à tes enfants. (Deutéronome 6:6, 7a)

Pendant son enfance, Joseph avait appris à aimer et à craindre Dieu. Souvent, dans la tente de son père, sous le ciel constellé d’étoiles de la Syrie, on lui avait parlé de la vision de Béthel, de l’échelle dont le sommet touchait au ciel et des anges de Dieu qui montaient et descendaient par cette échelle, et de celui qui, du haut de son trône, s’était révélé à Jacob. On lui avait aussi parlé de la lutte du patriarche près du torrent de Jabbok, alors que, renonçant aux péchés dans lesquels il trouvait encore du plaisir, Jacob sortit vainqueur et reçut le titre de “prince de Dieu”.

Tandis que, tout enfant, Joseph paissait les troupeaux de son père, l’existence pure et simple qu’il menait avait favorisé le développement de ses énergies physiques et mentales. En communiant avec Dieu par la nature et l’étude des grandes vérités qui avaient été transmises comme un dépôt sacré de père en fils, son esprit s’était affermi et ses convictions s’étaient confirmées.

Moïse était plus jeune que Joseph et que Daniel lorsqu’il fut privé de sa famille. Cependant, les mêmes influences qui avaient formé leur caractère avaient déjà modelé le sien. Il ne passa que douze ans parmi les Hébreux, mais c’est pendant ces années que furent posés les fondements de sa grandeur future. Ce fut l’œuvre d’une femme presque ignorée. [...] Sa vie était humble et son fardeau lourd, mais jamais le monde ne reçut plus de bénédictions par une femme que par elle, si l’on excepte Marie de Nazareth. Sachant que son fils allait être bientôt enlevé à ses soins, élevé par des gens qui ne connaissaient pas Dieu, elle chercha avec d’autant plus de zèle à lier l’âme de son fils au ciel. [...] Elle s’efforça d’implanter dans son jeune cœur l’amour de Dieu et la fidélité à son service.

Pour éveiller et pour fortifier l’amour de l’étude de la Bible, on doit compter beaucoup sur l’emploi de l’heure du culte. Les heures de culte du matin et du soir doivent être les plus douces et les plus profitables de la journée. Il est bien entendu que ces heures-là ne doivent pas être envahies par des pensées malsaines ou malveillantes et que parents et enfants doivent se réunir pour rencontrer Jésus et pour inviter les saints anges dans leur foyer. 
27 Janvier
Prosternez-vous devant l’Éternel
Humiliez-vous devant le Seigneur, et il vous élèvera. (Jacques 4:10)

Chaque maison doit, plus que jamais, être une maison de prière. L’infidélité et le scepticisme règnent sur notre terre. L’iniquité abonde. La corruption déborde des courants vitaux de l’âme et la rébellion contre Dieu se déclare ouvertement. Asservies par le péché, les facultés morales tombent sous la puissance tyrannique de Satan. Ce redoutable adversaire se plaît à nous induire en tentation et si un bras puissant n’intervient pas pour nous délivrer, nous suivons alors la voie où nous entraîne cet ennemi perfide. Malgré ce terrible danger, certains chrétiens de profession se dispensent du culte de famille. [...]

L’idée qui nous porte à croire que la prière n’est pas essentielle est une des plus adroites inventions que Satan ait imaginées pour perdre nos âmes. La prière est la communion avec Dieu; elle est la source de la sagesse, de la force, de la paix et du bonheur. Jésus priait le Père avec de grands cris et des larmes.

[...] “Priez les uns pour les autres”, nous dit Jacques, “la prière fervente du juste a une grande efficace”.

Si les parents priaient avec sincérité et ferveur, ils élèveraient un rempart autour de leurs enfants. Il faut que les chrétiens demandent au Seigneur de demeurer avec eux et d’envoyer ses saints anges pour les garder eux et leurs enfants de la puissance cruelle de Satan. [...]

Il est important que les parents réunissent leurs enfants avant le repas du matin et insistent sur le fait que c’est le Père céleste qui leur accorde si généreusement ses richesses. Il est bien que les enfants remercient alors l’Éternel pour la protection qu’il leur a accordée pendant la nuit! Qu’ils profitent de cette heure-là pour demander à Dieu son secours et sa miséricorde, ainsi que la vigilance de ses anges tout au cours de la journée.

Et, lorsque le soir arrive, il est tout indiqué que parents et enfants se réunissent devant l’Éternel et lui adressent des louanges pour les richesses et pour les bénédictions qu’il leur a accordées pendant cette journée. 
28 Janvier
Confessez vos péchés les uns aux autres
Confessez donc vos péchés les uns aux autres, et priez les uns pour les autres, afin que vous soyez guéris. La prière fervente du juste a une grande efficace. (Jacques 5:16)

J’ai reçu le message d’insister tout particulièrement auprès du peuple de Dieu sur la nécessité d’entretenir la religion au foyer.

Des égards pleins d’affection et de prévenance devraient toujours régner entre les membres de la famille. Matin et soir tous les cœurs doivent s’unir dans un culte fervent. Que chacun au culte de la soirée examine sa conscience. Que toutes les fautes commises au cours de la journée soient confessées et pardonnées. Que celui qui a été malveillant ou qui a parlé avec rudesse implore le pardon de celui qu’il a offensé.

On entretient souvent dans son cœur des motifs de plainte; des mésententes et des blessures se créent inutilement. Si l’on donnait à l’auteur présumé du mal l’occasion de s’expliquer, il pourrait soulager l’esprit des autres membres de la famille.

“Confessez donc vos péchés les uns aux autres et priez les uns pour les autres”, afin que vous soyez guéris de toutes vos infirmités spirituelles et que vous soyez débarrassés de vos tendances au péché. Travaillez avec diligence pour l’éternité. Priez l’Éternel avec zèle et emparez-vous de la foi. Ne vous confiez pas à un bras de chair, mais ayez une foi implicite en la direction divine. Que chacun de vous dise maintenant: “Quant à moi, je sortirai, je me séparerai du monde, je servirai l’Éternel de toutes mes forces.”

L’Éternel accordera ses faveurs à ceux qui gardent ses commandements. Acceptez la Parole, la Parole de vie, et obéissez-lui; elle deviendra alors pour vous une odeur de vie donnant la vie. L’acceptation de la vérité régénérera et purifiera le cœur souillé.

L’œuvre de la purification individuelle du caractère ne peut pas être différée impunément. [...] Confessez-vous et priez, prenez la décision d’appartenir entièrement au Seigneur dès maintenant et pour toujours. [...] Nous ne pouvons pas remettre à plus tard cette confession et cette humiliation de nos cœurs, si nous voulons que nos offrandes soient agréées par l’Éternel. Une soumission totale à Dieu assure une joie absolue. 
29 Janvier
Adorez Dieu et demeurez en paix
Tous tes fils seront disciples de l’Éternel, et grande sera la prospérité de tes fils. (Ésaïe 54:13)

Votre foyer représente un petit monde en lui-même. [...] L’influence que vous exercez sur vos enfants les pousse à devenir disciples de Dieu ou serviteurs de Mammon et les amène à mériter la vie éternelle ou la mort définitive. [...]

Comme les anciens patriarches, tous ceux qui déclarent aimer Dieu devraient lui élever un autel, quel que soit le lieu où ils dressent leur tente. [...] Que le père de famille, prêtre du foyer, dépose sur l’autel de l’Éternel le sacrifice du matin et du soir, pendant que son épouse et ses enfants s’unissent dans la prière et dans les chants de louange. Jésus se plaira à demeurer dans un tel foyer.

Qu’une sainte lumière rayonne de chaque demeure chrétienne! Que l’amour se révèle dans chaque acte de la famille; qu’il déborde de tous les rapports entre les membres et qu’il se manifeste en douces prévenances, en amabilité désintéressée et tendre! Ces principes-là sont observés dans certains foyers chrétiens, où l’on adore Dieu et où règne l’affection la plus profonde. De ces foyers bénis s’élèvent matin et soir vers Dieu des prières aussi suaves que l’encens; elles retombent en bénédictions et en grâces sur les intercesseurs, comme la rosée bienfaisante du matin.

Levons nos yeux vers la porte ouverte du sanctuaire céleste, où la lumière de la gloire de Dieu brille sur la face de Jésus-Christ, qui “peut sauver parfaitement ceux qui s’approchent de Dieu par lui”. [...] Sur les ailes de la louange, l’âme peut s’envoler vers le ciel. Dieu est adoré dans les cours célestes avec des chants et de la musique, et c’est par nos actions de grâces et de reconnaissance que notre culte se rapprochera le plus de celui des armées célestes. “Celui qui offre pour sacrifice des actions de grâces me glorifie.” Venons donc en présence du Seigneur avec respect, mais aussi avec joie pour lui apporter nos actions de grâces et l’expression de notre reconnaissance. 
30 Janvier
Un fruit de la piété familiale: Timothée
Toi, demeure dans les choses que tu as apprises, et reconnues certaines, sachant de qui tu les as apprises; dès ton enfance, tu connais les saintes lettres, qui peuvent te rendre sage à salut par la foi en Jésus-Christ. (2 Timothée 3:14, 15)

Ceux qui se réclament du nom du Christ ne doivent pas négliger d’établir un autel de famille, où ils pourront jour après jour venir chercher Dieu avec une ferveur semblable à celle qu’ils témoigneraient au sein d’une assemblée religieuse.

À cet égard, nous pouvons apprendre de précieuses leçons en étudiant la vie et le caractère de Timothée. Ce jeune homme avait été versé dans l’étude de la Bible depuis sa plus tendre enfance. La religion était son atmosphère familiale. Cette religion était [...] pure, raisonnable et dépouillée de tous faux sentiments.

La Parole de Dieu était la règle de conduite du jeune Timothée. Il recevait son instruction, précepte sur précepte, règle sur règle, un peu ici, un peu là. Et la puissance spirituelle de ces leçons préservait son langage de toute impureté, son cœur de toute corruption. Les personnes de l’entourage de Timothée, qui l’instruisaient dans les saintes Écritures, coopéraient avec Dieu pour apprendre à ce jeune homme comment il devrait assumer les responsabilités qu’il allait très tôt affronter.

Les leçons de la Bible ont une influence morale et religieuse sur le caractère lorsqu’elles sont inculquées dans la vie pratique. Timothée apprit ces leçons et les appliqua dans sa vie personnelle. Il ne possédait pas de talents extraordinaires, mais son travail était fécond parce qu’il utilisait les capacités qu’il avait reçues de Dieu comme des dons consacrés au service du Maître. Sa connaissance intelligente de la vérité et de la religion pratique lui avait donné de l’autorité et de la distinction. Le Saint-Esprit avait trouvé en Timothée une âme qui était susceptible d’être modelée et façonnée pour devenir le temple où il résiderait. [...]

La jeunesse devrait se placer aussi sous l’enseignement des saintes Écritures et conformer ses actes et ses pensées aux préceptes de la Bible. Elle posséderait alors les attributs que les cours célestes considèrent comme les plus parfaits. Jeunes gens et jeunes filles se cacheraient en Dieu et leurs vies manifesteraient sa gloire. 
31 Janvier
Abraham bâtissait un autel partout où il allait
L’Éternel apparut à Abram, et dit: Je donnerai ce pays à ta postérité. Et Abram bâtit là un autel à l’Éternel, qui lui était apparu. Il se transporta de là vers la montagne, à l’orient de Béthel, et il dressa ses tentes. [...] Il bâtit encore là un autel à l’Éternel, et il invoqua le nom de l’Éternel. (Genèse 12:7, 8)

La vie d’Abraham, ami de l’Éternel, fut une vie de prière. Partout où le patriarche dressait sa tente, il bâtissait un autel où il offrait, matin et soir, des sacrifices à l’Éternel. Lorsqu’il changeait sa tente de place, il laissait cet autel. Et lorsqu’un Cananéen nomade s’approchait de cet autel, il savait qui était passé par là; après avoir lui-même dressé sa tente, il réparait l’autel et adorait alors le Dieu vivant.

Les foyers chrétiens devraient être ainsi des lumières dans le monde. [...] Pères et mères, réunissez vos enfants autour de vous, soir et matin, et, dans une humble supplication, élevez vos cœurs à Dieu pour implorer son secours. Ceux que vous chérissez sont exposés à la tentation et à l’épreuve. Les contrariétés se dressent chaque jour sur le chemin des jeunes et des vieux. Les chrétiens qui désirent vivre dans la patience, dans l’amour et dans la joie doivent prier. Ils ne remporteront la victoire qu’avec une volonté ferme et inébranlable, une vigilance constante, alliées à l’aide permanente de Dieu.

Chaque matin, parents, offrez-vous à Dieu, vous et votre famille, pour la journée. Ne faites pas de calculs en vue des mois et des années à venir; ils ne vous appartiennent pas. Il ne vous est donné qu’une brève journée. Vivez-en chaque heure pour le Maître, comme si c’était votre dernier jour ici-bas. Présentez tous vos plans à Dieu pour qu’ils soient acceptés ou rejetés, selon les desseins de la Providence. Acceptez les plans divins au lieu de vos propres désirs, même si cette acceptation comporte l’abandon des projets qui vous sont chers. Ainsi votre vie sera de plus en plus façonnée sur l’Exemple divin.

Seule l’éternité révélera les résultats heureux produits par de telles heures d’adoration. 
1er Février
Une vie remplie de l’Esprit
Et moi, je prierai le père, et il vous donnera un autre consolateur, afin qu’il demeure éternellement avec vous, l’Esprit de vérité, que le monde ne peut recevoir, parce qu’il ne le voit point et ne le connaît point; mais vous, vous le connaissez, car il demeure avec vous, et il sera en vous. (Jean 14:16, 17)

Sous l’ancienne dispensation, l’influence de l’Esprit de Dieu s’était manifestée d’une façon éclatante et cependant incomplète. Des prières avaient été prononcées pendant des siècles, pour que s’accomplît la promesse de Dieu, relative au don de son Esprit, et aucune de ces ferventes supplications n’avait été oubliée.

Le Christ avait décidé que lorsqu’il serait élevé de la terre, il enverrait un don à tous ceux qui avaient cru et qui croiraient en lui. Quel don assez précieux pouvait-il envoyer pour signaler et illustrer son ascension vers son trône de médiateur? Ce don devait être digne de sa grandeur et de sa royauté. Le Sauveur résolut d’envoyer son représentant, la troisième personne de la trinité. Ce don ne pouvait pas être surpassé; il contenait tous les autres et par conséquent l’Esprit divin, cette puissance qui convertit, éclaire et sanctifie, voilà ce que fut le don du Christ. Le Saint-Esprit vint avec plénitude et puissance, comme si, retenu pendant des siècles, il était maintenant déversé abondamment sur l’Église. [...] Les croyants furent à nouveau convertis. Les pécheurs se joignirent aux chrétiens pour chercher la perle de grand prix. [...] Chaque fidèle vit dans son frère le reflet divin de la bonté et de l’amour. Un seul intérêt dominait. Un seul sujet absorbait tous les autres. Tous les cœurs battaient à l’unisson. L’unique ambition des croyants consistait à vouloir refléter le plus parfaitement possible le caractère du Christ et faire de leur mieux pour étendre son royaume.

Le plus précieux trésor que l’homme puisse recevoir, c’est le don du Saint-Esprit.
2 Février
Un don pour chacun
Mais à chacun de nous la grâce a été donnée selon la mesure du don de Christ. (Éphésiens 4:7)

Les talents que le Christ a confiés à son Église représentent les dons et les grâces que lui communique le Saint-Esprit. “À l’un est donnée par l’Esprit une parole de sagesse; à un autre, une parole de connaissance, selon le même Esprit; à un autre, la foi, par le même Esprit; à un autre, le don des guérisons, par le même Esprit; à un autre, le don d’opérer des miracles; à un autre, la prophétie; à un autre, le discernement des esprits; à un autre, la diversité des langues; à un autre, l’interprétation des langues. Un seul et même Esprit opère toutes ces choses, les distribuant à chacun en particulier comme il veut.” Tous ne reçoivent pas les mêmes dons, mais à chacun est promis quelque don de l’Esprit.

Avant de quitter ses disciples, Jésus “souffla sur eux et leur dit: Recevez le Saint-Esprit.” Il leur dit encore: “J’enverrai sur vous ce que mon Père a promis.” “Mais à chacun de nous la grâce a été donnée selon la mesure du don de Christ”, le Saint-Esprit “les [les dons spirituels] distribuant à chacun en particulier comme il veut”. Grâce au Christ, ces dons nous sont déjà acquis, mais pour les posséder, il faut que nous ayons l’Esprit de Dieu.

Le Seigneur ne nous demande pas d’accomplir par nos propres forces l’œuvre qui est devant nous. Il désire nous assister dans toutes les circonstances où nos ressources seraient insuffisantes. Il a promis de nous envoyer l’Esprit-Saint pour nous venir en aide chaque fois que nous sommes embarrassés, pour raffermir notre espérance, éclairer nos esprits et purifier nos cœurs. [...] Il n’y a pas de limite à l’utilité de celui qui, mettant de côté le moi, permet au Saint-Esprit d’opérer dans son cœur. [...] Le Christ a déclaré que la divine influence de l’Esprit serait avec ses disciples jusqu’à la fin.
3 Février
Pour le perfectionnement des saints
Et il a donné les uns comme apôtres, les autres comme prophètes, les autres comme évangélistes, les autres comme pasteurs et docteurs, pour le perfectionnement des saints en vue de l’œuvre du ministère et de l’édification du corps de Christ, jusqu’à ce que nous soyons tous parvenus à l’unité de la foi et de la connaissance du Fils de Dieu, à l’état d’homme fait, à la mesure de la stature parfaite de Christ. (Éphésiens 4:11-13)

Tous ces dons doivent s’exercer. Chaque ouvrier fidèle travaillera au perfectionnement des saints. [...] Il y a quelque chose à faire pour chacun de nous. Que celui qui croit à la vérité demeure où la destinée l’a placé et qu’il dise: “Me voici, envoie-moi.”. [...] Aidez tous vos frères à comprendre que, puisqu’ils reçoivent la grâce du Christ, ils sont dans l’obligation de travailler pour lui. Et qu’on enseigne à tous comment travailler. Il faut apprendre en particulier aux nouveaux convertis à devenir des collaborateurs de Dieu.

Engagé dans son œuvre, le découragé oubliera bientôt son abattement, le faible deviendra fort, l’ignorant, intelligent et tous seront ainsi préparés pour présenter la vérité telle qu’elle est en Jésus. Ils trouveront une aide infaillible en Christ qui a promis de sauver tous ceux qui viennent à lui. L’influence du Saint-Esprit est nécessaire pour équilibrer convenablement le travail et pour le faire avancer avec puissance dans tous les domaines.

La vérité pour notre époque embrasse l’Évangile tout entier. Bien présentée, elle apportera chez l’homme les changements mêmes qui rendront évidente la puissance de la grâce de Dieu dans les cœurs. Elle accomplira une œuvre complète et fera de l’homme un être parfait.

Dieu désire que nous soyons parfaits comme lui-même est parfait. Nous devons être pour notre entourage un foyer de lumière et de bénédiction comme il en est un pour l’univers. Nous n’avons rien par nous-mêmes, mais la lumière de son amour resplendit sur nous et nous devons en réfléchir l’éclat. [...] Nous pouvons être parfaits dans notre sphère comme Dieu lui-même est parfait dans la sienne. 
4 Février
Pour l’unité des saints
Je vous exhorte donc [...] à marcher d’une manière digne de la vocation qui vous a été adressée, en toute humilité et douceur, avec patience, vous supportant les uns les autres avec charité, vous efforçant de conserver l’unité de l’esprit par le lien de la paix. (Éphésiens 4:1-3)

Les étoiles sont toutes soumises à une loi; elles agissent l’une sur l’autre pour faire la volonté de l’Éternel, acceptant par une obéissance commune la loi qui contrôle leur action. De même, le peuple de Dieu doit s’unir pour que l’œuvre du Maître progresse d’une manière salutaire et ferme.

Les mouvements spasmodiques et saccadés de certaines personnes, qui se disent chrétiennes, pourraient être comparés à la marche de chevaux robustes, mais non dressés. Lorsqu’un des coursiers tire en avant, l’autre tire en arrière et à la voix de leur maître l’un bondit devant lui, tandis que l’autre demeure immobile. Si les croyants n’accomplissent pas avec ensemble le vaste travail qui est à faire aujourd’hui, la confusion régnera parmi eux. [...] Si les hommes se chargent du joug du Christ, ils ne pourront pas marcher seuls, ils avanceront avec le Christ. [...]

Pour le prophète, tout paraissait embrouillé et inexplicable dans la vision d’une roue au milieu d’une autre roue et dans l’apparence de créatures vivantes en relation avec ces roues. Mais on voit la main de la sagesse infinie dans les roues et l’ordre parfait qui résulte de son intervention. Chaque roue, mue par la main de Dieu, chemine en parfaite harmonie avec les autres roues.

Par l’influence de l’Esprit, les éléments discordants peuvent devenir harmonieux. Le désintéressement doit unir le peuple de Dieu par des liens solides et tendres. Une grande puissance se manifeste dans l’Église quand la volonté des membres est sous le contrôle de l’Esprit et que chacun se fait du bien à chaque occasion, s’éduque, s’entraîne et se discipline. Ainsi se présentera à Dieu une organisation puissante, au moyen de laquelle il pourra travailler à la conversion des pécheurs. Le ciel et la terre seront alors unis et tous les agents divins collaboreront avec les instruments humains.
5 Février
La vérité révélée par les prophètes de Dieu
Car le Seigneur, l’Éternel, ne fait rien sans avoir révélé son secret à ses serviteurs les prophètes. (Amos 3:7)

Avant le péché, le père de notre race jouissait d’une communion parfaite avec son Créateur. Mais sa transgression l’ayant séparé de Dieu, l’humanité tout entière est privée de ce précieux privilège. Néanmoins, grâce au plan de la rédemption, certains rapports entre la terre et le ciel ont pu être rétablis. Dieu s’est révélé aux hommes par son Esprit et a fait resplendir sa lumière sur le monde par l’intermédiaire d’hommes choisis par lui: “C’est poussés par le Saint-Esprit que des hommes ont parlé de la part de Dieu.”. [...] Par le Saint-Esprit, l’Être infini a illuminé le cœur de ses serviteurs. Il leur a donné des songes, des visions, des symboles et des images, tout en leur laissant la liberté d’exprimer la vérité dans leur propre langue.

“Car le Seigneur, l’Éternel, ne fait rien sans avoir révélé son secret à ses serviteurs les prophètes.”

Dans sa providence, le Seigneur a vu qu’il était bon d’enseigner et d’avertir son peuple de diverses manières. Il lui a fait connaître sa volonté par des ordres directs, par les écrits sacrés et par l’Esprit de prophétie.

Autrefois, Dieu a parlé aux hommes par les prophètes et les apôtres. Aujourd’hui, il leur parle par les Témoignages de son Esprit. Jamais le Seigneur n’instruisit son peuple avec plus de soin qu’il ne le fait aujourd’hui.

Les conseils et les avertissements donnés par les prophètes qui ont fait connaître les desseins éternels de Dieu en faveur de l’humanité revêtent aujourd’hui une valeur particulière pour les membres de son Église, qui sont les gardiens de sa vigne. Les enseignements des prophètes révèlent clairement l’amour de Dieu pour les perdus et son plan en vue de les sauver. 
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L’Esprit de prophétie, don personnel
Car le témoignage de Jésus est l’esprit de la prophétie. (Apocalypse 19:10)

Dieu ayant jugé bon de communiquer sa vérité au monde par l’intermédiaire des hommes, il a revêtu de son Esprit ceux qu’il a choisis à cet effet. Il les a dirigés dans le choix des sujets et dans la façon de les exposer. Confié à des “vases de terre”, ce trésor n’en est pas moins céleste, et le croyant humble et obéissant y contemple la gloire de la puissance divine pleine de grâce et de vérité.

C’est par sa Parole que Dieu nous communique les connaissances nécessaires au salut. Nous devons l’accepter comme une révélation infaillible de sa volonté. [...]

Présentée par différents auteurs, la vérité apparaît sous des aspects variés. Celui-ci est plus spécialement frappé par le côté du sujet se rapportant à son expérience ou à sa capacité de compréhension; celui-là s’attache à un aspect tout autre, mais tous les deux guidés par l’Esprit décrivent ce qui les a le plus impressionnés — différence de présentation mais unité parfaite de toutes les parties, adaptées aux besoins de l’homme dans chaque circonstance et expérience de la vie.

Mais le fait que la volonté de Dieu a été révélée à l’homme n’a pas rendu inutile la présence constante du Saint-Esprit. Au contraire, Jésus a promis d’envoyer le Saint-Esprit aux disciples pour leur faire comprendre sa Parole et pour graver ses enseignements dans leurs cœurs. Et comme le Saint-Esprit est l’inspirateur des Écritures, il est impossible qu’il y ait conflit entre lui et la Parole écrite. 
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Croyez et vous réussirez
Confiez-vous en l’Éternel, votre Dieu, et vous serez affermis; confiez-vous en ses prophètes, et vous réussirez. (2 Chroniques 20:20)

La lumière de la prophétie brille toujours pour conduire les âmes; elle dit: “Voici le chemin, marchez-y.” Elle brille sur le chemin du juste pour le conseiller et sur le chemin de l’injuste pour l’amener à la repentance et à la conversion. Par son intermédiaire, le péché est blâmé et l’iniquité dévoilée. Elle accomplit progressivement son rôle en faisant jaillir la lumière sur le passé, sur le présent et sur l’avenir.

Si ceux qui ont reçu la lumière apprécient et respectent les témoignages de l’Éternel, ils considéreront la vie religieuse sous un autre jour. Ils se verront condamnés. Ils découvriront la clé des mystères qu’ils n’avaient pas réussi à percer jusqu’alors. Ils s’empareront, en outre, des trésors précieux que l’Éternel a mis à leur disposition et ils passeront du royaume des ténèbres à la lumière éclatante de Dieu.

Les hommes qui méprisent l’avertissement de la prophétie demeureront dans leur aveuglement pour rester dupes de leurs propres illusions. Mais ceux qui y prêtent attention et se mettent résolument à l’œuvre pour se débarrasser de leurs péchés et obtenir ainsi les grâces qui leur sont nécessaires, ouvriront la porte de leurs cœurs et le Sauveur y entrera et demeurera en eux.

Tous ceux qui choisissent de conformer leur vie à la vérité seront remplis par Dieu de sainteté et de bonheur. Cette génération a reçu suffisamment de lumière pour que nous sachions quels sont nos devoirs et nos privilèges et pour que nous jouissions des vérités précieuses et solennelles dans leur simplicité et dans leur puissance.

Nous ne sommes responsables qu’en fonction de la lumière qui brille sur nous. Les commandements de Dieu et le témoignage de Jésus sont notre critère. Si nous sommes fidèles et obéissants, Dieu prendra plaisir en nous et il nous bénira comme son peuple élu, choisi entre tous. Lorsque la foi parfaite, l’amour parfait et l’obéissance abondent, agissant ainsi dans le cœur des disciples du Christ, ces disciples exercent une profonde influence autour d’eux. 
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Il me convaincra de péché
Et quand il sera venu, il convaincra le monde en ce qui concerne le péché, la justice et le jugement: en ce qui concerne le péché, parce qu’ils ne croient pas en moi. (Jean 16:8, 9)

Le rôle du Saint-Esprit est clairement défini dans ces paroles du Christ: “Quand il sera venu, il convaincra le monde en ce qui concerne le péché, la justice, et le jugement.” C’est le Saint-Esprit qui convainc de péché. Si le pécheur se laisse toucher par son influence vivifiante, il sera amené à la repentance et comprendra combien il est important d’obéir aux ordres de Dieu.

Tandis que Saul s’abandonnait ainsi à la puissance convaincante du Saint-Esprit, il découvrit les erreurs de sa vie, et comprit la portée lointaine de la proclamation de la loi divine. Lui qui était jadis un pharisien orgueilleux, persuadé d’être justifié par ses propres œuvres, s’inclinait maintenant devant Dieu avec l’humilité et la simplicité d’un petit enfant, confessant sa propre indignité et reconnaissant les mérites d’un Sauveur crucifié et ressuscité. Il souhaitait ardemment être dans une communion et une harmonie parfaites avec le Père et le Fils. Dans l’intensité de son désir d’être pardonné et agréé de Dieu, il faisait monter de ferventes supplications vers le trône de grâce. Les prières du pharisien repentant n’étaient pas vaines. Les pensées et les émotions les plus profondes de son cœur furent transformées par la grâce divine, et ses plus nobles aspirations, en harmonie avec les desseins éternels de Dieu. Le Christ et sa justice devinrent pour lui plus que le monde entier. La conversion de Saul est une preuve frappante du pouvoir miraculeux du Saint-Esprit pour convaincre les hommes de péché.

C’est grâce à la puissance du Saint-Esprit que la domination de Satan sera abolie. Le Saint-Esprit convainc de péché et extirpe le mal de l’âme, avec le consentement de l’homme. [...]

Par les mérites du Christ, nous pouvons exercer nos plus nobles facultés et chasser le péché de notre cœur. 
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Il illuminera les yeux de mon cœur
Que le Dieu de notre Seigneur Jésus-Christ, le Père de gloire, vous donne un esprit de sagesse et de révélation, dans sa connaissance, et qu’il illumine les yeux de votre cœur, pour que vous sachiez quelle est l’espérance qui s’attache à son appel, quelle est la richesse de la gloire de son héritage qu’il réserve aux saints. (Éphésiens 1:17, 18)

Pour l’intelligence renouvelée par le Saint-Esprit, la beauté divine et la lumière céleste resplendissent du texte sacré. Ce qui apparaît comme un désert aride à l’esprit terrestre, devient une contrée aux sources vivifiantes pour l’être spiritualisé.

Seul le Saint-Esprit peut nous faire sentir l’importance des choses faciles à comprendre, ou nous empêcher de tordre des vérités difficiles à concevoir. Les bons anges ont pour devoir de préparer nos cœurs à comprendre l’Écriture de façon que nous soyons charmés de sa beauté, avertis par ses enseignements et fortifiés par ses promesses. Il faut s’approprier cette prière du Psalmiste: “Ouvre mes yeux, pour que je contemple les merveilles de ta loi.”

L’Esprit de Dieu, saint, propre à enseigner, est présent dans sa Parole, de chaque page de laquelle émane une nouvelle et précieuse lumière. En elle est révélée la vérité; les mots et les phrases qui l’expriment deviennent clairs, s’appliquent aux circonstances, et sont la voix de Dieu parlant aux lecteurs.

Nous avons besoin d’accepter le Saint-Esprit pour instructeur. Cet Esprit aime s’adresser aux enfants et leur faire découvrir les trésors et les beautés de sa Parole. Les promesses faites par notre grand Maître captiveront les sens et animeront l’âme de l’enfant d’une puissance spirituelle d’origine divine.

Devenu réceptif, l’esprit de l’enfant se familiarisera alors avec les vérités divines qui constitueront une barrière contre les tentations de l’ennemi. [...] Les étincelles de l’amour divin se répandront sur le cœur des enfants comme une inspiration céleste. 
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Il me rappellera tout ce que Jésus a dit
Mais le consolateur, l’Esprit-Saint, que le Père enverra en mon nom, vous enseignera toutes choses, et vous rappellera tout ce que je vous ai dit. (Jean 14:26)

Le Christ est ressuscité des morts, proclamant près du sépulcre béant: “Je suis la résurrection et la vie.” Il a envoyé son Esprit dans notre monde pour nous rappeler toute chose. Par un miracle de sa puissance, il a préservé sa Parole écrite, à travers les siècles. Ne ferons-nous pas de cette Parole notre étude constante, pour y apprendre quel est le but de Dieu à notre égard?

Les serviteurs du Christ ne devaient pas étudier, à l’avance, les discours qu’ils auraient à prononcer devant les magistrats. Leur préparation consistait à accumuler, jour après jour, comme un trésor dans leurs cœurs, les précieuses vérités de la Parole de Dieu, et à affermir leur foi par la prière. Au moment critique, le Saint-Esprit rappellerait à leur souvenir les vérités nécessaires.

Un effort incessamment renouvelé, en vue de connaître Dieu et Jésus-Christ qu’il a envoyé, rendrait l’âme forte et intelligente. La connaissance acquise par une étude assidue des Écritures reviendrait à la mémoire au moment voulu. Mais celui qui aurait négligé de se familiariser avec les paroles du Christ, et qui n’aurait jamais, dans l’épreuve, fait l’expérience de la puissance de sa grâce, ne pourrait espérer que le Saint-Esprit lui remît en mémoire les paroles de Dieu.

Jésus a fait le nécessaire pour que nous soyons forts. Afin que nous puissions jouir de la paix et de la douce certitude du pardon, il nous a donné son Saint-Esprit, dont la mission est de nous rappeler toutes les promesses du Christ. Si nous consentions à fixer constamment nos yeux sur le Sauveur et à nous fier à sa puissance, nous nous sentirions en sûreté, car la justice du Christ sera notre justice.
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Il transformera mon caractère
Nous tous qui, le visage découvert, contemplons comme dans un miroir la gloire du Seigneur, nous sommes transformés en la même image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur, l’Esprit. (2 Corinthiens 3:18)

C’est par l’Esprit que le cœur est purifié. Par l’Esprit, le croyant devient participant de la nature divine. Le Christ a donné son Esprit comme une puissance divine pour lutter contre toute tendance au mal, héréditaire ou acquise, et pour marquer son Église de son propre caractère. [...]

Quand l’Esprit de Dieu s’empare du cœur, il transforme la vie. Les pensées coupables sont repoussées, les mauvaises actions délaissées; l’amour, l’humilité et la paix remplacent la colère, la jalousie et la querelle. La joie succède à la tristesse et le visage reflète le bonheur divin. Nul ne voit la main qui enlève le fardeau des péchés, nul n’aperçoit la lumière qui se déverse des parvis célestes. Cette bénédiction s’opère quand, par la foi, l’âme s’abandonne à Dieu. Alors ce pouvoir, que nul œil humain ne peut discerner, crée un être nouveau à l’image de Dieu.

Le Saint-Esprit est le souffle de la vie spirituelle dans l’âme. Recevoir le Saint-Esprit, c’est recevoir la vie du Christ, car il imprègne celui qui le reçoit des attributs du Christ. [...]

La religion qui vient de Dieu est la seule religion qui mène à Dieu. Pour servir le Maître d’une manière satisfaisante, il faut être né de l’Esprit divin. Cet Esprit purifie le cœur et renouvelle l’intelligence, en nous donnant de nouvelles facultés pour connaître et aimer Dieu. Il désire engendrer en nous une obéissance volontaire aux exigences divines. Tel est le culte véritable. C’est le résultat de l’œuvre du Saint-Esprit. Toute prière sincère est dictée par l’Esprit et cette prière-là est agréée de l’Éternel. Partout où une âme s’efforce d’atteindre Dieu, l’Esprit de Dieu est à l’œuvre dans cette âme et le Seigneur se révélera alors à elle. Car il est en quête de tels adorateurs, et il est prêt à les accueillir pour en faire ses fils et ses filles. 
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Pour me revêtir de la puissance d’en haut
Mais vous recevrez une puissance, le Saint-Esprit survenant sur vous, et vous serez mes témoins à Jérusalem, dans toute la Judée, dans la Samarie, et jusqu’aux extrémités de la terre. (Actes 1:8)

Le Saint-Esprit devait descendre sur ceux qui aimaient le Christ. Ainsi ils seraient préparés, participant à la glorification de leur chef, à recevoir tout don nécessaire pour l’accomplissement de leur mission. Celui qui dispense la vie ne tenait pas seulement dans sa main les clefs de la mort mais tout un ciel de riches bénédictions. Toute puissance lui était donnée dans le ciel et sur la terre et maintenant qu’il avait pris place dans les parvis célestes, il pouvait accorder ces bénédictions à tous ceux qui l’acceptaient. L’église était baptisée par la puissance du Saint-Esprit. Les disciples pouvaient partir proclamer le Christ, d’abord à Jérusalem où le vrai Roi avait été honteusement bafoué, ensuite jusqu’aux extrémités de la terre. Le règne du Christ, dans sa fonction de médiateur, était établi.

Dieu désire que les bénéficiaires de sa grâce soient des témoins de sa puissance. Il accepte généreusement ceux qui l’ont offensé le plus gravement par leur conduite; quand ces coupables se repentent, il leur communique son Esprit, il leur confie les plus lourdes responsabilités, et les envoie dans le camp des rebelles pour y proclamer sa miséricorde infinie.

Dieu lui-même accorde sa coopération immédiate à toute âme qui se tourne vers lui. Le Saint-Esprit lui communique alors toutes les capacités dont elle a besoin.

C’est la puissance du Saint-Esprit qui nous fait défaut. Avec elle, nous pouvons obtenir en une minute beaucoup plus qu’avec des discours.

L’Esprit n’est accordé qu’à ceux qui servent Dieu avec humilité et attendent sa direction et sa grâce. La puissance divine est prête à accueillir leur demande et à les recevoir. Cette bénédiction promise, demandée par la foi, entraîne toutes les autres bénédictions. 
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Il dressera l’étendard contre l’ennemi
Quand l’ennemi viendra comme un fleuve, l’esprit de l’Éternel le mettra en fuite. (Ésaïe 59:19)

Jésus nous a envoyé son Saint-Esprit en abondance pour nous aider dans les circonstances difficiles, pour nous secourir dans nos infirmités, pour nous consoler efficacement.

Ceux qui s’instruisent sans cesse à l’école du Christ seront capables de poursuivre leur route sans que Satan réussisse, par ses efforts répétés, à les en détourner. La tentation n’est pas un péché. Jésus était saint et irrépréhensible et cependant il fut tenté comme nous le sommes, en toutes choses, mais avec une insistance et une puissance que nous ne connaîtrons jamais. En résistant victorieusement, il nous a laissé un sublime exemple, et nous devons marcher dans ses traces. Si nous avons confiance en nous-mêmes et en notre propre justice, nous succomberons facilement à la tentation, mais si nous regardons à Jésus et si nous plaçons notre confiance en lui, nous appelons à l’aide une puissance qui a vaincu l’ennemi sur le champ de bataille et qui nous rendra capables de résister à toutes les tentations. Lorsque Satan survient comme un courant dévastateur, nous devons affronter ses tentations avec l’épée de l’Esprit; alors Jésus sera notre appui et il lèvera en notre faveur l’étendard contre l’ennemi.

Le Saint-Esprit a été promis, comme un gage de puissance, à tous ceux qui combattraient pour obtenir la victoire. Il dote les humains de pouvoirs surnaturels et instruit les ignorants dans les mystères du royaume de Dieu. Quelle magnifique promesse nous est faite lorsqu’il nous est dit que le Saint-Esprit serait notre plus grand appui!

Le don du Saint-Esprit permit aux disciples du Maître, les apôtres, de s’élever résolument contre toutes les formes de l’idolâtrie et d’exalter l’Éternel et lui seul.

Par son Esprit et par ses anges, il est toujours prêt à secourir les enfants des hommes. 
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Il glorifiera le Christ en moi
Il me glorifiera, parce qu’il prendra de ce qui est à moi, et vous l’annoncera. (Jean 16:14)

Par ces mots, le Christ proclame le couronnement de l’œuvre du Saint-Esprit. L’Esprit glorifie le Christ en en faisant l’objet de la considération suprême et le Sauveur devient les délices, le bonheur de l’homme dans le cœur duquel s’est opérée cette transformation.

La repentance envers l’Éternel et la foi en Jésus-Christ, tels sont les fruits de la puissance régénératrice de la grâce de l’Esprit. C’est par le moyen de la repentance que l’âme cherche à réfléchir l’image du Christ.

Le Christ communique aux croyants le souffle de son Esprit, sa propre vie. Le Saint-Esprit agit avec toute sa puissance dans leur cœur et dans leur esprit. La grâce de Dieu augmente et multiplie leurs facultés, et toutes les perfections de la nature divine sont mises à contribution afin de sauver les âmes. Grâce à la coopération du Christ, ils sont rendus parfaits, capables, en dépit de la faiblesse humaine, d’accomplir les œuvres du Tout-Puissant.

Le chrétien devrait s’attacher à se revêtir du Christ et à tendre le plus possible vers la ressemblance parfaite avec le Sauveur. Il faut que les fils et filles de Dieu ressemblent de plus en plus au Christ, notre modèle. Ils doivent journellement contempler sa gloire et son incomparable perfection.

Oh! si vous pouviez être baptisés du Saint-Esprit et pénétrés de l’Esprit de Dieu! Alors, jour après jour, vous deviendriez de plus en plus conformes à l’image du Christ, alors pour chaque acte de votre vie vous vous poseriez cette question: “Est-ce que j’agis à la gloire de mon Maître?” Par une application persévérante dans l’accomplissement de vos devoirs, vous rechercheriez la gloire et l’honneur divins et vous recevriez le don de l’immortalité.
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L’amour
Mais le fruit de l’Esprit, c’est l’amour, la joie, la paix, la patience, la bonté, la bénignité, la fidélité, la douceur, la tempérance; la loi n’est pas contre ces choses. (Galates 5:22, 23)

Pour tous ceux qui croient, le Christ est l’arbre de vie du paradis de Dieu. Ses branches s’étendent jusqu’à notre monde, pour mettre à notre portée les bénédictions qu’il nous a acquises. [...] Jésus nous a envoyé un consolateur, le Saint-Esprit, qui nous offre le précieux fruit de l’arbre de vie. Nous pouvons cueillir ce fruit, en manger et conduire d’autres âmes à cet arbre de vie pour qu’elles puissent en manger à leur tour.

L’homme qui aime Dieu médite la loi divine jour et nuit. Il est pressant en toute occasion, favorable ou non. Il porte le fruit d’une branche dont la vie provient du cep. Il fait le bien en toutes circonstances et il trouve l’occasion de travailler pour Dieu, à toute heure et en tous lieux. Cet homme est un des arbres vivaces de l’Éternel; il répand son parfum partout où il va. Une atmosphère pure enveloppe son âme. La beauté de sa vie disciplinée, sa conversation pieuse, inspirent chez les autres foi, espoir et courage. Voilà le christianisme vivant. Cherchez à être un arbre vivace. Revêtez-vous de la parure d’un esprit doux et humble qui est d’un si grand prix aux yeux de Dieu. Chérissez la grâce de l’amour, de la joie, de la paix, de la patience, de la bonté. Ce sont là les fruits de l’arbre chrétien. Planté sur les bords des eaux courantes, il produit son fruit en tout temps.

Si l’amour du Christ règne dans nos âmes, nous posséderons tout naturellement les autres fruits de l’Esprit: la joie, la paix, la patience, la bonté, la bénignité, la fidélité, la tempérance. [...]

Quand l’amour du Christ est cultivé dans un cœur... sa présence se fait toujours sentir. 
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Joie et paix
Que le Dieu de l’espérance vous remplisse de toute joie et de toute paix dans la foi, pour que vous abondiez en espérance, par la puissance du Saint-Esprit! (Romains 15:13)

L’Éternel désire que tous ceux qui obéissent à sa parole jouissent constamment de sa joie, de sa paix et de sa protection. De tels croyants sont toujours en sa présence, non seulement lorsqu’ils s’agenouillent pour prier, mais aussi lorsqu’ils remplissent leur tâche de chaque jour. Il leur a préparé une place où ils demeureront avec Dieu, une place où la vie est débarrassée de toute turpitude et de toute laideur. Par cette communion ininterrompue avec Dieu, ils deviennent ses collaborateurs.

Les mots ne peuvent pas décrire la paix et la joie que possède celui qui croit aux promesses divines. Les tribulations ne l’affectent pas, les insultes ne le vexent pas. Il crucifie le moi. Sa tâche peut devenir de jour en jour plus écrasante, ses tentations plus fortes, ses épreuves plus douloureuses, il ne chancelle pas, car il reçoit des forces proportionnées à ses besoins.

Ceux qui se sont instruits aux pieds du Maître reproduisent, dans leur comportement et leur conversation, le caractère du Christ. [...] Leur conduite reflète moins l’agitation et l’excitation qu’une joie maîtrisée et respectueuse. Leur amour pour le Christ est une puissance calme, paisible et qui, cependant, les rend maîtres d’eux-mêmes. La lumière et l’amour de celui qui habite dans leur cœur se révèlent dans chacune de leurs paroles, dans chacun de leurs actes.

À certains moments de l’histoire, la bénédiction divine était accordée en réponse à la prière, si bien que lorsque les croyants pénétraient dans le lieu de culte, ils s’écriaient dès qu’ils en avaient franchi le seuil: “Le Seigneur est ici!” Nul mot n’avait été prononcé et cependant la sainte présence de Dieu se faisait nettement sentir parmi eux. La joie qui émane de Jésus-Christ régnait dans ces lieux et, de fait, le Seigneur était présent dans l’assistance aussi réellement que lorsqu’il traversait les rues de Jérusalem ou qu’il apparaissait aux disciples réunis dans la chambre haute et qu’il disait: “La paix soit avec vous!”
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La patience
Fortifiés à tous égards par sa puissance glorieuse, en sorte que vous soyez toujours et avec joie persévérants et patients. (Colossiens 1:11)

L’amour est la loi du royaume du Christ. L’Éternel invite chacun de nous à atteindre un niveau élevé. La douceur et la patience doivent se révéler dans la vie de ses enfants. La patience supporte des offenses, oui, de nombreuses offenses, sans chercher à se venger par des paroles ou par des actes.

La longanimité, c’est la patience dans l’offense, une longue endurance. Si vous êtes animé de longanimité, vous ne ferez pas part aux autres de ce que vous croyez savoir des erreurs et des fautes de votre frère. Vous chercherez à l’aider et à sauver ce dernier parce qu’il a été racheté par le sang du Christ. “Reprends-le entre toi et lui seul. S’il t’écoute, tu as gagné ton frère.” “Frères, si un homme vient à être surpris en quelque faute, vous qui êtes spirituels, redressez-le avec un esprit de douceur. Prends garde à toi-même de peur que tu ne sois aussi tenté.” Être patient ne signifie pas être sombre ou triste, aigri ou endurci; c’est être exactement le contraire.

Essayez de vivre en paix avec tous les hommes et que votre âme soit placée dans une atmosphère douce et parfumée. L’Éternel entend toutes les paroles déréglées que vous prononcez. Si vous luttez contre l’égoïsme de la nature humaine, vous avancerez fermement dans l’action que vous avez entreprise pour vaincre les tendances au mal, héréditaires ou acquises. Accomplissez de grandes choses par la patience, la longanimité et l’endurance. Souvenez-vous que vous ne pouvez pas être humilié par les discours insensés d’autrui, mais lorsque vous répondez vous-même d’une manière insensée, vous laissez échapper une victoire que vous auriez pu remporter. Prenez garde à vos paroles.

L’endurance et le désintéressement caractérisent les paroles et les actes de ceux qui sont nés de nouveau pour vivre une vie nouvelle en Christ. 
18 Février
La bonté
Tu me donnes le bouclier de ton salut, et je deviens grand par ta bonté. (2 Samuel 22:36)

Vous êtes chargés de représenter le Christ qui était doux, bon et aimant.

La vraie bonté est une perle de grand prix aux yeux de l’Éternel.

L’esprit de bonté nous est nécessaire. Sans cet esprit, nous ne pouvons pas mener une vie édifiante dans le cercle de famille. Pour diriger convenablement nos enfants, nous devons manifester un esprit de bonté, de patience et de longanimité. Nous ne devons pas faire preuve de critique, de mauvaise humeur, de colère. Si nous apprenons à nos enfants à cultiver la bonté nous devons la pratiquer nous-mêmes. [...] Si nous voulons qu’ils nous témoignent de l’amour, nous devons leur manifester de la bonté et de l’affection. Mais il faut alors que les parents ne montrent ni faiblesse, ni indulgence. La mère de famille doit agir avec fermeté et décision. Elle doit être aussi ferme que le roc et ne pas s’écarter du droit chemin. Elle doit faire appliquer ses ordres et ses règlements en tout temps et en toutes circonstances, mais avec bonté et douceur. [...] Les enfants grandiront alors dans la crainte de Dieu.

Aucun membre de la famille ne doit se replier sur lui-même car ceux qui l’entourent ne sentiront pas son influence et son esprit. L’expression même du visage peut influencer en faveur du bien ou du mal. L’esprit, les paroles, les actions, l’attitude de chacun ne trompent pas. [...] S’il est rempli de l’amour du Christ, il témoignera de la politesse, de la bonté, un respect affectueux pour les sentiments des autres et communiquera à son entourage, par ses actes d’amour, de la tendresse, de la gratitude et du bonheur. Il montrera d’une façon évidente qu’il vit par Jésus. [...] Il pourra dire à l’Éternel: “Je deviens grand par ta bonté.” 
19 Février
La bénignité
L’homme de bien obtient la faveur de l’Éternel. (Proverbes 12:2)

La vraie bénignité est considérée par le ciel comme une véritable grandeur. La nature de ses sentiments détermine la valeur de l’homme. Une personne peut posséder des biens, de l’intelligence, mais n’avoir pas de prix aux yeux de Dieu parce que le feu ardent de la bonté n’a jamais brûlé sur l’autel de son cœur.

La bénignité est le résultat de la puissance divine qui a transformé la nature humaine. En croyant au Christ, la race déchue rachetée par le Sauveur peut obtenir cette foi qui agit avec amour et qui purifie l’âme de toute souillure. Alors apparaissent des attributs semblables à ceux du Christ: car en contemplant le Sauveur, les hommes peuvent être changés à son image de gloire en gloire, de la nature humaine à la nature divine. Voilà le résultat de l’œuvre de Dieu. Le caractère est modelé d’après la ressemblance divine et l’intégrité, la droiture et la bienveillance se manifestent envers les pécheurs.

Le Seigneur éprouve chaque être humain. Il le fait pour nous aussi afin de voir si nous manifesterons de la bonté, si nous ferons le bien, et de savoir s’il peut nous confier les richesses éternelles et faire de nous des membres de la famille royale, des enfants du Roi céleste.

Vous pouvez faire un bien infini. Le succès couronnera vos efforts si vous soumettez votre vie à la règle de la Parole de Dieu, conformant vos actions à ses préceptes, vous efforçant, par tous les moyens, d’être en bénédiction plutôt qu’en malédiction. Vous êtes en relation avec Dieu, vous êtes devenus un moyen par lequel Dieu communique à d’autres sa lumière. C’est un honneur pour vous d’être les collaborateurs de Jésus; vous ne pouvez souhaiter une meilleure récompense que celle d’entendre les paroles du Sauveur: “C’est bien, bon et fidèle serviteur, entre dans la joie de ton Maître.” 
20 Février
La foi
Le juste vivra par sa foi. (Habakuk 2:4)

Tandis qu’il méditait un jour sur l’avenir, il [Habakuk] déclara: “J’étais à mon poste et je me tenais sur la tour; je veillais pour voir ce que l’Éternel me dirait.” L’Éternel lui répondit avec bonté: “Écris la prophétie, grave-la sur des tables afin qu’on la lise couramment. [...] Le juste vivra par sa foi.”

La foi qui fortifia Habakuk et tous les saints et les justes à cette époque de profonde détresse est celle qui soutient de nos jours le peuple de Dieu. Aux heures les plus sombres, dans les circonstances les plus décourageantes, le chrétien peut compter sur la source de toute lumière et de toute puissance. Par sa foi en Dieu, son espoir et son courage peuvent être renouvelés de jour en jour. Au service du Seigneur il ne devrait y avoir aucun désespoir, aucune hésitation, aucune crainte. Le Seigneur fera au-delà de ce qu’espèrent ceux qui mettent leur confiance en lui. Il leur accordera la sagesse que nécessitent leurs diverses épreuves. [...] Nous devons cultiver et entretenir la foi dont ont fait preuve les apôtres et les prophètes, cette foi qui s’empare des promesses de Dieu et attend la délivrance pour le jour fixé et selon le moyen convenu. La parole certaine de la prophétie trouvera son accomplissement au jour glorieux de l’avènement de notre Seigneur Jésus-Christ, le Roi des rois, le Seigneur des seigneurs. L’attente peut paraître longue, l’âme peut être accablée par des épreuves décourageantes, les hommes en qui nous avons placé notre confiance peuvent tomber en chemin, mais avec le prophète qui s’efforça d’encourager Juda à l’heure la plus sombre de l’apostasie, nous devons déclarer avec confiance: “L’Éternel est dans son saint temple. Que toute la terre fasse silence devant lui.” Ayons toujours à notre pensée ce réconfortant message: “C’est une prophétie dont le temps est déjà fixé. [...] Si elle tarde, attends-la; car elle s’accomplira, elle s’accomplira certainement. [...] Le juste vivra par sa foi.”
21 Février
L’humilité
Il conduit les humbles dans la justice, il enseigne aux humbles sa voie. (Psaumes 25:9)

Jésus aime les jeunes. [...] Il leur ordonne d’apprendre de lui la douceur et l’humilité de cœur. On voit rarement cette grâce précieuse chez les jeunes d’aujourd’hui, même chez ceux qui se déclarent chrétiens. Leur propre façon d’agir paraît seule juste à leurs yeux. En acceptant le nom du Christ, ils n’acceptent ni de refléter son caractère, ni de se soumettre à porter son joug; c’est pourquoi ils ne connaissent pas la joie et la paix qu’on trouve à son service.

L’humilité est une grâce précieuse disposée à souffrir en silence, à supporter les épreuves. L’humilité est patiente et elle s’évertue à se satisfaire dans toutes les circonstances. L’humilité est toujours reconnaissante et elle compose ses propres chants de bonheur qui résonnent mélodieusement dans le cœur de Dieu. L’humilité supporte le désappointement et l’injure sans se venger.

Un esprit humble et doux ne recherchera pas toujours son bonheur personnel, mais il fera preuve d’abnégation et il éprouvera un agréable contentement et une vraie satisfaction en rendant les autres heureux.

Ce n’est pas en vous élevant sur les hauteurs que vous vous rendrez grands aux yeux de Dieu, mais c’est dans une vie humble de bonté et de fidélité que vous deviendrez l’objet de la protection des anges célestes. L’homme modèle. [...] vécut presque trente ans dans une ville de Galilée cachée dans les collines. Toute l’armée des anges était à ses ordres et cependant il ne prétendit à rien de grand ou d’élevé. [...] C’était un charpentier qui travaillait pour vivre et se faisait le serviteur de ceux pour qui il travaillait, montrant que le ciel peut être près de nous dans les sentiers ordinaires de la vie et que les anges des parvis célestes veillent sur les pas de ceux qui vont et viennent aux ordres de l’Éternel.

La tempête et l’obscurité sont parfois nécessaires pour amener à maturité ces fruits parfaits de la foi que sont l’humilité et l’amour.
22 Février
La promesse du Saint-Esprit
Car Jean a baptisé d’eau, mais vous, dans peu de jours, vous serez baptisés du Saint-Esprit. (Actes 1:5)

Ce n’est pas qu’il y ait restriction de la part de Dieu si les richesses de sa grâce ne se déversent pas sur les hommes. Sa générosité est divine. Il nous a donné avec une libéralité que les hommes n’apprécient pas parce qu’ils ne veulent rien recevoir. Si tous les hommes étaient disposés à accepter les dons de Dieu, ils seraient remplis de l’Esprit. [...] Nous nous contentons trop facilement d’une émotion superficielle alors que notre privilège consiste à attendre l’ébranlement profond de l’Esprit de Dieu.

Si nous recevons ce don, tous les autres nous appartiendront, car nous devons le posséder selon la plénitude des richesses de la grâce du Christ et le Sauveur est prêt à l’accorder à toute âme suivant sa réceptivité. Alors ne nous contentons pas seulement d’une petite partie de cette bénédiction, de cette petite mesure qui nous préservera du sommeil de la mort, mais recherchons avec diligence l’abondance de la grâce de Dieu.

L’Éternel nous donne promesse après promesse en nous assurant de la plénitude de sa puissance, et cependant notre foi est si faible que nous ne nous emparons pas de cette puissance. Oh! comme nous avons besoin d’une foi vivante et ardente dans les vérités de la Parole du Sauveur. Ce besoin pressant du peuple de Dieu est constamment devant moi. [...] Que pouvons-nous faire pour éveiller ce peuple afin qu’il voie que nous vivons au soir même de l’histoire du monde? [...] Nous devons chercher à avoir une foi qui se saisira du bras de l’Éternel.

L’Esprit n’est donné qu’à ceux qui s’attendent humblement à Dieu et qui recherchent sa direction et sa grâce. La puissance de Dieu attend d’être réclamée et reçue. Cette bénédiction promise, quand elle est demandée avec foi, apporte à sa suite toutes les autres bénédictions. Elle est accordée en proportion des richesses de la grâce du Christ, toujours prêt à accorder ses dons à l’âme dans la mesure où celle-ci est capable de les recueillir.
23 Février
Préparation pour recevoir le Saint-Esprit
Repentez-vous donc et convertissez-vous, pour que vos péchés soient effacés, afin que des temps de rafraîchissement viennent de la part du Seigneur. (Actes 3:19, 20)

Au lieu de laisser agir le Saint-Esprit en eux, certains chrétiens, même parmi ceux qui sont engagés dans l’œuvre solennelle de Dieu, s’opposent à son influence sanctifiante et vivifiante. Ils critiquent et jugent librement leurs frères et ils ne réalisent pas la nécessité de regarder sérieusement dans le miroir divin afin de voir l’esprit qu’ils manifestent eux-mêmes. Ils considèrent leurs défauts de caractère comme des vertus et ils y restent attachés.

Qu’il y ait chez eux une œuvre de réforme et de repentance. Que toutes les âmes cherchent à être revêtues du Saint-Esprit. Comme dans le cas des disciples après l’ascension du Christ, plusieurs jours peuvent, à cet effet, être consacrés à rechercher Dieu avec ardeur et rejeter le péché.

Quand le Saint-Esprit agit au sein du peuple de Dieu, ce peuple manifeste un zèle en rapport avec la connaissance qu’il a reçue. [...] Il reflète la lumière que Dieu a fait briller pendant des siècles. Il rejette la critique. Remplis d’humilité, les chrétiens ne forment alors qu’un esprit, unis les uns aux autres et au Christ.

Quand un homme est rempli du Saint-Esprit, il représente d’autant mieux le Christ qu’il a été d’autant plus profondément éprouvé et affligé. La paix qui inonde son cœur se reflète sur son visage. Ses paroles et ses actes expriment l’amour du Sauveur. Il ne dispute plus les premières places. Il renonce à son moi. Le nom de Jésus est écrit sur tout ce qu’il dit et sur tout ce qu’il fait.

Quand la vérité est vécue partout dans sa simplicité, Dieu agit par l’intermédiaire de ses anges comme il le fit au jour de la Pentecôte; les cœurs sont changés si radicalement qu’il se produit une manifestation de la vérité authentique, telle qu’elle s’est présentée au moment de l’effusion du Saint-Esprit. 
24 Février
Attendre la puissance d’en haut
Restez dans la ville jusqu’à ce que vous soyez revêtus de la puissance d’en haut. (Luc 24:49)

Toute âme vraiment convertie aura le désir intense d’amener les autres des ténèbres de l’erreur à la merveilleuse lumière de la justice de Jésus-Christ. La grande effusion de l’Esprit de Dieu qui doit éclairer toute la terre de la gloire divine ne se produira que lorsque nous formerons un peuple éclairé qui saura par expérience ce que signifie être ouvrier avec Dieu. Quand notre consécration au service du Maître sera totale et sincère, Dieu déversera sans mesure son Saint-Esprit, mais cette effusion ne se produira que lorsque la plus grande partie de l’Église collaborera avec lui.

Dieu ne peut pas déverser son Esprit quand l’égoïsme et la recherche des jouissances se manifestent, quand règne un esprit semblable à celui que révèle cette réflexion de Caïn. “Suis-je le gardien de mon frère?” [...]

Quand le cœur des croyants est bouillant d’amour pour Dieu, ils travaillent sans cesse au service de Jésus; ils manifestent la douceur du Christ et font preuve d’une fermeté d’intentions qui ne faillira ni ne se découragera. Dieu emploiera des hommes humbles pour l’exécution de son œuvre, car il y a une grande vigne qui réclame des ouvriers.

La promesse du Saint-Esprit n’est pas limitée à une époque ou à une race. Le Christ a promis que cette divine influence serait avec ses disciples jusqu’à la fin du monde. Depuis le jour de la Pentecôte jusqu’aux temps actuels, le consolateur a été envoyé à tous les hommes qui se sont consacrés au service de Dieu; et à tous ceux qui ont accepté Jésus comme Sauveur personnel, le Saint-Esprit a été donné comme conseiller, comme moyen de sanctification, comme guide et comme témoin. Plus les croyants se sont tenus près de Dieu, plus nettement et plus puissamment ils ont expérimenté l’amour de leur Rédempteur et de sa grâce salvatrice. Les hommes et les femmes qui, pendant de longs siècles de persécution et d’épreuves, jouirent dans une large mesure de la présence du Saint-Esprit, ont été comme des signes et des prodiges dans le monde.
25 Février
L’effusion du Saint-Esprit
Tout à coup il vint du ciel un bruit comme celui d’un vent impétueux, et il remplit toute la maison où ils étaient assis [...] et ils furent tous remplis du Saint-Esprit. (Actes 2:2-4)

L’Esprit descendit sur les disciples, qui attendaient dans la prière, avec une si grande puissance qu’il atteignit le cœur de chacun. Celui qui est infini se révélait avec puissance à son Église. C’était comme si, pendant des siècles, cette force avait été contenue. Maintenant le ciel se plaisait à déverser sur les croyants les richesses de la grâce de l’Esprit.

L’effusion de l’Esprit aux jours des apôtres était la pluie de “la première saison”, dont les résultats furent glorieux. Mais la pluie de l’arrière-saison sera beaucoup plus abondante.

Ainsi, jusqu’à la fin des temps, la présence de l’Esprit demeurera dans la véritable Église.

Mais vers la fin de la moisson du monde, une effusion spéciale des grâces divines est promise à l’Église pour la préparer en vue de l’avènement du Fils de l’homme. Cette effusion de l’Esprit est comparée à la pluie de l’arrière-saison; c’est pour l’obtenir que les chrétiens doivent adresser leurs requêtes au Maître de la moisson, et “demander à l’Éternel la pluie de printemps”. “L’Éternel produira des éclairs, et il vous enverra une abondante pluie.” [...]

Seuls ceux qui renouvellent constamment leur provision de grâce obtiendront une puissance proportionnée à leurs besoins quotidiens et à leurs possibilités. Au lieu d’espérer en des temps futurs qui, par un don particulier de l’Esprit, leur accorderaient un pouvoir merveilleux pour gagner des âmes, qu’ils s’abandonnent chaque jour au Seigneur qui en fera des vases destinés à son service. Ils profiteront jour après jour des occasions qui se présentent pour servir Dieu. Jour après jour, ils témoigneront pour le Maître, où qu’ils se trouvent, soit dans l’humble cercle de leur foyer, soit publiquement. 
26 Février
Un témoignage puissant
Les apôtres rendaient avec beaucoup de force témoignage de la résurrection du Seigneur Jésus. Et une grande grâce reposait sur eux tous. (Actes 4:33)

Quels furent les résultats de l’effusion de l’Esprit? Des milliers de personnes furent converties en un jour. L’épée de l’Esprit, nouvellement affilée par la puissance divine et trempée dans les éclairs du ciel, se fraya un chemin à travers l’incrédulité, anéantissant les forces sataniques et glorifiant l’Éternel, possesseur du pouvoir suprême.

L’Évangile fut prêché partout. Ceux qui le proclamaient n’avaient pas de plaintes sérieuses à formuler. Le cœur des disciples débordait d’un amour si profond, si complet, si vaste, qu’ils étaient contraints d’aller jusqu’aux extrémités de la terre pour témoigner qu’on ne doit se glorifier qu’en la croix de notre Seigneur Jésus-Christ. Tandis qu’ils proclamaient l’Évangile comme puissance salvatrice de Dieu, les cœurs cédaient sous le pouvoir du Saint-Esprit. De nouvelles conquêtes s’ajoutaient à l’Église. Partout les convertis confessaient le Christ. Ceux qui s’étaient montrés les plus farouches adversaires de la vérité devenaient alors ses champions. [...]

Les disciples [...] étaient accablés par la charge des âmes à sauver. Il fallait prêcher l’Évangile jusqu’aux extrémités de la terre, c’est pourquoi ces hommes de Dieu réclamèrent l’effusion de la puissance que le Christ leur avait promise. C’est alors que le Saint-Esprit fut déversé en abondance et que des milliers de personnes furent converties en un jour.

Il faut qu’il en soit de même maintenant. Au lieu de se livrer à des spéculations humaines, qu’on prêche l’Évangile! Que les chrétiens délaissent leurs dissensions et qu’ils se donnent à Dieu pour sauver les perdus. Qu’ils demandent avec foi la bénédiction divine et elle leur sera accordée.

Un zèle ardent pour Dieu poussa les disciples à rendre témoignage de la vérité avec puissance. Ce zèle n’embrasera-t-il pas nos cœurs du désir de faire part à nos semblables de l’amour rédempteur du Christ et du Crucifié?
27 Février
Je désire cette puissance
Après cela, je répandrai mon esprit sur toute chair; vos fils et vos filles prophétiseront, vos vieillards auront des songes, et vos jeunes gens des visions. Même sur les serviteurs et sur les servantes, dans ces jours-là, je répandrai mon esprit. (Joël 2:28, 29)

Nous vivons les derniers jours de l’histoire du monde, à une époque où l’Éternel peut nous accorder de grandes choses. Les paroles de Joël nous placent auprès du trône de grâce pour implorer les bénédictions divines. La prophétie nous promet ici l’effusion du Saint-Esprit sur des hommes et sur des femmes, sur nos fils et sur nos filles; et “alors quiconque invoquera le nom de l’Éternel sera sauvé”. Cette promesse nous montre l’œuvre magnifique qui s’accomplira à ce moment-là, pour laquelle nous avons besoin que Dieu convertisse nos cœurs chaque jour. Nous avons le privilège de faire cette expérience-là. Le ciel est débordant de bénédictions et nous avons le droit de réclamer les riches promesses de Dieu pour notre compte personnel. Nous avons besoin de chercher l’Éternel jour et nuit afin de savoir quels pas nous devons faire et quelle tâche précise nous devons accomplir.

L’Éternel doit opérer une œuvre spéciale pour chacun de nous, individuellement. Lorsque nous voyons l’immoralité du monde révélée par les tribunaux et par la presse, approchons-nous de Dieu par la foi, afin que la grâce du Christ puisse se manifester en nous. Nous pouvons avoir une influence, une influence profonde dans le monde. Si la puissance convaincante de Dieu habite en nous, nous serons rendus capables de conduire les âmes pécheresses à la conversion.

Dans les scènes finales de l’histoire du monde, nombreux seront les enfants et les jeunes gens (ayant reçu une véritable éducation chrétienne) qui étonneront les hommes par leur témoignage de la vérité, rendu avec simplicité mais avec esprit et puissance. Instruits dans la crainte de Dieu, leur cœur aura été touché par une étude de la Bible, fervente et accompagnée de prière. Nombreux seront les enfants qui, dans un proche avenir, recevront l’Esprit de Dieu et proclameront la vérité au monde. [...] Ils accompliront une œuvre ici-bas qu’aucune puissance du mal ne réussira à détruire. 
28 Février
Toute la terre sera éclairée
Après cela, je vis descendre du ciel un autre ange, qui avait une grande autorité; et la terre fut éclairée de sa gloire. (Apocalypse 18:1)

La fin de toutes choses est proche. Dieu est à l’œuvre dans tous les cœurs prêts à recevoir l’influence du Saint-Esprit. Il envoie partout des messagers pour avertir les hommes. Le Seigneur éprouve la foi de ses églises et leur volonté d’obéir à la direction de l’Esprit. La connaissance doit être augmentée. Il faut qu’on voie les messagers du ciel parcourir la terre en tous sens et s’efforcer d’avertir leurs frères par tous les moyens possibles des jugements à venir, tout en leur présentant la joyeuse nouvelle du salut par notre Seigneur Jésus-Christ. Il faut élever le niveau de la justice. L’Esprit de Dieu agit dans les cœurs et ceux qui répondent à son influence deviendront des lumières dans le monde. Il faut qu’on voie partout les chrétiens allant communiquer aux autres la lumière qu’ils ont reçue comme l’ont fait les disciples après l’effusion du Saint-Esprit, le jour de la Pentecôte. Et tandis qu’ils feront resplendir cette lumière, ils recevront toujours davantage la puissance du Saint-Esprit. La terre sera éclairée de la gloire de Dieu.

La proclamation de ce message se terminera avec une force et une puissance qui surpasseront celles du cri de minuit. Les serviteurs de l’Éternel, revêtus de la puissance d’en haut, s’en iront proclamer le message des cieux, le visage rayonnant et illuminé par une sainte consécration. Beaucoup louaient le Seigneur, les malades étaient guéris, et d’autres miracles s’opéraient. On remarquait un esprit de prière dans le genre de celui qui se manifestait avant le grand jour de la Pentecôte. Des centaines et des milliers de personnes se rendaient dans les familles et leur expliquaient les Écritures. Les cœurs étaient touchés par la puissance du Saint-Esprit, et on voyait de véritables conversions. De tous côtés des portes s’ouvraient à la proclamation de la vérité. Le monde semblait illuminé de la lumière divine.
29 Février
Nos doutes attristent l’Esprit
N’attristez pas le Saint-Esprit de Dieu, par lequel vous avez été scellés pour le jour de la rédemption. (Éphésiens 4:30)

Comment notre Père céleste nous considère-t-il quand nous doutons de l’amour qui l’a porté à donner son Fils unique afin que nous ayons la vie? L’apôtre écrit: “Lui, qui n’a point épargné son propre Fils, mais qui l’a livré pour nous tous, comment ne nous donnera-t-il pas aussi toutes choses avec lui?” Romains 8:32. Et pourtant, qu’ils sont nombreux ceux qui, par leurs actions, si ce n’est par leurs paroles, disent: “Ce n’est pas pour moi que le Seigneur a fait cela. Il aime peut-être telle ou telle personne, mais pas moi!”

La foi prend Dieu au mot; elle ne demande pas le sens des expériences douloureuses par lesquelles elle est appelée à passer. Mais grand est le nombre de ceux qui ont peu de foi. [...] Les obstacles qu’ils rencontrent, au lieu de les amener à Dieu, les séparent de lui en provoquant chez eux un esprit inquiet et le murmure. Font-ils bien de rester ainsi dans la défiance? Jésus est leur ami. Le ciel tout entier s’intéresse à leur bien, et leurs craintes et leurs murmures contristent le Saint-Esprit. Ce n’est pas parce que l’on voit ou sent que Dieu exauce qu’il faut croire. Il faut se confier en ses promesses. [...] Quand on a demandé à Dieu une bénédiction, il faut croire qu’on l’a reçue et l’en remercier. On peut ensuite reprendre ses occupations, assuré que la bénédiction sera envoyée quand on en aura le plus pressant besoin.

Il est très grave de faire souffrir le Saint-Esprit; il souffre lorsque l’être humain cherche à travailler par lui-même et refuse d’entrer au service du Seigneur parce que la croix est trop lourde, ou le renoncement trop important. Le Saint-Esprit cherche à demeurer dans toutes les âmes. Ceux qui l’accueilleront en hôte de marque seront rendus parfaits en Christ.

Faisons-nous tout notre possible pour atteindre la stature d’hommes et de femmes en Jésus-Christ? Recherchons-nous la plénitude du Sauveur, nous efforçant sans relâche de recevoir la marque qui nous est proposée: la perfection de son caractère? Lorsque ceux qui constituent le peuple de Dieu l’auront reçue, ils seront “scellés”. Remplis du Saint-Esprit, ils seront parfaits en Jésus-Christ, et l’ange annoncera que “tout est accompli.”
1er Mars
Esther
Et qui sait si ce n’est pas pour un temps comme celui-ci que tu es parvenue à la royauté? (Esther 4:14)

On fixa un jour pour exterminer les Juifs et confisquer leurs biens. Le roi se rendait bien peu compte de la répercussion que cet édit pourrait avoir s’il était appliqué à la lettre. Satan, le secret instigateur de ce complot, s’efforçait de débarrasser la terre des hommes qui avaient conservé la connaissance du vrai Dieu. [...]

Mais les machinations de l’ennemi furent déjouées par la Puissance qui règne sur les enfants des hommes. Dans sa providence, Dieu avait élevé au rang de reine, dans l’empire médo-persan, Esther, jeune juive qui craignait le Très-Haut. Mardochée était l’un de ses proches parents. Désespérés, ils décidèrent d’en référer à Xerxès pour qu’il intervienne en faveur du peuple juif. Esther devait essayer de se présenter chez le roi en tant qu’intercesseur. “Qui sait si ce n’est pas pour un temps comme celui-ci que tu es parvenue à la royauté?” lui déclara Mardochée. Esther avait à faire face à une crise qui demandait une action rapide et décisive. Mais elle et Mardochée comprirent que si l’Éternel n’agissait pas puissamment en leur faveur, leur intervention demeurerait vaine. C’est pourquoi Esther passa une partie de son temps en communion avec Dieu, source de sa force. “Va”, ordonna-t-elle à Mardochée, “rassemble tous les Juifs qui se trouvent à Suse et jeûnez pour moi, sans manger ni boire pendant trois jours, ni la nuit, ni le jour. Moi aussi, je jeûnerai de même avec mes servantes, puis j’entrerai chez le roi, malgré la loi, et si je dois périr, je périrai.”

À chaque famille, à chaque école, à tous les parents, maîtres et enfants sur qui a brillé la lumière de l’Évangile, la question qui fut adressée à la reine Esther, à un moment critique de l’histoire du peuple d’Israël, est maintenant posée: “Qui sait si ce n’est pas pour un temps comme celuici que tu es parvenue à la royauté?” 
2 Mars
Paul
Dans ma première défense, personne ne m’a assisté, mais tous m’ont abandonné. [...] C’est le Seigneur qui m’a assisté et qui m’a fortifié, afin que la prédication fût accomplie par moi et que tous les païens l’entendissent. (2 Timothée 4:16, 17)

Paul devant Néron! Quel contraste saisissant! [...] Nul ne rivalisait en grandeur et en puissance avec l’empereur. [...] Sans argent, sans amis, sans avocat, Paul avait été tiré de sa prison pour être jugé. [...] Le visage du monarque portait les traces des passions honteuses qui bouillonnaient en lui; celui du prisonnier reflétait les sentiments d’un cœur en paix avec Dieu et avec les hommes. Les résultats de deux systèmes d’éducation opposés s’affrontaient ce jour-là en un violent contraste — une vie de plaisirs sans limites et une vie d’abnégation totale. Nous voici en face des représentants de deux conceptions différentes de la vie, un égoïsme farouche qui ne trouve aucun sacrifice trop grand pour le plaisir du moment et une endurance désintéressée prête à renoncer à la vie elle-même pour le bien des autres. [...]

Le peuple et les juges... avaient assisté à maints procès, à l’interrogatoire de plus d’un criminel, mais ils n’avaient jamais vu un homme refléter comme Paul une paix aussi céleste. [...] Ses paroles firent vibrer une corde sensible jusque dans les cœurs les plus endurcis. La vérité claire et convaincante détruisit l’erreur. La lumière brilla dans les esprits qui, plus tard, la suivirent avec joie. [...] Paul attira l’attention de ses auditeurs sur le grand sacrifice consenti en faveur de la race déchue. [...]

Ainsi plaide l’avocat de la vérité, fidèle parmi les infidèles, loyal parmi les déloyaux; il s’érige en représentant de Dieu et sa voix semble venir du ciel. Nulle crainte, nulle tristesse, nul abattement ne paraissent dans ses paroles ou sur son visage. [...] Ses paroles sont comparables à un chant de victoire dominant le tumulte de la bataille.

Voilà ce que dit de lui-même ce héros de la foi: “Je me plais dans les faiblesses, dans les outrages, dans les calamités, dans les persécutions, dans les détresses, pour Christ.” 
3 Mars
Joseph
Et Pharaon dit à ses serviteurs: Trouverions-nous un homme comme celui-ci, ayant en lui l’esprit de Dieu? Et Pharaon dit à Joseph: Puisque Dieu t’a fait connaître toutes ces choses, il n’y a personne qui soit aussi intelligent et aussi sage que toi. Je t’établis sur ma maison, et tout mon peuple obéira à tes ordres. Le trône seul m’élèvera au-dessus de toi. (Genèse 41:38-40)

Du cachot, Joseph était passé à la dignité de gouverneur de l’Égypte. Si elle était entourée d’honneurs, cette charge n’en était pas moins hérissée de périls. Ce n’est point sans dangers qu’un homme gravit les plus hauts sommets. La tempête, qui laisse intacte l’humble fleur de la vallée, déracine l’arbre géant de la montagne. De même, des hommes, qui sont restés probes dans une existence ignorée, sont facilement entraînés vers l’abîme par les tentations qui les assaillent lorsqu’ils jouissent de la réussite et de la gloire. Joseph résista à l’épreuve de la prospérité comme il avait supporté celle de l’adversité. Dans le palais des Pharaons comme dans la cellule du prisonnier, il resta fidèle à Dieu. Étranger dans un pays païen, séparé de sa famille et par conséquent des adorateurs du vrai Dieu, il continua à s’appuyer sur Celui qui avait dirigé ses pas jusque-là, et il s’acquitta avec probité des devoirs de sa charge. Grâce à lui, le Dieu du ciel fut révélé au roi et aux grands du pays qui, tout en persistant dans leur idolâtrie, apprirent à respecter les principes révélés par la vie et le caractère du serviteur de Jéhovah.

Comment Joseph fut-il à même de donner un si bel exemple de fermeté de caractère, de sagesse et de droiture? Il avait appris dans sa jeunesse à consulter le devoir plutôt que l’inclination. Ce sont la fidélité, la foi naïve et la noblesse de cœur de l’adolescent qui expliquent les fruits de son âge mûr. [...] Le fidèle accomplissement du devoir dans toutes les phases de sa vie, de la plus humble à la plus élevée, avait porté chacune de ses facultés à son plus haut degré de développement. Un caractère noble et droit est le résultat d’une vie conforme à la volonté de Dieu.
4 Mars
Étienne, le premier martyr
Et ils lapidaient Étienne, qui priait et disait: Seigneur Jésus, reçois mon esprit! Puis, s’étant mis à genoux, il s’écria d’une voix forte: Seigneur, ne leur impute pas ce péché! Et, après ces paroles, il s’endormit. (Actes 7:59, 60)

Étienne, homme aimé de Dieu, qui travailla à gagner des âmes au Christ, perdit sa vie à cause du témoignage triomphant qu’il rendit du Sauveur crucifié et ressuscité. [...] La haine que les ennemis de la vérité avaient témoignée à l’égard du Fils de Dieu se manifesta aussi envers les disciples. Ces ennemis, qui ne supportaient pas d’entendre parler de celui qu’ils avaient crucifié et pour lequel Étienne rendait un témoignage si courageux, étaient remplis de rage. [...] Lorsqu’ils virent le visage d’Étienne resplendir de lumière, les hommes influents furent convaincus de l’existence de Dieu. Mais ils nièrent cette évidence. Oh! s’ils y avaient prêté attention! Oh! s’ils s’étaient repentis! Mais ils ne le désiraient pas.

Quand Étienne fut appelé à souffrir pour le Christ, il ne faillit pas. Il devina le sort qui lui était réservé sur les visages de ses persécuteurs, et cependant il n’hésita pas à leur délivrer le dernier message qu’il devait apporter aux hommes. Il leva les yeux au ciel et dit: “Voici, je vois les cieux ouverts et le Fils de l’homme debout à la droite de Dieu.”

Tout le ciel s’intéressait à cette scène. Jésus se leva du trône de son Père, regarda la face de son serviteur et y fit refléter les rayons de sa propre gloire. Les hommes furent frappés d’étonnement lorsqu’ils virent le visage d’Étienne resplendir comme celui d’un ange. La gloire de Dieu brilla sur son serviteur et tandis que celui-ci contemplait la face de l’Éternel, les ennemis du Christ le lapidèrent. Ne croyez-vous pas que c’est une fin cruelle? Mais la crainte de la mort avait disparu chez Etienne et jusqu’à son dernier souffle il supplia l’Éternel de pardonner à ses persécuteurs. Jésus accorde largement à ses enfants cette faculté de pardonner et il veut que nous marchions sur ses traces car, si nous agissons ainsi, nous serons participants du Christ et de sa gloire. 
5 Mars
Les trois jeunes Hébreux
Voici, notre Dieu que nous servons peut nous délivrer de la fournaise ardente, et il nous délivrera de ta main, ô roi. Sinon, sache, ô roi, que nous ne servirons pas tes dieux, et que nous n’adorerons pas la statue d’or que tu as élevée. (Daniel 3:17, 18)

Une épreuve terrible se présenta à ces jeunes Hébreux quand Nebucadnetsar lança un décret invitant tous les notables du royaume à s’assembler pour la dédicace de la statue d’or et les obligeant à se prosterner devant elle et à l’adorer au son de toutes sortes d’instruments de musique. Quiconque n’obéirait pas à ce décret serait immédiatement jeté au milieu d’une fournaise ardente. L’ordre d’adorer cette statue avait été suggéré par les sages de Babylone afin d’obliger les jeunes Hébreux à se joindre à leur culte idolâtre. Ils étaient de remarquables chanteurs et les Chaldéens voulaient qu’ils oublient leur Dieu pour accepter le culte des idoles babyloniennes.

Le jour fixé arriva et, au son des instruments de musique, la multitude qui s’était assemblée selon l’ordre royal se prosterna et adora la statue d’or. Mais les fidèles Hébreux ne se prosternèrent pas. [...]

Alors le roi ordonna de chauffer la fournaise sept fois plus qu’il ne convenait de la chauffer; et lorsque ce fut fait, les trois jeunes gens y furent jetés. Les flammes étaient si ardentes que les hommes chargés de jeter les Hébreux dans la fournaise furent carbonisés.

Soudain le visage du roi pâlit de terreur. [...] Sa voix trembla de colère et le monarque s’exclama. “Eh bien, je vois quatre hommes sans liens, qui marchent au milieu du feu et qui n’ont point de mal; et la figure du quatrième ressemble à celle d’un fils des dieux.”

De tout temps, les héros de la foi se sont signalés par leur fidélité à Dieu et ils ont été amenés à rendre ouvertement leur témoignage devant les hommes afin que leur lumière puisse briller pour illuminer ceux qui sont dans les ténèbres. Daniel et ses trois compagnons sont des exemples qui illustrent l’héroïsme chrétien.

[...] D’après leur conduite à la cour de Babylone, nous pouvons discerner ce que Dieu fera pour ceux qui le servent avec sincérité de cœur. 
6 Mars
À la jeunesse d’aujourd’hui
Veillez, demeurez fermes dans la foi, soyez des hommes, fortifiez-vous. (1 Corinthiens 16:13)

Le Christ avait prédit à ses disciples qu’ils auraient des tribulations dans le monde. Ils devraient comparaître devant les rois et les chefs à cause de son nom; on les accuserait faussement de toute sorte de mal et tous ceux qui les feraient périr croiraient le faire en servant le Seigneur. À travers tous les temps, tous ceux qui ont vécu une vie sainte ont subi la persécution de quelque manière que ce soit. [...] Ils ont supporté toutes les indignités, tous les outrages et toutes les cruautés que Satan a pu faire naître dans les esprits. Aujourd’hui le monde est plus opposé que jamais à la religion. [...]

L’esprit de persécution... s’élèvera contre les chrétiens fidèles qui ne feront aucune concession au monde et qui ne se laisseront pas influencer par ses opinions, ses faveurs ou son opposition. Une religion qui témoigne d’une manière vivante en faveur de la sainteté et qui repousse l’orgueil, l’égoïsme, l’avarice, les péchés mondains, sera haïe des hommes et des chrétiens superficiels. Ne vous étonnez donc pas, jeunes amis chrétiens, si le monde vous hait car il a haï votre Maître avant vous. Lorsque vous supportez l’opprobre et la persécution, vous êtes en excellente compagnie, car Jésus a souffert tout cela et beaucoup plus encore. Si vous êtes de véritables sentinelles de Dieu, ces épreuves seront à votre louange. Ce sont les âmes héroïques, sincères lorsqu’elles demeurent seules, qui remporteront la couronne impérissable. [...]

Le chemin de la vie éternelle est étroit et resserré; vous devrez avancer au travers de nombreuses difficultés, mais par des efforts persévérants vous pouvez gagner la vie éternelle, l’héritage futur et immortel. Et le reste: la paix, la gloire, au terme du voyage, nous dédommageront mille fois de tous les efforts et de tous les sacrifices que nous aurons pu faire.
7 Mars
Les héros modernes
Celui qui est lent à la colère vaut mieux qu’un héros, et celui qui est maître de lui-même que celui qui prend des villes. (Proverbes 16:32)

Celui qui veut se dominer doit lutter contre l’ennemi le plus puissant: lui-même. La preuve de noblesse la plus manifeste chez un chrétien, c’est la maîtrise de soi. Celui qui peut rester calme dans une tempête d’injures est un héros de Dieu. [...] S’il a appris à se dominer, il s’élèvera au-dessus des insultes, des échecs, des tourments auxquels la vie nous expose quotidiennement et ces épreuves cesseront d’assombrir son esprit.

Il est dans le plan de Dieu que la puissance royale de la raison, sanctifiée, contrôlée par la grâce divine, règle les vies des humains. Celui qui se maîtrise est en possession de ce pouvoir.

L’homme ou la femme qui conserve son équilibre lorsqu’il est tenté de se laisser aller à ses passions, paraît plus grand aux yeux de Dieu et des anges que le général le plus célèbre ayant jamais conduit une armée au combat et à la victoire.

Ce qu’il faut aux jeunes gens et aux jeunes filles, c’est l’héroïsme chrétien. La Parole de Dieu déclare que celui qui est maître de lui-même vaut mieux que celui qui prend des villes. Être maître de soi signifie se discipliner soi-même.

Les jeunes doivent introduire dans leur vie une perfection semblable à celle qui caractérisait le Sauveur, de sorte que, lors de la venue du Christ, ils soient prêts à franchir les portes de la cité de Dieu. La présence et l’amour de Dieu abondant dans le cœur donneront la maîtrise de soi et façonneront l’esprit et le caractère. La grâce du Christ dans la vie dirigera les buts, les intentions, les capacités vers des canaux qui procureront la puissance morale et spirituelle — puissance à laquelle les jeunes n’auront pas à renoncer dans la vie future, mais qui les suivra plus tard et qu’ils conserveront pendant.
8 Mars
N’aimez point le monde
N’aimez point le monde, ni les choses qui sont dans le monde. Si quelqu’un aime le monde, l’amour du Père n’est point en lui; car tout ce qui est dans le monde, la convoitise de la chair, la convoitise des yeux, et l’orgueil de la vie, ne vient point du Père, mais vient du monde. (1 Jean 2:15, 16)

La jeunesse de notre époque aura à affronter une rude bataille si elle veut établir sa règle de conduite sur de bons principes. La majorité des gens s’efforce de faire ce que font les autres, de marcher selon le train de vie du monde. Comme une bulle d’air ou comme une mauvaise herbe, ces gens se laissent entraîner par le courant. Ils n’ont aucune personnalité, aucune indépendance morale. L’approbation du monde a plus de valeur pour eux que l’approbation de Dieu ou l’estime de ceux qui ont la faveur du Seigneur. Leur seul mobile, leur règle de conduite, c’est l’intérêt. Comme ils n’attachent pas de valeur à la vérité et qu’ils agissent sans principes, on ne peut leur faire aucune confiance. Ils sont le jouet des tentations de Satan. Ils n’ont pas de vrai respect pour eux-mêmes et pas de réel bonheur dans la vie. Il faut avoir pitié de cette catégorie de gens pour leur faiblesse et leur folie, et leur exemple doit être condamné par ceux qui désirent être vraiment dignes de respect. Mais, bien au contraire, on recherche trop souvent la société de telles personnes qui semblent exercer un pouvoir fascinant auquel il est presque impossible de se soustraire.

Que la raison et la crainte de Dieu vous guident dans le choix de vos amis et dans la formation de vos opinions. Soyez fermes à ce sujet; ne vous inquiétez pas de ce que les autres pensent de vous. Quand les exigences de Dieu vous dirigent dans une voie opposée à celle que suivent vos relations, avancez-y résolument. Tout ce que condamne la Parole de Dieu, rejetez-le, même si le monde entier l’adopte et le défend.

Ceux qui sont emportés par la marée, qui sont amateurs de plaisirs, satisfaits d’eux-mêmes et qui choisissent la voie facile, sans égard pour les principes, pourvu que soient satisfaits leurs désirs, ne paraîtront jamais avec les vainqueurs autour du trône blanc. 
9 Mars
La pureté au sein de ce siècle de corruption
Qui pourra monter à la montagne de l’Éternel? Qui s’élèvera jusqu’à son lieu saint? Celui qui a les mains innocentes et le cœur pur; celui qui ne livre pas son âme au mensonge, et qui ne jure pas pour tromper. (Psaumes 24:3, 4)

Pour sauvegarder notre pureté, faisons preuve de vigilance et pratiquons la prière.

Nous vivons dans une atmosphère satanique. L’ennemi prendra au piège d’une débauche séduisante toutes les âmes qui ne sont pas protégées par la grâce du Christ. Les tentations surviendront, mais si nous prenons garde à l’ennemi et si nous maintenons notre équilibre dans la maîtrise de nous-mêmes et dans la pureté, les esprits séducteurs n’auront aucune influence sur nous. Ceux qui ne font rien pour encourager la tentation auront la force nécessaire pour lui résister lorsqu’elle se présentera.

Si la jeunesse ne se précipitait pas de son plein gré vers le danger, si elle ne s’engageait pas inutilement dans la voie de la tentation, si elle se gardait des mauvaises influences et de la société corrompue, qui la placent inévitablement en dangereuse compagnie, elle aurait la force de caractère pour se dresser en faveur de la justice. Elle s’élèverait pour la sauvegarde des principes et marcherait grâce à la force de Dieu, selon une moralité parfaite. Si les jeunes, qui ont reçu une bonne éducation, placent leur confiance en Dieu, ils offriront, par l’élévation de leur niveau moral, le plus puissant témoignage en faveur de la vérité.

Les élus de Dieu doivent rester purs au sein des corruptions qui abondent autour d’eux en ces temps de la fin. Il faut que l’Esprit divin les domine entièrement et qu’il influence chacune de leurs actions.

Ceux qui s’engagent dans leur carrière avec des principes inébranlables, demeureront purs au sein des souillures de ce monde corrompu.

“Qui subsistera, ô Dieu, lorsque tu apparaîtras?” Seuls ceux qui ont les mains innocentes et le cœur pur subsisteront au jour de sa venue. [...] Puisque vous espérez être élevés au jour final pour vous joindre au corps des anges immaculés et vivre dans une atmosphère débarrassée de toute trace de péché, recherchez la pureté indispensable pour subsister lors du jugement dernier et être admis dans le ciel pur et saint. 
10 Mars
Choisissez la voie de la vérité
Je choisis la voie de la vérité, je place tes lois sous mes yeux. Je m’attache à tes préceptes: Éternel, ne me rends point confus. (Psaumes 119:30, 31)

Deux grands principes régissent notre vie: celui de la fidélité et celui de l’infidélité. Nous avons tous besoin d’un plus grand courage chrétien pour dresser l’étendard sur lequel sont inscrits les commandements de Dieu et la foi de Jésus. [...] La ligne de démarcation entre ceux qui obéissent à la loi et ceux qui lui désobéissent doit être nette et distincte. Soyons animés de la ferme détermination de faire la volonté du Seigneur en tout temps et en tout lieu. [...] La force chrétienne s’obtient par la fidélité à servir l’Éternel. Jeunes gens et jeunes filles devraient se rendre compte que le plus grand honneur auquel ils puissent prétendre, c’est d’être unis avec le Christ. En faisant preuve de la plus scrupuleuse fidélité, ils acquerront l’indépendance morale qui les défendra contre toute influence capable de les détourner des bons principes. Il arrive à des esprits forts de soutenir des affirmations complètement erronées.

Puisse le collyre céleste être appliqué aux yeux de notre entendement, afin que nous sachions faire la distinction entre la vérité et l’erreur. Sondez les Écritures et quand vous trouverez ces mots: “Ainsi parle l’Éternel”, alors résistez! [...]

Il y a dans Le Voyage du Pèlerin un personnage qui se nomme “Docile”. Les jeunes doivent éviter de ressembler à ce personnage. Ceux qu’il représente sont très accommodants, mais sont comme le roseau agité par le vent. Ils ne possèdent aucune volonté. Il faut que la jeunesse cultive l’esprit de décision. Un esprit irrésolu est un piège qui mènera certains jeunes à leur perte. Soyons fermes, sans quoi notre maison et notre caractère seront construits sur le sable.

La philosophie de l’Éternel est la règle de vie du chrétien. Que son être tout entier soit pénétré des principes de vie qui émanent du ciel. Les occupations futiles, qui font perdre le temps d’une foule de personnes, sont sans intérêt en regard de la foi saine et sanctifiante qui se dégage de la Bible.
11 Mars
L’adhésion du Christ aux principes divins
Voici, je viens avec le rouleau du livre écrit pour moi. Je veux faire ta volonté, mon Dieu! Et ta loi est au fond de mon cœur. (Psaumes 40:8, 9)

L’enfance du Christ se distingua de celle des autres enfants en général. La forte personnalité du Sauveur, sa fermeté de caractère l’amenèrent toujours à être fidèle à son sentiment du devoir et à adhérer aux principes de la justice — principes dont nul mobile, pour si puissant qu’il fût, ne réussit à l’écarter. L’argent ou les plaisirs, les louanges ou la critique ne parvinrent pas à le corrompre ou à le flatter pour le déterminer à commettre une mauvaise action. Il possédait la force pour résister à la tentation, la sagesse pour découvrir le mal et la fermeté pour demeurer fidèle à ses convictions.

Les hommes mauvais et sans principes présentaient sous une forme attrayante la douceur des plaisirs terrestres, mais les principes du Christ étaient assez puissants pour résister à Satan. La perspicacité de Jésus avait été cultivée pour lui permettre de discerner la voix du tentateur. Il ne déviait pas du droit chemin pour obtenir des faveurs de quiconque. Il ne marchandait pas ses principes pour gagner les louanges humaines ou pour éviter la réprobation, l’envie et la haine des ennemis de la justice et de la véritable bonté.

Il se plaisait à s’acquitter de ses obligations envers ses parents et envers la société, sans renoncer à ses principes et sans se laisser contaminer par les influences néfastes qui l’entouraient à Nazareth.

Le Christ ne faillit jamais dans l’observation des principes de la loi de Dieu. Il ne fit jamais rien de contraire à la volonté de son Père.

Après nous avoir donné des directives générales, Jésus ne nous laisse pas chercher à tâtons, parmi les impasses et les carrefours dangereux qui se présentent à nous, le chemin que nous devons suivre. Il nous conduit dans la voie étroite, et, alors que nous le suivons pas à pas, notre pied ne saurait glisser.

Chaque âme doit vivre d’heure en heure dans la communion de Celui qui a dit: “Sans moi vous ne pouvez rien faire.” Il faut que ses principes deviennent les nôtres, car ils sont la vérité éternelle proclamée avec équité, bonté, miséricorde et amour.

Ses principes constituent les seules bases durables de ce monde.
12 Mars
Daniel vivait selon ses principes
Alors les chefs et les satrapes cherchèrent une occasion d’accuser Daniel en ce qui concernait les affaires du royaume. Mais ils ne purent trouver aucune occasion [...] parce qu’il était fidèle, et qu’on n’apercevait chez lui ni faute, ni rien de mauvais. (Daniel 6:4)

Daniel dut subir les tentations les plus violentes qui peuvent assaillir la jeunesse aujourd’hui; et cependant, il demeura fidèle aux principes religieux qu’on lui avait inculqués dès son enfance. Il vivait au milieu d’influences destinées à renverser ceux qui hésitaient entre leurs principes et leurs penchants naturels et cependant la Parole de Dieu le présente comme irréprochable. Daniel n’osait pas se fier à ses propres forces morales. La prière demeurait pour lui une nécessité. Il fit de l’Éternel sa force, et la crainte de Dieu était sans cesse devant lui dans toutes les affaires qu’il avait à traiter. [...] Il chercha à vivre en paix avec tous, tout en demeurant aussi inflexible que le cèdre majestueux chaque fois que ses principes entraient en jeu. Il faisait preuve de respect et d’obéissance envers tous ceux qui exerçaient une autorité sur lui, pourvu que cela ne portât pas atteinte à son obéissance à Dieu. [...]

Dans la vie de Daniel et de ses compagnons, nous voyons les principes triompher de la tendance à se laisser aller à ses appétits. Cet exemple nous montre comment, grâce à leurs principes religieux, les jeunes gens peuvent dominer les convoitises de la chair et rester fidèles aux exigences de Dieu. [...] Que serait-il advenu si Daniel et ses compagnons avaient fait un compromis avec les intendants païens et s’ils avaient cédé à leurs instances, en buvant et en mangeant selon la coutume des Babyloniens? Le simple fait d’abandonner leurs principes aurait affaibli leur sentiment du bien et leur aversion du mal. S’ils s’étaient laissé aller à leurs appétits, ils auraient sacrifié leur vigueur physique, leur lucidité intellectuelle, leur puissance spirituelle. Un faux pas en aurait entraîné un autre, jusqu’à ce qu’enfin, compromettant leur relation avec le ciel, ils aient été entraînés par la tentation.
13 Mars
Joseph, homme de principe
Comment ferais-je un aussi grand mal et pécherais-je contre Dieu? (Genèse 39:9)

L’amabilité et la probité de Joseph finirent par toucher le cœur du chef des gardes, qui en vint à le regarder comme son fils plutôt que comme un esclave. [...] Mais son intégrité devait être soumise à une épreuve redoutable. La femme de son maître voulut l’entraîner à la violation de la loi de Dieu. Jusque-là, Joseph était demeuré pur au milieu de la corruption qui régnait autour de lui. Mais comment repousser une tentation aussi soudaine, aussi forte, aussi séduisante? Il savait quelle serait la conséquence de sa résistance. D’un côté se plaçaient la duplicité, mais aussi la faveur et les récompenses; de l’autre, la disgrâce, la prison, la mort peut-être. Toute sa carrière future dépendait de sa décision. Joseph restera-t-il fidèle à ses principes et à son Dieu? Les anges observent cette scène avec une inquiétude inexprimable. La conduite de Joseph va révéler la force d’un caractère fondé sur des principes religieux. Mais sa décision est prise. Quelles qu’en soient les conséquences, il ne trahira ni la confiance de son maître terrestre, ni sa foi envers son Maître céleste. [...]

Joseph eut à pâtir de son intégrité: celle qui avait voulu le tenter se vengea de son refus; elle l’accusa d’un crime odieux et le fit jeter en prison. Si Potiphar avait ajouté foi aux accusations de sa femme contre le jeune Hébreu, celui-ci eût perdu la vie. Mais la conduite chaste et modeste dont Joseph avait toujours fait preuve fut, aux yeux de son maître, une confirmation suffisante de son innocence. Néanmoins, pour sauver la réputation de sa maison, il l’abandonna à la disgrâce et à la captivité. [...] Le caractère de Joseph brille jusqu’au fond de son cachot. Si ses années de fidélité chez Potiphar ont été mal récompensées, il n’en est pas devenu aigri. La paix que lui donne le sentiment de son innocence lui reste, et il remet tout entre les mains de Dieu.
14 Mars
Ne pas sacrifier ses principes pour la paix
Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix. Je ne vous donne pas comme le monde donne. Que votre cœur ne se trouble point, et ne s’alarme point. (Jean 14:27)

Il y a toujours eu et il y aura toujours sur terre, jusqu’à la fin des temps, deux catégories de personnes — celles qui croient en Jésus et celles qui le rejettent. Si mauvais, si odieux, si corrompus que soient les pécheurs, ils seront purifiés par la foi en Christ et blanchis par l’accomplissement de sa parole. [...] Ceux qui rejettent le Christ et refusent de croire à la vérité seront remplis d’amertume à l’égard des croyants qui acceptent Jésus comme leur Sauveur personnel. Mais ceux qui reçoivent le Christ sont attendris et subjugués par la manifestation de son amour et par l’humiliation, les souffrances, la mort qu’il a subies pour eux.

La paix que le Christ a donnée à ses disciples et que nous réclamons est une paix née de la vérité, une paix qui n’est pas anéantie par les divisions. Il peut y avoir des guerres et des luttes, des jalousies, des envies, de la haine, mais la paix en Christ n’est pas de celles que le monde donne ou retire. Elle subsiste au sein des machinations et de la plus farouche opposition de ses ennemis. [...] Le Christ ne chercha pas un seul instant à acquérir la paix en reniant sa foi sacrée. La paix ne pouvait pas être le résultat d’un compromis de principes. [...] Les enfants de Dieu commettent une grande erreur lorsqu’ils essaient de combler le vide qui sépare les êtres de lumière des êtres des ténèbres en reniant leurs principes, en transigeant sur la vérité. On renoncerait à la paix du Christ si l’on pactisait ou si l’on fraternisait avec le monde. Abandonner leurs principes par ce procédé représenterait un sacrifice trop coûteux pour les enfants de Dieu. [...]

Que les disciples du Christ prennent la décision de ne jamais transiger sur la vérité, et de ne pas retrancher un seul iota de leurs principes pour obtenir les faveurs du monde. Qu’ils jouissent de la paix du Christ.
15 Mars
Je tiens mon corps assujetti
Mais je traite durement mon corps et je le tiens assujetti, de peur d’être moi-même rejeté, après avoir prêché aux autres. (1 Corinthiens 9:27)

Le corps est le seul intermédiaire pour élever l’âme et former le caractère. De là les tentations de Satan pour affaiblir et dégrader nos forces physiques. Son succès dans ce domaine lui assure la possession de notre être tout entier. Si une puissance supérieure ne maîtrise nos penchants, il causera sûrement notre perte.

Le corps doit être contrôlé par les plus nobles énergies de notre être. Soumise à Dieu, notre volonté maîtrisera nos passions. [...] Il faut que nous ayons conscience des exigences de Dieu; il faut qu’hommes et femmes comprennent leur devoir d’être purs, de se dominer, de s’affranchir de tout appétit dépravé et de toute mauvaise habitude. Toutes nos énergies, morales et physiques, sont un don du ciel et doivent être mises à son service. [...]

Les barrières humaines destinées à neutraliser les tendances naturelles ou acquises ne sont que des digues de sable contre un torrent. Tant que la vie de Jésus ne nous galvanisera pas, nous ne pourrons résister aux tentations, qu’elles viennent de l’intérieur ou de l’extérieur. [...] En nous unissant au Christ, nous devenons libres. Faire sa volonté, c’est travailler au bien de l’humanité.

Lorsque nous obéissons à la loi divine, nous sommes affranchis de l’esclavage du péché et délivrés des passions mauvaises. Nous pouvons arriver à nous dominer, à dompter nos inclinations et à vaincre “les princes de ce monde de ténèbres” et “les esprits méchants dans les lieux célestes”.
16 Mars
Je vis selon les lois de Dieu
Conduis-moi dans le sentier de tes commandements! Car je l’aime. Incline mon cœur vers tes préceptes et non vers le gain. (Psaumes 119:35, 36)

La jeunesse est l’époque où l’on fixe sa ligne de conduite pour la vie. La jeunesse est l’époque idéale pour acquérir de bonnes habitudes, corriger les mauvaises, obtenir et conserver la faculté de la maîtrise de soi, apprendre à diriger tous les actes de la vie selon la volonté de Dieu et en vue du bien de ses semblables.

La jeunesse est l’époque des semailles qui déterminent la moisson de la vie présente et de la vie future. Les habitudes qu’on a acquises dans l’enfance et dans la jeunesse, les goûts qu’on a cultivés, la maîtrise de soi qu’on a obtenue déterminent presque certainement l’avenir des jeunes gens et des jeunes filles.

La pensée égoïste qu’on cultive, le devoir qu’on néglige préparent la voie à la répétition de ces penchants. Ce que nous nous sommes aventurés à faire une fois, nous sommes plus aptes à le renouveler. Les habitudes de sobriété, de discipline personnelle, d’économie, de stricte application, de conversation raisonnable et sensée, de patience, de véritable courtoisie ne s’obtiennent pas sans une vigilance étroite et soutenue de soi-même. Il est beaucoup plus facile de se laisser démoraliser et pervertir que de lutter contre ses défauts en se disciplinant et en cultivant les vraies vertus. Perfectionner dans sa vie les grâces chrétiennes exige des efforts persévérants.

Cherchez à établir de bonne heure l’habitude du contrôle de soi-même. Que jeunes gens et jeunes filles soient pénétrés de l’idée qu’ils doivent être des maîtres et non des esclaves. Dieu les a faits rois du royaume qui est au-dedans d’eux, et ils sont tenus d’exercer fidèlement leur royauté. Si ces instructions sont données fidèlement, les résultats ne se limiteront pas aux jeunes auxquels elles s’adressent: leur influence atteindra et sauvera des milliers d’hommes et de femmes qui sont au bord même du précipice.
17 Mars
Je veux aimer de l’amour du Christ
À ceci tous connaîtront que vous êtes mes disciples, si vous avez de l’amour les uns pour les autres. (Jean 13:35)

Si nous voulons être de véritables lumières dans le monde, nous devons manifester l’esprit plein d’amour et de compassion du Christ. Aimer comme le Christ, cela signifie: exercer la maîtrise de soi, faire preuve de désintéressement en tout temps et en tout lieu. Cela signifie que nous devons prodiguer autour de nous des mots encourageants et des regards aimables. Cette attitude ne nous coûte rien et elle répand derrière elle un parfum délicieux. L’influence qu’elle exerce en faveur du bien est inestimable. Ce n’est pas seulement celui qui reçoit ces égards qui en bénéficie, mais aussi celui qui les dispense, car ils réagissent sur lui. L’amour véritable est un don d’origine divine dont le parfum est d’autant plus pénétrant qu’on dispense cet amour aux autres en plus grande abondance.

Dieu désire que ses enfants le glorifient, accordant leur affection aux êtres qui en sont le plus avides. Ne négligeons aucun de ceux avec qui nous sommes en contact. Ne manifestons pas d’égoïsme dans nos paroles, dans notre attitude, dans nos actes avec nos semblables, que leur position soit humble ou élevée, qu’ils soient riches ou pauvres. L’amour qui n’accorde des paroles aimables qu’à une minorité de personnes, tandis qu’il fait preuve de froideur et d’indifférence envers d’autres, n’est pas le véritable amour; c’est de l’égoïsme. Il ne travaillera en aucune manière au bien des âmes et à la gloire de Dieu. Ne limitons pas notre amour à deux ou trois personnes.

Ceux qui recueillent les rayons de la justice du Christ et refusent de les faire resplendir dans la vie de leurs semblables, perdront bientôt l’éclat radieux et bienfaisant de la grâce divine qu’ils conservent égoïstement pour le prodiguer à de rares privilégiés. [...] Il ne nous est pas permis de nous réserver une petite sélection d’intimes et de refuser d’accorder notre aide à ceux qui ont un besoin urgent d’être secourus. Notre affection ne doit pas se limiter à quelques amis. Rompez le vase et la maison sera remplie de l’odeur du parfum.
18 Mars
Je veux mettre une garde à la porte de mes lèvres
Éternel, mets une garde à ma bouche, veille sur la porte de mes lèvres! (Psaumes 141:3)

Il n’y a peut-être aucune erreur que jeunes et vieux soient plus prêts à commettre que celle de passer sur certaines paroles vives et impatientes de leur langage courant. Ils pensent qu’ils ont une excuse suffisante en alléguant: “Je ne faisais pas attention à ce que je disais, je ne voulais pas prononcer de telles paroles.” Mais l’Écriture sainte ne traite pas ces procédés légèrement. [...]

La plupart des contrariétés de la vie, de ses douleurs, de ses tourments, sont dus à un caractère emporté. Des paroles vives, irritées, irréfléchies, prononcées dans un moment de colère, peuvent provoquer des malheurs qu’une vie entière de repentir ne suffira pas à conjurer. Oh! que de cœurs brisés, que d’amitiés froissées, que de vies ruinées par les paroles vives et dures des personnes qui auraient pu apporter consolation et guérison! [...] L’homme ne peut, par ses propres forces, dominer son caractère. Mais, grâce au Christ, il peut acquérir la maîtrise de soi.

Une fermeté égale, une autorité patiente sont nécessaires à la discipline familiale. Il faut énoncer avec calme ce que l’on a à dire, agir avec réflexion et exécuter sans fléchissement ce que l’on entreprend. [...] Ne laissez pas les rides plisser votre front ni les paroles blessantes s’échapper de vos lèvres! Dieu inscrit dans son livre de mémoire toutes vos paroles.

Le surmenage provoque parfois la perte de la maîtrise de soi. Mais l’Éternel ne vous contraint jamais à la hâte, jamais aux mouvements compliqués. Trop de personnes se chargent de fardeaux que le miséricordieux Père céleste ne leur a pas imposés. Il ne les a jamais appelées à accomplir des actes successifs avec une hâte folle. Dieu désire que nous nous rendions compte que nous ne glorifions pas son nom lorsque nous nous chargeons de trop nombreux fardeaux, car ils nous surmènent; notre cœur et notre esprit se fatiguent et alors naissent l’irritation, l’usure, l’emportement.

Ne nous chargeons que des responsabilités confiées par l’Éternel. Plaçons en lui notre espérance et nous garderons ainsi nos cœurs purs, tendres et aimants.
19 Mars
Je dominerai mon appétit
Heureux toi, pays dont [...] les princes mangent au temps convenable, pour soutenir leurs forces et non pour se livrer à la boisson! (Ecclésiaste 10:17)

La tempérance et la régularité en toutes choses ont une puissance merveilleuse. Elles font beaucoup plus que les circonstances ou les qualités naturelles pour provoquer cette douceur et cette sérénité du caractère qui sont si importantes pour aplanir le sentier de la vie. De plus, la maîtrise de soi, que l’on acquiert par la tempérance, est l’un des dons les plus précieux qui nous permettent de comprendre et d’accomplir nos devoirs les plus difficiles et de faire face aux réalités que chaque être humain est appelé à affronter.

Il faut que les principes de la tempérance soient appliqués aux moindres détails de la vie familiale... afin d’enseigner aux jeunes le désintéressement et la maîtrise de soi et de fortifier en eux ces deux tendances, dès leur enfance.

Apprenons à nos enfants à ne pas agir selon leur gré, mais selon la volonté de leurs parents. À ce propos, la maîtrise de l’appétit constitue l’une des leçons les plus importantes. Enseignons aux enfants à manger à des heures régulières et à s’abstenir de prendre quoi que ce soit entre ces repas fixes. [...]

Les enfants habitués à ce régime sont plus faciles à discipliner que ceux auxquels on permet de manger ce qui les tente et à tout moment. Ils sont généralement enjoués, contents et vigoureux. Les plus entêtés, les plus emportés et les plus capricieux deviennent soumis, patients, disciplinés en adoptant ce régime, allié à une autorité ferme mais bienveillante.

Que chaque jeune homme et chaque jeune fille, ayant devant eux les possibilités d’une destinée plus élevée que celle des monarques couronnés, méditent cette leçon: “Heureux toi, pays... dont les princes mangent au temps convenable, pour soutenir leurs forces, et non pour se livrer à la boisson!”
20 Mars
Je ceindrai les reins de mon entendement
Ceignez les reins de votre entendement, soyez sobres, et ayez une entière espérance dans la grâce qui vous sera apportée, lorsque Jésus-Christ apparaîtra. (1 Pierre 1:13)

Un travail personnel incombe à chacun de nous; il s’agit de ceindre les reins de notre entendement, d’être sobres, de vaquer à la prière. Que notre esprit s’attarde longuement sur tout ce qui peut développer nos facultés morales. [...] Que nos idées soient saines et nos méditations honnêtes si nous voulons que nos paroles soient agréées de Dieu tout en étant profitables à notre prochain.

Il faut veiller soigneusement sur notre esprit. Ne le laissons pas envahir par des pensées qui pourraient porter atteinte à sa vigueur ou qui pourraient la détruire. Pour prévenir ce danger, semons-y une bonne semence, qui lèvera et produira des branches chargées de fruits. [...] Lorsqu’un terrain est laissé en friche, il produit rapidement des chardons et des ronces qui épuisent le sol et ne sont d’aucune utilité au propriétaire. Le sol est rempli de graines que le vent transporte de tous côtés; si la terre n’est pas cultivée, les graines germent spontanément et étouffent les plantes précieuses chargées de fruits qui luttent pour leur existence. Si le sol avait été labouré et ensemencé, ces mauvaises herbes auraient été supprimées et n’auraient pas pu se développer.

Les jeunes gens et les jeunes filles qui trouvent de la joie et du réconfort dans la lecture de la Parole de Dieu et dans la prière reçoivent constamment de nouvelles forces des courants rafraîchissants de la source de la vie. Ils atteignent un niveau moral parfait et acquièrent une largeur de vue que les autres ne peuvent concevoir. La communion avec Dieu favorise les nobles pensées, les aspirations élevées, les perceptions claires de la vérité et les buts sublimes dans l’action.

Dieu reconnaît comme ses fils et ses filles ceux qui sont en relation constante avec lui. Ils s’élèvent de sommet en sommet, obtenant de cette manière une perception nette de Dieu et de l’éternité, jusqu’à ce que le Seigneur en fasse des canaux de lumière et de sagesse pour le monde.
21 Mars
Je serai un chrétien à mon foyer
La charité [...] ne fait rien de malhonnête, elle ne cherche point son intérêt, elle ne s’irrite point, elle ne soupçonne point le mal. (1 Corinthiens 13:5)

Le foyer peut grandement bénéficier de la maîtrise de soi. [...] Que chacun rende la vie des autres membres de la famille aussi agréable que possible. Cultivez un langage respectueux. Conservez l’union et l’amour. Satan n’aura aucun pouvoir sur ceux qui se dominent entièrement au sein du foyer.

Nous devons posséder l’Esprit de Dieu ou nous n’obtiendrons jamais l’harmonie chez nous. [...] Nous ne cultiverons jamais avec trop de soin le climat d’affection familiale; car le foyer, si l’Esprit du Seigneur y réside, est une image du ciel. [...] Tout ce qui tend à nuire à la paix et à l’unité du cercle de famille doit être réprimé. Entretenons chez nous la bonté et l’amour, l’esprit de tendresse et de patience. Si l’un d’entre nous s’égare, il faut que les autres manifestent de l’indulgence chrétienne à son égard.

Celui qui fait preuve de tendresse, de patience et d’amour découvrira que cet esprit-là se réfléchit sur lui. [...] Si le Christ est vraiment en nous l’espérance de la gloire, l’union et l’amour régneront au foyer. Le Christ qui habite dans le cœur de l’épouse est en harmonie avec le Christ qui habite dans le cœur du mari. Ils s’efforceront de marcher vers la demeure qu’il est allé préparer pour ceux qui l’aiment. [...] Une tendre affection doit toujours régner entre mari et femme, parents et enfants, frères et sœurs [...] Le devoir de chacun consiste, dans la famille, à être agréable et à parler aimablement à tous.

Un foyer où réside l’amour, où cet amour s’exprime dans les paroles, dans les regards et dans les actes est un lieu où les anges aiment à manifester leur présence et qu’ils auréolent des rayons de lumière de la gloire divine. [...] L’amour doit se discerner dans les attitudes et dans les manières et s’exprimer dans le ton de la voix.

Grâce à la maîtrise de soi, cultivée par tous les membres de la famille, le foyer deviendra presque un paradis.
22 Mars
Je garderai la porte de mon cœur
Garde ton cœur plus que toute autre chose, car de lui viennent les sources de la vie. (Proverbes 4:23)

“Garde ton cœur plus que toute autre chose”, tel est le conseil du sage; “car de lui viennent les sources de la vie”. “Car il est tel que sont les pensées dans son âme.” Si le cœur n’est pas renouvelé par la grâce divine, c’est en vain que l’on cherchera la pureté. Celui qui s’efforce de se former un caractère noble et vertueux indépendamment de la grâce du Christ, construit sa maison sur le sable mouvant; elle sera sûrement renversée par les violents orages de la tentation. La prière de David devrait monter de chaque cœur: “Ô Dieu! crée en moi un cœur pur, et renouvelle en moi un esprit bien disposé.” Puis, étant devenus participants du don céleste, nous devons marcher vers la perfection, “gardés par la puissance de Dieu par la foi”.

Mais nous devons faire notre part pour résister à la tentation. Ceux qui désirent ne pas tomber, victimes des artifices de l’ennemi, doivent veiller soigneusement sur ce qui peut leur suggérer des pensées impures. Il ne faut pas laisser son esprit errer au hasard sur tous les sujets que l’ennemi nous présente. [...] Cela exigera des prières ferventes et une vigilance incessante. Il nous faudra le secours de l’influence permanente du Saint-Esprit, qui attirera notre esprit en haut, et l’habituera à s’arrêter sur les choses pures et saintes. En outre, il nous faudra étudier diligemment la Parole de Dieu. Comment le jeune homme rendra-t-il pure sa conduite? “En se dirigeant d’après ta Parole.” “Je serre ta Parole dans mon cœur, dit le Psalmiste, afin de ne pas pécher contre toi.”

Prenez sur vous de veiller, en sentinelle fidèle, sur vos yeux, vos oreilles, vos sens, si vous voulez avoir la maîtrise de votre esprit et empêcher que votre âme ne soit contaminée par des pensées vaines et corrompues. Une œuvre aussi désirable ne peut être accomplie que par la puissance de la grâce.
23 Mars
J’éviterai les mauvais exemples
Je ne mettrai rien de mauvais devant mes yeux; je hais la conduite des pécheurs; elle ne s’attachera point à moi. (Psaumes 101:3)

Veillez sur vos sens de peur que Satan ne triomphe d’eux, car ils sont les voies qui mènent à votre âme.

Évitez les lectures et les spectacles qui suggèrent des pensées impures. Cultivez les facultés morales et intellectuelles.

Parmi les lieux de plaisir les plus dangereux, citons le théâtre. Au lieu d’être une école de moralité et de vertu, comme on le prétend si souvent, il est le foyer même de l’immoralité. Les habitudes vicieuses et les tendances au péché sont renforcées et développées par les divertissements. Les chansons grossières, les gestes, les expressions, les attitudes impudiques dépravent l’imagination et avilissent les mœurs. Les jeunes gens qui ont l’habitude de fréquenter de tels spectacles sont, par principe, corrompus. Dans notre pays, il n’y a pas de plus puissante influence pour perdre l’imagination, détruire le sentiment religieux, émousser le goût des plaisirs calmes et des réalités saines de la vie que les scènes théâtrales.

L’amour de tels spectacles croît chaque fois qu’on les contemple, de même que le désir des boissons enivrantes s’intensifie lorsqu’on s’y adonne. La seule attitude convenable à adopter consiste à se garder du théâtre, du cirque et des autres lieux de plaisir douteux.

Il existe d’autres distractions qui sont hautement profitables au corps et à l’esprit à la fois. Un esprit éclairé et judicieux trouvera de nombreuses manières, non seulement saines, mais instructives, de se récréer et de se divertir. [...] Le grand Dieu, dont la gloire resplendit des cieux et dont la main soutient des millions de mondes, est notre Père. Nous n’avons qu’à l’aimer, qu’à nous abandonner à lui comme de petits enfants, avec confiance. Il nous acceptera comme ses fils et ses filles et nous fera héritiers de l’indicible gloire du monde éternel.
24 Mars
Je rechercherai le bien
Recherchez le bien et non le mal, afin que vous viviez, et qu’ainsi l’Éternel, le Dieu des armées, soit avec vous. (Amos 5:14)

Par tous les moyens, Satan cherche à rendre populaires le vice et le crime. On ne peut parcourir les rues de nos cités sans se trouver en face de quelque réclame flamboyante pour un roman ou un spectacle démoralisant. L’esprit se familiarise ainsi avec le péché. Les récits décrivant la conduite d’êtres abominables encombrent les colonnes de la presse. Tout ce qui est propre à enflammer les passions est livré par elle en pâture au public sous la forme de nouvelles sensationnelles. Le crime est à tel point le sujet de toutes les conversations et de toutes les lectures que les consciences délicates, qui reculaient d’horreur à l’ouïe de ces abominations, finissent par s’endurcir au point de s’en délecter.

Une grande partie des récréations actuellement à la mode, même parmi ceux qui se disent chrétiens, ont les mêmes tendances que celles des païens. Il en est peu, en tout cas, que Satan n’utilise pour la destruction des âmes. Depuis des siècles, il emploie le théâtre pour enflammer les passions et glorifier le vice. Il se sert des spectacles grandioses et de la musique ensorcelante de l’opéra. Il recourt au carnaval, à la danse et au jeu de cartes pour faire fléchir les barrières morales et pour ouvrir les portes à la sensualité. Dans tous les amusements où l’orgueil ou la bonne chère sont encouragés, où l’on oublie Dieu et les choses éternelles on voit Satan à l’œuvre, forgeant des chaînes pour asservir les âmes.

Notre unique sécurité est de rester constamment sous la protection de la grâce de Dieu et de ne pas émettre un point de vue spirituel tendant à appeler le mal bien et le bien mal. Nous devons, sans hésitation ni discussion, interdire au mal l’accès de notre âme.
25 Mars
J’écouterai la voix du ciel
Tes oreilles entendront derrière toi la voix qui dira: Voici le chemin, marchez-y! Car vous iriez à droite, ou vous iriez à gauche. (Ésaïe 30:21)

Dans la Parole inspirée, maints récits nous sont donnés pour nous enseigner que la famille humaine est l’objet de soins spéciaux de la part de Dieu et des êtres célestes. L’homme n’est pas livré à lui-même pour devenir le jouet des tentations de Satan. Le ciel entier est activement occupé à communiquer la lumière aux habitants de la terre pour ne pas les laisser sans guide spirituel dans les épaisses ténèbres de minuit. Un œil qui ne sommeille ni ne dort garde le camp d’Israël. Des milliers et des milliers d’anges pourvoient aux besoins des enfants des hommes. Des voix que Dieu inspire crient: “Voici le chemin, marchez-y.”

Nous ne pouvons pas éviter de constater le mal qui se propage si vite dans ces derniers jours. Nous ne pouvons pas éviter d’entendre parler fréquemment de la méchanceté et du crime qui existent.

Pour l’esprit actif des enfants et de la jeunesse, les scènes imaginaires des romans deviennent des réalités. On prédit des révolutions et toutes sortes de péripéties au cours desquelles la loi est foulée aux pieds. Nombreux sont ceux qui, nourrissant leur esprit de ces élucubrations, sont amenés à commettre des forfaits pires, si possible, que ceux dont ils ont lu le récit. C’est ainsi que la société est démoralisée et qu’on y sème le désordre. Nul ne doit s’étonner s’il en résulte une moisson de crimes.

Dites avec fermeté: [...] Je fermerai les yeux à ce qui est frivole et coupable. Mes oreilles sont au Seigneur et je veux être sourd aux raisonnements subtils de l’ennemi. Ma voix ne sera en aucune manière à la disposition d’une volonté qui n’est pas sous l’influence de l’Esprit de Dieu. Mon corps est le temple du Saint-Esprit, et j’emploierai toutes les forces de mon être à poursuivre un noble but.
26 Mars
Je choisirai de bons livres
Jusqu’à ce que je vienne, applique-toi à la lecture, à l’exhortation, à l’enseignement. (1 Timothée 4:13)

Dieu a donné à son peuple un sujet de lecture de premier choix. Accordez à la Parole de Dieu la première place au foyer. Mettez la Bible, notre pain de vie, en évidence. Employez l’argent consacré aux journaux illustrés à l’achat de publications proclamant la vérité présente et que ces publications occupent la première place chez vous. Ayez soin de les mettre à la portée des enfants et des adolescents. Qu’on ne voit pas figurer des romans dans les bibliothèques des chrétiens! Que tout ce qui est représenté comme du bois, du foin, du chaume ne soit pas placé sous les yeux des jeunes pour dénaturer leur goût des choses représentées comme de l’or, de l’argent et des pierres précieuses. Que tout penchant pour des lectures légères et profanes soit sévèrement combattu!

Choisissez toujours, pour les membres de votre famille, une littérature qui élève l’âme. Lisez nos livres et nos imprimés. Étudiez-les! Familiarisez-vous avec les vérités qu’ils contiennent. En vous adonnant à cette étude, vous sentirez l’influence de l’Esprit. Tous les moments de la vie sont précieux; employez-les à vous préparer à la vie éternelle. Meublez votre esprit des thèmes de la Parole de Dieu, qui ennoblissent et élèvent, afin d’être capables de parler avec à-propos aux personnes de votre entourage.

La lecture de nos journaux ne fera pas de nous des dyspeptiques mentaux. Aucun de nous ne sera incommodé par le pain de vie qu’il recevra, mais son esprit s’enrichira des éléments qui affermissent le cœur dans la vérité.

Préparons-nous à nos plus solennels devoirs. Il faut sauver le monde. [...] En face de cette œuvre immense, comment pouvons-nous gaspiller le temps précieux et les moyens que Dieu nous offre en nous adonnant aux choses qui ne sont pas pour notre plus grand bien et pour la gloire de l’Éternel?
27 Mars
Je chanterai des cantiques
Soyez [...] remplis de l’Esprit; entretenez-vous par des psaumes, par des hymnes, et par des cantiques spirituels, chantant et célébrant de tout votre cœur les louanges du Seigneur. (Éphésiens 5:18, 19)

L’Éternel est glorifié par les cantiques de louange qui s’élèvent d’un cœur pur, rempli d’amour et de zèle à son égard. [...] La gratitude que les chrétiens éprouvent envers l’Éternel et la paix divine qui les domine intérieurement les poussent à célébrer les louanges du Seigneur. Elles les poussent aussi à parler de la dette d’amour et de reconnaissance qu’ils ont à l’égard de leur Sauveur dont l’amour a été si grand pour eux qu’il a choisi la mort, afin qu’ils aient la vie.

L’histoire des hymnes de la Bible est pleine de suggestions touchant l’usage et les bienfaits de la musique et du chant. On a souvent avili la musique en la faisant servir à des fins condamnables. Elle est alors devenue un des moyens de tentation les plus séduisants. Mais lorsqu’on en fait un bon usage c’est un précieux don de Dieu, destiné à conduire les pensées vers de purs et nobles sujets de méditation, à inspirer et à élever l’âme.

Dans leurs pérégrinations à travers le désert, les enfants d’Israël égayaient leur marche par la musique des chants sacrés. C’est de cette manière que Dieu conseille à ses enfants aujourd’hui de mettre du bonheur dans leur vie de pèlerins. Il y a peu de moyens plus efficaces pour fixer dans la mémoire les paroles de Dieu que de les répéter dans un cantique. Le chant a une merveilleuse puissance: il peut adoucir une nature violente ou manquant de culture, aviver la pensée, éveiller la sympathie, amener l’harmonie dans l’action et chasser la mélancolie ou les appréhensions qui enlèvent le courage et diminuent les forces.

C’est aussi l’un des moyens les plus efficaces pour graver dans le cœur les vérités spirituelles. Que de fois la mémoire rappelle à l’âme angoissée ou presque désespérée une parole de Dieu — le message depuis longtemps oublié d’un chant d’enfance peut-être. La tentation perd alors son attrait, la vie semble reprendre un nouveau sens, une nouvelle orientation, et le courage et la joie ainsi obtenus se communiquent à d’autres âmes.
28 Mars
Je louerai le Seigneur
Celui qui offre pour sacrifice des actions de grâces me glorifie, et à celui qui veille sur sa voie je ferai voir le salut de Dieu. (Psaumes 50:23)

Venez à Jésus tels que vous êtes, avec tous vos péchés, vos faiblesses, votre pauvreté. Il vous donnera l’eau de la vie. Il vous faut une foi qui voit plus loin que l’ombre diabolique projetée par Satan au travers de votre chemin. Le Prince des ténèbres est à l’œuvre pour inventer des distractions et des plaisirs qui absorberont tellement les esprits que les hommes seront dans l’incapacité d’accorder un instant à la méditation. Enseignez à vos enfants à glorifier l’Éternel et non à satisfaire leur propre personne. Ils sont enfants de Dieu — par la création et par la rédemption. Enseignez-leur à fuir les plaisirs et les folies de ce siècle décadent. Conservez leur esprit clair et pur en présence de Dieu...

Louez l’Éternel! Que votre conversation, que votre musique, que vos chants célèbrent celui qui a tant fait pour nous! Louez Dieu ici-bas et vous serez alors prêts à vous joindre au chœur céleste lorsque vous pénétrerez dans la cité sainte. À ce moment-là, vous pourrez déposer vos couronnes étincelantes aux pieds de Jésus, prendre vos harpes d’or et emplir tout le ciel de vos accords mélodieux. Nous célébrerons les louanges du Sauveur par des accents immortels.

Alors que notre Rédempteur nous conduit jusqu’au seuil de l’infini, tout illuminé de la gloire de Dieu, nous prenons conscience du thème des louanges et des actions de grâces répétées par le chœur céleste autour du trône; et chaque fois qu’un écho de ces chants angéliques se fait entendre dans nos foyers, les cœurs se sentent plus près des chanteurs célestes. C’est sur la terre que commence la communion avec le ciel; c’est ici-bas qu’on se met au diapason d’en haut.

Louez le Seigneur! Parlez de sa bonté, de sa puissance. Répandez de la douceur autour de vous. [...] Que votre cœur, votre âme et votre voix louent celui qui vous remplit d’assurance, votre Sauveur et votre Dieu.
29 Mars
Le feu de l’épreuve
Qui pourra soutenir le jour de sa venue? Qui restera debout quand il paraîtra? Car il sera comme le feu du fondeur, comme la potasse des foulons. Il s’assiéra, fondra et purifiera l’argent; il purifiera les fils de Lévi, il les épurera comme on épure l’or et l’argent, et ils présenteront à l’Éternel des offrandes avec justice. (Malachie 3:2, 3)

Une œuvre de purification s’opère au sein du peuple de Dieu et l’Éternel des armées a pris en main cette tâche. C’est une épreuve terrible pour l’âme, mais elle est indispensable à la purification de ses souillures. Les épreuves sont destinées à rendre plus étroit notre contact avec le Père céleste, à nous amener à nous soumettre à sa volonté et à nous rendre capables de présenter à l’Éternel une offrande de justice. Le Seigneur envoie à ses enfants des épreuves répétées dont il augmente l’intensité jusqu’à ce qu’une humilité parfaite emplisse leur cœur et que leur caractère soit transformé; alors ils remportent la victoire sur eux-mêmes et ils sont en harmonie avec le Christ et les esprits célestes. La purification du peuple de Dieu ne peut pas s’opérer sans souffrance. [...] L’Éternel nous fait passer à plusieurs reprises par le feu de l’épreuve pour estimer notre vraie valeur. La véritable grâce désire cette épreuve. Si nous redoutons d’être sondés par le Seigneur, alors nous sommes en danger. [...]

C’est par un effet de sa miséricorde que Dieu révèle aux hommes leurs défauts cachés. Il voudrait que chacun de nous examine avec sévérité les sentiments et les mobiles complexes de son cœur, qu’il discerne ce qu’il y a de mauvais en lui et qu’il modifie les dispositions de son être, tout en affinant ses manières. Dieu voudrait que ses serviteurs connaissent mieux leurs cœurs. C’est pour leur donner une vraie connaissance de leur condition qu’il permet au feu de l’affliction de les éprouver en vue de leur purification. Dieu se sert des épreuves de la vie pour supprimer les impuretés, les infirmités, les rudesses de nos caractères et pour les rendre dignes de la compagnie glorieuse des anges purs et célestes. [...] Le feu ne nous consumera pas, il ne supprimera que la gangue et nous sortirons de l’épreuve purifiés sept fois et portant l’empreinte du divin.
30 Mars
Pourquoi Dieu permet l’affliction
Bien-aimés, ne soyez pas surpris, comme d’une chose étrange qui vous arrive, de la fournaise qui est au milieu de vous pour vous éprouver. Réjouissez-vous, au contraire, de la part que vous avez aux souffrances de Christ, afin que vous soyez aussi dans la joie et dans l’allégresse lorsque sa gloire apparaîtra. (1 Pierre 4:12, 13)

Accablé d’une profonde tristesse, un homme se promenait un soir dans un jardin, lorsqu’il avisa un grenadier taillé tout près de la base. Frappé d’étonnement, il demanda au jardinier pourquoi cet arbre se trouvait dans cet état. La réponse du jardinier révéla à son interlocuteur les causes des souffrances de celui-ci. “Monsieur, dit-il, cet arbre était si vigoureux qu’il ne produisait que des feuilles. J’ai été obligé de le tailler de cette manière; et lorsqu’il a été presque entièrement coupé, il a commencé à porter du fruit.”

Nos chagrins ne sont pas l’effet du hasard. Dieu nous éprouve pour notre bien. Chaque coup qui brise une idole dans nos cœurs, chaque occasion qui diminue notre attachement à la terre et raffermit plus étroitement nos liens d’affection à l’égard de Dieu, est une bénédiction. L’émondage peut être douloureux pendant un certain temps, mais ensuite il “produit les fruits paisibles de la justice”. Nous devrions accepter avec reconnaissance tout ce qui éveille notre conscience, tout ce qui élève notre pensée, tout ce qui ennoblit notre existence.

Les branches improductives sont taillées, puis jetées au feu. Soyons reconnaissants de ce que l’émondage douloureux que nous subissons nous permet de rester en relation avec le cep vivant; car si nous souffrons avec le Christ, nous régnerons aussi avec lui. L’épreuve même qui ébranle cruellement notre foi et qui nous fait croire que Dieu nous abandonne est destinée à nous rapprocher davantage de lui, afin que, déposant nos fardeaux aux pieds du Christ, nous expérimentions la paix qu’il nous donne en échange. Dieu aime et garde ses créatures les plus faibles et nous ne pouvons le déshonorer davantage qu’en doutant de son amour pour nous. Oh! cultivons cette foi vivante qui nous amènera à nous confier en lui à l’heure des ténèbres et de l’épreuve!
31 Mars
Dieu aide à supporter l’épreuve
Aucune tentation ne vous est survenue qui n’ait été humaine, et Dieu, qui est fidèle, ne permettra pas que vous soyez tentés au-delà de vos forces; mais avec la tentation il préparera aussi le moyen d’en sortir, afin que vous puissiez la supporter. (1 Corinthiens 10:13)

Le Christ n’abandonnera jamais une âme qu’il a rachetée par sa mort. Il ne se détournera jamais de l’homme qu’il est venu sauver au prix de sa vie, même si celui-ci s’éloigne de lui et se laisse gagner par la tentation. Si notre vision spirituelle pouvait être améliorée, nous verrions les âmes courbées sous le poids du péché, accablées de tristesse, alourdies comme un chariot surchargé de gerbes pesantes et sur le point de mourir de désespoir. Nous verrions les anges volant rapidement au secours de ces âmes tentées, placées comme sur le bord d’un précipice. Les anges repoussent du haut des cieux les armées du mal qui assiègent ces âmes et ils les conduisent en lieu sûr. Les batailles soutenues par les deux armées sont aussi réelles que celles des armées terrestres et les destinées éternelles dépendent du résultat de ce conflit spirituel.

Les paroles de Jésus à Pierre s’adressent aussi à nous: “Satan vous a réclamés pour vous cribler comme le froment. Mais j’ai prié pour toi, afin que ta foi ne défaille point.” Dieu soit loué, nous ne sommes pas livrés à nous-mêmes.

Nous passerons bientôt par une crise. Affrontons-la courageusement en tenant fermement la main de la Puissance infinie. Dieu agira en notre faveur. Nous devons vivre au jour le jour, et si nous sommes en relation avec Dieu, il nous donnera chaque jour des forces et une provision de grâce suffisantes. Nos victoires seront quotidiennes, comme nos épreuves. Nous posséderons la puissance du Très-Haut, car nous serons revêtus de l’armure de la justice du Christ. Notre Dieu est Celui qui est intervenu en faveur de son peuple au cours des siècles passés. Chancellerons-nous alors que le Christ est à nos côtés? Non! La puissance divine vient en même temps que l’épreuve. Dieu nous aidera à rester fermes dans la foi à sa Parole, et, si nous sommes unis, il agira avec une puissance particulière en notre faveur.
1er Avril
Une vie de progrès
Faites tous vos efforts pour joindre à votre foi la vertu, à la vertu la science, à la science la tempérance, à la tempérance la patience, à la patience la piété, à la piété l’amour fraternel, à l’amour fraternel la charité. Car si ces choses sont en vous, et y sont avec abondance, elles ne vous laisseront point oisifs ni stériles pour la connaissance de notre Seigneur Jésus-Christ. (2 Pierre 1:5-8)

Ces paroles sont riches d’enseignements et résonnent comme un cri de victoire. L’apôtre explique aux croyants que les progrès spirituels peuvent être comparés à une échelle dont chaque degré représente une marche en avant dans la connaissance de Dieu; cette marche ne doit pas comporter d’arrêts. La foi, la vertu, la connaissance, la tempérance, la patience, la piété, l’amour fraternel et la charité constituent les degrés de cette échelle. Nous sommes sauvés en gravissant échelon par échelon, et en nous élevant pas à pas au niveau tracé par le Christ. C’est ainsi qu’il est fait pour nous “sagesse, justice, sanctification et rédemption”.

Il faut empêcher votre esprit d’être, dès le départ, préoccupé par le nombre de pas inclus dans le chemin que vous devez parcourir. Mais progressez en fixant les yeux sur Jésus et en cherchant la seule gloire de Dieu.

Pas à pas, on accomplit la plus longue des ascensions et l’on finit par atteindre le sommet. Que la pensée de l’immensité de la tâche que vous devez accomplir durant votre vie ne vous accable pas; en effet, vous n’êtes pas tenus à vous en acquitter en une seule fois. Consacrez toutes vos forces à votre travail quotidien, profitez de chaque occasion, appréciez l’aide de Dieu et montez d’échelon en échelon sur l’échelle du progrès. Souvenez-vous que Dieu ne vous donne de vivre qu’un jour à la fois et que les registres célestes montreront ce que vous avez fait des privilèges et des occasions qui s’offraient à vous. Puissiez-vous mettre à profit chacun des jours que Dieu vous donne et entendre finalement le Maître vous dire: “C’est bien, bon et fidèle serviteur.”
2 Avril
Foi, vertu, science
Comme sa divine puissance nous a donné tout ce qui contribue à la vie et à la piété, au moyen de la connaissance de celui qui nous a appelés par sa propre gloire et par sa vertu... (2 Pierre 1:3)

Après avoir reçu la foi de l’Évangile, nous devons nous efforcer, en premier lieu, de joindre à la vertu les principes de pureté, nettoyant ainsi notre cœur et notre esprit en vue de la réception de la vraie connaissance. L’apôtre nous a présenté l’importance d’une progression continue dans la vie chrétienne. Notre manque de connaissance spirituelle est sans excuses. [...] La foi constitue le premier degré de l’échelle du perfectionnement. Sans la foi, il n’est pas possible de plaire à Dieu. Mais nombreux sont les croyants qui s’arrêtent à cet échelon et qui ne montent jamais plus haut. Ils pensent que, lorsqu’ils ont professé le nom du Christ et que leur nom est inscrit dans les registres de l’Église, ils n’ont plus rien à faire. La foi est indispensable. Mais la Parole inspirée déclare: “Joignez à votre foi la vertu.” Ceux qui désirent la vie éternelle et une place dans le royaume de Dieu doivent poser, pour l’édification de leur caractère, les fondements de la vertu. Jésus sera la pierre de l’angle de cet édifice. Tout ce qui souille l’âme doit être banni de l’esprit et de la vie. Lorsque les tentations se présentent, il faut leur résister avec la force du Christ. Nous devons cultiver dans nos caractères la vertu de l’agneau sans tache jusqu’à ce que notre âme puisse atteindre la pureté.

L’exemple de Joseph prouve que la jeunesse peut rester pure tout en étant en contact avec le monde et ses péchés, et joindre à la foi la vertu. [...]

Chaque instant de notre vie est une réalité intense, lourde de responsabilités solennelles. L’ignorance ne sera pas une excuse à notre manque de connaissance spirituelle, car nous sommes exhortés à joindre à la vertu la science. [...] Les pêcheurs ignorants devinrent des hommes capables et cultivés; et les leçons qu’ils eurent le privilège d’apprendre sont écrites pour nous servir d’exemples et d’avertissements. Nous sommes invités à devenir des élèves de l’école du Christ. Nous avons besoin d’acquérir toute la science possible.
3 Avril
Tempérance et patience
Il faut que la patience accomplisse parfaitement son œuvre, afin que vous soyez parfaits et accomplis, sans faillir en rien. (Jacques 1:4)

“À la science, la tempérance.” C’est la troisième étape qui conduit au perfectionnement du caractère. Le plaisir et la dissipation se manifestent de tous côtés et la décadence et la corruption en résultent. L’intempérance fait dégénérer mentalement, moralement et physiquement les habitants de notre terre. Les plaisirs de la table, les passions, l’amour du luxe entraînent les multitudes à faire les plus grands excès et les plus folles dépenses. [...] Le peuple de Dieu doit adopter une attitude contraire à celle du monde; il doit entrer en guerre contre ces pratiques coupables, renoncer aux plaisirs de la table et tenir assujettis ses mauvais instincts. [...] C’est nous qui devons “sonder les saintes Écritures” et mettre nos habitudes en harmonie avec les enseignements de la Bible.

“Joignez à la tempérance la patience.” Le besoin de devenir tempérant se manifeste au moment où nous essayons de franchir cette étape. Il est presque impossible à une personne intempérante de faire preuve de patience.

Certains d’entre nous possèdent un tempérament nerveux, pensent et agissent, rapides comme l’éclair, mais ne croyez pas que nous ne puissions pas apprendre à devenir patients. La patience est une fleur qui se développera rapidement si nous la cultivons avec soin. En nous familiarisant entièrement avec nous-mêmes et en joignant à la grâce du Christ la ferme résolution de faire notre part, nous pourrons remporter la victoire, devenir parfaits en toutes choses et ne manquer de rien.

La patience répand le baume de la paix et de l’amour dans la vie de famille. [...] La patience cherche à maintenir l’union dans l’Église, dans le foyer, dans la société. Cultivons cette vertu dans nos vies.
4 Avril
Piété et amour fraternel
Pour toi, homme de Dieu, [...] recherche la justice, la piété, la foi, la charité, la patience, la douceur. (1 Timothée 6:11)

Si nous possédons la piété, nous devons garder un contact étroit et intime avec le ciel. Jésus doit être un hôte de notre foyer, un membre de notre famille si nous reflétons son image et si nous démontrons que nous sommes des fils et des filles du Très-Haut. La religion du foyer est une chose merveilleuse. Si l’Éternel demeure en nous, nous sentirons que nous sommes des membres de la famille céleste. Nous nous rendrons compte que les anges nous observent et notre conduite sera alors empreinte de douceur et de patience. Nous serons prêts à entrer dans les parvis célestes si nous cultivons l’amabilité et la piété. [...]

Énoch marcha avec Dieu. Il honora l’Éternel en toute occasion. Dans son foyer comme dans son travail, il se posait cette question: “Cela est-il agréable à l’Éternel?” Il se souvint de Dieu, il suivit ses enseignements et son caractère en fut transformé; il devint un homme pieux dont les voies plurent au Seigneur. Nous sommes exhortés à joindre à la piété l’amour fraternel. Oh! comme nous avons besoin de gravir cet échelon pour ajouter cette qualité à notre caractère! [...] Nous devrions éprouver pour notre prochain l’amour que le Christ nous a témoigné.

Le Seigneur nous estime à notre juste valeur. Si l’homme est mauvais dans son foyer ici-bas, il n’est pas digne de figurer dans le foyer céleste. S’il veut agir selon sa propre volonté sans se soucier de la peine qu’il peut causer, il ne pourra pas être heureux au ciel à moins d’y faire preuve d’autorité. L’amour du Christ doit régner dans nos cœurs. [...] Cherchez le Seigneur avec un esprit contrit et humilié et vous serez remplis d’une tendre compassion envers vos frères. Vous serez prêts à joindre à l’amour fraternel la charité, c’est-à-dire l’amour. [...]

Ainsi le ciel se rapprochera de nous et nous pourrons avoir la douce paix et la consolation de Dieu. Ces étapes nous introduiront dans l’atmosphère céleste.
5 Avril
La grâce de Dieu est pour moi
Par la grâce de Dieu je suis ce que je suis, et sa grâce envers moi n’a pas été vaine; loin de là, j’ai travaillé plus qu’eux tous, non pas moi toutefois, mais la grâce de Dieu qui est avec moi. (1 Corinthiens 15:10)

Cependant, parmi ceux qui s’efforcent de gravir les degrés de la perfection chrétienne, certains commencent par placer leur confiance dans le pouvoir de l’homme. Ainsi, ils perdent bientôt de vue Jésus, “l’auteur et le consommateur de la foi”, et ils échouent dans leurs entreprises, frustrés de tout ce qu’ils avaient gagné. Qu’elle est triste la condition de ceux qui, lassés par les difficultés de la route, permettent à l’ennemi des âmes de leur ravir les grâces spirituelles qui s’étaient développées en eux!

L’amour de Dieu répandu dans l’âme se manifestera dans la vie, harmonisant les fonctions intellectuelles et les sentiments. L’enfant de Dieu n’est satisfait que lorsqu’il est revêtu de la justice du Christ et soutenu par sa puissance vivifiante. Quand il se découvre un défaut de caractère, il ne se contente pas de le confesser encore et toujours. Il s’efforce, résolument et énergiquement, de le surmonter en cultivant la qualité contraire. Il faut au chrétien une énergie inépuisable. Mais il n’en est pas réduit à agir par ses propres forces; une puissance divine est à sa disposition. Quiconque s’efforce sincèrement de remporter la victoire sur le “moi” verra s’accomplir en sa faveur cette promesse: “Ma grâce te suffit.”

Un effort personnel et la prière de la foi aguerrissent l’âme. De jour en jour, le caractère ressemble davantage à celui du Christ. [...] Il se peut qu’une lutte sévère soit nécessaire pour triompher de vieilles habitudes, mais nous pouvons remporter la victoire par la grâce du Christ. [...]

Si nous cédons aux sollicitations de l’Esprit de Dieu, nous progressons de grâce en grâce et de gloire en gloire jusqu’à être, finalement, revêtus d’immortalité.
6 Avril
L’infinie richesse de sa grâce
Mais Dieu, qui est riche en miséricorde, à cause du grand amour [...] nous a rendus à la vie avec Christ. [...] il nous a ressuscités ensemble, et nous a fait asseoir ensemble dans les lieux célestes, en Jésus-Christ, afin de montrer dans les siècles à venir l’infinie richesse de sa grâce par sa bonté envers nous en Jésus-Christ. (Éphésiens 2:4-7)

Nous n’aurions jamais compris la signification de ce mot “grâce” si nous n’avions pas péché. Dieu aime les anges irrépréhensibles qui le servent et qui obéissent à ses commandements mais il ne leur accorde pas sa grâce; ces êtres célestes ne connaissent rien de ce don: ils n’en ont jamais eu besoin puisqu’ils n’ont jamais péché. La grâce est un attribut divin réservé aux créatures indignes. Nous ne l’avons pas recherchée mais elle a été envoyée à notre recherche. Dieu prend plaisir à accorder cette grâce à tous ceux qui en sont avides, non parce que nous en sommes dignes, mais parce que nous en sommes absolument indignes. Si le besoin s’en fait sentir en nous, nous avons l’assurance de recevoir cette grâce.

Mais Dieu n’use pas de cette grâce pour abolir ou pour remplacer sa loi. “L’Éternel se plaît dans l’amour de sa justice. Il magnifie la loi et il la rend honorable.” Sa loi est la vérité. [...]

La grâce de Dieu et la loi de son royaume sont en parfaite harmonie; elles vont de pair. Cette grâce nous donne la possibilité de nous approcher du Sauveur par la foi. En l’acceptant et en la laissant agir dans nos vies, nous rendons témoignage en faveur de la validité de la loi; nous exaltons cette loi et nous l’honorons en agissant selon ses règles de vie. [...]

Comment pouvons-nous témoigner en faveur de Dieu? [...] En obéissant à sa loi avec un cœur fervent et pur. Si nous laissons agir le Seigneur, il se manifestera en nous et nous témoignerons devant l’univers céleste et devant un monde apostat qui annule la loi de Dieu et la puissance de la rédemption.

Il n’y a qu’une seule puissance capable de nous rendre conformes à l’image du Christ, inébranlables et fidèles: c’est la grâce de Dieu, conséquence de notre obéissance à la loi divine.
7 Avril
Je veux croître dans la grâce
Croissez dans la grâce et dans la connaissance de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ. (2 Pierre 3:18)

Dieu désire que tout homme croisse dans la grâce qui lui est offerte et se rende de plus en plus utile dans l’œuvre du Maître.

Le ciel a fait en sorte que la piété, la pureté et l’amour du chrétien se développent continuellement, que ses talents puissent doubler et que ses facultés se perfectionnent au service du divin Maître. Mais bien que Dieu ait pourvu à notre perfectionnement, un grand nombre de croyants, qui se réclament de Jésus, ne présentent aucune amélioration capable de témoigner en faveur de la puissance sanctifiante de la vérité, dans leur vie et leur caractère. Quand nous recevons Jésus dans notre cœur nous sommes comme des nouveau-nés dans la religion; mais nous ne devons pas rester des nouveau-nés dans la vie pratique. Il faut que nous croissions dans la grâce et dans la connaissance de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ; nous devons atteindre la stature parfaite des hommes et des femmes qui vivent en lui. Il nous faut progresser, faire de nouvelles et riches expériences par la foi, croître en espérance, en assurance et en amour, dans la connaissance de Dieu et de Jésus-Christ que le Père nous a envoyé.

L’œuvre de transformation qui s’opère chez le pécheur à la recherche de la sainteté est permanente. Jour après jour, le Seigneur travaille à la sanctification du chrétien; mais celui-ci doit collaborer avec lui, s’efforcer de cultiver avec persévérance de bonnes habitudes, et s’attacher à ajouter grâce sur grâce. Tandis qu’il additionne ainsi les qualités, Dieu, lui, les multiplie. Notre Sauveur est toujours prêt à entendre les prières et à y répondre, si elles sont formulées par un cœur contrit. Il fait abonder sa grâce et sa paix parmi ses fidèles. C’est joyeusement qu’il leur accorde les bénédictions qui leur sont nécessaires pour lutter contre le mal qui les assaille. [...] Quelle glorieuse perspective pour le chrétien qui avance par la foi vers les sommets de la perfection!
8 Avril
La grâce et le foyer
L’Éternel donne la grâce et la gloire, il ne refuse aucun bien à ceux qui marchent dans l’intégrité. (Psaumes 84:12)

Beaucoup ne croissent pas dans la grâce parce qu’ils ne cultivent pas la piété dans leur foyer.

Les membres de la famille doivent montrer, en toute occasion, qu’une puissance leur est communiquée par le Christ. Ils doivent améliorer sans cesse leurs habitudes et leur conduite, montrant ainsi qu’ils sont toujours conscients de ce que signifie être chrétien. Ceux qui sont chrétiens chez eux le seront aussi au sein de l’Église et dans le monde.

La grâce ne peut agir que dans le cœur préparé avec soin à recevoir la précieuse semence de la vérité. Les ronces du péché croissent n’importe où et n’exigent aucun entretien, mais la grâce doit être soigneusement cultivée. Les ronces et les épines sont toujours prêtes à envahir le terrain; il faut être continuellement occupé à les détruire.

Ce qui rend le caractère aimable au foyer est ce qui le rendra aimable dans les demeures éternelles.

Si vous voulez être la lumière du monde, il faut que cette lumière resplendisse chez vous. C’est là que vous devez manifester les vertus chrétiennes, être aimable, patient, bon et pourtant ferme. [...] Vous devez constamment vous efforcer d’acquérir la culture la plus haute de l’esprit et de l’âme. [...] Comme un humble enfant de Dieu, mettez-vous à l’école du Christ; efforcez-vous toujours de développer vos facultés pour être capable d’accomplir chez vous, par la parole et par l’exemple, une œuvre plus parfaite. [...] Que la lumière de la grâce céleste éclaire votre caractère, afin qu’il y ait du soleil dans votre demeure.

Votre vie de famille donne la mesure de votre christianisme. Celui qui possède la grâce du Christ est capable de faire de son foyer un havre de bonheur où tout est paix et tranquillité.
9 Avril
Comment croître dans la grâce
Et Dieu peut vous combler de toutes sortes de grâces, afin que, possédant toujours en toutes choses de quoi satisfaire à tous vos besoins, vous ayez encore en abondance pour toute bonne œuvre, selon qu’il est écrit: Il a fait des largesses, il a donné aux indigents; sa justice subsiste à jamais. (2 Corinthiens 9:8, 9)

Combien d’entre nous, qui désirent ardemment croître dans la grâce, prient pour l’obtenir et s’étonnent de ne pas recevoir d’exaucement à leurs prières! Le Maître leur a donné une œuvre à accomplir et cette œuvre servira à leur perfectionnement.

À quoi servent vos prières quand le travail vous presse? La question qui importe est celle-ci: Cherchez-vous à sauver les âmes pour lesquelles le Christ est mort? Votre croissance spirituelle est fonction de la lumière que vous donnez aux autres après l’avoir reçue de Dieu. Il faut que vous nourrissiez les sentiments les meilleurs pour faire le bien dans votre église, dans votre famille, dans votre entourage. Au lieu d’être tourmentés par l’idée que vous ne croissez pas en grâce, faites seulement le travail qui se présente à vous, chargez-vous du fardeau des âmes et essayez par tous les moyens possibles de sauver les perdus. Soyez bons, miséricordieux, aimables. Parlez de la bienheureuse espérance avec humilité; entretenez-vous de l’amour de Jésus; faites part aux autres de sa bonté, de sa miséricorde, de sa justice et cessez de vous demander anxieusement si vous croissez en grâce ou non. Les plantes n’ont aucun effort conscient à faire pour se développer. [...] Elles ne se soucient pas continuellement de leur croissance; elles ne font que pousser sous le contrôle de Dieu.

C’est seulement en accomplissant avec le plus grand soin le travail précis que le Christ nous a commandé - en témoignant aussi le plus grand intérêt, et jusqu’à la limite de nos possibilités, à ceux qui ont besoin d’être aidés et bénis que nous croîtrons en grâce. [...] Les chrétiens qui croissent sans cesse dans le zèle et dans l’amour n’apostasient jamais. [...] Leur sagesse et leur capacité de travail se développent. Ils paraissent envisager les plus vastes projets; ils sont prêts à s’engager dans les entreprises les plus audacieuses et ils n’ont pas le temps de s’adonner à la paresse, ni l’occasion de rester oisifs. Les trésors de la grâce sont absolument illimités.
10 Avril
Le sentier du chrétien
Le sentier des justes est comme la lumière resplendissante, dont l’éclat va croissant jusqu’au milieu du jour. (Proverbes 4:18)

La jeunesse a la possibilité de recevoir chaque jour la grâce du Christ et de découvrir que l’éclat de sa lumière va croissant à mesure qu’elle avance dans le chemin de la sainteté. [...]

La croissance dans la grâce ne nous poussera pas à l’orgueil, à la confiance en nous-mêmes et à la vanité, mais elle nous rendra plus conscients de notre néant et de notre dépendance à l’égard de l’Éternel. Celui qui croît en grâce se dirigera toujours vers le ciel et il obtiendra une claire vision de la plénitude des richesses de l’Évangile.

Les jeunes peuvent être libres en Christ et être des enfants de lumière et non de ténèbres. Dieu demande à chaque jeune homme, à chaque jeune fille, de renoncer à ses mauvais penchants, d’être diligent, fervent d’esprit et de servir le Seigneur. Jésus vous aidera à ne pas rester dans l’indolence, incapables de fournir un effort pour corriger vos fautes et améliorer votre conduite. La sincérité de vos prières sera révélée par votre fermeté dans votre obéissance aux commandements de Dieu. Vous pouvez avancer avec clairvoyance et renoncer à chaque pas à de mauvaises habitudes et à de pernicieuses fréquentations en croyant que le Seigneur régénérera votre cœur par la puissance de son Saint-Esprit. [...]

N’excusez pas vos défauts de caractère, mais par la grâce du Christ triomphez d’eux. Combattez les viles passions que la Parole de Dieu condamne car, en vous y abandonnant, vous vous avilissez. Repentez-vous de vos péchés tandis que la douce voix de la miséricorde vous y invite car c’est le premier pas dans la tâche la plus noble que vous puissiez accomplir. Luttez avec toutes les forces que Dieu vous donne pour demeurer vainqueurs.

Sur le sentier du juste, les progrès en force, en grâce et en gloire sont incessants. La divine lumière croîtra de plus en plus, conformément à notre marche ascendante et nous rendra aptes à faire face aux responsabilités et aux circonstances placées devant nous.
11 Avril
Ô Dieu, aide-moi à atteindre les lieux élevés
Ô Dieu! écoute mes cris, sois attentif à ma prière! Du bout de la terre je crie à toi, le cœur abattu; conduis-moi sur le rocher que je ne puis atteindre! Car tu es pour moi un refuge, une tour forte, en face de l’ennemi. (Psaumes 61:2-4)

Avez-vous déjà suivi des yeux un épervier à la poursuite d’une craintive tourterelle? L’instinct a enseigné à la tourterelle que, pour saisir sa proie, l’épervier doit s’élever au-dessus de sa victime. C’est pourquoi elle s’élance de plus en plus haut vers le dôme bleu du ciel, toujours poursuivie par l’épervier qui essaie de la dominer. Mais en vain. La tourterelle est en sûreté tant que rien ne l’arrête dans son vol ou ne l’attire vers la terre. Mais qu’elle hésite un seul instant ou qu’elle vole plus bas, l’ennemi qui l’épie fondra sur sa victime. Que de fois n’avons-nous pas observé cette scène avec un intérêt palpitant, toute notre sympathie allant vers la petite tourterelle! Quelle tristesse n’aurions-nous pas éprouvée si nous l’avions vue devenir la victime du cruel épervier!

Nous avons devant nous un combat à soutenir - un conflit tout au long de notre vie contre Satan et ses tentations séduisantes. L’ennemi emploiera tous ses arguments, toutes ses tromperies pour troubler notre âme. Mais pour gagner la couronne de vie, il nous faut lutter avec ardeur et persévérance. Ne déposons pas notre armure, ne quittons pas le champ de bataille avant d’avoir remporté la victoire et triomphé grâce à notre Rédempteur.

Tant que nous continuerons à avoir les yeux fixés sur l’auteur et le consommateur de notre foi, nous serons en sécurité, mais nos affections doivent être placées dans les choses d’en haut et non dans celles de cette terre. Par la foi, nous nous élèverons plus haut, toujours plus haut dans la connaissance des grâces du Christ. Par la contemplation quotidienne de sa beauté, nous croîtrons de plus en plus dans sa ressemblance glorieuse. Tant que nous resterons ainsi en communion avec le ciel, Satan tendra en vain ses filets pour nous ravir.
12 Avril
Le commencement de la sagesse
Le commencement de la sagesse, c’est la crainte de l’Éternel; et la science des saints, c’est l’intelligence. (Proverbes 9:10)

Le Christ est le plus grand docteur que le monde ait jamais connu. Il apportait directement du ciel des connaissances à l’homme. Les leçons qu’il nous a données nous sont nécessaires, à la fois pour l’état de choses présent et pour leur état futur. Il place devant nous les vrais buts de la vie et il nous indique comment les atteindre.

Les élèves de l’école du Christ n’obtiennent jamais de diplômes; il y en a de jeunes et de vieux. Ceux qui observent les instructions du divin docteur progressent constamment en sagesse, en noblesse et en pureté d’âme, se préparant ainsi à entrer à cette école idéale où l’on continuera à se perfectionner durant l’éternité.

L’infinie sagesse place devant nous les grandes leçons de la vie, les leçons du devoir et du bonheur. Ces leçons sont souvent difficiles à apprendre mais sans elles nous ne pouvons pas réaliser de vrais progrès. Elles peuvent nous coûter des efforts et des larmes et même de la douleur, mais nous ne devons pas nous décourager ou nous lasser. Car nous entendrons finalement l’appel du Maître: “Mon enfant, monte plus haut.” Chaque faculté, chaque attribut que le Créateur a accordé aux enfants des hommes doit être employé à sa gloire. Ce sera pour eux le plus pur, le plus saint, le plus agréable des exercices. La vie religieuse étant primordiale, tout pas en avant pour acquérir la connaissance ou la culture intellectuelle est un pas fait vers l’assimilation de l’humain au divin, du fini à l’infini.

Si les jeunes veulent se laisser instruire par le divin docteur [...] ils apprendront que la crainte de Dieu est vraiment le commencement de la sagesse. Lorsqu’ils auront établi ce fondement inébranlable, ils [...] tireront le plus grand profit de tous les privilèges, de toutes les circonstances qui s’offriront à eux, et ils pourront ainsi s’élever aux plus hauts sommets de la connaissance.
13 Avril
La sagesse donne la vie
Un avantage de la science, c’est que la sagesse fait vivre ceux qui la possèdent. (Ecclésiaste 7:12)

Tout en nous indiquant le moyen d’obtenir le salut, la Bible nous guide et nous montre comment améliorer et ennoblir notre vie.

Si l’on se détourne de la Parole de Dieu pour se nourrir de la littérature profane des hommes, alors l’esprit s’amoindrit et s’avilit. Il n’est plus en contact avec les principes profonds et vastes de la vérité éternelle. [...] Tous les éducateurs, tous les parents devraient s’attacher à fixer l’esprit des enfants et des adolescents sur les grandes vérités de la Parole inspirée. Ce principe d’éducation est essentiel tant pour la vie présente que pour la vie à venir. Et qu’on ne s’imagine pas que l’on supprimera ainsi le goût des études scientifiques et qu’on abaissera le niveau de l’instruction! La connaissance de Dieu est aussi élevée que les cieux, aussi vaste que l’univers. Rien ne nous ennoblit ou ne nous fortifie davantage que l’étude des grands thèmes relatifs à la vie éternelle. Que les jeunes cherchent à s’emparer des vérités que Dieu nous donne, alors ils sentiront leur esprit se développer et se fortifier. Cette étude ouvre des horizons nouveaux et assure une richesse infinie de connaissances impérissables.

Seule la Parole de Dieu nous donne un récit authentique de la création, et l’histoire de notre race n’y est pas dénaturée par les préjugés et par l’orgueil des hommes. [...] Grâce à la Bible, nous “pouvons entrer en communion avec les patriarches et les prophètes et écouter la voix de l’Éternel lorsqu’il s’adresse aux hommes. Grâce à la Bible nous pouvons voir le roi majestueux du ciel s’humilier pour devenir notre substitut, notre caution, lutter tout seul avec les puissances des ténèbres et remporter la victoire en notre faveur. La contemplation religieuse de tels sujets ne peut qu’attendrir, purifier, ennoblir le cœur et infuser à l’esprit une force et une vigueur nouvelles.”
14 Avril
Comment acquérir la connaissance
Oui, si tu appelles la sagesse, et si tu élèves ta voix vers l’intelligence, si tu la cherches comme l’argent, si tu la poursuis comme un trésor, alors tu comprendras la crainte de l’Éternel, et tu trouveras la connaissance de Dieu. (Proverbes 2:3-5)

Que personne ne croie qu’il ne lui reste plus rien à apprendre. La profondeur de l’intelligence humaine peut être mesurée; les œuvres des maîtres peuvent être dépassées; mais l’imagination la plus élevée, la plus vaste, ne peut limiter Dieu. L’infini de la divinité est au-delà de tout ce que nous pouvons imaginer. Nous n’avons vu que les premières lueurs de la gloire divine et de l’incommensurable profondeur de la connaissance et de la sagesse; nous n’avons, semble-t-il, exploité que la partie superficielle de la mine, alors que le métal précieux se trouve enfoui dans le sol, pour récompenser celui qui parviendra à le découvrir. Il faut creuser de plus en plus le puits de cette mine pour mettre à jour le magnifique trésor qu’elle contient. Une foi véritable mettra la connaissance divine à la portée des hommes.

Nul ne peut sonder les Écritures, dans l’esprit du Christ, sans en être récompensé. Quand un homme accepte d’être instruit comme un petit enfant, quand il soumet entièrement sa volonté à celle du Christ, il découvre la vérité dans sa Parole. Si les hommes obéissaient à la volonté divine, ils comprendraient l’organisation du gouvernement divin. Si on explorait le ciel, il déverserait sur nous ses trésors de miséricorde et de gloire. Les hommes seraient alors totalement différents de ce qu’ils sont, car l’exploitation des mines de la vérité les ennoblirait. Le mystère de la rédemption, l’incarnation du Christ, son sacrifice expiatoire ne seraient plus désormais des notions vagues pour notre esprit. On les comprendrait mieux et on les apprécierait bien davantage.

La connaissance pratique de Dieu et du Christ transforme l’homme à l’image divine. Elle permet à l’individu de se dominer, de soumettre ses impulsions et ses passions [...] au contrôle des puissances supérieures de son esprit. Cette connaissance fait de l’homme un fils de Dieu, un héritier du ciel. Elle le met en communion avec l’infini et lui fait découvrir les riches trésors de l’univers.
15 Avril
Garder la sagesse
Mon fils, [...] garde la sagesse et la réflexion: elles seront la vie de ton âme, et l’ornement de ton cou. Alors tu marcheras avec assurance dans ton chemin, et ton pied ne heurtera pas. (Proverbes 3:21-23)

Asseyons-nous aux pieds du Christ, comme de petits enfants, et apprenons de sa bouche comment nos efforts pourront être couronnés de succès. Demandons au Seigneur la sagesse et la lumière que nous voulons communiquer aux autres. Il nous faut acquérir la science, fruit de l’expérience. Ne laissons pas s’écouler un seul jour sans avoir augmenté notre connaissance des choses temporelles et spirituelles. Nous ne plantons pas des pieux si nous n’avons pas l’intention d’y faire grimper des plantes à la hauteur que nous désirons leur voir atteindre. On éduque le plus parfaitement son esprit en l’entraînant à se développer jour après jour. À la fin de chaque journée, nous devrions avoir franchi une étape de plus vers la récompense du vainqueur. Il faut que notre jugement mûrisse de jour en jour et que nous aboutissions ainsi à des résultats qui nous assureront une glorieuse récompense dans cette vie et dans la vie future. Regardons chaque jour à Jésus plutôt qu’à nous-mêmes et nous avancerons d’une manière constante dans la connaissance du temporel et du spirituel.

La fin de toutes choses est proche. Ce que nous avons fait ne doit pas mettre un terme à notre œuvre. L’auteur de notre salut dit: “En avant! La nuit vient où personne ne peut travailler.” Nous devons nous rendre de plus en plus utiles. Nos vies sont toujours sous la puissance du Christ. Il faut que nos lampes brillent sans cesse de l’éclat le plus vif.

De tout temps, Dieu a donné aux hommes des révélations divines afin qu’ils puissent réaliser son plan: dévoiler graduellement aux esprits les doctrines de la grâce. Ces mots illustrent la façon dont il fait part de la vérité. “Sa venue est préparée comme l’aurore.” Celui qui se place où Dieu peut l’éclairer avance, semble-t-il, de l’obscurité partielle de l’aurore à la lumière éclatante du jour.
16 Avril
La sagesse et mon travail
Je l’ai rempli de l’Esprit de Dieu, de sagesse, d’intelligence, et de savoir pour toutes sortes d’ouvrages. (Exode 31:3)

Nous n’avons pas besoin d’aller aux extrémités du monde pour trouver la sagesse, car Dieu est tout près de nous. [...] Il désire que nous le recherchions avec foi, que nous nous attendions à de grandes choses de sa part. Il peut ouvrir notre intelligence en ce qui concerne les choses temporelles aussi bien que spirituelles, nous donner le tact et la délicatesse qui nous manquent. Mettons nos talents à son service. Demandons-lui la sagesse et il nous la donnera.

À tous ceux qui, désireux d’être conduits et enseignés par Dieu, soumettent constamment leur volonté à la sienne est promis un développement spirituel incessant. Dieu n’a fixé aucune limite aux progrès de ceux qui sont “remplis de la connaissance de sa volonté, en toute sagesse et intelligence spirituelle”.

Dieu donne des aptitudes et communique sa sagesse à ceux qui, conscients de leur faiblesse, lui demandent d’y remédier. Alors qu’ils se confient en Dieu jour après jour, accomplissant sa volonté avec humilité, sincérité et intégrité, leurs connaissances et leurs capacités se développent. Tandis qu’ils le révèrent et l’honorent par leur obéissance volontaire, Dieu les honore aussi.

L’exemple de Daniel nous apprend que le Seigneur est toujours prêt à exaucer les prières d’une âme contrite. Si nous le cherchons de tout notre cœur, Dieu répondra à nos requêtes. Le texte biblique nous révèle d’où vinrent à Daniel ses capacités et son intelligence; et si, à son exemple, nous demandons à Dieu la sagesse, il accroîtra nos capacités et nous revêtira de la puissance d’en haut.
17 Avril
Ma conduite révélera la sagesse
Lequel d’entre vous est sage et intelligent? Qu’il montre ses œuvres par une bonne conduite avec la douceur de la sagesse. (Jacques 3:13)

Que de péchés seraient évités grâce à une conduite ferme! Combien d’âmes seraient détournées de leurs sentiers tortueux et marcheraient dans le sentier de la justice! Par une vie exemplaire et par une conversation sainte, le peuple de Dieu doit témoigner en faveur des grandes vérités que l’Éternel lui a données. [...]

Quel vivant contraste entre ceux qui se croient sages et ceux que Dieu a dotés de sagesse parce qu’ils n’emploient pas leurs facultés pour blesser ou pour détruire. Un homme peut user de belles paroles, mais, si sa vie ne révèle pas de bonnes œuvres, sa sagesse est humaine. La vraie sagesse est pleine de douceur, de miséricorde et d’amour. Ce que les hommes appellent sagesse est une folie devant Dieu. Que de faillites spirituelles dans l’Église parce que les croyants ont été satisfaits de cette sagesse! Ils ont négligé l’occasion d’acquérir la connaissance divine et d’employer cette connaissance à bon escient parce qu’ils n’ont pas réalisé que la compétence du Christ est essentielle pour faire d’eux des dispensateurs des biens célestes capables de gérer avec sagesse le dépôt qui leur a été confié. Ils ont négligé de se réapprovisionner en biens spirituels, et ceux qu’ils avaient en réserve n’ont cessé de décroître.

Ce n’est pas suffisant de posséder la connaissance. Il faut l’employer à bon escient. Dieu nous demande d’avoir une conversation saine, dégagée de toute rudesse et de toute vanité. Ne tenez pas de vains propos et ne donnez pas d’ordres empreints de rudesse, car ils engendrent la guerre. Prononcez au contraire des paroles qui éclaireront, qui instruiront, des paroles qui réconforteront et qui édifieront. Un homme montre qu’il possède la vraie sagesse quand ses propos résonnent comme une musique dans l’âme de ceux qui essaient d’accomplir leur tâche et qui ont besoin d’encouragements. [...]

Lorsqu’un cœur est pur, il en découle des trésors de sagesse.
18 Avril
La nature, clé des trésors de la Bible
Considère [...] les merveilles de Dieu [...] les merveilles de celui dont la science est parfaite. (Job 37:14-16)

La nature entière est destinée à être l’interprète des vérités divines. Pour Adam et pour Ève, dans leur Éden, la nature était pleine de la connaissance de Dieu et elle abondait en instructions divines. Sa voix se faisait entendre à leurs oreilles attentives et c’était celle de la sagesse. La sagesse parlait à leurs yeux; ils la recevaient dans leur cœur car ils communiaient avec Dieu par les œuvres qu’il avait créées. [...] L’Éternel a placé dans la main des hommes, par l’intermédiaire de la nature, la clé qui ouvre les trésors de sa Parole. L’invisible est illustré par le visible; la sagesse divine, la vérité éternelle, la grâce infinie nous sont révélées par les choses que l’Éternel a faites.

De même que les habitants d’Éden s’instruisaient par la nature, que Moïse discernait l’écriture de Dieu dans les plaines et les montagnes de l’Arabie, et Jésus, enfant, sur les collines de Nazareth, de même les enfants d’aujourd’hui peuvent apprendre de Dieu. [...] De l’arbre majestueux des forêts au lichen qui s’agrippe au rocher, de l’océan illimité au plus petit coquillage abandonné sur la plage, il n’est rien sur la terre qui ne porte l’image et l’empreinte divines.

En s’efforçant de sonder ces mystères, l’esprit se fortifiera. [...] Chacun peut trouver des sujets d’étude dans... les brins d’herbe couvrant la terre de leur tapis de velours vert, les plantes et les fleurs, [...] les hautes montagnes, les rocs de granit. [...] Les gemmes lumineuses qui constellent le ciel et font la beauté des nuits, les richesses inépuisables du rayonnement solaire, les clairs de lune, les frimas de l’hiver, les chaleurs de l’été, la succession régulière des saisons assurée par une puissance infinie, toutes ces choses sollicitent notre réflexion et stimulent notre imagination.
19 Avril
Utilisons nos talents
C’est bien, bon et fidèle serviteur; tu as été fidèle en peu de chose, je te confierai beaucoup; entre dans la joie de ton maître. (Matthieu 25:21)

Dieu nous a donné des talents que nous devons faire valoir pour lui. À l’un, il donne cinq talents, à l’autre, deux, à un autre, un. Que celui qui ne reçoit qu’un talent ne pense pas qu’il pourra le cacher à Dieu. L’Éternel sait où il est placé; il sait qu’il ne lui rapporte rien. Lorsque le Sauveur reviendra, il demandera à ses serviteurs: “Qu’avez-vous fait des talents que je vous avais confiés?” Et tandis que celui qui en a reçu cinq et celui qui en a reçu deux lui diront qu’en les faisant valoir, ils les ont doublés, il leur déclarera: “C’est bien, bon et fidèle serviteur; tu as été fidèle en peu de chose, je te confierai beaucoup; entre dans la joie de ton maître.” Il dira la même chose à celui qui a fait valoir le talent qu’il lui avait remis. [...]

Je dirai à celui qui n’a qu’un talent: Savez-vous qu’un talent bien employé et bien utilisé en rapportera cent à l’Éternel? Comment? vous dites-vous. Employez vos dons à convertir un homme intelligent qui voit ce que Dieu est pour lui et ce qu’il pourrait être pour Dieu. Décidez-le à se placer du côté de l’Éternel; tandis qu’il communiquera la lumière aux autres, il contribuera à gagner plusieurs âmes au Sauveur. Par l’emploi convenable d’un seul talent, cent âmes recevront la vérité. Ce n’est pas à ceux qui ont reçu le plus grand nombre de talents que le Seigneur déclarera: “C’est bien!” mais à ceux qui auront employé leurs dons au service du Maître, avec sincérité et fidélité. [...]

Une œuvre immense doit s’accomplir dans notre monde et nous sommes responsables de chaque rayon de lumière qui brille sur notre sentier. Communiquez cette lumière aux autres et vous recevrez davantage pour la communiquer à nouveau. Une grande bénédiction sera accordée à ceux qui emploient utilement leurs talents.
20 Avril
Mon langage
Que votre parole soit toujours accompagnée de grâce, assaisonnée de sel, afin que vous sachiez comment il faut répondre à chacun. (Colossiens 4:6)

La voix est un don qui nous a été confié et que nous devons employer pour aider, encourager et fortifier notre prochain. Si les parents aiment Dieu et suivent ses voies pour pratiquer la justice et le jugement, leur langage... aura un caractère sain, pur et édifiant. Où qu’ils soient, chez eux ou au-dehors, ils parleront comme il convient.

La vie de famille est la meilleure école pour la culture de la voix. Veillez à ne pas agacer votre entourage. Cultivez une voix douce, distincte et claire. [...] Les mères devraient agir elles-mêmes comme le Christ et, dans leur foyer, parler tendrement, avec des mots affectueux.

La culture et l’usage de la parole ont leur importance dans toutes les branches de l’activité chrétienne, dans la vie familiale, comme dans nos rapports avec nos semblables. Il faut s’habituer à avoir des intonations de voix qui plaisent, à ne se servir que d’expressions choisies et correctes, à être toujours aimables et courtois. Les paroles aimables font l’effet d’une douce rosée ou d’une ondée rafraîchissante pour l’âme. Il est dit de Jésus que “des paroles pleines de charme bouillonnaient dans son cœur”, et qu’une langue exercée lui avait été donnée pour le mettre en état de “soutenir par la parole celui qui est abattu”. Et le Seigneur nous dit lui-même: “Que votre parole soit toujours accompagnée de grâce”, et qu’elle “serve à l’édification” de tous ceux “qui l’entendent”. [...] Si nous faisons le bien, à son exemple, comme lui nous parviendrons à ouvrir la porte des cœurs.

Faisons connaître celui qui “se distingue entre dix mille”, et dont “toute la personne est pleine de charme”, non pas d’une manière abrupte, mais en usant du tact et de l’amour divins. C’est à cela que doit contribuer le don de la parole.

Des paroles et des actes corrects exercent en faveur du bien une influence plus puissante que tous les sermons.
21 Avril
Mon temps
Prenez donc garde de vous conduire avec circonspection, non comme des insensés, mais comme des sages; rachetez le temps, car les jours sont mauvais. (Éphésiens 5:15, 16)

Dieu dispense des talents aux hommes, non pour que ces talents demeurent infructueux ou soient employés à des plaisirs égoïstes, mais afin qu’ils participent au bonheur des autres. L’Éternel accorde aux hommes le temps nécessaire pour qu’ils le glorifient. Lorsqu’on emploie ce temps en satisfactions personnelles, il est perdu pour toute l’éternité. Notre temps appartient à Dieu, et chacun de nos instants lui est dû. Nous sommes tenus, de la façon la plus impérative, d’en tirer le meilleur parti pour sa gloire. Il n’est aucun talent dont il nous demandera un compte aussi rigoureux que celui du temps.

La valeur du temps est incalculable. Le Christ considérait chaque instant comme précieux, nous montrant en cela un exemple. La vie est trop brève pour que nous la gaspillions, et nous n’avons plus beaucoup de temps pour nous préparer en vue de l’éternité.
L’homme est à peine né que le processus de la mort commence, et tous les labeurs de la vie ne serviront qu’au néant pour celui qui n’a pas reçu la véritable connaissance de la vie éternelle. Celui qui considère le temps qui lui est assigné comme consacré au travail, se prépare en vue d’une demeure et d’une vie éternelle. Pour lui, c’est un bonheur d’être venu à la vie. [...]

La vie est trop solennelle pour que nous l’occupions entièrement à des questions d’ordre matériel et terrestre, et dans un souci constant des choses qui ne sont qu’un atome en comparaison des valeurs éternelles. Néanmoins, Dieu nous a appelés à le servir dans les affaires de la vie temporelle. Le zèle apporté à ce travail fait tout aussi partie du service de Dieu que les exercices de piété. La Bible n’encourage jamais l’indolence, un des plus grands fléaux qui affligent notre monde. Tout homme et toute femme vraiment convertis seront des travailleurs diligents.

Nos instants sont lourds de conséquences éternelles.
22 Avril
Mon argent
Sachez-le, celui qui sème peu moissonnera peu, et celui qui sème abondamment moissonnera abondamment. Que chacun donne comme il l’a résolu en son cœur, sans tristesse ni contrainte; car Dieu aime celui qui donne avec joie. (2 Corinthiens 9:6, 7)

La parabole des talents nous met en présence de deux catégories de personnes. La première est représentée par un serviteur diligent; l’autre, par un serviteur méchant et paresseux. Une somme d’argent appartenant à l’Éternel avait été confiée à ces deux serviteurs. Le premier se mit au travail avec ardeur. Il rechercha toutes les occasions lui permettant d’employer les talents qui lui avaient été confiés au bénéfice matériel et spirituel de ses semblables. Il ne vit pas simplement pour sa satisfaction et pour son contentement personnels, pour se complaire dans les fêtes ou les divertissements, cherchant à satisfaire les désirs de la chair, comme si c’était là le but de la vie; mais il fait preuve de sobriété et se souvient de la brièveté de la vie religieuse.

C’est Dieu qui accorde aux hommes le pouvoir de gagner de l’argent. Il leur a confié ce talent, non pour leur propre satisfaction, mais pour leur donner l’occasion de lui rendre ce qui lui est dû. Avec cet objectif en vue, ce n’est pas un péché de gagner de l’argent. On doit se procurer celui-ci par son labeur, et il faut que la jeunesse apprenne à cultiver des habitudes de travail. La Bible ne condamne pas celui qui possède des richesses si celles-ci sont acquises honnêtement. [...] La richesse s’avérera être une bénédiction si nous la considérons comme étant celle du Seigneur, si nous la recevons avec reconnaissance et la retournons avec le même esprit au grand donateur.

L’argent est précieux parce qu’il peut faire beaucoup de bien. Entre les mains des enfants de Dieu, c’est de la nourriture pour les affamés, de la boisson pour celui qui est altéré, des vêtements pour celui qui est nu, une défense pour l’opprimé et un secours pour les malades. S’il n’est pas employé en vue des besoins de l’existence et du bien de nos semblables, pour servir à édifier la cause du Christ, il n’a pas plus de valeur que le sable.
23 Avril
Ma force
Un homme sage est plein de force, et celui qui a de la science affermit sa vigueur. (Proverbes 24:5)

Nous devons aimer Dieu, non seulement de tout notre cœur et de toute notre âme, mais encore de toute notre force, ce qui entraîne l’usage intelligent de tous nos moyens physiques. [...]

C’est le Christ qui a conçu les plans [...] concernant le temple de Salomon. Celui qui, ici-bas, exerça la profession de charpentier à Nazareth, est le même divin architecte qui conçut le plan du sanctuaire où son nom devait être honoré.

Toutes les inventions et toutes les améliorations ont leur source en celui qui est admirable par ses conseils et infini en ressources. L’auscultation habile du médecin, sa connaissance de l’organisme délicat du corps humain, tout cela procède de la sagesse de Dieu et doit servir à soulager les souffrances humaines. L’habileté du charpentier à manier la scie, la vigueur avec laquelle le forgeron bat l’enclume leur sont données par Dieu qui a confié aux hommes des talents. Il s’attend en retour qu’ils aillent à lui pour lui demander sa sagesse. [...]

Tout ce que nous disons ou faisons a un rapport étroit avec la religion de la Bible. [...] L’accord entre notre religion et nos actes doit se manifester dans toutes nos entreprises, qu’elles soient industrielles, agricoles, commerciales ou scientifiques. [...] Il est tout aussi nécessaire de suivre la volonté de Dieu dans la construction d’une maison que dans la célébration d’un office religieux. [...]

Lorsque l’administration de Daniel fut soumise à la critique la plus malveillante, ses adversaires ne lui trouvèrent aucune faute. Il est le modèle de tout homme d’affaires, et son histoire nous prouve ce que peut accomplir celui qui consacre toutes ses facultés au service de Dieu.
24 Avril
Le pouvoir de faire le bien
Celui qui fait le bien est de Dieu. (3 Jean 1:11)

Les jeunes ont de nombreuses possibilités pour placer à un taux élevé les talents que l’Éternel leur a confiés afin de travailler à la cause de Dieu et ceci, non pour leur plaisir personnel, mais pour glorifier le Seigneur. Le puissant Souverain des cieux, le Roi de gloire, a fait le sacrifice immense de venir dans notre monde pour élever et ennoblir l’humanité. [...] Nous lisons dans les Écritures qu’il “allait [...] faisant du bien”. [...]

Dieu possède une vigne où chacun peut accomplir du bon travail. L’humanité souffrante a besoin d’être partout soulagée. Jeunes étudiants, vous pouvez gagner les cœurs de ceux qui sont dans la peine par des paroles dites à propos ou en leur accordant une aide nécessitant peut-être un effort physique de votre part. Cette attitude ne vous fera pas déchoir; elle vous fera plutôt bénéficier de l’approbation divine et contribuera à faire fructifier les talents qui vous ont été confiés. [...]

Les jeunes doivent toujours chercher à faire travailler utilement les muscles et l’esprit que Dieu leur a donnés. Il faut qu’ils viennent en aide à leurs semblables, qu’ils allègent leur lourde tâche, qu’ils adoucissent leur tristesse, qu’ils relèvent les découragés et réconfortent par leurs paroles les êtres sans espérance. Nous devons détourner la pensée des étudiants des égarements et des folies qui les entraîneraient souvent au-delà de leur dignité d’hommes et de femmes, vers la honte et le déshonneur. L’Éternel désire voir des esprits élevés, à la recherche d’un idéal, pleins de la noble pensée de se rendre utiles.

Le vrai chrétien est celui qui désire sacrifier son intérêt personnel au bonheur des autres et qui s’efforce de soulager les malheureux.

Toute disposition à faire le bien émane de Dieu. La gloire dont se couvrent les hommes par leurs actions éclatantes et généreuses revient à l’Éternel.
25 Avril
Les bons sentiments
Par amour fraternel, soyez pleins d’affection les uns pour les autres; par honneur, usez de prévenances réciproques. (Romains 12:10)

Une nature affectueuse, des impulsions généreuses, une vive intelligence des choses d’en haut sont de précieux talents qui engagent la responsabilité de celui qui en est doué. Chacun doit être consacré à l’œuvre de Dieu; mais c’est là que beaucoup font erreur. Satisfaits de ces dons, ils ne les emploient pas au service de la collectivité. [...] Ceux qui ont une nature aimante et généreuse doivent en faire bénéficier non seulement leurs amis, mais aussi les personnes qui pourraient avoir besoin de leur aide. Les avantages d’ordre social sont aussi des talents qui doivent servir au bien des âmes et à la gloire de Dieu. [...]

Les talents dont on se sert sont des talents qui se multiplient, et le succès n’est pas le résultat de la chance ou de la destinée: il est l’œuvre de la divine providence, la récompense de la foi et de la discrétion, de la vertu et de l’effort persévérant. Le Seigneur désire que nous fassions usage de tous les dons que nous possédons. Dès que nous le ferons, nous en recevrons de plus grands. Il ne fera pas un miracle pour nous accorder les talents qui nous font défaut, mais si nous faisons usage de ceux que nous possédons, il collaborera avec nous pour augmenter et fortifier chacune de nos facultés. Tout effort énergique et désintéressé au service du Maître contribuera au développement de nos talents. [...] Notre puissance dépend de l’intérêt que nous accordons à l’action du Saint-Esprit qui éveillera nos énergies demeurées à l’état latent, et communiquera une vie nouvelle à nos facultés paralysées.

Nous serons vivifiés par la grâce de Dieu dans la mesure où nous travaillerons à gagner des âmes au Sauveur et les présenterons devant son trône par la prière. Nos affections acquerront une vivacité plus grande et notre vie chrétienne, devenue plus fervente, plus réelle, sera de plus en plus animée par l’esprit de prière.
26 Avril
Force et courage
Fortifie-toi seulement et aie bon courage, en agissant fidèlement selon toute la loi que Moïse, mon serviteur, t’a prescrite; ne t’en détourne ni à droite ni à gauche, afin de réussir dans tout ce que tu entreprendras. (Josué 1:7)

D’après l’histoire de Joseph, de Daniel et de ses compagnons, nous voyons comment la chaîne d’or de la vérité peut relier la jeunesse au trône de Dieu. On ne réussit pas à tenter ces jeunes gens et à les détourner de l’intégrité. Ils estimaient la faveur divine infiniment préférable aux honneurs et aux louanges royales; aussi l’Éternel les aima-t-il et les protégea-t-il de son bouclier puissant. Parce qu’ils demeurèrent fidèles dans leur intégrité, parce qu’ils décidèrent d’honorer Dieu plus que les hommes, le Seigneur les honora d’une manière manifeste devant les hommes. Ils furent glorifiés par l’Éternel, le Dieu des armées, dont le pouvoir s’étend sur toutes ses œuvres dans les cieux et sur la terre. Ces jeunes gens n’eurent pas honte de montrer les couleurs de leur drapeau. Ils confessèrent leur foi dans le Seigneur Dieu des cieux jusqu’à la cour du roi, par leurs paroles, par leurs coutumes, par leurs pratiques. Ils refusèrent de s’incliner devant tous les ordres terrestres qui les empêchaient d’honorer Dieu. [...]

N’ayez pas honte de vos couleurs; déployez-les aux regards des hommes et des anges! [...] Les gens de ce monde ont le droit de savoir ce qu’ils peuvent attendre de chaque créature douée d’intelligence. Celui qui est la personnification vivante des principes fermes, inébranlables et justes exercera une puissance vivifiante sur ses semblables et son influence s’étendra à d’autres personnes grâce à son christianisme. Que de gens ne savent ni voir, ni apprécier l’influence profonde que chacun de nous peut exercer en faveur du bien ou du mal! [...]

Votre bonheur, en ce qui concerne votre vie présente et votre vie future - votre vie éternelle - réside en vous-mêmes. [...] Comme il est donc important pour chacun de nous de considérer dans quelle voie nous entraînons les âmes! Nous sommes en vue de l’éternité, hâtons-nous d’estimer la valeur de notre influence.
27 Avril
Être un modèle
Sois un modèle pour les fidèles, en parole, en conduite, en charité, en foi, en pureté. (1 Timothée 4:12)

Qu’elles en soient conscientes ou non, toutes les personnes qui nous abordent subissent l’action de l’atmosphère qui nous entoure. [...] Nos paroles, nos actions, nos vêtements, notre conduite générale, et même l’expression de notre visage exercent leur influence. [...] Toute impression faite est une semence qui produira une moisson bonne ou mauvaise. C’est un anneau de la chaîne des événements humains dont nous ne pouvons pas mesurer la longueur. Si notre exemple tend à aider d’autres personnes à marcher dans des principes de justice, nous leur communiquons la force de faire le bien. Ces personnes exercent à leur tour la même influence sur d’autres, et ces dernières sur d’autres encore. Des milliers d’âmes peuvent ainsi être appelées à bénéficier de notre influence inconsciente.

Jetez une pierre dans le lac: elle formera une vague à laquelle succédera une autre vague; le cercle ira en s’élargissant jusqu’à ce qu’il atteigne la rive. Il en est de même de notre influence. Sans que nous le sachions, et sans qu’il nous soit possible de la diriger, notre influence continue à agir, soit pour le bien, soit pour le mal. [...]

Plus étendue est la sphère de notre influence, plus nous pouvons faire de bien. Quand ceux qui professent servir Dieu suivront l’exemple du Christ; quand ils pratiqueront les principes de la loi dans leur vie de chaque jour; quand ils montreront par toutes leurs actions qu’ils aiment Dieu d’un amour suprême et leur prochain comme eux-mêmes, alors l’Église aura la puissance voulue pour remuer le monde.

Si les jeunes prennent pour modèle quelqu’un de réellement grand, ayant des principes moraux purs et fermes et joignant à cela l’affabilité et la courtoisie chrétiennes, des caractères parfaits s’édifieront un peu partout et une puissante influence s’exercera en faveur de la vertu, de la tempérance et de la justice. De tels caractères auront pour la société la plus grande valeur. Ils seront pour elle plus précieux que l’or. L’influence qu’ils exerceront dans le temps se prolongera durant l’éternité.
28 Avril
Exercer une influence salutaire
En sorte que vous êtes devenus un modèle pour tous les croyants de la Macédoine et de l’Achaïe. Non seulement, en effet, la parole du Seigneur a retenti chez vous dans la Macédoine et dans l’Achaïe, mais votre foi en Dieu s’est fait connaître en tout lieu, de telle manière que nous n’avons pas besoin d’en parler. (1 Thessaloniciens 1:7, 8)

Si vous exercez une influence salutaire sur une âme, souvenez-vous qu’il y a de la joie dans le ciel pour un seul pécheur qui se repent. [...] Par une attitude judicieuse, vous pouvez servir à ramener à Jésus la brebis perdue. Malgré votre jeunesse, vous pouvez travailler avec le Christ, animés de son esprit, et faire plus que vous ne l’espérez.

Si votre exemple est celui du Christ, et celui-là seulement, même si vous ne parlez pas, cet exemple sera une aide pour beaucoup de gens. Une persévérance continue dans le bien concourra à acheminer nos semblables dans la voie de la vérité et de la justice. [...] Veillez à prendre un bon départ et puis continuez à avancer sans crainte.

Les fermes intentions qui vous animent en appliquant vos principes chrétiens influenceront les âmes et les orienteront dans la bonne direction. Il n’y a aucune limite au bien que vous pouvez faire. Si vous vous servez de la Parole de Dieu comme règle de vie et si vous agissez selon ses préceptes, de façon que toutes vos intentions et tous vos efforts soient une bénédiction, vous obtiendrez le succès dans vos entreprises. La jeunesse qui s’est consacrée à Dieu exerce une influence puissante en faveur du bien. Prédicateurs et laïques d’âge mûr n’ont pas autant d’influence sur la jeunesse que les jeunes eux-mêmes peuvent en avoir sur leurs semblables s’ils sont consacrés à Dieu.

Le témoignage silencieux d’une vie véritablement pieuse et désintéressée possède une puissance presque irrésistible.

L’influence inconsciente et involontaire exercée par une vie sainte est le plus éloquent sermon en faveur du christianisme.
29 Avril
Être doux et paisible
Ayez, non cette parure extérieure qui consiste dans les cheveux tressés, les ornements d’or, ou les habits qu’on revêt, mais la parure intérieure et cachée dans le cœur, la pureté incorruptible d’un esprit doux et paisible, qui est d’un grand prix devant Dieu. (1 Pierre 3:3, 4)

L’apôtre nous présente la parure extérieure en opposition avec la parure intérieure et il nous déclare ce que l’Éternel estime le plus. L’extérieur est corruptible mais l’esprit doux et paisible, le développement d’un caractère bien équilibré ne périssent jamais. C’est une parure qui ne se détériore pas. Aux yeux de celui qui a créé tout ce qui est précieux, aimable et beau, cette parure vaut un grand prix.

Ne chercherons-nous pas à gagner ce que l’Éternel estime plus précieux que les vêtements somptueux, les perles ou l’or? La parure intérieure, la grâce et la douceur, et un esprit en harmonie avec les anges célestes ne diminueront pas la vraie dignité du caractère et ne nous rendront pas moins aimables en ce monde. Le Rédempteur nous a mis en garde contre l’orgueil de la vie, mais non contre sa grâce et sa beauté naturelles.

Le renoncement à soi-même dans le vêtement fait partie de notre devoir chrétien. S’habiller simplement, s’abstenir de toute recherche, de bijoux et d’ornements de toute sorte est en accord avec notre foi.

Il est très important que nous... montrions par nos préceptes et par notre exemple que nous cultivons ce que le Roi de l’univers estime être de la plus grande valeur. Quelle influence n’aurons-nous pas en agissant ainsi!

Les enfants et les jeunes gens qui consacrent leur temps et leurs ressources à attirer l’attention par leur parure extérieure et par leurs manières affectées ne marchent pas dans la bonne voie. Il faut qu’ils cultivent la vraie politesse chrétienne et la vraie noblesse d’âme. [...] La beauté de l’esprit, la pureté de l’âme qui se révèlent sur le visage auront plus de puissance pour attirer et pour influencer les cœurs qu’aucune parure extérieure.
30 Avril
L’influence de la famille chrétienne
Car je l’ai choisi, afin qu’il ordonne à ses fils et à sa maison après lui de garder la voie de l’Éternel, en pratiquant la droiture et la justice. (Genèse 18:19)

Chaque famille chrétienne devrait illustrer aux yeux du monde la puissance parfaite de l’influence divine.

Le foyer dans lequel les membres sont des chrétiens aimables et courtois exerce un grand pouvoir en faveur du bien. D’autres familles constatent les résultats obtenus par un tel foyer, suivent cet exemple et se préservent à leur tour des mauvaises influences.

Les anges célestes visitent souvent le foyer qui se laisse diriger par la volonté de Dieu. Sous la puissance de la grâce divine, une telle maison devient un lieu de rafraîchissement pour les pèlerins fatigués et chargés. Là, le moi ne s’affirme pas, on y prend de bonnes habitudes, on y respecte les droits de chacun. La foi qui agit par l’amour et qui purifie l’âme se tient au gouvernail et préside à la marche de la maison tout entière.

Une famille bien dirigée parle plus en faveur du christianisme que tous les sermons que l’on peut prêcher.

Une chandelle, si petite soit-elle, est capable d’en allumer un grand nombre d’autres. Notre sphère d’influence peut paraître insignifiante, nos talents, minimes, les occasions qui se présentent à nous, rares, nos connaissances, limitées; cependant, il nous est possible d’accomplir de grandes choses si nous mettons fidèlement à profit les occasions que fait naître la vie familiale. Si nous ouvrons nos cœurs et nos foyers aux principes divins, nous deviendrons à notre tour les dispensateurs d’une force vivifiante. De nos maisons émaneront alors des rayons salutaires, portant la vie, la beauté et la fertilité.

L’influence subie au cours de l’enfance et de la jeunesse au sein d’un véritable foyer chrétien est la plus sûre sauvegarde contre les corruptions du monde.
1er Mai
Mon corps appartient à Dieu
Ne savez-vous pas que votre corps est le temple du Saint-Esprit qui est en vous, que vous avez reçu de Dieu, et que vous ne vous appartenez point à vous-mêmes? Car vous avez été rachetés à un grand prix. Glorifiez donc Dieu dans votre corps et dans votre esprit, qui appartiennent à Dieu. (1 Corinthiens 6:19, 20)

La vie est un don de Dieu. Notre corps nous a été donné pour être mis au service de l’Éternel et Dieu désire que nous en prenions soin et que nous l’évaluions à son vrai prix. Nous devons conserver ce corps dans les meilleures conditions physiques possibles et sous les meilleures influences spirituelles. [...]

Une vie pure et saine est la plus favorable pour le perfectionnement du caractère chrétien et pour le développement des facultés de l’esprit et du corps.

La loi de la tempérance doit régir la vie de tout chrétien. Dieu doit être présent dans toutes nos pensées. La gloire divine ne doit jamais être perdue de vue. Libérons-nous de toutes les influences qui pourraient captiver nos pensées et nous éloigner de Dieu. Nous avons des obligations sacrées envers le Sauveur en ce qui concerne la maîtrise de nos corps et la domination de nos appétits et de nos passions, afin qu’ils ne nous éloignent pas de la pureté et de la sainteté ou qu’ils ne détournent pas nos esprits de l’œuvre que l’Éternel exige de nous.

Ceux qui servent Dieu avec sincérité et vérité formeront un peuple particulier, différent du monde, séparé de lui. Leur nourriture sera préparée, non pour satisfaire la gloutonnerie ou pour flatter un goût perverti, mais pour leur assurer la plus grande force physique et par conséquent les meilleures conditions mentales. [...]

Notre Père céleste nous a accordé une grande bénédiction en nous dotant de la réforme sanitaire qui nous permet de le glorifier par l’obéissance à ses lois. [...] Le fonctionnement harmonieux et vigoureux de toutes les facultés de notre corps et de notre esprit nous assure le bonheur; plus nos facultés s’élèvent et s’ennoblissent, plus notre bonheur devient pur et saint.
2 Mai
Créé à l’image de Dieu
Puis Dieu dit: Faisons l’homme à notre image, selon notre ressemblance. (Genèse 1:26)

L’homme a été l’acte final de la création. Il fut fait à l’image de Dieu et destiné à être le représentant de son Créateur. L’homme est précieux aux yeux de l’Éternel car il est formé selon sa propre image.

Lorsqu’Adam sortit des mains de son Auteur, il était d’une taille imposante et de proportions harmonieuses. Il était deux fois plus grand que les hommes de notre temps. Ses traits représentaient la beauté parfaite; son teint, ni blanc, ni blafard, mais de coloration vermeille, resplendissait de santé. Ève n’était pas aussi grande qu’Adam. Sa tête arrivait un peu au-dessous des épaules de son compagnon. Elle possédait aussi une allure noble, des proportions idéales et une très grande beauté.

L’homme sortit de la main de Dieu aussi parfait physiquement qu’intellectuellement; il était en parfaite vigueur et par conséquent en parfaite santé.

L’Éternel a doté l’homme d’une si grande vitalité qu’il a pu subir les nombreuses maladies que la race humaine a attirées sur elle à la suite de la corruption et continuer cependant à vivre depuis six mille ans. [...] Si Adam n’avait pas été doté, à sa création, d’une force vitale vingt fois supérieure à celle des hommes actuels, la race humaine, avec son mode d’existence contraire à la loi naturelle, se serait éteinte.

Créés pour être “l’image et la gloire de Dieu”, Adam et Ève avaient reçu des dons qui n’étaient pas indignes de leur haute destinée. Dotés de formes pleines de grâce et de symétrie, la physionomie belle et régulière, le visage resplendissant de santé et reflétant la joie et l’espérance, ils portaient extérieurement l’image du Créateur.
3 Mai
Une création merveilleuse
Je te loue de ce que je suis une créature si merveilleuse. Tes œuvres sont admirables, et mon âme le reconnaît bien. (Psaumes 139:14)

Le fonctionnement du corps humain dépasse notre compréhension. Il y a là un mystère qui déconcerte les plus intelligents. Ce n’est pas le résultat d’un mécanisme qui, une fois en action, poursuit seul son travail, fait battre le pouls et fonctionner l’appareil respiratoire. [...] Le cœur, le pouls, chacun des nerfs de l’organisme, chaque muscle est maintenu en activité par la puissance d’un Dieu toujours présent.

Le Créateur de l’homme a organisé savamment le mécanisme vivant de nos corps. Chacune de nos fonctions est merveilleusement et intelligemment agencée. Et l’Éternel a promis de conserver cette machine humaine en bon état si l’homme obéit aux lois divines et coopère avec Lui. Chacune des lois qui régissent le mécanisme humain doit être considérée comme aussi authentique dans son origine, dans son caractère et dans son importance que la Parole de Dieu. Chaque négligence, chaque inattention, chaque abus dont souffre ce merveilleux mécanisme du Seigneur par suite du mépris des lois particulières au corps, est une violation de la loi de Dieu. Nous pouvons contempler et admirer l’œuvre de l’Éternel dans la nature, mais le corps humain est la plus merveilleuse de ses œuvres.

Il faut connaître le fonctionnement du mécanisme de notre corps. Chacune des parties de cette merveilleuse machine doit être étudiée avec soin.

L’étude de la physiologie révélera aux hommes qu’ils sont des “créatures merveilleuses” et les remplira de respect. Au lieu de détruire l’œuvre de Dieu, ils feront tout ce qui leur sera possible pour accomplir le plan glorieux du Créateur. Ils en viendront ainsi à considérer l’obéissance aux lois de la santé, non comme un sacrifice ou un renoncement, mais comme un privilège et une bénédiction inestimables, ce qu’elle est en réalité.
4 Mai
Dieu a fait les hommes droits
Dieu a fait les hommes droits; mais ils ont cherché beaucoup de détours. (Ecclésiaste 7:29)

La réforme sanitaire est une partie importante du message du troisième ange; et nous qui observons cette réforme nous ne devons pas rétrograder mais avancer continuellement dans ce domaine. C’est une grande chose que de s’assurer la santé par l’observance convenable des lois de la vie.

Au nombre des premiers résultats qu’on doit s’efforcer d’obtenir, il faut mentionner la position correcte, qu’on soit assis ou debout. Dieu désire que l’homme possède non seulement des avantages physiques, mais aussi des avantages moraux et mentaux: la grâce, la dignité, le courage, la confiance et la maîtrise de soi que favorise une attitude correcte.

On devrait laisser aux poumons la plus grande liberté possible. Lorsqu’ils fonctionnent normalement, leur capacité s’accroît; elle diminue s’ils sont gênés ou comprimés. De là les mauvais effets de la pratique si courante, surtout parmi les travailleurs sédentaires, de se tenir penché sur son ouvrage. Dans cette position il est impossible de respirer profondément. La respiration superficielle devient bientôt une habitude, et les poumons perdent leur élasticité. [...] La quantité d’oxygène reçue de cette manière est insuffisante, les déchets toxiques qu’il faut éliminer par les expirations sont retenus, le sang circule lentement et devient impur.

Ensuite, par rang d’importance, il faut parler de la respiration et de la culture de la voix. Celui qui, assis ou debout, se tient dans une position correcte, respire généralement mieux que celui qui se tient mal. [...] Pour obtenir une voix normale, il faut veiller à ce que les muscles abdominaux jouent librement pendant la respiration et que les organes ne soient pas comprimés. L’effort doit provenir des muscles de l’abdomen plus que de la gorge. Une grande fatigue et une maladie sérieuse de la gorge et des poumons peuvent ainsi être évitées.

Pour jouir d’une bonne santé, nous devons demander au Seigneur de nous bénir, et faire en sorte de remplir les conditions dont dépend la santé.
5 Mai
La propreté
Approchons-nous avec un cœur sincère, dans la plénitude de la foi, les cœurs purifiés d’une mauvaise conscience, et le corps lavé d’une eau pure. (Hébreux 10:22)

Une propreté méticuleuse est essentielle à la santé du corps et de l’esprit. La peau élimine constamment les impuretés de l’organisme, les millions de pores sont facilement obstrués s’ils ne sont pas tenus en état de propreté parfaite par de fréquents lavages; les impuretés qui devraient être éliminées par ce moyen vont surcharger d’autres organes excréteurs. [...] Pris convenablement, un bain aguerrit contre le froid en accélérant la circulation du sang qu’il amène à la surface de la peau, et fortifie l’esprit et le corps. Les muscles deviennent plus souples: l’intelligence, plus lucide. Le bain exerce aussi une action calmante sur les nerfs.

Apprenez aux tout petits que Dieu n’aime pas les voir avec un corps sale, négligé, et des vêtements déchirés. [...] Des habits propres suggèrent des pensées pures et aimables. [...] Les vêtements qui sont en contact direct avec la peau doivent toujours être propres.

La vérité ne pose jamais ses pieds délicats sur le sentier de la malpropreté et de l’impureté. [...] Celui dont la sainteté exigeait de la part des enfants d’Israël des habitudes de propreté ne tolérera aucune impureté dans les foyers de ses enfants d’aujourd’hui. Dieu condamne toute espèce de malpropreté.

Des coins négligés et malpropres dans la maison tendent à engendrer dans l’âme des zones impures et négligées.

Une propreté méticuleuse, une abondance de soleil et le respect des principes sanitaires sont essentiels à la santé et au bonheur des habitants de la maison.

Le ciel est pur, et seuls ceux qui auront, dès ici-bas, été purifiés intérieurement et extérieurement entreront dans la cité de Dieu.
6 Mai
L’exercice
La force est la gloire des jeunes gens. (Proverbes 20:29)

L’exercice bien compris est une véritable bénédiction. Chaque organe, chaque muscle a, dans le corps, son rôle à jouer. Chaque rouage de cette machine doit entrer en action. Ces merveilles de la nature doivent être maintenues en mouvement afin de rester aptes à remplir leurs fonctions.

Essayez d’immobiliser un bras quelques semaines, puis rendez-lui la liberté et vous verrez qu’il est plus faible que celui dont vous vous êtes servi modérément pendant le même temps. L’inaction produit un effet semblable sur tout le système musculaire, c’est pourquoi elle est une cause fréquente de maladie. L’exercice stimule et régularise la circulation du sang.

Chez un jeune homme bien portant, un entraînement rigoureux fortifie le corps entier. [...] Sans cet exercice, l’esprit, incapable de fonctionner normalement, devient paresseux et ne peut appliquer utilement ses facultés.

Les êtres célestes déploient une activité incessante, et le Seigneur Jésus a, durant sa vie terrestre, donné un exemple en allant “de lieu en lieu faisant du bien”. Dieu a établi la loi de l’action disciplinée. Silencieusement mais sans arrêt, les objets de sa création jouent le rôle qui leur est dévolu. L’océan est constamment en mouvement. L’herbe, qui croît aujourd’hui et qui, demain, sera jetée au four, accomplit sa mission, donnant aux champs leur belle parure. Les feuilles sont agitées par une puissance invisible. Le soleil, la lune et les étoiles remplissent glorieusement leur tâche. [...] Quant à l’homme, dont l’esprit et le corps ont été créés à l’image de Dieu, il faut qu’il travaille, afin d’occuper la place qui lui est assignée.

Le travail est une source de puissance.
7 Mai
Le travail
Tout ce que ta main trouve à faire avec ta force, fais-le. (Ecclésiaste 9:10)

La vie de Jésus fut une vie d’activité; le Christ se livrait à l’exercice en accomplissant des tâches variées en harmonie avec le développement de ses forces physiques. En exécutant le travail qui lui était désigné, il n’avait pas le temps de s’adonner à des amusements futiles et excitants. Il... s’est exercé à accomplir un labeur utile et même à supporter la peine. [...] Le Christ s’offre à nous comme un modèle pour la jeunesse et pour l’enfance. Durant les premières années de sa vie, il vécut dans des conditions favorables au développement physique et moral qui devait lui permettre de résister à la tentation, pour demeurer pur au sein de la corruption de la ville dépravée de Nazareth. [...]

L’éducation que reçut le Christ lorsqu’il dépendait de ses parents était de la plus haute valeur. [...] L’exercice physique et mental nécessaire à l’accomplissement de sa tâche développa à la fois ses facultés corporelles et intellectuelles. Sa vie d’activité et de retraite ferma l’accès de son cœur à Satan qui aurait pu le tenter par l’amour de la vanité et de l’orgueil. Le Christ grandit en force et en sagesse, acquérant ainsi une préparation convenable pour ses devoirs d’homme et pour l’accomplissement des tâches importantes qui lui seraient dévolues plus tard.

Jésus était un ouvrier zélé et appliqué. Aucun homme n’a jamais porté des responsabilités aussi lourdes que les siennes. Aucun n’a, comme lui, porté le fardeau des souffrances et des péchés du monde. Aucun ne s’est aussi complètement que lui sacrifié pour le bien des hommes. Pourtant, sa vie fut parfaitement saine. L’agneau du sacrifice, “sans défaut et sans tache”, le représentait aussi bien physiquement que spirituellement. Jésus fut, dans son corps et dans son âme, un exemple de ce que Dieu désire faire de toute l’humanité par l’obéissance à ses lois.
8 Mai
La réforme alimentaire
Pourquoi pesez-vous de l’argent pour ce qui ne nourrit pas? Pourquoi travaillez-vous pour ce qui ne rassasie pas? Écoutez-moi donc, et vous mangerez ce qui est bon, et votre âme se délectera de mets succulents. (Ésaïe 55:2)

La réforme sanitaire consiste à choisir intelligemment les aliments les plus sains et à les préparer de la manière la plus simple et la plus hygiénique.

Notre corps est constitué d’éléments renfermés dans la nourriture que nous absorbons. Nos tissus sont soumis à une usure constante; le moindre fonctionnement d’un organe produit une détérioration, et la réparation s’en effectue grâce à l’alimentation. Chaque organe requiert donc sa part de nutrition; le cerveau, les os, les muscles, les nerfs exigent chacun la leur. N’est-il pas merveilleux, ce procédé par lequel nos aliments sont transformés en sang, et ce sang employé à restaurer les tissus usés par le travail? Jour et nuit, inlassablement, il apporte la vie et la force à chaque nerf, à chaque muscle, à chaque tissu.

Dieu a doté l’homme d’abondantes ressources destinées à satisfaire un sain appétit. Il lui a donné à profusion, dans les produits du sol, des aliments variés, agréables au goût et nourrissants, et notre bon Père céleste l’a autorisé à en manger librement. Les fruits, les céréales et les légumes, préparés simplement, sans épices ni graisse animale d’aucune sorte, constituent, avec du lait ou de la crème, l’alimentation la plus saine. Ils nourrissent le corps, le rendent robuste et endurant, et donnent à l’intelligence une puissance que les aliments stimulants ne peuvent lui communiquer.

Rendons notre table attrayante, plaçons-y les bonnes choses que Dieu met si libéralement à notre disposition. Que le moment du repas soit une occasion de détente et de bonne humeur. Et, tout en bénéficiant des bontés de l’Éternel, faisons monter vers lui nos louanges et nos actions de grâces.

Dieu nous a donné pour nourriture les fruits et les céréales afin que notre sang ne soit pas enfiévré, que nous ayons des nerfs calmes et un esprit lucide.
9 Mai
Le repos
Jésus leur dit: Venez à l’écart dans un lieu désert, et reposez-vous un peu. Car il y avait beaucoup d’allants et de venants, et ils n’avaient pas même le temps de manger. (Marc 6:31)

Bien que le temps soit court et que le travail qui nous reste à faire soit immense, l’Éternel n’aime pas que nous prolongions notre activité au point de nous priver de moments de repos, de nos heures d’étude de la Bible et de notre communion avec Dieu. Ces instants-là sont essentiels pour fortifier notre âme et pour nous disposer à recevoir la sagesse divine qui nous permettra de faire le meilleur usage possible de nos talents au service du Maître.

Lorsque Jésus déclara: “La moisson est grande et il y a peu d’ouvriers”, il n’insista pas auprès de ses disciples sur la nécessité d’un travail incessant. [...] Le Christ dit à ses disciples que leurs forces ont été mises à rude épreuve et qu’ils ne seront pas aptes à assumer la tâche qui les attend s’ils ne prennent pas un peu de repos. Qu’il en soit de même pour nous. Au nom de Jésus, économisez vos forces, afin que vous puissiez, revigorés par le repos, travailler davantage et mieux.

Quand les disciples firent à Jésus un compte rendu de leur travail, celui-ci comprit ce qui leur manquait. Ils avaient été enthousiasmés et encouragés par leur travail, mais ce travail les avait épuisés. [...] Un lieu désert ne signifie pas un endroit sauvage et désolé, mais une retraite paisible qui charme le regard et fortifie le corps. [...] Le Christ et ses disciples cherchaient un lieu de ce genre dans un endroit qu’ils aimaient tout particulièrement, au bord de la mer de Galilée. [...] La vie chrétienne n’est pas faite d’une perpétuelle activité ou d’une continuelle méditation. [...] Jésus savait que quelques instants de repos et de détente, loin de la multitude et du champ de travail, fortifieraient ses serviteurs et il chercha à écarter les siens des cités populeuses pour les amener vers les lieux paisibles où ils pourraient goûter ensemble et auprès de lui des heures d’une précieuse intimité. [...]

Les disciples de Jésus avaient besoin qu’on leur enseigne comment travailler et comment se reposer. Aujourd’hui les serviteurs choisis par Dieu ont aussi besoin de suivre l’ordre du Christ, d’aller à l’écart et de se reposer un peu.
10 Mai
Soigne le temple de ton corps
Ne savez-vous pas que vous êtes le temple de Dieu, et que l’Esprit de Dieu habite en vous? (1 Corinthiens 3:16)

Dieu vous a donné une habitation dont vous devez prendre soin et que vous devez conserver dans les meilleures conditions pour son service et pour sa gloire. Votre corps ne vous appartient pas. [...] “Ne savez-vous pas que vous êtes le temple de Dieu, et que l’Esprit de Dieu habite en vous?”

La santé est une bénédiction dont la valeur n’est appréciée que de bien peu de gens. [...] La vie est un dépôt sacré que Dieu seul peut nous rendre capables de conserver et d’utiliser pour sa gloire. Mais celui qui forma la merveilleuse structure du corps prendra un soin spécial pour la conserver en bon état si l’action des hommes ne s’oppose pas à la sienne. Dieu nous aidera à améliorer et à utiliser selon la volonté du donateur chaque talent qui nous a été confié.

La jeunesse est l’époque où l’on doit contracter de bonnes habitudes, corriger les travers déjà acquis, s’attacher à posséder la maîtrise de soi, à faire des projets, à s’accoutumer à régler tous les actes de la vie selon la volonté de Dieu. Le temple sacré du corps doit être conservé pur et sans souillure afin que le Saint-Esprit puisse y demeurer. Il nous faut garder fidèlement la propriété du Seigneur car tout abus de nos facultés raccourcit le temps de nos vies qui pourrait être employé à la gloire de Dieu.

Souvenons-nous que nous devons tout consacrer à Dieu âme, corps, esprit. Tout lui appartient par droit de rédemption et tout doit être utilisé intelligemment afin que nous puissions conserver ce talent: la vie. En employant convenablement nos facultés que nous ferons travailler au maximum et le plus utilement possible, en conservant nos organes en bon état de façon que notre esprit, nos nerfs et nos muscles agissent harmonieusement, nous pourrons rendre les plus précieux services à Dieu.

Quand nous faisons tout notre possible pour conserver notre santé, nous pouvons attendre les bénédictions qui en découlent et il nous est permis alors de demander à Dieu avec foi de bénir les efforts que nous faisons à cet effet.
11 Mai
Prospère et sois en bonne santé
Bien-aimé, je souhaite que tu prospères à tous égards et sois en bonne santé, comme prospère l’état de ton âme. (3 Jean 1:2)

Les miracles du Christ nous font connaître la puissance qui opère constamment en faveur des hommes pour les soutenir et les guérir. Par des moyens naturels, jour après jour, heure après heure, instant après instant, Dieu nous maintient en vie, nous fait croître, nous guérit. Lorsque nous sommes atteints par la maladie, une œuvre de guérison s’inaugure aussitôt; les forces de la nature se mettent au travail pour rétablir la santé. Mais ce qui agit réellement, c’est la puissance de Dieu. Tout procède de lui. Lorsqu’un être humain recouvre la santé, c’est à lui qu’il la doit. [...]

Les paroles adressées autrefois à Israël sont encore vraies aujourd’hui pour tous ceux qui retrouvent la santé du corps ou de l’âme: “Je suis l’Éternel qui te guérit.”

Ce que le Seigneur désire pour tout être humain est exprimé par l’apôtre saint Jean en ces termes: “Bien-aimé, je souhaite que tu prospères à tous égards et sois en bonne santé, comme prospère l’état de ton âme.” L’air pur, le soleil, l’eau, le repos, l’exercice, une alimentation judicieuse, la confiance en Dieu, voilà les vrais remèdes.

Les produits de la nature sont des bénédictions fournies pour nous donner la santé du corps, de l’âme, de l’esprit. Ils sont accordés aux bien-portants pour les conserver en bonne santé et aux malades pour les guérir. [...] La nature est le médecin divin. L’air pur, l’éclat joyeux du soleil, les jolies fleurs et les arbres majestueux, les vergers et les vignobles et l’exercice en plein air au milieu de ce décor procurent la santé - ce sont des élixirs de vie. Rien ne contribue autant à redonner la santé et le bonheur que la vie au sein d’une nature riante.

Cette vie en plein air est excellente pour le corps et pour l’esprit. C’est le remède que Dieu nous donne pour rétablir notre santé.

La vraie religion et les lois relatives à la santé marchent de pair.
12 Mai
Travail en plein air
Puis l’Éternel Dieu planta un jardin en Éden, du côté de l’orient, et il y mit l’homme qu’il avait formé. [...] L’Éternel Dieu prit l’homme, et le plaça dans le jardin d’Éden pour le cultiver et pour le garder. (Genèse 2:8, 15)

Dieu confia les soins du jardin à nos premiers parents. Ils furent chargés de le cultiver et de le garder. Bien qu’ils fussent riches de tout ce que le propriétaire de l’univers pouvait leur prodiguer, ils ne devaient pas rester oisifs. Une occupation utile leur fut donnée comme une bénédiction, pour fortifier leur corps, développer leur esprit et former leur caractère.

Que les hommes et les femmes travaillent dans les champs, dans les vergers, dans les jardins. Cette pratique donnera la santé et la vigueur à leurs nerfs et à leurs muscles. [...] Chaque partie de l’organisme humain devrait être mise à contribution également. C’est nécessaire pour le développement harmonieux et pour le fonctionnement de chaque organe. [...] Dieu a créé les nerfs et les muscles pour qu’ils agissent. C’est l’inactivité de la machine humaine qui provoque la souffrance et la maladie.

Il y a plus de gens qui meurent du manque d’exercice que de surmenage. On compte plus de personnes rouillées que de personnes épuisées. Ceux qui s’habituent à un exercice bien dirigé, pratiqué en plein air, ont généralement une circulation bonne et active.

L’exercice matinal: marche dans un air pur et vivifiant, culture des fleurs, des fruits, des légumes, est nécessaire pour assurer au sang une circulation convenable. Il est la sauvegarde la plus sûre contre les refroidissements, les congestions pulmonaires et cérébrales, les inflammations du foie, des reins, des poumons et contre cent autres maladies.

Sortez et faites un exercice quotidien même si vous devez négliger certains des travaux qui se font à l’intérieur.

Plus nous nous mettrons en harmonie avec le plan originel de Dieu, plus nous serons disposés à recouvrer la santé et à la conserver.
13 Mai
L’air que nous respirons
Dieu donne à tous la vie, la respiration, et toutes choses. (Actes 17:25)

L’air est un don gratuit du ciel, destiné à animer l’organisme tout entier.

Les poumons rejetant constamment des impuretés doivent être pourvus d’air pur en abondance.

Nous dépendons plus de l’air que nous respirons que de la nourriture que nous absorbons. Les hommes et les femmes, les jeunes et les vieux, qui désirent la santé et qui veulent jouir d’une vie active, devraient se rappeler qu’ils ne peuvent posséder ces biens sans une bonne circulation. Quels que soient leurs occupations et leurs goûts, il faudrait qu’ils se décident à faire de l’exercice en plein air dans la mesure du possible. Qu’ils considèrent comme un devoir religieux de lutter contre les conditions de vie qui les ont confinés chez eux, privés ainsi d’exercice en plein air.

L’air, ce précieux don du ciel que nous pouvons tous obtenir, vous apportera son influence vivifiante si vous lui permettez d’entrer. Accueillez-le, recherchez-le précieusement et il se révélera un lénitif inestimable pour vos nerfs. [...] Un air pur et frais favorise la circulation du sang. Celle-ci vivifie le corps, tend à le rendre plus fort et plus vigoureux en même temps qu’elle a une nette répercussion sur l’esprit auquel elle assure le calme et la sérénité. L’air pur excite l’appétit, améliore la digestion et prédispose à un sommeil profond et doux.

Cet air pur et vivifiant est un don gratuit du ciel et il nous est impossible d’être joyeux, bien portants et heureux si nous n’apprécions pas ces riches libéralités qui nous permettent d’atteindre le but qui nous est assigné.

L’air pur que le ciel nous accorde est une des plus riches bénédictions dont nous puissions jouir.
14 Mai
La lumière du soleil
La lumière est douce, et il est agréable aux yeux de voir le soleil. (Ecclésiaste 11:7)

Combien peu de gens se rendent compte que pour jouir de la santé et du bonheur il faut du soleil, de l’air pur, de l’exercice physique en abondance. Nous plaignons les petits enfants qu’on laisse dedans quand le soleil brille si joyeusement au-dehors.

Habillez convenablement et confortablement vos garçons et vos filles, qu’ils sortent pour prendre de l’exercice en plein air et qu’ils vivent heureux et en bonne santé.

La tige frêle et pâle qui a lutté pour sortir de terre aux premiers jours du printemps prend une couleur plus vive, plus naturelle et plus vigoureuse après avoir joui pendant quelques jours des rayons du soleil, créateur de vie et de santé. Sortez à la lumière et à la chaleur du soleil resplendissant... et participez avec la végétation à son pouvoir vivifiant et salutaire.

Qu’aucune pièce de la maison ne soit considérée comme meublée et ornée sans la lumière réjouissante et rayonnante du soleil, don gratuit de Dieu aux hommes. [...]

Lorsque Dieu créa le monde et que les ténèbres régnaient sur la face des eaux, il dit: “Que la lumière soit, et la lumière fut. Et l’Éternel vit que la lumière était bonne.” Fermerons-nous nos maisons et en chasseronsnous cette lumière que l’Éternel a déclarée bonne?

Si vous voulez que vos foyers soient riants et accueillants, égayez-les en leur donnant de l’air et du soleil. [...] La lumière solaire si précieuse peut faner vos tentures, mais elle donnera un teint de santé à vos enfants. Si vous jouissez de la présence de Dieu et si vous possédez des cœurs sincères et aimants, votre humble foyer rendu radieux par l’air et par le soleil... sera pour votre famille... une demeure céleste.

L’exercice physique joint à l’usage abondant de l’air et de la lumière - bénédictions dont le ciel nous gratifie - nous procurera la vie et la force.
15 Mai
L’eau
Jésus lui répondit: Quiconque boit de cette eau aura encore soif; mais celui qui boira de l’eau que je lui donnerai n’aura jamais soif, et l’eau que je lui donnerai deviendra en lui une source d’eau qui jaillira jusque dans la vie éternelle. (Jean 4:13, 14)

Pour les malades et pour les bien-portants, l’eau pure est l’un des plus précieux bienfaits du ciel. Son emploi judicieux procure la santé. Elle est le breuvage offert par Dieu aux hommes et aux animaux. Buvezen beaucoup. Elle aide la nature à résister à la maladie. L’application externe de l’eau est l’un des moyens les plus faciles et les plus satisfaisants pour soigner certaines maladies.

Boire de l’eau pure et respirer de l’air frais, cela fortifie les viscères, purifie le sang et aide le corps à surmonter ses déficiences.

L’eau est le meilleur liquide pour nettoyer les tissus de notre corps.

Si les malades favorisaient les réactions de leur organisme en faisant usage d’eau pure, ils éviteraient bien des souffrances.

L’hydrothérapie, appliquée avec sagesse et habileté, peut sauver bien des vies. Une étude diligente doit accompagner des traitements attentifs. Que des prières soient, avec foi, prononcées au chevet des malades, et que ceux-ci soient invités à se réclamer personnellement des promesses de Dieu!

Une eau fraîche et pure jaillissant d’une terre brûlée et stérile qu’elle couvre d’un tapis de verdure émaillé de fleurs, et qui rend la vie à ceux qui périssent, tel est l’emblème de la divine grâce que Jésus peut seul apporter aux âmes qu’elle purifie.

En Orient, l’eau était nommée “le cadeau de Dieu.”
16 Mai
La contemplation des œuvres de Dieu
Dieu acheva au septième jour son œuvre, qu’il avait faite; et il se reposa au septième jour de toute son œuvre, qu’il avait faite. (Genèse 2:2)

Le Seigneur a mis à part le septième jour pour le repos et le bien de l’homme, tout autant que pour sa gloire. Il sait que l’homme a besoin d’un jour pour se reposer de son labeur et de ses soucis, sinon les tracas des six jours ouvrables mettraient en danger sa santé et sa vie.

Le sabbat de l’Éternel doit être une source de bénédictions pour nous et pour nos enfants. [...] Attirons leur attention sur les fleurs épanouies, les bourgeons fraîchement éclos, les grands arbres et les gracieux brins d’herbe. Disons-leur que Dieu a créé tout cela en six jours et qu’il s’est reposé le septième jour et l’a sanctifié. Les leçons ainsi données par les parents resteront gravées dans l’esprit de leurs enfants et, chaque fois que ceux-ci contempleront la nature, ils penseront au Créateur et à l’institution, par lui, du sabbat, alors que les fils de Dieu poussaient des cris de joie.

Heureuse la famille qui, pour se rendre au lieu de culte le sabbat, peut, comme Jésus et ses disciples allant à la synagogue, traverser les champs et les bosquets, ou suivre les rives d’un lac.

Le sabbat nous invite à contempler le Créateur dans ses œuvres. Et, parce qu’il désirait que nous répondions à cette invitation, Jésus a basé ses précieuses leçons sur les merveilles de la nature. Nous devrions donc, le sabbat plus que tout autre jour, étudier les messages écrits par Dieu à notre intention dans la nature. Nous devrions étudier les paraboles du Seigneur là où il les prononça, en plein air, dans les champs et les bosquets, au sein de la verdure et des fleurs. Quand nous sommes en contact étroit avec la nature, le Christ nous fait sentir sa présence et répand dans nos cœurs sa paix et son amour.
17 Mai
Tout pour la gloire de Dieu
Soit donc que vous mangiez, soit que vous buviez, soit que vous fassiez quelque autre chose, faites tout pour la gloire de Dieu. (1 Corinthiens 10:31)

Pour nous maintenir en bonne santé, il est nécessaire que nous fassions preuve de tempérance en toutes choses: tempérance dans le travail, tempérance dans la nourriture, tempérance dans la boisson. Notre Père céleste nous a donné la lumière de la réforme sanitaire... pour que ceux qui vivent dans la pureté et dans la sainteté sachent user avec sagesse des bonnes choses dont il les a pourvus et pour qu’en pratiquant la tempérance dans la vie quotidienne les chrétiens puissent être sanctifiés par la vérité.

Appliquons-nous à prendre de bonnes habitudes en ce qui concerne le manger et le boire. La nourriture que nous absorbons doit contribuer à enrichir notre sang. Respectons les organes délicats de la digestion. Dieu demande que nous ayons de la tempérance en toutes choses afin que nous soyons les facteurs de notre bonne santé. [...] La vie spirituelle est grandement affectée par le traitement que nous imposons à notre estomac. La nourriture et la boisson, dosées selon les lois de la santé, favorisent les actions vertueuses.

Laissons-nous diriger par nos principes et non par notre appétit et notre fantaisie. [...] La fidélité à Dieu est d’une grande importance; elle a des droits sur tous ceux qui sont engagés au service du Maître. L’Éternel désire que l’esprit et le corps soient conservés dans les meilleures conditions de santé, que chaque faculté et chaque don soient placés sous le contrôle divin et fortifiés par de strictes habitudes de tempérance. [...] La tempérance dans la nourriture, la boisson, le sommeil et le vêtement est un des grands principes de la vie religieuse. La vérité qui réside dans le sanctuaire de l’âme nous guidera pour le traitement du corps.

Plus vous observez les lois de la santé, plus clairement vous distinguez les tentations et la façon de leur résister, et plus clairement aussi vous discernez la valeur des choses éternelles. Puisse le Seigneur vous aider à tirer le meilleur parti des occasions et des privilèges qui se présentent à vous afin que vous remportiez chaque jour de nouvelles victoires et que vous pénétriez finalement dans la cité de Dieu comme ceux qui ont triomphé par le sang de l’Agneau et par la parole de leur témoignage.
18 Mai
La tempérance dans le travail
Voici ce que j’ai vu: [...] Si Dieu a donné à un homme des richesses et des biens, s’il l’a rendu maître d’en manger, d’en prendre sa part, et de se réjouir au milieu de son travail, c’est là un don de Dieu. (Ecclésiaste 5:17, 18)

Le temps passé à acquérir et affermir notre santé physique et mentale est particulièrement bien employé. [...] Il est facile de perdre sa santé mais il est très difficile de la retrouver. [...] Nous n’avons pas le droit de diminuer ou de léser une seule de nos fonctions physiques ou mentales par le surmenage ou par l’abus d’une partie quelconque du mécanisme humain.

Ceux qui se dépensent sans compter pour accomplir un grand travail en un temps limité et qui continuent à peiner quand leur raison leur ordonne de se reposer ne gagnent rien. Ils vivent sur un capital d’emprunt. Ils dépensent les forces vitales qui leur seront nécessaires plus tard. Et quand on fera appel à l’énergie qu’ils ont employée d’une façon si téméraire, ils seront incapables d’agir. [...] Le moment où ils seraient utiles est venu, mais leurs ressources physiques sont épuisées. Tous ceux qui violent les lois de la santé doivent un jour tomber malades à un plus ou moins grave degré.

La plupart des fatigues et des travaux qui usent et vieillissent les gens ne sont pas imposés par Dieu, mais ce sont des fardeaux dont ils se sont chargés en faisant les choses mêmes que la Parole divine défend.

Notre devoir ne nous oblige pas à nous surmener. Il arrive parfois que certaines personnes soient placées dans des situations qui entraînent du surmenage mais ce devrait être l’exception et non la règle. [...] Si nous honorons le Seigneur en faisant notre part, lui fera la sienne en nous conservant en bonne santé. [...] Si nous observons la tempérance dans notre nourriture, dans notre boisson, dans notre vêtement, dans notre travail, nous pouvons faire pour notre santé ce qu’aucun médecin ne réussirait à accomplir.

Ne cherchez pas à faire en un jour le travail de deux.
19 Mai
Ne changez pas le jour en nuit
Paresseux, jusques à quand seras-tu couché? Quand te lèveras-tu de ton sommeil? (Proverbes 6:9)

La santé est un grand trésor; c’est le bien le plus précieux que les mortels puissent posséder. La prospérité, les honneurs, la science sont des valeurs chèrement acquises si, pour les obtenir, nous perdons la santé. Aucune de ces valeurs ne peut cependant assurer notre bonheur si nous ne sommes pas bien portants. C’est un péché terrible que d’abuser de la santé que Dieu nous a donnée; car tout abus nous affaiblit pour la vie et fait de nous des vaincus.

Comme elle est répandue cette habitude de changer le jour en nuit et la nuit en jour! Que de jeunes gens dorment d’un profond sommeil le matin quand ils devraient être debout au chant joyeux des oiseaux et au travail quand toute la nature est éveillée. Qu’ils s’imposent une discipline et s’y conforment. Dieu est un Dieu d’ordre, et s’il requiert des jeunes une discipline, c’est pour qu’ils en retirent un avantage.

Puisque le travail de construction et de réparation du corps se fait pendant les heures de repos, il est essentiel que la jeunesse, plus particulièrement, ait un sommeil régulier et abondant.

La plupart des amateurs de plaisir assistent aux soirées mondaines et passent à des amusements énervants les heures que Dieu leur a données pour se reposer et dormir afin de recouvrer leurs forces. [...] Ils effacent ainsi de leurs joues l’éclat de la santé et le remplacent par du fard.

Ne vaudrait-il pas mieux rompre avec cette habitude de changer la nuit en jour et les belles heures du matin en nuit? Si les jeunes avaient une conduite rangée, ils verraient s’améliorer leur santé, leur humeur, leur mémoire et leur caractère.
20 Mai
La tempérance dans l’étude
Du reste, mon fils, tire instruction de ces choses; on ne finirait pas, si l’on voulait faire un grand nombre de livres, et beaucoup d’étude est une fatigue pour le corps. (Ecclésiaste 12:14)

Le travail intellectuel qui n’est pas compensé par un exercice physique correspondant fait un appel disproportionné de sang au cerveau, déséquilibrant ainsi la circulation. Le cerveau a trop de sang alors que les extrémités du corps en ont insuffisamment. Il faut régler soigneusement les heures d’étude et de récréation et réserver une partie du temps à l’exercice physique. [...]

On ne peut pas conserver une bonne santé si on ne passe pas un instant de la journée à faire travailler ses muscles en plein air. Des heures fixes doivent être consacrées aux travaux manuels qui mettront en activité toutes les parties de notre corps. Équilibrons la participation de nos facultés physiques et mentales et notre esprit... en sera recréé.

La pensée des intellectuels est soumise à une trop grande activité. Ceux-ci font un usage immodéré de leurs facultés mentales pendant qu’une autre catégorie de gens n’a pour seul but que le travail physique. Ces gens-là n’exercent pas leur esprit. Leurs muscles travaillent mais leur cerveau est frustré de toute richesse intellectuelle, de même que, faute d’exercice musculaire, les intellectuels font travailler leur esprit en frustrant leur corps de sa force et de sa vigueur. [...] La santé devrait être un mobile suffisant pour les pousser à allier le travail physique et le travail mental. On devrait harmoniser les cultures morales, physiques et intellectuelles de façon à avoir des hommes et des femmes bien équilibrés et bien développés. Certains sont qualifiés pour déployer une grande force intellectuelle tandis que d’autres sont enclins à préférer le travail manuel et à y trouver du plaisir. Ces deux catégories de gens doivent chercher à corriger ce qui laisse à désirer chez eux afin qu’ils puissent présenter devant Dieu leur être tout entier comme un sacrifice vivant, saint et acceptable - un culte agréable à l’Éternel.

Il faut veiller aussi soigneusement sur sa santé que sur son caractère.
21 Mai
Un vêtement convenable
Elle ne craint pas la neige pour sa maison, car toute sa maison est vêtue de cramoisi. (Proverbes 31:21)

Toutefois, que notre vêtement, bien que modeste et simple, soit de bonne qualité, de couleur convenable et adapté à nos occupations. Qu’il soit chaud et confortable, choisi pour durer plutôt que pour paraître. La femme sage décrite dans les Proverbes “ne craint pas la neige pour sa maison car toute sa famille est vêtue de cramoisi”. Nos vêtements doivent être propres. La malpropreté est malsaine, elle affecte le corps et l’âme. [...]

Il faut nous vêtir d’une manière saine. Dieu désire que la “santé de notre corps” soit “aussi bonne que celle de notre âme”. Avec son aide, efforçons-nous de jouir d’une bonne santé physique et morale.

Le vêtement doit révéler la grâce et la beauté dans la simplicité. Le Christ nous a mis en garde contre l’orgueil de la vie, mais non contre ce qui en fait la grâce, la beauté naturelle. Parlant des fleurs et des lis des champs, il a dit: “Je vous dis que Salomon même, dans toute sa gloire, n’a pas été vêtu comme l’un d’eux.” Ainsi, par le spectacle de la nature, il définit la seule beauté que le ciel apprécie: la grâce modeste, la simplicité, la pureté, l’à-propos d’une mise qui lui est agréable.

Une santé parfaite dépend d’une circulation sanguine parfaite. On devrait veiller à ce que les extrémités soient suffisamment vêtues, ainsi que la poitrine, notamment la région du cœur.

Que nos sœurs s’habillent sans recherche, comme beaucoup le font, que leurs vêtements soient de bonne qualité et répondent aux exigences de notre époque. Mais que cette question du vêtement ne devienne pas l’unique objet de leurs pensées.
22 Mai
Manger à heures régulières
Que votre modération soit connue de tous [les] hommes. Le Seigneur est près. (Philippiens 4:5 version de Lausanne)
Il est très important pour la santé physique et la sérénité de l’esprit de manger à heures régulières.

On néglige généralement d’enseigner aux enfants qu’il importe de savoir quand, comment et quoi manger. On les laisse satisfaire librement leur appétit, manger à toute heure, prendre des fruits, du pâté, du gâteau, du pain et du beurre lorsqu’ils en ont envie et grignoter des bonbons presque continuellement. Ils deviennent ainsi gourmands et dyspeptiques. L’appareil digestif, semblable à un moulin qui tournerait sans arrêt, s’affaiblit. La force vitale est détournée du cerveau au profit de l’estomac afin d’aider cet organe surmené; ainsi, les facultés intellectuelles s’épuisent. La stimulation et la consommation anormale des forces vitales rend ces enfants nerveux, insoumis, volontaires et irritables. [...] Il est difficile de leur faire prendre conscience de l’indignité et de la gravité du péché.

On doit manger à intervalles réguliers et ne rien prendre entre les repas: ni pâtisserie, ni fruits, ni nourriture d’aucune sorte. L’irrégularité est préjudiciable au bon fonctionnement des organes digestifs, et altère la santé et la bonne humeur.

Une autre habitude néfaste consiste à manger au moment de se coucher, après les repas habituels. [...] Le sommeil est souvent troublé par des cauchemars; au matin, on s’éveille fatigué et sans appétit pour le petit déjeuner. Il faut que le travail de l’estomac soit terminé quand on se couche, car cet organe doit se reposer comme tout le reste du corps. Toute défense faite par Dieu a pour but la santé et le bonheur éternel de l’homme.

Quand les enfants de Dieu auront triomphé de toutes les faiblesses défavorables à leur santé, ils comprendront mieux ce qu’est la véritable piété. Un changement merveilleux se manifestera dans leur expérience religieuse.
23 Mai
Daniel, exemple de tempérance
Le roi s’entretint avec eux; et, parmi tous ces jeunes gens, il ne s’en trouva aucun comme Daniel, Hanania, Mischaël et Azaria. [...] Sur tous les objets qui réclamaient de la sagesse et de l’intelligence, et sur lesquels le roi les interrogeait, il les trouvait dix fois supérieurs à tous les magiciens et astrologues qui étaient dans tout son royaume. (Daniel 1:19, 20)

Pendant leurs trois années de formation, Daniel et ses compagnons maintinrent leurs habitudes d’abstinence, leur fidélité à l’Éternel et leur dépendance constante à l’égard de la puissance divine. Lorsque vint le moment où ils devaient être interrogés par le roi qui voulait éprouver leurs talents et leurs connaissances, ils subirent un examen avec d’autres candidats pour le service royal. [...]

Leur vive intelligence, leur langage choisi et précis, leurs connaissances étendues révélèrent la force et la vigueur incomparables de leur esprit. Dieu honore toujours le droit. Les jeunes gens les plus prometteurs de tous les pays soumis par le grand conquérant avaient été réunis à Babylone et cependant, parmi eux, les captifs hébreux demeuraient sans rivaux. Leur belle prestance, leur démarche souple, leur visage agréable, leur raison claire, leur haleine saine, toutes ces choses étaient autant de certificats de bonne conduite dont la nature se plaît à honorer ceux qui obéissent à ses lois. [...]

Ces jeunes gens demeurèrent fermes au sein des influences séductrices de la cour luxueuse de Babylone. De nos jours, les jeunes sont sollicités par le plaisir, en particulier dans nos grandes villes où chaque forme de plaisir sensuel est rendue facile et engageante. Ceux qui, comme Daniel, refusent de se souiller recevront la récompense de leurs habitudes de tempérance. La lucidité et la fermeté de Daniel, sa puissance pour acquérir la connaissance et pour résister à la tentation étaient dues en grande partie à la simplicité de son régime en harmonie avec sa vie de prière. [...]

Avancez comme des hommes et des femmes affermis par Dieu. Dieu vous récompensera en vous accordant des nerfs calmes, un esprit clair, un jugement inégalable et une vive compréhension. Les jeunes de nos jours qui ont des principes fermes et inébranlables recevront en bénédiction la santé du corps, de l’esprit et de l’âme.
24 Mai
Le corps, serviteur de l’esprit
Car ce n’est pas un esprit de timidité que Dieu nous a donné, mais un esprit de force, d’amour et de sagesse. (2 Timothée 1:7)

Chaque organe a été formé pour être au service de l’esprit. Le cerveau est le poste de commandement du corps; c’est le siège de toutes les énergies nerveuses et de toutes les activités mentales. Les nerfs émanant du cerveau dirigent le corps. Comme des fils télégraphiques, ils transmettent les impressions à tous les autres nerfs et ils contrôlent l’action vitale de toutes les parties du système nerveux. Tous les mouvements sont dirigés par les communications reçues du cerveau.

C’est seulement par le moyen des nerfs cérébraux qui sont en relation avec tout l’organisme que le ciel peut communiquer avec l’homme et atteindre sa vie intime. Tout ce qui trouble le fonctionnement du courant électrique dans le système nerveux diminue les facultés vitales et amoindrit la sensibilité de l’esprit.

Les parties du corps qu’on ne traite pas avec soin informent immédiatement le cerveau du tort qu’on leur fait subir.

Ne considérons pas seulement comme un privilège, mais comme un devoir sacré, la connaissance des lois de Dieu qui régissent notre corps. [...] Et si les hommes comprennent mieux le fonctionnement de l’organisme... ils s’efforceront d’assujettir leur corps aux nobles facultés de l’esprit. Ils le considéreront comme une construction merveilleuse faite par le Créateur tout-puissant, comme une vraie harpe aux mille cordes qui leur est confiée pour en assurer le fonctionnement harmonieux.

Pour que notre vie chrétienne soit une réussite il est de toute importance que nous développions une âme saine dans un corps sain.

Le fonctionnement harmonieux et sain de nos facultés physiques et cérébrales procure le bonheur; plus ces facultés sont sublimées et nobles, plus ce bonheur est pur et élevé.
25 Mai
La piété, source de santé
La crainte de l’Éternel augmente les jours. (Proverbes 10:27)

Tous ceux qui se laissent conduire par Dieu ont besoin de paix pour entrer en communion, par leur cœur, avec la nature et avec l’Éternel. Il faut que nous entendions le Sauveur parler personnellement à nos âmes. Quand tous les bruits se sont tus et que nous servons Dieu dans le calme, le silence de notre cœur rend sa voix plus distincte. Il nous déclare: “Garde le silence et sache que je suis Dieu...” En proie au tumulte des foules et à la tension des activités trépidantes de la vie, celui qui est ainsi vivifié sera entouré d’une atmosphère de lumière et de paix. Il recevra une nouvelle impulsion de ses forces physiques et intellectuelles.

Augmentons notre intelligence, plaçons notre volonté au service du Seigneur, nous développerons alors merveilleusement notre santé physique.

La débilité mentale a une répercussion générale sur l’individu. Elle est à l’origine des neuf dixièmes des maladies dont souffrent les hommes. [...] La religion chrétienne [...] est l’un des remèdes les plus efficaces contre ce mal car elle est un puissant calmant du système nerveux.

Le ciel assure une santé absolue, et plus profondes sont les influences célestes, plus sûre est la guérison.

La piété n’est pas en contradiction avec les lois sanitaires mais elle s’harmonise avec ces lois. La crainte de l’Éternel est à la base de la vraie prospérité.

Collaborons avec Dieu dans les soins que nous portons à notre corps. L’amour que nous témoignons à l’Éternel est essentiel pour la vie et pour la santé; la foi l’est également. Si nous voulons acquérir une santé parfaite, il faut que nos cœurs débordent d’amour, d’espoir et de joie en l’Éternel.
26 Mai
La paix dans la conscience du bien
Il y a beaucoup de paix pour ceux qui aiment ta loi, et il ne leur arrive aucun malheur. (Psaumes 119:165)

Un esprit, rendu libre et heureux par la conscience d’une bonne conduite et la satisfaction du bonheur procuré aux autres, engendre une joie qui réagit sur tout le système nerveux, facilitant ainsi la circulation du sang et fortifiant le corps tout entier. La bénédiction de l’Éternel a le pouvoir de guérir, et ceux qui sont enclins à prodiguer leur aide aux autres ressentiront cette merveilleuse bénédiction à la fois dans leur cœur et dans leur vie.

Les chrétiens qui suivent le chemin de la sagesse et de la sainteté ne seront ni troublés par de vains regrets à la pensée des heures qu’ils auront gaspillées, ni affectés par un esprit sombre et abattu comme ceux qui se sont engagés en pure perte dans des plaisirs frivoles. [...]

Les divertissements excitent l’esprit, mais entraînent fatalement la dépression. Le travail utile et l’exercice physique ont sur l’esprit une influence bien autrement salutaire; ils fortifient les muscles, favorisent la circulation et s’avèrent des agents puissants de guérison. [...]

La conscience d’une bonne conduite est le meilleur remède pour les corps et pour les esprits en mauvais état de santé. La santé et la force sont la bénédiction spéciale que l’Éternel fait reposer sur celui qui le reçoit.

Deux personnes bénéficient de la pratique du bien: le bienfaiteur et l’obligé. Si vous vous oubliez dans l’intérêt de vos semblables, vous remportez une victoire sur vos faiblesses. La satisfaction que vous éprouvez en faisant le bien vous aidera en grande partie à recouvrer la santé de l’esprit. La joie d’être utile aux autres vivifie les facultés mentales et stimule tout le corps.

Celui qui se repose en Dieu est sur le chemin de la santé.
27 Mai
Un bon remède
Un cœur joyeux est un bon remède. (Proverbes 17:22)

Les rapports entre l’esprit et le corps sont très intimes. Lorsque l’un est affecté, l’autre s’en ressent. L’état d’esprit influe sur la santé beaucoup plus qu’on ne le croit généralement. Bien des maladies sont dues à la dépression mentale. Le chagrin, l’anxiété, le mécontentement, le remords, la méfiance tendent à briser les forces vives et à provoquer l’affaiblissement et la mort.

L’imagination provoque parfois la maladie, et très souvent l’aggrave. Beaucoup restent invalides toute leur vie, qui seraient en bonne santé s’ils voulaient croire qu’ils le sont. [...]

Le courage, l’espérance, la foi, la sympathie, l’affection favorisent la santé et prolongent la vie. “Un cœur joyeux est un bon remède.” La gratitude, la joie, la bienveillance, la confiance en Dieu, voilà ce qui préserve la santé.

Le pouvoir de la volonté et du contrôle de soi-même, à la fois pour se préserver de la maladie et pour s’en guérir, les effets déprimants et même ruineux de la colère, du mécontentement, de l’égoïsme ou de l’impureté, ainsi que la puissance vivifiante et merveilleuse de la joie, de l’oubli de soi-même et de la reconnaissance doivent être mis en lumière.

Il existe dans les Écritures, touchant la physiologie, une vérité à laquelle nous devrions prêter attention: “Un cœur joyeux est un bon remède.” Les véritables principes chrétiens sont pour tous les hommes la voie d’accès à la source d’un bonheur inestimable.

Nous devrions cultiver la bonne humeur, l’espérance et la paix, car notre santé dépend de nos dispositions d’esprit.
28 Mai
La bienveillance favorise la santé
Les paroles agréables sont un rayon de miel, douces pour l’âme et salutaires pour le corps. (Proverbes 16:24)

Des paroles douces, affectueuses et encourageantes sont plus efficaces que les meilleurs médicaments du monde. Elles apporteront le réconfort au cœur découragé, et le bonheur, qui illuminera toute la famille, récompensera au-delà de toute attente l’effort que le père aura fait pour se montrer aimable dans ses actes et ses paroles.

L’époux devrait se souvenir que la part la plus importante du fardeau de l’éducation des enfants repose sur la mère, car c’est elle qui contribue le plus à former leur caractère. Cette pensée le rendrait plus aimant et l’inciterait à faire tout ce qui est en son pouvoir pour alléger son fardeau. Il devrait l’encourager à s’appuyer sur lui, diriger ses pensées vers le ciel où se trouvent la force et la paix, le repos pour les cœurs fatigués.

La bonté et la prévenance qu’il lui témoignera seront pour elle un précieux encouragement, et le bonheur qu’il lui procurera communiquera paix et joie à son propre cœur.

La plus douce image du ciel est un foyer dans lequel règne l’Esprit du Seigneur... Tout ce qui pourrait troubler la paix et l’unité de la famille devrait être fermement réprimé et faire place à la bonté et à l’amour. Le foyer doit être un lieu où règnent la joie, la courtoisie et l’affection, car là où ces grâces abondent se trouvent aussi le bonheur et la paix. Ceux qui livrent la bataille de la vie à armes inégales peuvent être rafraîchis, fortifiés et encouragés par de petits gestes qui ne coûtent rien. Des paroles aimables dites simplement, de petites attentions témoignées gentiment dissiperont les nuages de la tentation amassés à l’horizon de l’âme.

L’humilité, la bonté et la douceur engendrent une atmosphère favorable à la guérison.
29 Mai
Santé et bonheur
J’ai constamment l’Éternel sous mes yeux; quand il est à ma droite, je ne chancelle pas. Aussi mon cœur est dans la joie, mon esprit dans l’allégresse, et mon corps repose en sécurité. (Psaumes 16:8, 9)

Il faudrait que le chrétien vive tout près de son Maître pour bénéficier de ses dons excellents, “étant rempli des fruits de justice qui sont par Jésus-Christ à la louange et à la gloire de Dieu”. Il faudrait que son cœur déborde de gratitude et de louange, qu’il soit toujours prêt à reconnaître les bénédictions qu’il reçoit, ayant toujours à l’esprit ces paroles: “Celui qui me loue me glorifie”

Notre devoir consiste à cultiver la joie et non à entretenir la tristesse et les chagrins. Que de gens mènent ainsi une existence misérable en sacrifiant leur santé et leur bonheur à un sentiment morbide. Ils se rendent désagréables à leur entourage et leur visage, toujours renfrogné, exprime plus clairement que des paroles leur mécontentement. Cet état de dépression porte gravement atteinte à leur santé car il entrave le cours normal de leur digestion et contrarie leur nutrition. La tristesse et le souci ne peuvent remédier à une seule peine, mais risquent d’engendrer de grands maux; la joie et l’espoir dont nous illuminons le sentier des autres sont, au contraire, “vie pour ceux qui les trouvent” et “santé pour tout leur corps”.

Le Christ est venu pour restaurer dans sa beauté originelle un monde perdu dans le péché. [...] Il n’y aura ni péché, ni malade sur la nouvelle terre... et le corps sera rétabli dans sa perfection primitive. Nous refléterons l’image sans tache de notre Seigneur. [...]

Le développement du caractère chrétien qui tend vers cet état de perfection est un acheminement vers la beauté. [...] Tandis que le cœur se transforme par le renouvellement de l’esprit, les grâces de ce dernier marquent le visage qui reflète le raffinement, la délicatesse, la paix, la bonté, l’amour pur et tendre dont l’âme déborde.

Rendez gloire à Dieu en toutes choses.
30 Mai
Le pardon, agent de guérison
 Mon âme, bénis l’Éternel, et n’oublie aucun de ses bienfaits! C’est lui qui pardonne toutes tes iniquités, qui guérit toutes tes maladies. (Psaumes 103:2, 3)

Le Sauveur prenait soin à la fois du corps et de l’âme; son Évangile était un message de vie spirituelle et de restauration physique. Pour lui, la délivrance du péché et la guérison de la maladie étaient étroitement unies. C’est ce même ministère d’amour qui est confié aujourd’hui aux médecins craignant Dieu. Ils doivent imiter le Christ en s’occupant des besoins spirituels en même temps que des besoins corporels de leurs semblables. Il faut qu’ils soient pour les malades des messagers de miséricorde qui leur apportent à la fois le remède du corps et celui de l’âme.

Lorsque le pauvre paralytique fut amené à la maison où Jésus enseignait, une foule compacte était rassemblée devant la porte, de sorte qu’il était impossible d’atteindre le Sauveur. Mais la foi et l’espérance avaient été éveillées dans le cœur de ce pauvre malade. Il proposa donc à ses amis de monter sur la maison et de le descendre par une brèche pratiquée dans le toit afin de le faire parvenir en présence de Jésus. Ce plan fut réalisé. Quand ils eurent descendu le malade aux pieds du grand Médecin, les hommes avaient fait tout leur possible en vue de sa guérison. Jésus savait que le paralytique était bourrelé de remords et qu’il avait besoin, avant tout, d’être déchargé du fardeau de ses péchés. Il le regarda avec la plus profonde compassion et lui parla, non comme à un étranger, ni même comme à un ami, mais comme à un membre de la famille de Dieu: “Pends courage, mon enfant, tes péchés sont pardonnés.”

Chez beaucoup, l’âme est plus malade que le corps, et ce n’est que par le Christ, source de la vie, qu’ils seront soulagés. Alors, ils ne se plaindront plus d’être fatigués, seuls ou insatisfaits. Ils seront remplis d’une joie qui fortifiera leur intelligence et leur santé et vivifiera leur corps.

Aujourd’hui encore, le Christ connaît les peines de tous ceux qui souffrent. [...] Il est toujours capable de dire: “Sois guéri, [...] va et ne pèche plus.”
31 Mai
La véritable panacée
Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et chargés, et je vous donnerai du repos. (Matthieu 11:28)

La puissance guérissante de Dieu se rencontre dans toute la nature. Si un arbre est meurtri, si un être humain est blessé, la nature commence immédiatement à réparer le mal. Avant même que le besoin s’en fasse sentir, les agents restaurateurs sont prêts à intervenir, et dès qu’une blessure se produit, toutes les énergies se concentrent pour en assurer la guérison. Ainsi en est-il dans le domaine spirituel. Avant l’apparition du péché, Dieu avait pourvu au remède. Chaque âme qui cède à la tentation est blessée, meurtrie par l’adversaire. Mais partout où il y a péché, il y a le Sauveur.

Lorsque nous acceptons l’Évangile dans sa pureté et dans toute sa puissance, nous avons alors le remède à nos maladies issues du péché. Pour nous, le soleil de justice se lève avec “la santé dans ses rayons”. [...]

L’amour que le Sauveur répand dans l’être tout entier est une puissance vivifiante. C’est lui qui guérit notre cœur, notre cerveau, nos nerfs. Par lui, les plus nobles énergies de notre être sont mises en activité. Il libère l’âme de sa culpabilité et de sa tristesse, de ses anxiétés et de ses soucis. Il nous apporte le calme et la sérénité, et répand dans notre âme une joie qui est une source de vie et de santé, et que rien au monde ne saurait détruire.

Les paroles du Sauveur: “Venez à moi... et je vous donnerai du repos”, sont un remède à tous les maux, qu’ils soient physiques, mentaux ou spirituels. Quoique les hommes se soient attiré la souffrance par leurs erreurs, Jésus les considère avec pitié. Il veut les secourir. Il est disposé à faire de grandes choses pour ceux qui se confient en lui.

[...] Si les hommes, en reconnaissance de tous les dons de Dieu, voulaient tourner leurs regards vers le ciel, ils obtiendraient une guérison totale.
1er Juin
Souvenez-vous de votre Créateur dans votre jeunesse
Souviens-toi de ton créateur pendant les jours de ta jeunesse, avant que les jours mauvais arrivent et que les années s’approchent où tu diras: Je n’y prends point de plaisir. (Ecclésiaste 12:3)

Je voudrais décrire la beauté de la vie chrétienne. Dès le matin de la vie, dirigé par les lois de la nature et par celles de Dieu, le chrétien marche fermement, droit devant lui et vers le ciel, s’approchant journellement de la demeure céleste où l’attendent une couronne de vie et un nom nouveau “que personne ne connaît, si ce n’est celui qui le reçoit”. Il croît sans cesse dans une vie heureuse, sainte et utile. Chaque année ses progrès surpassent ceux des années précédentes.

Dieu a donné aux jeunes une échelle qu’ils doivent escalader, une échelle qui s’élève de la terre au ciel et au-dessus de laquelle règne l’Éternel; les rayons de la gloire divine resplendissent sur chaque échelon. L’Éternel veille sur ceux qui gravissent ces échelons, prêt à leur envoyer du secours lorsqu’ils relâchent leur étreinte et trébuchent. Oui, dites avec des paroles pleines de réconfort que celui qui fait l’ascension de cette échelle avec persévérance est assuré de pénétrer dans la cité.

Les anges de Dieu qui vont et viennent sur l’échelle que Jacob eut en vision aideront toute âme décidée à s’élever, même jusqu’au plus haut des cieux. Ces anges gardent les enfants du Père céleste et ils veillent sur leurs pas. Quelle récompense glorieuse sera réservée à ceux qui escaladent cette voie lumineuse; ils entreront en effet dans la gloire de leur Maître.

Celui qui possède la foi dès son enfance a la certitude de jouir pleinement de tout ce qui contribue à rendre la vie heureuse... Mais ceux qui attendent d’être au déclin de leurs jours pour rechercher Dieu se privent d’un bonheur pur et élevé - bonheur que ne procurent jamais les plaisirs de cette vie. Les chrétiens qui connaissent l’Eternel depuis longtemps et qui puisent, depuis leur tendre enfance, leur bonheur aux eaux pures de la source divine, sont prêts à entrer dans la grande famille de Dieu.
2 Juin
Le Christ en nous, source du bonheur
Glorifiez-vous de son saint nom! Que le cœur de ceux qui cherchent l’Éternel se réjouisse! (1 Chroniques 16:10)

Les multitudes... cherchent avec avidité quelque chose qui leur manque. Elles dépensent leur argent pour acheter du pain qui ne nourrit pas et elles travaillent pour ce qui ne rassasie pas. L’âme assoiffée et affamée conservera sa soif et sa faim tant qu’elle prendra part aux plaisirs décevants. Oh! puissent les malheureux entendre la voix de Jésus s’écrier: “Vous tous qui avez soif, venez aux eaux!” Ceux qui boivent de l’eau vive n’auront désormais jamais soif. [...] Le Christ, cette source de vie, est aussi la fontaine de la paix et du bonheur. [...]

Que les jeunes magnifient le nom de l’Éternel pour sa grande bonté, pour son tendre amour, pour sa touchante miséricorde! Ils peuvent magnifier son nom en révélant la grâce divine par une vie bien réglée et par une conversation pieuse. Cette façon de se conduire les disposera à la douceur; elle bannira toute irritabilité de leur caractère.

Le cœur où le Christ fait sa demeure possède le bonheur parfait. Et le foyer qui adopte la piété comme principe souverain est un foyer béni. [...] De même, dans l’atelier où résident la paix et la présence céleste du Christ, les ouvriers s’avéreront les plus fidèles, les plus dignes de confiance, les plus travailleurs. Cet atelier témoignera en faveur de l’amour et de la crainte de Dieu.

Il n’y a ni réconfort, ni bonheur ici-bas sans Jésus. Acceptons-le comme ami et comme Sauveur. [...] En lui résident d’incomparables joies. Oh! puissent les brèves années d’épreuve que nous devons traverser nous assurer le règne éternel avec le Roi des rois!

Si le Christ demeure dans nos cœurs par la foi... nous possédons le bonheur et nous débordons de louanges et de joie.
3 Juin
Pas de joie véritable sans le Christ
Entre dans la joie de ton maître. (Matthieu 25:23)

Pourquoi tant de gens vivent-ils dans l’inquiétude? Parce qu’ils ne vont pas à la seule vraie source du bonheur. Ils essaient toujours de découvrir en dehors du Christ la joie qui ne se trouve qu’en lui. Il n’y a pas d’espoirs déçus par le Seigneur. Oh! comme on néglige le précieux privilège de la prière! [...] La prière est la force du chrétien. Lorsqu’il est dans la solitude, il n’est pas seul; il sent la présence de celui qui dit: “Voici, je suis toujours avec vous.”

La jeunesse a justement besoin de ce qu’elle ne possède pas, c’est-à-dire de la religion. Rien ne peut remplacer cette puissance.

Ce qui nous manque, c’est l’espérance chrétienne. La religion se révélera au croyant comme un consolateur, comme un guide infaillible qui conduit à la source du vrai bonheur.

Il n’existe pas de joie en dehors du Christ. Le bonheur, qu’un homme s’imagine pouvoir trouver sans le Christ, ne sera finalement que cendres, que désappointement. Ne supposez pas qu’une personne irréligieuse puisse être heureuse.

Car nul ne peut vraiment jouir de la vie sans religion. L’amour qu’on ressent pour Dieu purifie, ennoblit les goûts et les désirs; il intensifie les affections, il illumine les plaisirs nobles. Cet amour rend les hommes capables d’apprécier et d’aimer tout ce qui est vrai, tout ce qui est bon, tout ce qui est beau.

La bonne humeur, la sainte et paisible confiance en Dieu et la soumission à sa providence, que vous verrez toujours chez le véritable chrétien, rafraîchissent l’âme.

La confiance en Dieu et en sa souveraine providence allège le fardeau de nos tracas et de nos soucis. Dans la plus haute situation comme dans la plus humble, elle fait déborder le cœur de contentement et de joie. La religion fortifie la santé, prolonge la vie et procure la jouissance de tous les bienfaits du ciel. Elle ouvre à notre âme une source intarissable de bonheur.
4 Juin
Sagesse et bonheur
Heureux l’homme qui a trouvé la sagesse, et l’homme qui possède l’intelligence! (Proverbes 3:13)

L’onction de David... fut pour le jeune homme l’augure d’une haute destinée. [...]

L’insigne honneur conféré au jeune David n’eut pas pour effet de l’enfler d’orgueil. Il reprit tranquillement ses occupations, et attendit calmement l’accomplissement des plans de Dieu. Aussi humble et modeste qu’auparavant, de retour sur ses collines, il continua de prendre un tendre soin de ses troupeaux. Mais ce fut avec une nouvelle inspiration qu’il continua de composer ses mélodies et de les jouer sur sa harpe. Un riche paysage s’étalait sous ses yeux. [...]

Cette vigoureuse et belle adolescence préparait David à s’asseoir un jour parmi les plus nobles personnages de la terre. Employées à célébrer les louanges de son Créateur, ses heures de méditation cultivaient en lui une sagesse et une piété qui faisaient de David l’ami de Dieu et des anges. Qui peut mesurer les résultats de ces années de contemplation et d’activité passées sur les collines solitaires de Bethléhem? D’une part, la communion avec la nature et avec Dieu, le soin de ses troupeaux fait à la fois de périls et de délivrances, les chagrins comme les joies de son humble existence façonnaient son caractère et préparaient sa carrière future. D’autre part, les psaumes du “doux chantre d’Israël”, inspirés par ces situations diverses, se composaient peu à peu, en attendant de réchauffer l’amour et de fortifier la foi et la piété des âmes sensibles à travers tous les siècles à venir. C’est ainsi que le jeune berger, marchant de force en force et de sagesse en sagesse, se préparait à la grande carrière qui l’attendait.
5 Juin
La Bible et le bonheur
Je me réjouis en suivant tes préceptes, comme si je possédais tous les trésors. Je médite tes ordonnances, j’ai tes sentiers sous les yeux. Je fais mes délices de tes statuts, je n’oublie point ta parole. (Psaumes 119:14-16)

La Bible présente à nos yeux les richesses infinies et les trésors impérissables du ciel. Poussé par ses fortes impulsions, l’homme cherche à acquérir son propre bonheur. La Bible reconnaît ce désir; elle nous montre que le ciel tout entier collabore avec ceux qui cherchent à acquérir le vrai bonheur. Les saintes Écritures nous révèlent dans quelles conditions la paix du Christ est accordée à chacun de nous. Elles nous décrivent une patrie où règnent la joie et la lumière éternelles, une patrie où il n’y a plus de larmes, plus de souffrances.

Ce livre béni nous enseigne à être honnêtes, modérés en toutes choses, laborieux, fidèles et justes. Si vous suivez ses conseils vous deviendrez de fidèles compagnons de la jeunesse; vous pourrez avoir sur elle une influence qui la conduira toujours vers les sommets et vers la pureté, une influence qui la détournera du péché en la guidant dans le sentier de la justice. Cette vie sera-t-elle dépourvue de toute joie? Non, certainement pas; elle sera au contraire pleine de satisfactions. Car vous ferez entrer le ciel dans votre vie, la paix dans votre âme et vous rendrez ce témoignage: “La loi de l’Éternel est parfaite, elle restaure l’âme.”

Je voudrais que la jeunesse comprenne combien est précieuse l’offrande de jeunes cœurs donnés à Dieu! Avec quelle tendresse les anges gardent les pas des jeunes gens et des jeunes filles qui aiment et craignent l’Éternel! Jésus les connaît par leur nom. Leur exemple incite leurs camarades à pratiquer le bien.

Les jeunes qui ont mis en réserve dans leur cœur et dans leur esprit les paroles que Dieu leur a données, pour les avertir et pour les encourager — paroles précieuses de la promesse dont ils peuvent s’inspirer en toutes circonstances — sont de vivants canaux de lumière. Ils sont en rapport direct avec la source de toute lumière. Le soleil de justice les inonde de sa clarté et pénètre leur âme de ses rayons salutaires et bienfaisants.
6 Juin
Le plus heureux des peuples
Heureux le peuple dont l’Éternel est le Dieu! (Psaumes 144:15)

Si vous voulez trouver bonheur et paix dans toutes vos entreprises, faites tout à la gloire de Dieu. Et si vous désirez avoir la paix du cœur, efforcez-vous d’imiter la vie du Christ. Alors vous n’aurez pas besoin de rechercher la gaieté ou de soupirer après la gloire et les frivolités du monde. En pratiquant le bien, vous posséderez une joie et une sérénité que vous ne connaîtriez pas si vous vous conduisiez mal. Jésus a revêtu la nature humaine en passant par l’enfance et par l’adolescence afin de pouvoir sympathiser avec les jeunes et leur laisser un exemple à suivre. Il s’est familiarisé avec les tentations et avec les faiblesses des enfants. Dans son grand amour, il a fait jaillir une source de joie et de satisfaction pour l’âme qui se confie en lui. En cherchant à honorer le Christ et à suivre son exemple, les enfants et les adolescents peuvent être vraiment heureux. Ils peuvent se convaincre qu’ils doivent travailler avec le Maître au grand plan du salut des âmes. S’ils se rendent compte de cette responsabilité devant Dieu, ils seront élevés au-dessus de tout ce qui est égoïste et impur. Leur vie sera d’une grande importance. Ils comprendront qu’ils se consacrent à quelque chose de grand et de glorieux. Cette attitude aura une influence sur la jeunesse qui deviendra ardente et, comme son divin modèle, enthousiaste et courageuse en face des charges, des déceptions et des difficultés de la vie. [...] Je vous supplie de continuer à vous soucier de votre responsabilité à l’égard de l’Éternel. Conscients que vous agissez selon l’approbation divine, vous serez forts de sa force; en imitant le parfait modèle, vous pourrez comme lui croître en sagesse et en grâce avec Dieu et avec les hommes.

Ceux qui donnent à Dieu la première, la dernière et la meilleure place, forment le peuple le plus heureux du monde.
7 Juin
L’obéissance
L’Éternel nous a commandé de mettre en pratique toutes ces lois et de craindre l’Éternel, notre Dieu, afin que nous fussions toujours heureux, et qu’il nous conservât la vie, comme il le fait aujourd’hui. Nous aurons la justice en partage, si nous mettons soigneusement en pratique tous ces commandements. (Deutéronome 6:24, 25)

Il faut rechercher le bonheur convenablement et en s’adressant à la vraie source. Certains pensent qu’ils le trouveront infailliblement en s’adonnant aux plaisirs coupables ou aux attraits trompeurs du monde. D’autres sacrifient leurs obligations physiques et morales, s’imaginant trouver ainsi le bonheur et ils perdent à la fois leur corps et leur âme. D’autres encore recherchent le bonheur dans la satisfaction d’un appétit immodéré et ils considèrent que les plaisirs de la table sont plus désirables que la santé et que la vie. Beaucoup de gens se laissent enchaîner par les passions charnelles et sacrifient leurs forces physiques et leurs facultés morales et intellectuelles au service de la débauche. Ils creusent prématurément leur tombe et ils vont au-devant d’un jugement qui les accusera de leur propre meurtre.

Le bonheur désirable est-il celui que l’on trouve dans le sentier de la désobéissance et de la transgression aux lois physiques et morales? La vie du Christ nous indique la véritable source du bonheur et elle nous montre comment y parvenir. [...] Si les hommes désirent être vraiment heureux, ils doivent s’efforcer de se tenir avec joie à leur poste et d’exécuter fidèlement la tâche qui leur incombe en conformant leur cœur et leur vie à ceux du parfait modèle.

La vie et le bonheur, la santé et la joie des hommes, des femmes et des enfants dépendent de l’obéissance. Cette vertu leur assure le bonheur au cours de cette vie et de la vie à venir.

Où pouvons-nous trouver un guide plus infaillible que le seul vrai Dieu? [...] Existe-t-il un chemin plus sûr que celui dans lequel l’Éternel nous conduit? Quand nous suivons le Sauveur, nous ne sommes pas sur une voie glissante et hérissée d’obstacles infranchissables.

Le chemin de l’obéissance à l’Éternel est le chemin de la vertu, de la santé et du bonheur.
8 Juin
Se délecter de la loi de Dieu
Quand il n’y a pas de révélation, le peuple est sans frein; heureux s’il observe la loi! (Proverbes 29:18)

Pour ceux qui aiment Dieu, rien ne sera plus agréable que de garder ses commandements et de faire ce qui plaît à l’Éternel. [...]

Le psalmiste déclare: “La loi de Dieu est parfaite.” Comme elle est merveilleuse dans sa simplicité, dans sa compréhension, dans sa perfection, la loi de Jéhovah! Elle est si brève que nous pouvons la graver facilement dans notre mémoire, et cependant elle est assez étendue pour exprimer toute la volonté de Dieu et pour connaître non seulement les actes mais les pensées et les intentions, les désirs et les émotions du cœur. Il n’en est pas ainsi des lois humaines. Elles n’ont affaire qu’aux actes extérieurs. [...] La loi de Dieu dévoile la jalousie, l’envie, la haine, la méchanceté, l’esprit de revanche, de convoitise et d’ambition qui bouillonnent dans l’âme mais ne se sont pas traduits en actes; [...] on rendra compte de ces sentiments coupables le jour où “Dieu amènera toute œuvre en jugement au sujet de tout ce qui est caché, soit bien, soit mal”.

Il n’y a pas de mystère dans la loi de Dieu. Tout le monde peut comprendre les grandes vérités qu’elle incarne. Les intelligences les plus médiocres peuvent s’emparer de ses préceptes. [...]

L’obéissance à la loi est essentielle non seulement pour notre salut mais pour notre propre bonheur et pour celui de tous ceux avec qui nous sommes en contact.

Le bonheur de l’homme peut toujours être sauvegardé par la loi de Dieu. [...] Les commandements sont une barrière que l’Éternel a placée autour de sa vigne. Ceux qui obéissent à ces commandements sont à l’abri du mal. Nous devons à Dieu tout ce qui rend la vie désirable et il nous demande en retour notre affection et notre obéissance. Si nous obéissons à ses préceptes, le bonheur régnera dans notre foyer et dans chaque individu. Si nous faisons le bien, nous obtiendrons la paix et nous jouirons d’un bonheur divin.
9 Juin
Bonne volonté et soumission
Si vous avez de la bonne volonté et si vous êtes dociles, vous mangerez les meilleures productions du pays. (Ésaïe 1:19)

Dieu exige que nous obéissions aux lois de son royaume, mais il nous donne en retour la santé, le bonheur, la paix et la joie.

Le principe de l’amour filial et de l’obéissance aux parents se rattache intimement à celui de l’amour et de l’obéissance envers Dieu, le Père de tous les êtres. Le mépris pour l’autorité paternelle engendre bientôt le mépris pour l’autorité de Dieu.

Les tout jeunes enfants sont capables de comprendre ce qui leur est expliqué clairement et simplement, et, en les dirigeant avec bonté et sagesse, on peut les rendre obéissants. [...] La mère ne devrait jamais permettre à son enfant de l’emporter sur elle. Mais elle ne doit pas avoir recours à la rudesse pour maintenir son autorité; sa fermeté et sa bonté, donnant à son enfant la preuve de son amour, atteindront ce but.

Les enfants qui aiment leur mère ont confiance en elle et lui obéissent, ont fait leurs premiers pas dans le christianisme. Il faut qu’ils manifestent envers Jésus l’obéissance, l’amour et la confiance qu’ils témoignent à leurs parents.

Une obéissance immédiate et continuelle aux sages directives des parents contribuera au bonheur des enfants, à l’honneur de Dieu et au bien de la société. Les enfants devraient apprendre que leur véritable liberté réside dans la soumission aux lois de la famille. Les chrétiens, eux aussi, doivent apprendre que la liberté consiste à observer la loi de Dieu.

Soumis à une discipline adéquate, les enfants seront beaucoup plus heureux que si on les abandonnait à tous les caprices de leur inexpérience.
10 Juin
La règle d’or
Tout ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, faites-le de même pour eux, car c’est la loi et les prophètes. (Matthieu 7:12)

Le Seigneur a enseigné la règle d’or qui, seule, peut rendre l’humanité heureuse. Dieu désire que les hommes et les femmes atteignent un niveau de vie supérieur. Il leur a fait don de cette vie, non seulement pour les rendre capables d’acquérir des richesses mais pour améliorer leurs facultés les plus nobles afin d’accomplir la tâche qu’il leur a confiée - tâche qui consiste à découvrir et à soulager les souffrances de leurs semblables. L’homme ne devrait pas travailler en vue de son intérêt personnel mais en vue de l’intérêt de son prochain, et il devrait être une source de bénédiction pour tous les autres par son influence et par ses actions généreuses. Dieu nous a donné la vie du Christ comme exemple.

Saisissez toutes les occasions de contribuer au bonheur de ceux qui vivent près de vous en les entourant de votre affection. Des paroles aimables, des regards affectueux, des expressions encourageantes seront, pour ceux qui luttent seuls, comme un verre d’eau rafraîchissante pour l’âme altérée. Une parole d’encouragement, un acte de bonté contribueront grandement à alléger les fardeaux qui écrasent de leur poids les épaules endolories. C’est faire ainsi preuve d’un ministère de désintéressement, lequel procure le vrai bonheur. Et toute parole, tout acte généreux sont inscrits dans les livres du ciel comme s’ils avaient été adressés au Christ. [...] Vivez dans le rayonnement de l’amour du Sauveur, alors votre influence sera une bénédiction pour l’humanité. L’esprit désintéressé apporte au caractère une profondeur, une stabilité et une beauté qui reflètent celles du Christ, et il communique la paix et le bonheur à son possesseur.

Toute tâche accomplie, tout sacrifice consenti au nom de Jésus procurent une immense récompense car, dans chaque manifestation du devoir, Dieu parle et donne sa bénédiction.
11 Juin
Réjouissez-vous et faites le bien
J’ai reconnu qu’il n’y a de bonheur pour eux qu’à se réjouir et à se donner du bien-être pendant leur vie. (Ecclésiaste 3:12)

Les jeunes peuvent croire qu’ils trouveront le bonheur en recherchant leur plaisir personnel. Mais le vrai bonheur ne leur appartiendra jamais tant qu’ils auront cette opinion. Le Sauveur n’a pas vécu pour son propre plaisir. Nous lisons dans la Bible qu’il “allait de lieu en lieu faisant du bien”. Il consacra sa vie au service de l’amour, consolant les affligés, soulageant les misérables, relevant les abattus. Il n’avait pas d’asile sur cette terre, si ce n’est celui que lui offraient généreusement ses amis, comme à un voyageur. Et cependant il vivait près du ciel. Bien que son chemin fût chaque jour hérissé d’épreuves et de tentations, il ne succomba pas et ne se laissa jamais aller au découragement. [...] Il faisait toujours preuve de patience et de courage et les affligés saluaient en lui le messager de la vie, de la paix et de la santé. [...]

Quel magnifique exemple le Christ nous a laissé dans l’œuvre qu’il a accomplie au cours de son existence! Lesquels de ses enfants vivent, comme il le fit, pour glorifier Dieu? Il est la lumière du monde et celui qui veut travailler avec efficacité dans l’œuvre du Maître doit allumer son flambeau à la lumière divine. [...]

Le Christ a déclaré à ses disciples: “Vous êtes le sel de la terre, mais si le sel perd sa saveur, avec quoi la lui rendra-t-on? Il ne sert plus qu’à être jeté dehors et foulé aux pieds par les hommes.” Comme nous devrions être soucieux de suivre l’exemple du Christ! Si nous ne le faisons pas, nous sommes considérés comme dépourvus de valeur - comme le sel qui a perdu sa saveur.

Ce n’est qu’en suivant l’exemple du Christ que nous pourrons trouver le vrai bonheur. Quand nous acceptons le Sauveur, notre cœur est soumis à sa grâce et notre but est différent de celui que nous poursuivions auparavant. Il n’est, au service du Maître, aucun sacrifice qui ne contribue à augmenter notre bonheur.

En vous soumettant aux exigences divines, vous trouverez une paix, un contentement, une joie que vous ne connaîtrez jamais si vous suivez le chemin... du péché.
12 Juin
Persévérez dans le bien
Écoutons la fin du discours: crains Dieu et observe ses commandements. C’est là ce que doit faire tout homme. (Ecclésiaste 12:13)

Salomon nous raconte comment il s’efforça de trouver le bonheur. Il s’adonna aux études, s’accorda les plaisirs qu’il chérissait, mit à exécution ses projets commerciaux et s’entoura du faste somptueux de la vie de cour. [...]

Ce monarque siégeait sur un trône d’ivoire dont les marches, en or massif, étaient flanquées de six lions d’or. Les regards du souverain pouvaient embrasser de majestueux jardins, savamment cultivés, qui s’étalaient devant lui. Ces jardins offraient des visions splendides qui rappelaient, par leur disposition, le jardin d’Éden. Des arbres rares, des arbustes et des fleurs de toutes variétés y avaient été transportés pour les embellir. Des oiseaux de toute espèce, au plumage étincelant, voletaient d’un arbre à l’autre, remplissant l’air de leurs chants mélodieux. De jeunes serviteurs, richement parés et somptueusement habillés, obéissaient aux moindres désirs du monarque. Pour distraire ce roi, on dépensait d’énormes sommes d’argent en lui ménageant des festins, de la musique, des sports et des jeux.

Mais tous ces plaisirs ne procurèrent pas le bonheur au monarque. [...] La débauche avait laissé son empreinte sur son visage jadis noble et intelligent. Avec les années, Salomon était devenu triste, son front était creusé par les soucis et par le malheur. [...] Ses lèvres étaient prêtes à laisser échapper des paroles de reproche lorsqu’on n’accédait pas à ses moindres désirs.

Ses nerfs ébranlés, son organisme usé démontraient où conduit la violation des lois de la nature. Salomon reconnut qu’il avait gaspillé sa vie et qu’il avait poursuivi en vain le bonheur.

Le chemin du vrai bonheur a toujours été le même à travers les âges. La persévérance dans le bien conduit à l’honneur, au bonheur, à la vie éternelle.
13 Juin
Soyez bons et pratiquez le bien
Confie-toi en l’Éternel, et pratique le bien; aie le pays pour demeure et la fidélité pour pâture. (Psaumes 37:3)

Le vrai bonheur ne se trouve que dans l’amour du bien et dans sa pratique. La joie la plus pure et la plus noble est réservée à ceux qui accomplissent fidèlement les devoirs qui leur sont assignés. [...]

Le Christ nous a donné à tous un ministère à remplir. Il est le Roi de gloire et cependant il a déclaré: “Le Fils de l’homme est venu, non pour être servi mais pour servir.” Il est le monarque des cieux et cependant il a volontairement consenti à venir sur cette terre pour y accomplir l’œuvre que son Père lui a confiée. Le Christ a ennobli le travail. Pour nous donner l’exemple de l’activité, il s’est livré aux occupations de charpentier. Il contribua, dès son jeune âge, aux besoins de sa famille. Il comprit qu’il faisait partie du corps familial et il en partagea volontairement les charges.

Les jeunes enfants et les adolescents devraient prendre plaisir à alléger les soucis de leurs parents en adoptant au foyer une attitude désintéressée. En portant joyeusement les fardeaux qui leur échoient, ils s’entraîneront à occuper un jour des postes de confiance et de responsabilité. Ils doivent réaliser chaque année de nets progrès et abandonner graduellement, mais sûrement, leur inexpérience de jeunes gens et de jeunes filles pour acquérir la maturité d’hommes et de femmes. En accomplissant fidèlement les devoirs familiers du foyer, les enfants posent les bases d’une perfection mentale, morale et spirituelle.

Certains pensent que la richesse qui dispense du travail est une vraie bénédiction; au contraire, ceux qui sont toujours actifs et qui vaquent à leur labeur quotidien avec un cœur joyeux détiennent le bonheur le plus parfait, la santé la plus florissante; une saine fatigue qui résulte d’un travail bien réglé leur assure un sommeil bienfaisant et régénérateur. La sentence prononcée contre l’homme, et selon laquelle il devrait gagner son pain quotidien à la sueur de son front, et la promesse qui lui fut faite d’un bonheur et d’une gloire à venir émanent du même trône et sont toutes les deux des bénédictions.
14 Juin
Le contentement
C’est [...] une grande source de gain [...] que le contentement. (1 Timothée 6:6)

Nous imposons trop de soucis et trop de fardeaux à notre vie familiale et nous ne recherchons pas assez la simplicité naturelle, la paix et le bonheur. Ne nous soucions pas autant de l’opinion du monde et occupons-nous davantage des membres de notre famille.

Faisons preuve de moins d’ostentation, d’affectation et de politesse mondaines et témoignons plus de tendresse, plus d’amour, de gaieté et de courtoisie chrétiennes aux hôtes de notre foyer. Beaucoup de maîtresses de maison ont besoin d’apprendre comment rendre ce foyer attrayant et agréable. Un cœur reconnaissant et un aspect bienveillant sont plus estimés que la richesse et le luxe; et le contentement dans la simplicité fait régner le bonheur au foyer lorsqu’y réside l’amour.

Jésus, notre Rédempteur, parcourut la terre avec la dignité d’un souverain et cependant il fut doux et humble de cœur. Il répandait dans les foyers la lumière et la bénédiction, parce qu’il portait avec lui la joie, l’espoir et le courage. Oh! puissions-nous posséder le contentement et ne pas rechercher avec autant d’ardeur les ornements coûteux destinés à embellir nos foyers, tandis que nous négligeons la douceur et l’humilité de cœur - vertus que Dieu estime plus précieuses que des joyaux! Les bienfaits de l’humilité, de la douceur et de la véritable affection pourraient faire de la plus humble demeure un paradis. Il vaut mieux supporter joyeusement les ennuis plutôt que de se départir de sa paix et de sa sérénité.

Voici le secret du contentement, de la paix et du bonheur. [...] Il faut que le véritable chrétien... s’efforce de mener une vie utile et qu’il conforme son existence à celle de Jésus. Il connaîtra ainsi le plus parfait bonheur - récompense de sa bonne conduite. Ce chrétien-là sera libéré de l’esclavage d’une vie artificielle pour jouir de la liberté et de la grâce qu’assure la simplicité de la vie chrétienne.
15 Juin
La gratitude
Je chante à l’Éternel, car il m’a fait du bien. (Psaumes 13:6)

Alors même que tous leurs désirs terrestres seraient exaucés, les hommes n’en demeureraient pas moins aussi ingrats que les lépreux qui furent nettoyés et guéris de leur maladie dégradante. Ces lépreux avaient recouvré la santé grâce au Christ qui avait recréé les parties de leur corps détruites par le mal; mais l’un d’entre eux seulement, lorsqu’ils furent guéris, était retourné vers le Sauveur pour donner gloire à Dieu. [...] La leçon qui se dégage de ce récit devrait éveiller dans chacun de nos cœurs le désir intense de changer cette habitude d’ingratitude en un chant continuel de reconnaissance et de louange. Que le peuple qui se réclame de Dieu cesse de murmurer et de se plaindre. Qu’il se souvienne de celui qui est l’auteur suprême de toutes nos bénédictions. Nous possédons la nourriture, le vêtement et la subsistance matérielle, et comment n’apprendrions-nous pas à nos enfants à remercier notre Père céleste?

N’avons-nous pas raison de parler de la bonté de Dieu et de raconter sa puissance? Quand des amis font preuve de bonté à notre égard, nous considérons comme un privilège de les remercier pour leur bienveillance. À plus forte raison devrions-nous considérer comme une joie le privilège d’adresser des remerciements à l’Ami qui nous a dotés de tout don et de tout bien parfait. Que chaque église prenne l’habitude d’adresser des actions de grâces à Dieu. Entraînons nos lèvres à louer l’Éternel dans le cercle de famille. [...] Que nos dons et nos offrandes proclament notre gratitude à l’égard des faveurs que nous recevons chaque jour. Qu’en toutes choses nous fassions paraître notre joie d’avoir un Sauveur et que nous fassions connaître le message de la grâce salvatrice du Christ.

Les cœurs de ceux qui révèlent les attributs du Seigneur rayonnent de l’amour divin. Ils sont débordants de l’esprit de gratitude. [...] Louez Jésus, louez l’Homme du Calvaire avec des accents de reconnaissance et de prière. Cherchez ardemment à répandre l’Évangile. Racontez la merveilleuse histoire de l’amour de Dieu pour l’homme. Vous trouverez dans ce travail une satisfaction qui durera éternellement.
16 Juin
La reconnaissance et la louange
Entrez dans ses portes avec des louanges, dans ses parvis avec des cantiques! Célébrez-le, bénissez son nom! (Psaumes 100:4)

Si nous consacrons notre âme et notre esprit au service de Dieu en accomplissant l’œuvre qu’il nous a confiée et en marchant dans l’empreinte des pas de Jésus, nos cœurs deviendront alors des harpes sacrées dont chaque corde fera retentir un cantique de louange et de reconnaissance pour l’Agneau envoyé par Dieu afin d’ôter les péchés du monde. [...] Le Christ désire que nos pensées se concentrent sur lui. [...] Détournez-vous de vous-mêmes et regardez à Jésus, source de toute bénédiction, de toute grâce, de tout ce qui est précieux et inestimable pour les enfants de Dieu. [...]

Le Seigneur Jésus est notre force et notre bonheur, la toute puissance à laquelle les hommes peuvent en toute occasion puiser leur énergie. Lorsque nous étudions sa vie, lorsque nous parlons de lui et que nous devenons de plus en plus capables de le contempler, lorsque nous recevons sa grâce et les bénédictions qu’il nous accorde, nous possédons un enrichissement qui peut servir aux autres. Débordants de gratitude, nous communiquerons à nos semblables ces bénédictions qui nous ont été si généreusement accordées. Ainsi, en tant que bienfaiteurs et obligés nous croissons en grâce; un puissant flot de louange et de gratitude se déverse sans cesse de nos lèvres. L’esprit de douceur de Jésus fait monter un chant de louange dans nos cœurs et nos âmes sont exaltées par un sentiment de sécurité. La justice indéfectible et inépuisable du Christ devient notre justice par la foi.

Que les bénédictions renouvelées de chaque jour éveillent la louange dans nos cœurs pour ces témoignages de la tendre sollicitude divine. Quand vous ouvrez les yeux à l’aube, remerciez Dieu qui vous a gardés pendant la nuit. Remerciez-le pour la paix qu’il fait régner dans votre cœur. Que le matin, à midi et le soir votre gratitude monte vers le ciel comme un doux encens. [...]

Des milliers d’anges... nous préservent du mal et repoussent les puissances des ténèbres qui cherchent à nous détruire. Nous avons des raisons d’être toujours reconnaissants, même lorsque des difficultés semblent barrer notre chemin.
17 Juin
Fidèles dans les petites choses de la vie
Prenez-nous les renards, les petits renards qui ravagent les vignes. (Cantique des cantiques 2:15)

De bien des manières, le bonheur de la vie est en relation étroite avec la fidélité envers les devoirs ordinaires.

C’est la négligence dans les petits détails qui gâche le bonheur. L’accomplissement fidèle des menus devoirs compose la totalité des joies que l’on peut acquérir ici-bas. Celui qui est fidèle dans les petites choses l’est aussi dans les grandes. Au contraire, celui qui est infidèle ou injuste dans les affaires insignifiantes le sera dans les événements importants.

Aussi longtemps que vous n’êtes pas capables d’accomplir ces besognes joyeusement, vous n’êtes pas aptes à des tâches plus grandes et plus élevées. Les humbles travaux domestiques incombent fatalement à quelqu’un. Il faut que celui qui s’y livre ait conscience de faire une œuvre nécessaire et honorable, d’être chargé lui aussi d’une mission de Dieu aussi certainement que l’ange Gabriel lorsqu’il était envoyé vers les prophètes.

Ce sont les petits détails de la vie qui développent l’esprit des hommes et des femmes et qui déterminent leur caractère. [...] Par des paroles, par des accents, par des gestes, par des regards, vous pouvez manifester l’esprit de Jésus. Celui qui néglige ces petites choses et qui se vante cependant d’être prêt à faire une œuvre magnifique pour le Maître risque d’échouer entièrement. La vie n’est pas faite de grands sacrifices et de merveilleux exploits, mais de petits détails.

Examinez au microscope la plus petite et la plus commune des fleurs qui croissent le long du chemin, et remarquez l’exquise beauté et la perfection de chacune de ses parties. C’est ainsi que dans la position la plus humble on peut trouver l’excellence parfaite. Les devoirs les plus ordinaires, accomplis avec amour et fidélité, sont beaux aux yeux du Très-Haut.

Les petites attentions, les humbles marques d’affection et d’abnégation, qui émanent d’une vie aussi naturellement que le parfum d’une fleur, ont une large part dans le bonheur d’une existence et dans les bénédictions qui en découlent.
18 Juin
L’amour prévenant au foyer
Si nous nous aimons les uns les autres, Dieu demeure en nous, et son amour est parfait en nous. (1 Jean 4:12)

Que l’atmosphère familiale soit parfumée par votre affectueuse prévenance.

Il faut que le foyer soit le centre de l’affection la plus pure et la plus élevée. Cultivons chaque jour avec persévérance la paix, l’harmonie, l’amour et le bonheur jusqu’à ce que ces précieuses vertus demeurent dans le cœur de ceux qui constituent la famille.

S’il y a tant de personnes insensibles dans notre monde c’est que la véritable affection a été considérée comme une faiblesse et qu’on l’a repoussée et réprimée. Le côté le plus noble de la nature de ces personnes a été profané et refoulé pendant leur enfance, et si les rayons de la lumière divine ne peuvent pas dissiper leur froideur et leur cruel égoïsme, leur bonheur est à jamais perdu. Si nous voulons posséder un cœur tendre comme Jésus quand il était sur la terre et une affection sanctifiée comme celle que possèdent les anges pour les pêcheurs perdus, nous devons cultiver les sympathies de l’enfance qui sont l’expression de la simplicité elle-même.

Louez vos enfants toutes les fois que vous en avez l’occasion. Rendez leur vie aussi agréable que possible. [...] Adoucissez leur cœur par la manifestation de l’amour et de l’affection afin de les préparer pour la semence de la vérité. [...] L’Éternel ne donne pas seulement à la terre les nuages et la pluie mais il envoie aussi le sourire resplendissant du soleil pour faire germer les graines et pour hâter l’éclosion des fleurs. Un regard approbateur, une parole encourageante, un éloge réchauffera leur cœur comme un rayon de soleil et suffira pour les rendre heureux toute la journée.

Le bonheur de son mari et de ses enfants devrait être plus sacré à chaque femme que celui de toute autre personne.
19 Juin
Chantez et le monde s’associera à votre chant
Il a mis dans ma bouche un cantique nouveau, une louange à notre Dieu; beaucoup l’ont vu, et ont eu de la crainte, et ils se sont confiés en l’Éternel. (Psaumes 40:4)

Dieu désire notre bonheur. Il désire mettre sur nos lèvres un chant nouveau, un hymne de louange à sa gloire. Il veut que nous ayons la conviction qu’il pardonne nos péchés et qu’il efface nos iniquités. Il veut que nous entonnions dans nos cœurs une mélodie en son honneur.

Que chaque parole que nous prononçons et chaque ligne que nous écrivons soient encourageantes pour tous et empreintes d’une foi inébranlable. [...] Ne pensez pas que Jésus est le Sauveur de votre frère seulement. Il est votre Sauveur personnel. Si vous nourrissez cette précieuse pensée dans votre cœur, vous [...] ferez monter dans votre âme un hymne à l’Éternel. Vous aurez le privilège d’amener vos semblables à trouver leur seul espoir en Dieu et à chercher en lui leur refuge.

Tout acte de consécration au Seigneur procure de la joie; car, si nous apprécions la lumière que Dieu nous a donnée, cette lumière brillera plus intensément en nous. Nous devons... ouvrir notre cœur aux rayons éclatants du soleil de justice. La paix réside dans une parfaite soumission au Sauveur. [...]

Que la paix de Dieu règne dans vos âmes. Alors vous aurez des forces pour supporter la souffrance et vous vous réjouirez de ce que vous possédez la grâce de souffrir patiemment. Louez l’Éternel; parlez de sa bonté; proclamez sa puissance; embaumez l’atmosphère qui entoure votre âme. [...] Louez avec votre voix, avec votre cœur, avec votre âme celui qui fait rayonner votre visage - votre Sauveur et votre Dieu.

Notre gratitude devrait s’exprimer par des cantiques. Lorsque nous sommes tentés, au lieu de donner libre cours à nos sentiments, chantons les louanges de Dieu. Le chant est une arme dont on peut toujours se servir contre le découragement. En ouvrant ainsi nos cœurs à la lumière qu’apporte la présence du Sauveur, nous pouvons jouir [...] de la bénédiction divine.
20 Juin
Les beautés de la nature
Les œuvres de l’Éternel sont grandes, recherchées par tous ceux qui les aiment. [...] Il a laissé la mémoire de ses prodiges. (Psaumes 111:2, 4)

Dieu, qui a donné à l’Éden de nos premiers parents une incomparable beauté, a aussi créé pour notre bonheur les arbres majestueux, les fleurs ravissantes et tout ce qui est beau dans la nature.

Où que nous regardions, nous découvrons des traces de la beauté primitive; où que nous allions, nous entendons la voix de Dieu et nous contemplons l’œuvre divine. [...]

Les milliers de voix de la nature parlent à la louange de Dieu. Nous contemplons sa gloire sur la terre, dans le ciel et dans les airs à travers des teintes incomparables qui contrastent vivement entre elles ou qui se fondent dans une suave harmonie. Les collines éternelles nous racontent la puissance de Dieu. Les arbres balancent leurs rameaux verts à la clarté du soleil et s’élancent vers leur créateur. Les fleurs qui émaillent la prairie de leur éclat parlent de l’Éden comme dans un murmure et elles nous font soupirer après cette beauté immortelle. Le vert intense des pelouses qui tapissent la terre brune nous parle du soin que prend l’Éternel pour les plus humbles de ses créatures. Les profondeurs de la mer et les antres de la terre révèlent ses trésors. Celui qui a semé l’océan de perles et garni les rochers d’améthystes et de chrysolithes, aime profondément la beauté. Le soleil qui se lève à l’horizon représente le créateur de tout ce qui est lumière et vie. Tout l’éclat et toute la splendeur qui rehaussent la terre et illuminent les cieux parlent de Dieu.

En jouissant de tous ces dons, oublierons-nous celui qui les a offerts? Que ces dons nous amènent plutôt à contempler sa bonté et son amour. Que tout ce qui est beau dans notre demeure terrestre nous rappelle la mer de verre, les prairies verdoyantes, les arbres agités par le vent, les sources vivifiantes, la cité radieuse et les chants des élus en robes blanches de notre demeure céleste - de cette patrie de beauté qu’aucun artiste ne peut peindre et qu’aucun langage humain ne peut décrire.
21 Juin
Paix et sécurité
L’œuvre de la justice sera la paix, et le fruit de la justice le repos et la sécurité pour toujours. (Ésaïe 32:17)

Les vrais principes de la psychologie se trouvent dans les saintes Écritures. L’homme ne connaît pas sa juste valeur. Il agit suivant ses dispositions pécheresses parce qu’il ne regarde pas à Jésus, l’auteur et le consommateur de la foi. Celui qui vient au Christ, qui croit en lui et qui le fait son modèle se rend compte de la signification de ces paroles: “Il leur a donné le pouvoir de devenir enfants de Dieu.” [...]

Ceux qui passent par la vraie conversion sentent avec une vive acuité de perception qu’ils devront rendre compte à Dieu du salut de leur âme - salut auquel ils doivent travailler avec crainte et tremblement, faisant tout ce qui dépend d’eux pour guérir de la lèpre de leur péché. Une telle conviction les amène à se placer humblement et sincèrement sous la dépendance de Dieu.

Avoir le sentiment que les yeux de l’Éternel s’abaissent sur nous et que ses oreilles sont attentives à nos prières est une satisfaction, en vérité. Savoir que nous avons un ami indéfectible, auquel nous pouvons confier tous les secrets de notre âme, est un privilège que les mots ne pourront jamais exprimer.

Les hommes et les femmes qui jouissent de la religion du Christ ne seront pas inquiets, agités, mécontents, changeants; la paix du Sauveur dans le cœur donne de la fermeté au caractère.

Que rien ne prive votre âme de la paix, de la quiétude, de l’assurance qui vous sont accordées maintenant. Emparez-vous de toutes les promesses divines; elles sont à vous, pourvu que vous vous conformiez aux termes prescrits par l’Éternel. Délaissez entièrement vos voies et adoptez celles du Christ, alors vous aurez le secret de la paix parfaite dans l’amour divin.

L’âme qui se consacre au service du Christ possède une paix que le monde ne peut lui ravir.
22 Juin
Un cœur joyeux rend le visage serein
Un cœur joyeux rend le visage serein; mais quand le cœur est triste, l’esprit est abattu. (Proverbes 15:13)

Si vous êtes fatigués et chargés, ne vous recroquevillez pas comme les feuilles d’une branche morte. Une joie saine, une conscience pure constituent les remèdes les plus efficaces pour le rétablissement de la santé. [...]

Vous bénéficierez des efforts que vous faites pour être joyeux. [...] Sortez aussi souvent que cela vous est possible et jouissez de la brise et du soleil bienfaisant. Que les chants des oiseaux et les beautés de la nature éveillent dans vos cœurs des sentiments pieux et reconnaissants et qu’ils vous amènent à adorer votre Créateur qui a pourvu à vos besoins et qui vous a entourés des innombrables gages de son amour et de ses soins constants. [...]

Ayez un but dans la vie. Faites provision de soleil au lieu d’accumuler des nuages. Efforcez-vous d’être une fleur du jardin de Dieu, une fleur qui exhale un parfum suave. Agissez ainsi et vous n’écourterez pas votre vie; mais, au contraire, vous abrégerez vos jours en vous répandant en plaintes amères. [...]

Émondez les branches et les feuilles mortes de votre vie et ne cultivez que la fraîcheur et la vigueur.

La joie du chrétien est causée par la constatation des grandes bénédictions dont il jouit en tant qu’enfant de Dieu. “C’est pourquoi, mes bien-aimés et très chers frères, vous qui êtes ma joie et ma couronne, demeurez ainsi fermes dans le Seigneur!” La radieuse lumière de l’esprit, l’âme devenue un temple par l’assurance de la réconciliation avec Dieu, l’espoir d’une vie éternelle par le Christ, le plaisir d’être une bénédiction pour les autres sont des joies qui ne comportent nulle tristesse.

Les chrétiens devraient constituer le peuple le plus joyeux et le plus heureux du monde.
23 Juin
La bonté, caractéristique chrétienne
Elle ouvre la bouche avec sagesse, et des instructions aimables sont sur sa langue. (Proverbes 31:26)

Votre influence s’étend jusqu’à l’âme de votre prochain - vous ne pouvez pas toucher à un seul fil, sans provoquer une vibration qui se transmette à Dieu.

Vous avez le devoir d’être chrétiens au sens le plus noble du mot: être semblables au Christ. Des liens invisibles vous attirent vers les esprits de ceux que vous rencontrez et vous pouvez (si vous êtes en relation constante avec Dieu) produire des impressions qui seront comme une odeur de vie donnant la vie. Mais si vous êtes égoïstes, orgueilleux, mondains, quelle que soit votre situation, quelle que soit votre expérience, ou quoi que vous sachiez, si vous n’avez pas sur vos lèvres la loi de la bonté et dans votre cœur le parfum de l’amour, vous ne pouvez rien faire de ce qui vous est demandé.

La bonté, l’amour, la courtoisie sont les signes distinctifs du chrétien. Rappelons-nous toujours dans nos rapports avec nos semblables qu’il y a des chapitres de leur vie scellés aux yeux des mortels; il y a, pour certains, écrites dans les livres des cieux, de navrantes histoires qui échappent aux regards indiscrets parce qu’elles sont religieusement gardées secrètes. De longues et dures batailles livrées au cours de pénibles circonstances sont consignées dans ces livres, batailles qui s’élèvent au sein même des foyers et qui sapent jour après jour la foi, le courage et la confiance et menacent de faire sombrer les plus vigoureux. Mais Jésus, qui connaît toutes les situations, n’oublie jamais ces malheureux. Adressez-leur des paroles aimables et affectueuses, elles seront pour eux des sourires d’anges. Donnez-leur une poignée de main vigoureuse et secourable, en vrai ami; cela vaudra plus pour eux que de l’or et de l’argent.

Les mots sincères et véritables prononcés avec simplicité par une sœur, un frère, un ami ont le pouvoir d’ouvrir la porte des cœurs assoiffés du parfum des paroles semblables à celles du Christ et désireux de recevoir le contact délicat et simple de l’amour du Sauveur.
24 Juin
L’amour guérit les blessures
Bien-aimés, aimons-nous les uns les autres; car l’amour est de Dieu, et quiconque aime est né de Dieu et connaît Dieu. (1 Jean 4:7)

Du point de vue chrétien, l’amour est une puissance. Les facultés intellectuelles et spirituelles sont comprises dans ce principe. L’amour pur a une efficacité spéciale pour engendrer le bien et il ne peut faire naître que le bien. Il prévient la discorde et la souffrance et assure le bonheur parfait. La fortune favorise souvent la corruption et la ruine; la force provoque parfois des blessures, mais la vérité et la bonté sont les caractéristiques de l’amour pur.

Un homme en paix avec Dieu et avec ses semblables ne peut être malheureux. L’envie n’est point dans son cœur et il ne connaît ni la suspicion ni la haine. Le cœur en harmonie avec Dieu s’élève au-dessus des ennuis et des épreuves de cette vie.

Il faut extirper de nos cœurs les vices que Satan y enracine: l’envie, la jalousie, la critique, les soupçons, l’impatience, les préjugés, l’égoïsme, la convoitise, l’impatience, la vanité. Si nous tolérons la présence de ces défauts dans notre âme, ils y fructifieront et certains d’entre nous en seront dégradés. Oh! comme ils sont nombreux ceux qui cultivent les plantes vénéneuses qui détruisent les fruits précieux de l’amour et qui souillent ainsi leur âme.

Seul l’amour qui procède du cœur du Christ apporte la guérison. Celui-là seul dans le cœur duquel cet amour se répand, comme la sève dans les plantes et le sang dans le corps, peut guérir l’âme blessée.

L’amour dégage une puissance merveilleuse parce que divine. Si nous connaissions la réponse douce qui “calme la fureur”, l’amour qui “supporte tout”, et qui est “plein de bonté”, la charité qui “couvre une multitude de péchés”, de quelle puissance régénératrice nos vies seraient gratifiées et comme l’existence serait transformée! La terre deviendrait un avant-goût des cieux.
25 Juin
Ne dites rien qui puisse blesser ou attrister
Si quelqu’un, en effet, veut aimer la vie et voir des jours heureux, qu’il préserve sa langue du mal et ses lèvres des paroles trompeuses, qu’il s’éloigne du mal et fasse le bien, qu’il recherche la paix et la poursuive. (1 Pierre 3:10, 11)

Que de souffrances, que de souillures, que de malheurs n’éviteraiton pas si l’on veillait constamment sur ses lèvres pour les garder des paroles trompeuses! Si nous ne prononcions jamais de mots sévères ou durs, à moins que ce ne soit pour reprendre le péché si c’est nécessaire et pour éviter que Dieu soit déshonoré, que de malentendus, que d’amertumes, que d’angoisses seraient supprimés!

Si nous prononcions, au contraire, des paroles d’encouragement, des paroles d’espoir et de foi en Dieu, nous répandrions sur le chemin des autres une lumière qui serait ensuite reflétée en rayons plus éclatants sur nos âmes. [...] Le plan de Dieu tel qu’il est révélé dans les saintes Écritures ouvre une voie grâce à laquelle l’homme peut s’assurer le bonheur et prolonger ses jours sur la terre, jouir des faveurs divines et se garantir une vie future qui sera sur le modèle de la vie de Dieu.

Beaucoup de gens accusent la Providence des ennuis et des épreuves dont ils souffrent lorsqu’en réalité c’est là le résultat de leur propre conduite. Ils se croient mal traités par Dieu alors qu’ils sont seuls responsables des maux qu’ils endurent. Notre bon et tendre Père céleste a établi des lois qui favorisent la santé physique, morale et mentale, si on les observe.

Dieu exige que nous soumettions notre volonté à la sienne mais il ne nous demande pas de renoncer à ce qui concourt à notre bien. Nul ne peut être heureux s’il consacre sa vie à des plaisirs personnels. Une attitude d’obéissance à l’égard de l’Éternel est la plus sage que nous puissions adopter, car elle engendre la paix, le contentement et le bonheur. [...]

Si les hommes se mettaient en relation étroite avec Dieu en observant les conseils de sa parole, ils échapperaient à une infinité de dangers et ils expérimenteraient une paix et un contentement qui feraient de leur vie une vie de joie et non un fardeau.

26 Juin
La paix parfaite
À celui qui est ferme dans ses sentiments, tu assures la paix, la paix, parce qu’il se confie en toi. (Ésaïe 26:3)

Beaucoup de personnes sont accablées par une multitude de soucis parce qu’elles cherchent à vivre selon le monde. Elles ont choisi d’être au service de ce monde, d’accepter ses inquiétudes, d’adopter ses coutumes. Leur caractère en est ainsi assombri et leur vie attristée. Pour donner satisfaction à leurs ambitions et à leurs désirs, elles offensent leur conscience et se chargent d’un fardeau supplémentaire de remords. De continuels tourments usent les forces vitales. Notre Seigneur désire que ces personnes s’affranchissent de ce joug de servitude et il les invite à accepter son joug à lui; il déclare: “Mon joug est doux et mon fardeau léger.” Il leur ordonne de chercher premièrement le royaume et la justice de Dieu et toutes les choses nécessaires à leur vie leur seront données par-dessus. Le souci est aveugle et ne peut pas discerner l’avenir, mais Jésus voit la fin dès le commencement. Dans toutes nos difficultés, il a prévu la manière de nous soulager. Notre Père céleste dispose, en vue de pourvoir à nos besoins, de milliers de moyens dont nous ignorons tout. Ceux qui acceptent comme principe unique de placer l’honneur et le service de Dieu au-dessus de tout, verront leurs soucis s’évanouir et le chemin s’aplanir sous leurs pas. [...]

Une paix parfaite régnait dans le cœur du Christ, parce qu’il était en harmonie avec Dieu. Il n’était jamais enivré par le succès ni abattu par le blâme ou les déceptions. En butte à la plus grande opposition, traité de la manière la plus cruelle, il ne perdit jamais courage.

C’est à l’école du Christ [...] qu’on trouve le véritable bonheur. [...] Ceux qui, prenant le Christ au mot, lui confient la garde de leur âme et conforment leur vie à ses ordres, trouveront la paix. Et, comme la présence du Christ les remplit de joie, rien ne peut les attrister.

L’amour du moi engendre l’inquiétude.
27 Juin
La confiance, c’est la sécurité
Car il ne chancelle jamais; la mémoire du juste dure toujours. Il ne craint point les mauvaises nouvelles; son cœur est ferme, confiant en l’Éternel. (Psaumes 112:6, 7)

Dieu a donné aux hommes une base ferme pour y asseoir leur foi. Il a placé dans les Écritures des preuves suffisantes de leur divine origine. Les grandes vérités relatives à notre rédemption y sont clairement exposées. Avec l’aide du Saint-Esprit, qui est promis à tous ceux qui le demandent sincèrement, chacun peut comprendre ces vérités.

Cela dit, il faut reconnaître que l’esprit borné de l’homme n’est pas capable de comprendre parfaitement les plans et les desseins de l’lnfini. Jamais on ne sondera les profondeurs de Dieu. Que nul ne tente de soulever d’une main présomptueuse le voile derrière lequel il dissimule sa majesté. “Ô profondeur de la richesse, de la sagesse et de la science de Dieu!” s’écrie l’apôtre. “Que ses jugements sont insondables et ses voies incompréhensibles!” Ce qu’on peut comprendre des voies de Dieu et de ses mobiles envers nous, c’est une miséricorde et un amour infinis, unis à sa toute-puissance. Notre Père céleste ordonne toutes choses avec sagesse et justice — aussi nous convient-il de ne témoigner ni mécontentement ni méfiance, mais de nous incliner avec une soumission respectueuse. Il nous révélera de ses desseins tout ce qui pourra concourir à notre bien; pour le reste, ayons confiance en sa main puissante et en son amour.

Quoique Dieu ait donné des preuves suffisantes pour soutenir notre foi, il n’enlèvera jamais toutes les raisons de ne pas croire. Ceux qui cherchent des échappatoires en trouveront. [...]

La méfiance envers Dieu est le fruit du cœur naturel qui est en inimitié avec Dieu. En revanche, la foi est un fruit de l’Esprit qui ne prospère que là où l’Esprit est apprécié. Nul ne peut devenir fort en la foi sans un effort persévérant. [...] Notre seule sécurité se trouve dans une humble confiance en Dieu et dans une obéissance intégrale à tous ses commandements.
28 Juin
Ne pleurez pas
Pourquoi pleures-tu? (Jean 20:15)

Il leur [les disciples] arrivait souvent de redire: “Nous espérions que ce serait lui qui délivrerait Israël.” Un sentiment de mélancolie s’emparait d’eux quand ils se rappelaient ces paroles: “Si l’on fait ces choses au bois vert, qu’arrivera-t-il au bois sec?” Ils se réunirent dans la chambre haute, fermèrent et verrouillèrent les portes, pressentant pour eux-mêmes un sort pareil à celui de leur Maître bien-aimé.

Et dire que pendant tout ce temps ils auraient pu se réjouir dans la connaissance d’un Sauveur ressuscité! Dans le jardin, Marie avait pleuré alors que Jésus se tenait tout près d’elle. Ses yeux aveuglés par les larmes ne le reconnaissaient pas. Les cœurs des disciples étaient si remplis de douleur qu’ils ne croyaient pas au message des anges, ni même aux paroles du Christ.

Nombreux sont ceux qui agissent encore comme les disciples. Combien font écho au cri désespéré de Marie: “On a enlevé... le Seigneur, et nous ne savons pas où on l’a mis.” À combien ne pourrait-on pas répéter les paroles du Sauveur “Pourquoi pleures-tu? Qui cherches-tu?” Il se tient tout près d’eux, mais leurs yeux aveuglés par les larmes ne le reconnaissent pas. Il leur parle, mais eux ne comprennent pas.

Oh! si l’on pouvait lever la tête, si les yeux pouvaient s’ouvrir pour le contempler, si les oreilles pouvaient écouter sa voix! “Hâtez-vous d’aller dire à ses disciples qu’il est ressuscité des morts.” [...] Ne pleurez pas comme ceux qui n’ont pas d’espérance ni de secours. Jésus vit, et parce qu’il vit, nous vivrons, nous aussi. Que nos cœurs reconnaissants et nos lèvres purifiées par le charbon ardent fassent retentir ce chant joyeux: Le Christ est ressuscité! Il est vivant, et il intercède pour nous. Saisissez cette espérance, et cramponnez-vous à elle comme à une ancre sûre et ferme. Croyez, et vous verrez la gloire de Dieu.
29 Juin
Ne craignez rien
Ne crains rien, car je te rachète, je t’appelle par ton nom: tu es à moi. (Ésaïe 43:1)

Nos épreuves sont souvent si dures qu’elles nous paraissent intolérables, et sans l’aide de Dieu elles le seraient réellement. Si nous ne nous confions pas en l’Éternel, nous fléchirons sous le poids des responsabilités qui n’apportent que tristesse et douleur. Mais si nous nous mettons sous la dépendance du Christ nous ne nous laisserons pas accabler. Quand tout paraît sombre et inexplicable, il faut nous confier dans l’amour divin. Répétons en nous-mêmes les paroles que le Christ a prononcées: “Ce que vous ne savez pas maintenant, vous le saurez plus tard.”

Ne vous comportez pas comme si Jésus était dans le tombeau de Joseph, une grosse pierre roulée devant l’entrée. [...] Quand votre foi est mise à l’épreuve, montrez que vous avez la certitude d’un Sauveur ressuscité qui intercède pour vous et pour vos bien-aimés.

La Bible vous charge des responsabilités de votre propre bonheur. Regardez à la lumière de la vie. Vous serez d’autant plus utiles que votre façon d’agir sera plus parfaite.

Nous désirons tous ardemment le bonheur mais la plupart d’entre nous le trouvent rarement parce que leur méthode de recherche est fausse: ils ne luttent pas. Nous devons lutter plus intensément et mêler la foi à tous nos désirs. Le bonheur pénètre alors en nous presque sans que nous nous en rendions compte. [...] Quand, en dépit des circonstances désagréables, nous pouvons nous reposer avec confiance dans l’amour du Sauveur et nous blottir tout près de lui, nous abandonnant paisiblement à son amour, le sens de la présence divine nous inspire une joie profonde et tranquille. Cette attitude produit en nous une foi qui nous rend capables de n’éprouver ni inquiétude ni tourment, mais de dépendre de la puissance infinie.

Nous aurons ainsi en nous la force de la Toute-Puissance... car Jésus se tient à nos côtés. [...] Tandis qu’abondent les épreuves, la puissance de Dieu surabondera.
30 Juin
Ne doutez pas
Nous savons [...] que toutes choses concourent au bien de ceux qui aiment Dieu, de ceux qui sont appelés selon son dessein. (Romains 8:28)

Quand les épreuves surviennent, souvenez-vous qu’elles sont envoyées pour votre bien. [...] Quand les épreuves et les tribulations viennent à vous, elles vous sont envoyées pour que vous puissiez recevoir du Dieu de gloire des forces renouvelées et une plus grande humilité, de sorte qu’il puisse vous bénir, vous soutenir, vous protéger. Dans la foi et avec l’espoir qui “ne rend pas confus”, cramponnonsnous aux promesses de Dieu.

Oh! combien le Seigneur est bon pour tous et comme nous pouvons nous confier en lui en toute sécurité. Il nous appelle ses petits enfants. Alors allons vers lui comme vers un tendre Père. Il désire que les rayons lumineux de sa justice resplendissent sur nos visages, dans nos paroles et dans nos actions. Si nous nous aimons les uns les autres comme le Christ nous a aimés, les barrières qui nous séparent de Dieu et de nos semblables disparaîtront et tous les obstacles qui empêchent le Saint-Esprit de se déverser de cœur à cœur seront supprimés. [...] Confiez-vous en Dieu de toute votre âme et il se chargera de vous et de vos fardeaux.

Le Seigneur désire que son peuple soit heureux; il fait naître devant nous, les unes après les autres, des sources de consolation, afin que nous soyons remplis de joie et de paix dans les difficultés présentes. N’attendons pas d’être au ciel pour connaître la joie et la consolation! Jouissons de ces dons dès ici-bas. [...] Nous sommes privés de grands privilèges parce que nous ne nous emparons pas des bénédictions qui découlent de nos malheurs. Toutes nos souffrances et toutes nos tristesses, toutes nos tentations et toutes nos épreuves, toutes nos persécutions et toutes nos misères, en un mot, toutes choses concourent à notre bien. Sachons voir la lumière resplendir derrière les nuages.

Notre bonheur ne provient pas de notre entourage mais de notre être intérieur; il ne découle pas de ce que nous avons, mais de ce que nous sommes.
1er Juillet
Jésus, un exemple de relations sociales
Trois jours après, il y eut des noces à Cana en Galilée. La mère de Jésus était là, et Jésus fut aussi invité aux noces avec ses disciples. (Jean 2:1, 2)

Un mariage devait avoir lieu à Cana, en Galilée. Les intéressés étaient les parents de Joseph et de Marie. Le Christ savait qu’il y aurait une réunion de famille et que de nombreuses personnalités y seraient présentes; aussi, en compagnie des disciples qui venaient de se joindre à lui, se dirigea-t-il vers Cana. Dès qu’on sut que Jésus était arrivé dans cette ville, une invitation spéciale lui fut adressée ainsi qu’à ses amis. [...]

Il s’était joint aux personnes de toutes conditions participant à ce festin et, bien qu’aucune ombre de mondanité n’ait terni sa conduite, il avait cependant approuvé cette réunion par sa présence.

Il y avait là une leçon pour les disciples du Christ à travers tous les temps; ils ne doivent pas s’exclure de la société, ni renoncer aux relations sociales, ni se séparer volontairement de leurs semblables. Pour atteindre toutes les classes, nous devons les rencontrer à l’endroit où elles se trouvent, car elles nous chercheront rarement de leur propre chef. Ce n’est pas seulement du haut de la chaire que les hommes et les femmes sont touchés par la vérité. Le Christ éveillait l’intérêt des hommes en allant parmi eux afin de leur faire du bien. Il les cherchait au milieu de leurs activités quotidiennes et il leur témoignait un intérêt sincère dans leurs occupations habituelles. Il allait dans chaque demeure délivrer son message et il plaçait sous l’influence de la divine présence les familles tout entières qu’il enseignait dans leurs propres foyers.

Jésus censurait l’intempérance, les dérèglements et cependant il était sociable. Il acceptait aussi bien de partager le repas des nobles et des grands que celui des pauvres et des affligés. [...]

Il ne tolérait aucune scène de débauche ou d’orgie mais il était content de participer aux plaisirs innocents. Le spectacle solennel et frappant d’un mariage juif, empreint de charme et de joie, ne déplaisait pas au Fils de l’homme.
2 Juillet
Aimez vos semblables comme le Christ les a aimés
C’est ici mon commandement: aimez-vous les uns les autres, comme je vous ai aimés. (Jean 15:12)

Le Christ mit en pratique, au cours de sa vie, ses enseignements divins. Son zèle ne l’entraîna jamais à agir avec passion. Il fit preuve de persévérance sans obstination, de bonté sans faiblesse, de tendresse et de sympathie sans sentimentalité. Il était éminemment sociable et il montrait une dignité pleine de réserve qui n’encourageait pas de familiarité déplacée. Sa tempérance ne le portait ni vers la bigoterie, ni vers l’austérité. Il ne se conformait pas au monde et cependant il ne demeurait pas indifférent aux besoins des petits. Sa bonté était en éveil à la vue des misères de tous les hommes.

De sa plus tendre enfance à l’âge d’homme mûr, le Christ mena une existence qui est le symbole parfait de l’humilité, de l’activité et de l’obéissance. Il était toujours plein d’attention et de prévenances pour les autres, toujours animé de désintéressement. Portant la marque divine, il était venu non pour être servi, mais pour servir. [...]

La vie de désintéressement du Christ doit nous servir d’exemple. Le caractère du Sauveur demeure le modèle des caractères que nous pouvons former si nous marchons dans l’empreinte des pas du Maître.

Le tact et la sûreté de jugement multiplient l’efficacité d’un ouvrier. S’il dit ce qu’il faut dire au moment opportun, dans un bon esprit, il exercera une influence bienfaisante sur le cœur de celui qu’il essaie de secourir.

Nous devrions témoigner de la bienveillance à ceux qui ne partagent pas notre foi. Ils appartiennent au Christ et, au jour du grand règlement de comptes, nous les reverrons. Au cours du jugement, nous serons confrontés avec eux, et nos pensées, nos paroles et nos actions seront rapportées, non comme nous nous imaginions qu’elles avaient été, mais telles qu’elles furent réellement. Dieu veut que nous nous aimions les uns les autres comme le Christ nous a aimés.
3 Juillet
Aimez vos ennemis comme vos amis
Lequel de ces trois te semble avoir été le prochain de celui qui était tombé au milieu des brigands? C’est celui qui a exercé la miséricorde envers lui, répondit le docteur de la loi. Et Jésus lui dit: Va, et toi, fais de même. (Luc 10:36, 37)

Le Christ est venu pour renverser tous les murs de séparation. Il est venu pour montrer que son don de miséricorde et d’amour est aussi illimité que l’air, la lumière ou les ondées qui rafraîchissent la terre. Il ne fit aucune différence entre voisins et étrangers, amis et ennemis.

Il ne considéra aucune créature comme indigne d’intérêt. [...] En quelque compagnie qu’il se trouvât, il apportait un enseignement qui s’adaptait au temps et aux circonstances. Toute indifférence, toute offense des hommes à l’égard de leurs semblables le rendaient plus conscient du besoin impérieux de sa sympathie divino-humaine au sujet de ces malheureux. Il s’efforça de faire naître de l’espoir dans le cœur des plus rudes et des plus endurcis en leur assurant qu’ils pouvaient devenir irrépréhensibles et sans tache s’ils parvenaient à acquérir un caractère digne de celui des enfants de Dieu.

Il rencontrait souvent des êtres qui, tombés sous l’empire de Satan, étaient incapables de se dégager de ses pièges. Aux malades, aux découragés, aux victimes de la tentation, aux créatures déchues, Jésus adressait des paroles de tendre pitié - paroles qu’on souhaitait entendre et qu’on pouvait comprendre. Le Sauveur rencontrait d’autres malheureux qui livraient de durs corps à corps avec l’ennemi des âmes. Il les encourageait à persévérer en les assurant de la victoire. [...]

Il s’asseyait à la table des publicains, où l’on honorait ce convive dont la sympathie et la bonté à l’égard de la société montraient l’importance qu’il donnait à la dignité humaine; et tous désiraient ardemment devenir dignes de sa confiance.

Bien qu’il fût Juif, Jésus se mêla librement aux Samaritains. [...] Il dormit sous leurs toits, mangea à leurs tables des aliments préparés par eux, enseigna dans leurs rues et les traita avec la plus grande bonté et la plus grande courtoisie. Et, tandis qu’il gagnait leur cœur par la sympathie qu’il leur témoignait, sa grâce divine leur apportait le salut rejeté par les Juifs.
4 Juillet
Rendez-vous sympathiques à tous
J’ai été faible avec les faibles, afin de gagner les faibles. Je me suis fait tout à tous, afin d’en sauver de toute manière quelques-uns. (1 Corinthiens 9:22)

Nous devrions tous rechercher avec soin le moyen de devenir le plus utile à nos semblables tout en étant pour eux une source de bénédiction.

Tous ceux qui se déclarent enfants de Dieu doivent se souvenir qu’ils font œuvre de missionnaires dans le travail qui les place en contact avec toutes sortes de mentalités. Il y a des hommes qui manquent de loyauté à l’égard de leurs semblables; il y a les aristocrates, les vaniteux, les orgueilleux, les frivoles, les indépendants, les mécontents, les abattus, les découragés, les fanatiques, les égoïstes, les timides, les susceptibles, les esprits élevés, les prodigues, les polis et les impolis, les superficiels. [...]

On ne peut pas se comporter de la même façon à l’égard de ces esprits si divers; et cependant, qu’ils soient riches ou pauvres, humbles ou élevés, dociles ou indépendants, tous ont besoin de bonté, de sympathie, de vérité et d’amour. Par un contact mutuel, nos esprits s’affinent et se polissent. Nous dépendons les uns des autres, nous sommes tous unis par les liens de la fraternité humaine. [...]

C’est par ses relations avec la société que le christianisme peut entrer en contact avec le monde. Dieu demande à tout homme qui a goûté à l’amour du Christ et qui a reçu la lumière divine, qu’il fasse briller cette lumière sur le sentier de ceux qui ne connaissent pas la bonne voie. [...]

Confessons le Christ ouvertement et courageusement en révélant, par nos caractères, sa douceur, son humilité, son amour, qui montreront aux hommes charmés la beauté de sa sainteté.

Considérons l’amour du Sauveur comme une source d’eau qui jaillit jusque dans la vie éternelle et désaltère tous ceux qui vont y étancher leur soif. Notre influence sociale, sanctifiée par l’Esprit du Christ, nous aidera à gagner des âmes au Sauveur.
5 Juillet
Qu’elles sont agréables, les paroles dites à propos!
Comme des pommes d’or sur des ciselures d’argent, ainsi est une parole dite à propos. (Proverbes 25:11)

Lorsque le Christ assistait à une fête, il dirigeait la conversation et il enseignait de précieuses leçons. Ceux qui étaient présents l’écoutaient, car n’avait-il pas guéri leurs maladies, soulagé leur tristesse et pris leurs enfants dans ses bras? Les publicains et les pécheurs étaient attirés à lui et, lorsqu’il parlait, leur attention était rivée sur lui.

Le Christ apprit à ses disciples comment se comporter quand ils étaient en compagnie de leurs semblables. Il leur enseigna les devoirs et les règles de la vie sociale, qui sont les mêmes que les lois du royaume de Dieu. Il leur montra, par l’exemple, qu’ils n’avaient pas à se mettre en peine pour ce qu’ils avaient à dire. Lorsque le Christ prenait part à une fête, la conversation différait totalement de celles qu’on avait entendues dans les fêtes auxquelles on avait participé auparavant. Chaque mot qu’il prononçait avait une saveur de vie donnant la vie; il parlait avec clarté et simplicité et ses paroles étaient “comme des pommes d’or sur des ciselures d’argent”.

La communion avec le Christ, dont nous avons le privilège de jouir, doit être pour nous d’un prix inestimable. [...] Quand les premiers disciples entendirent les paroles du Christ, ils sentirent qu’ils avaient besoin de lui. Ils le cherchèrent, ils le trouvèrent et ils le suivirent. Ils étaient avec lui dans leur foyer, à table, dans l’intimité, dans les champs; ils étaient avec lui comme des élèves avec leur maître, recevant journellement de ses lèvres des leçons de divine vérité. Ils le considéraient comme des serviteurs considèrent leur maître. [...] Ils le servaient joyeusement et avec entrain.

Il faut attacher une grande importance à nos relations. Nous pouvons établir avec nos semblables des rapports agréables et utiles mais aucun ne sera aussi précieux que ceux qui mettent l’homme à l’esprit limité en relation avec le Dieu infini. Lorsque cette union est ainsi réalisée, les paroles du Christ demeurent en nous. [...] Il en résulte un cœur purifié, une vie raisonnable, un caractère irréprochable. Mais ce n’est que dans nos rapports et dans nos relations avec le Christ que nous pouvons devenir semblables à lui - l’exemple par excellence.
6 Juillet
La vraie politesse
De ne médire de personne, d’être pacifiques, modérés, pleins de douceur envers tous les hommes. (Tite 3:2)

Avoir de la considération pour autrui, voilà l’essence de la véritable politesse. L’éducation indispensable, durable, élargit le cœur et mène à une sympathie universelle. Ce prétendu savoir-vivre qui ne conduit pas les jeunes à respecter leurs parents, à en apprécier les qualités, à en accepter les défauts, à leur apporter de l’aide; qui ne les rend pas prévenants et compatissants, généreux et prêts à soutenir les plus jeunes qu’eux, les personnes âgées, les malheureux, courtois envers chacun, est un échec.

C’est à l’école du divin Maître, bien mieux que par l’observance des règles établies, que l’on acquiert une pensée et des façons pleines de délicatesse. Lorsque l’amour de Dieu pénètre le cœur de l’homme, il imprègne le caractère d’une sensibilité à l’image de la sienne. Cette éducation-là confère une dignité et une correction célestes; elle fait naître une douceur, une bonté qu’aucun vernis de bonne société ne peut égaler.

La Bible nous invite à être courtois, et nous propose de nombreux exemples de la générosité, de la douce distinction, de l’humeur aimable qui caractérisent la véritable politesse. Ce sont des reflets du caractère du Christ. Toute la bienveillance, toute la courtoisie du monde, même en ceux qui ne reconnaissent pas son nom, viennent de lui. Il désire que ses enfants le reflètent parfaitement, et qu’à travers eux les hommes puissent le contempler.

Quelle douce et resplendissante lumière émanait de la vie quotidienne de notre Sauveur! Quel suave parfum se dégageait de sa présence. [...] Une divine atmosphère entourera ceux en qui le Christ vit. Leurs robes blanches, immaculées, exhaleront le parfum des jardins du Seigneur.
7 Juillet
La courtoisie chrétienne
Comme je vous ai aimés, vous aussi, aimez-vous les uns les autres. (Jean 13:34)

La valeur de la politesse est trop peu appréciée. Plusieurs, qui sont naturellement bons, ne la manifestent pas dans leurs manières. Chez beaucoup de ceux qui commandent le respect par leur sincérité et leur probité, l’amabilité fait malheureusement défaut. Cette lacune compromet leur bonheur et diminue la valeur de leur service pour autrui. Maintes expériences les plus douces et les plus utiles de la vie sont trop souvent sacrifiées sottement par celui qui manque de politesse.

La Bible nous rapporte des exemples remarquables de politesse. Abraham était un homme de Dieu. Dans tous les endroits où il dressait sa tente, il édifiait aussi un autel sur lequel il offrait des sacrifices, et il invitait Dieu à demeurer avec lui. Abraham était courtois. Sa vie n’était pas entachée par l’égoïsme, ce défaut abhorré de Dieu. Remarquez comment Abraham se conduisit envers Lot lorsqu’il se sépara de lui. Bien que Lot, son neveu, fût beaucoup plus jeune que lui, Abraham, à qui revenait en premier lieu le droit de choisir la région du pays qu’il voulait posséder, eut la délicatesse de renoncer à ce droit en faveur de Lot. Remarquez avec quelle déférence le patriarche reçut les trois voyageurs, au moment le plus chaud de la journée, et comment il s’empressa de pourvoir à leurs besoins. Remarquez comment il s’adressa aux fils de Heth lorsqu’il leur demanda de lui vendre une possession sépulcrale pour y enterrer Sara. Son affliction ne lui fit pas oublier les règles de la politesse. Bien qu’il fût un prince de Dieu, il s’inclina devant eux. Abraham savait en quoi consiste la véritable politesse, et comment un homme doit se conduire envers son prochain.

Nous devrions toujours nous oublier nous-mêmes, [...] cherchant des occasions d’encourager les autres, d’alléger leurs chagrins et leurs fardeaux par des actes de bonté et d’amour. Ces délicates attentions, se manifestant d’abord dans nos foyers et s’étendant à notre voisinage, rendront notre vie heureuse.
8 Juillet
La prévenance
Enfin, soyez tous animés des mêmes pensées et des mêmes sentiments, pleins d’amour fraternel, de compassion, d’humilité. (1 Pierre 3:8)

Le grand apôtre Paul se montrait intransigeant lorsque le devoir et le principe étaient en jeu; il prêcha le Christ avec une grande hardiesse mais il ne fut jamais rude ou discourtois. Il avait un cœur tendre et il était toujours bon et prévenant envers les autres. La politesse était un des traits distinctifs de son caractère et cela lui permettait d’atteindre les classes les plus élevées de la société. [...]

Il joignait à son zèle pour la vérité la hardiesse pour la prédication du Christ, mais toute sa conduite était imprégnée de la bienséance des manières et de la grâce de la vraie politesse. [...]

Partout où il allait, Paul attirait à lui des cœurs ardents; son âme était liée à l’âme de ses frères. Lorsqu’il se séparait d’eux, sachant qu’ils ne reverraient jamais son visage et que lui-même le leur assurait, leurs cœurs étaient remplis de tristesse et ils le suppliaient si ardemment de demeurer avec eux que l’apôtre s’écriait: “Que faites-vous, en pleurant et en me brisant le cœur?” Son cœur aimant se brisait lorsqu’il voyait et sentait leur douleur au moment de la séparation finale. Ces chrétiens aimaient Paul et ils pensaient qu’ils ne devaient pas l’abandonner. Quel chrétien n’admire pas le caractère de l’apôtre? Ferme comme le roc lorsqu’il se dressait pour défendre la vérité, il se montrait affectueux et doux comme un enfant lorsqu’il était entouré de ses amis. [...]

Les fidèles qui se réclament du Christ sont ceux qui manifestent le plus de douceur, le plus de compassion et le plus d’humilité; leurs convictions sont fermes et leurs caractères forts; rien ne peut ébranler leur foi ou les détourner de leurs devoirs.

Le chrétien doit cultiver un esprit doux et paisible; il faut qu’il soit calme, indulgent pour les autres, qu’il ait une humeur souriante, humeur que la maladie n’irritera pas et que le temps ou les circonstances ne changeront pas. [...] Les enfants de Dieu n’oublient jamais de faire le bien. Chez eux, les bonnes œuvres sont spontanées car Dieu par sa grâce a transformé leur nature.
9 Juillet
L’hospitalité
Exercez l’hospitalité les uns envers les autres, sans murmures. Comme de bons dispensateurs des diverses grâces de Dieu, que chacun de vous mette au service des autres le don qu’il a reçu. (1 Pierre 4:9, 10)

Quand l’esprit de l’hospitalité disparaît, le cœur est paralysé par l’égoïsme.

L’hospitalité est une des grâces de l’Esprit devant caractériser celui qui occupe dans l’église un poste de confiance. Voici l’injonction faite à toute l’Église: “Exercez l’hospitalité les uns envers les autres, sans murmures. [...]”

Ces exhortations ont été étrangement négligées. Même ceux qui se disent chrétiens pratiquent très peu l’hospitalité et, parmi nos membres, bien peu la considèrent comme un privilège et une bénédiction. Nous sommes trop peu sociables, trop peu disposés à inviter sans embarras et sans gêne deux ou trois personnes à notre table. Quelqu’un dira peut-être: “Cela donne trop de mal.” Il n’en serait pas ainsi si vous disiez: “Nous n’avons rien préparé de spécial mais nous serons heureux de partager ce que nous avons.” Un hôte imprévu appréciera un bon accueil plus que les plats les plus succulents. [...]

Le Christ tient compte de toute dépense faite en vue d’assister ceux qui travaillent pour sa cause. Il donne tout ce qui est nécessaire à l’avancement de son œuvre. Ceux qui, par amour pour le Christ, accueillent leurs frères, faisant tout ce qu’ils peuvent pour rendre leur visite utile et agréable, sont notés dans les cieux comme dignes de bénédictions toutes spéciales.

En ouvrant votre porte aux malheureux que le Christ place sur votre chemin, vous recevez des anges invisibles. La présence de ces êtres célestes engendre une atmosphère de joie et de paix. Ils entonnent des hymnes de louange qui sont repris en chœur dans le ciel. Chaque bonne action suscite, de même, les actions de grâces du chœur céleste.
10 Juillet
La joie
Que celui qui pratique la miséricorde le fasse avec joie. (Romains 12:8)

Vous avez le devoir de cultiver la joie et le désintéressement jusqu’à ce que votre plus grand plaisir soit de rendre heureux tous ceux qui vous entourent. [...]

La joie sans légèreté est une des grâces chrétiennes.

Ne permettez pas aux soucis et aux ennuis de la vie quotidienne de chagriner votre esprit et d’assombrir votre front. Si vous ne faites ainsi, vous aurez toujours quelque chose pour vous contrarier et pour vous ennuyer. La vie est telle que nous la faisons et nous trouverons ce que nous cherchons. Si nous cherchons la tristesse et les préoccupations, nous aurons tendance à amplifier les petites difficultés et nous en trouverons une grande quantité pour absorber nos pensées et nos conversations. Mais si nous envisageons les choses sous leur aspect lumineux, cela suffira à nous rendre joyeux et heureux. Si nous distribuons des sourires, on nous les rendra; si nous prononçons des paroles agréables et joyeuses, on nous répondra de même.

Dans son plan minutieusement réglé Satan pousse les gens d’un extrême à l’autre. En tant qu’enfants de lumière, Dieu veut que nous cultivions un esprit joyeux et satisfait afin que nous puissions louer celui qui nous a appelés des ténèbres à sa merveilleuse lumière.

Si vous entrez dans une cave, vous dites à cause de l’obscurité qui y règne: “Je ne vois rien!” Mais si vous montez dans une chambre où brille la lumière, il n’est plus question de ténèbres. Montez sur les sommets où se trouve le Christ et vous aurez la lumière.

Les vrais chrétiens cherchent à imiter Jésus, car être chrétien, c’est être comme le Christ. [...] Servir Jésus avec un cœur bien disposé engendre une religion irradiante. [...] En Christ résident la lumière, la paix et la joie pour toujours.
11 Juillet
Paroles aimables
Le Seigneur, l’Éternel, m’a donné une langue exercée pour que je sache soutenir par la parole celui qui est abattu; il éveille, chaque matin, il éveille mon oreille, pour que j’écoute comme écoutent des disciples. (Ésaïe 50:4)

Si le Christ est en nous, comportons-nous comme des chrétiens aussi bien dans notre foyer qu’au dehors. Celui qui se déclare chrétien n’aura pour sa famille et pour ses amis que des paroles aimables. Il sera bon, courtois, affectueux, attirant et il se préparera à vivre dans la demeure du Père avec la famille céleste. Si ce chrétien est un membre de la famille royale, il doit représenter le royaume où il va être admis. Il parlera donc à ses enfants avec douceur car il se rendra compte qu’eux aussi sont héritiers de Dieu et membres des cours célestes. Que l’esprit de rudesse ne règne pas parmi les enfants de Dieu.

Certains frères se vantent d’avoir leur franc-parler, d’être catégoriques et nets; ils appellent cela de la franchise, mais ce terme est impropre, il s’agit là d’un profond égoïsme.

Le Christ est toujours calme et digne et ceux qui travaillent avec lui se serviront de l’huile de la grâce. Leurs paroles et leurs actions seront apaisantes.

Efforçons-nous de faire preuve de miséricorde et de douceur, de tendresse, de pardon, de compassion. Tandis que nous renonçons à toute vanité, à toute parole légère, à toute bouffonnerie, à toute plaisanterie, nous ne devons pas devenir froids, antipathiques et insociables. L’Esprit du Seigneur doit reposer sur nous jusqu’au jour où nous serons comme des fleurs parfumées dans le jardin de Dieu. Nous devons nous entretenir sans cesse de la lumière de Jésus, du soleil de justice jusqu’à ce que, changés de gloire en gloire, de caractère en caractère, nous devenions de plus en plus forts et que nous reflétions de plus en plus l’image parfaite du Christ.

Le Christ est toujours prêt à communiquer ses richesses. Nous devrions assembler les joyaux qui nous viennent de lui, de façon à les communiquer à d’autres quand nous parlons.
12 Juillet
Les enfants aiment la compagnie de leur mère
Ses fils se lèvent, et la disent heureuse; son mari se lève, et lui donne des louanges. (Proverbes 31:28)

Le foyer devrait être pour l’enfant le lieu le plus attrayant du monde, et la présence de la mère, son bien le plus précieux. L’enfant a une nature sensible et aimante; un rien fait son bonheur, un rien l’attriste. [...]

Les jeunes enfants aiment la compagnie et ont rarement du plaisir à rester seuls. Ils sont avides de sympathie et de tendresse, et pensent que ce qui leur plaît, plaît aussi à leur maman. [...]

Au lieu de les éloigner d’elle, pour ne pas être dérangée par le bruit de leurs jeux ou leurs petites exigences, la mère devrait leur proposer des amusements ou leur procurer de petits travaux qui occuperaient leurs mains agiles et leur esprit toujours en éveil. En se plaçant à leur niveau, en prenant part à leurs distractions, en dirigeant leur activité, elle gagnera leur confiance. [...] Avec de la patience et de l’affection, elle peut orienter leur esprit dans la bonne voie et cultiver en eux des traits de caractère attrayants.

Il faut, toutefois, que la mère évite que ses enfants ne puissent rien faire par eux-mêmes et ne soient toujours occupés de leur propre personne, s’imaginant qu’ils sont le centre du monde et que tout doit tourner autour d’eux. Certains parents consacrent trop de temps et d’attention à divertir leurs enfants au lieu de leur apprendre à s’amuser eux-mêmes, et à exercer leur propre ingéniosité et leur adresse. Ils sauraient ainsi se contenter de plaisirs simples et à leur portée. Entraînez-les à supporter bravement leurs légers désappointements et leurs petites peines. [...] Amenez-les à penser aux autres et à prévenir leurs désirs.

La Parole de Dieu donne une belle description d’un foyer heureux et s’exprime ainsi concernant celle qui en est l’âme: “Ses fils se lèvent, et la disent heureuse; son mari se lève, et lui donne des louanges.”
13 Juillet
Que le cœur du père se tourne vers ses enfants
Il ramènera le cœur des pères à leurs enfants, et le cœur des enfants à leurs pères. (Malachie 4:6)

Il ne faut pas que le père apporte ses soucis au foyer en rentrant de son travail. Il doit sentir que la maison et le cercle de famille sont trop sacrés pour être assombris par des inquiétudes douloureuses. Quand il a quitté sa demeure, il n’a pas laissé son Sauveur et sa religion derrière lui, mais il était en leur compagnie. La douce influence de son foyer, la bénédiction de sa femme et l’amour de ses enfants rendent son fardeau léger et il retourne chez lui, avec la paix dans le cœur et avec des paroles d’encouragement pour ceux qui attendent joyeusement sa venue.

Que le père trouve auprès de ses enfants une agréable diversion durant les moments qu’il passe avec eux. Qu’il les amène dans le jardin, qu’il leur montre les boutons qui s’ouvrent et les teintes variées des fleurs écloses. [...] Il peut les convaincre que si Dieu prend un si grand soin des fleurs et des arbres, il prendra un soin plus grand encore des créatures formées à son image. Il peut les amener dès leur jeune âge à comprendre que Dieu veut qu’ils soient pleins d’un charme qui ne vient pas d’une parure artificielle, mais de la beauté de leur caractère, l’attrait de leur bonté et de leur affection, qualités qui rempliront leur cœur de joie et de bonheur.

Si les frivoles et les amateurs de plaisir veulent fixer leur esprit sur les choses réelles et vraies, ils ne pourront alors éprouver dans leur cœur qu’un sentiment de révérence et qu’adorer le Dieu de la nature.

Si vous voulez attirer vos enfants à Jésus, ne pénétrez pas dans votre foyer avec des paroles dures et avec un air renfrogné. Si vous sortez de votre travail ennuyé et fatigué, implorez la grâce de Dieu pour que vous soit accordé son Esprit de paix, pour que votre cœur soit alors attendri, pour que vos lèvres soient remplies de paroles de douceur et de réconfort. Que vos enfants s’attachent à vous pour vos qualités de cœur. Rendez-leur votre religion désirable par sa gaieté.
14 Juillet
Vivez dans une douce intimité
Ensemble nous vivions dans une douce intimité, nous allions avec la foule à la maison de Dieu. (Psaumes 55:15)

Entourez vos enfants de la douceur du foyer et de votre compagnie. Si vous agissez ainsi, ils n’auront pas tellement envie de rechercher au dehors la compagnie de jeunes camarades. [...] À cause du mal qui règne dans le monde actuellement, et de la nécessité qui s’ensuit d’une surveillance soutenue, les parents doivent avoir le double souci de s’attacher le cœur de leurs enfants et de leur faire sentir qu’ils désirent les rendre heureux.

Parents, consacrez vos soirées à vos familles. Mettez de côté vos soucis et vos inquiétudes avec le labeur de la journée. [...] Et que les heures du soir soient aussi agréables que possible.

Formez un cercle de lecture familial, cercle où tous les membres libérés des soucis absorbants du jour s’uniront dans l’étude. Père, mère, frères, sœurs, associez-vous de tout cœur à ce passe-temps et vous verrez si le foyer chrétien n’y gagne pas. [...] Lisez des ouvrages qui vous procureront la vraie connaissance et qui seront une aide efficace pour la famille entière.

Si les parents réunissaient leurs enfants auprès d’eux, s’ils leur montraient qu’ils les aiment, s’ils manifestaient de l’intérêt pour leurs occupations, pour leurs sports même, jusqu’à devenir enfants parmi les enfants, ils les combleraient de bonheur, gagneraient leur amour et obtiendraient leur confiance.

Élevés dans l’atmosphère saine et affectueuse d’un foyer digne de ce nom, les enfants n’éprouveront aucun désir de chercher ailleurs leurs plaisirs et leurs camarades. Le mal ne les attirera pas. L’esprit qui prévaut au foyer façonnera leur caractère; ils y formeront des habitudes et y acquerront des principes qui, lorsqu’ils auront quitté la maison et pris leur place dans le monde, constitueront pour eux un rempart contre la tentation.

Le cœur des jeunes est prompt à répondre aux témoignages de sympathie.
15 Juillet
Soyez unis par des liens d’amour
Il est beau [...] d’annoncer le matin ta bonté, et ta fidélité pendant les nuits. (Psaumes 92:2, 3)

La religion du Christ nous poussera à assurer le plus de bonheur possible aux petits et aux grands, aux pauvres et aux riches, aux heureux et aux infortunés. Mais elle nous portera tout spécialement à manifester notre bonté envers les membres de notre famille. Cette bonté se révélera par les actes de prévenance et d’amour du père, de la mère, de l’époux, de l’épouse et des enfants. Il nous faut regarder à Jésus pour nous emparer de son Esprit, pour vivre dans le rayonnement de sa bonté et de son amour et pour réfléchir sa gloire sur nos semblables.

Les êtres unis entre eux par les liens naturels ont à l’égard les uns des autres des droits primordiaux. Ils se manifestent mutuellement des sentiments bienveillants et un amour extrêmement tendre.

Des manières aimables, une conversation enjouée, des actes débordants d’affection uniront le cœur des enfants à celui des parents par les liens dorés de l’amour et réussiront à faire du foyer un lieu attirant, bien plus que les ornements les plus rares achetés à prix d’or.

La bienveillance et la patience réciproques font du foyer un paradis et attirent les anges célestes au sein de la famille; mais ces anges fuiront les demeures où règnent les paroles désagréables, la mauvaise humeur et les conflits.

Les règles sociales et familiales les plus précieuses se trouvent dans la Bible. [...] Le sermon sur la montagne prononcé par notre Seigneur contient pour les jeunes et les vieux des instructions d’une valeur inestimable. Lisons ce sermon dans le cercle de famille et que ses précieux enseignements soient mis en application dans notre vie quotidienne. Que cette règle d’or devienne une loi dans votre famille: “Tout ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, faites-le de même pour eux.” [...]

Ceux qui chérissent l’esprit du Christ doivent manifester de la politesse au foyer. [...] Ils chercheront sans cesse à créer du bonheur autour d’eux; ils s’oublieront pour entourer les autres de leurs attentions bienveillantes. La politesse chrétienne est comme la chaîne d’or qui relie les membres de la famille par des anneaux d’amour et qui les rapproche et les unit de plus en plus fortement chaque jour.
16 Juillet
Que votre foyer soit une source de bénédictions
Lorsque tu donnes un festin, invite des pauvres, des estropiés, des boiteux, des aveugles. [...] Ils ne peuvent pas te rendre la pareille; car elle te sera rendue à la résurrection des justes. (Luc 14:13, 14)

L’intérêt égoïste qu’on manifeste si souvent pour “soi et sa famille” déplaît souverainement à Dieu. Toute famille qui nourrit cet esprit devrait se convertir aux purs principes de l’Évangile mis en valeur par la vie du Christ. Tous ceux qui se renferment en eux-mêmes, qui ne veulent pas écouter l’exhortation du Seigneur et faire un bon accueil aux visiteurs perdent beaucoup de bénédictions.

Faisons profiter beaucoup de gens de l’influence heureuse de nos foyers, et que nos relations sociales ne soient pas dictées par la coutume mondaine, mais par l’esprit du Christ et les enseignements de sa Parole. Les Israélites invitaient à toutes leurs fêtes le pauvre, le Lévite et l’étranger. Le Lévite, à la fois assistant du prêtre, conducteur religieux et missionnaire, était l’hôte du peuple à chaque réjouissance sociale ou religieuse; s’il tombait malade ou se trouvait dans le dénuement, on prenait soin de lui avec sollicitude. Ce sont de telles personnes que nous devrions accueillir dans nos demeures. Cela remplirait de joie et de courage l’infirmière, l’instituteur ou l’institutrice, la mère de famille chargée de soucis et accablée de travail, l’être affaibli et le vieillard souvent sans famille qui luttent contre la pauvreté et le découragement. [...]

Un accueil chaleureux, un siège à votre table, le plaisir de participer à la prière seraient pour beaucoup d’entre eux comme un rayon céleste.

Nos sympathies doivent dépasser les limites du “moi” et le cercle de nos demeures. Des occasions précieuses s’offrent à ceux qui désirent que leur foyer ait autour d’eux une influence heureuse. Il y a là une puissance merveilleuse que nous pouvons utiliser, si nous le voulons, pour venir en aide à notre prochain. [...]

Nous ne passons en ce monde qu’une fois et nous n’y séjournons que très peu de temps. Faisons donc rendre à notre vie son maximum.
17 Juillet
Que votre foyer soit un refuge pour les jeunes
Quiconque reçoit en mon nom un de ces petits enfants me reçoit moi-même. (Marc 9:37)

Notre foyer devrait être un lieu de refuge pour la jeunesse exposée aux tentations. Beaucoup de jeunes sont à la croisée des chemins. Toute influence, toute impression détermine le choix qui fixe leur destinée présente et future.

Ne vous tenez pas à l’écart des jeunes, mais approchez-vous d’eux. Invitez-les dans votre foyer, engagez-les à venir dans le sanctuaire de votre famille. Des centaines de jeunes ont besoin de votre aide. À chaque arbre du jardin de Satan pend le fruit empoisonné de la tentation et une malédiction est prononcée contre tous ceux qui le cueillent et le mangent.

Le mal les sollicite, il revêt pour eux les formes les plus séduisantes. Tout autour de nous des jeunes gens sont sans famille ou ils en ont une dont ils ne reçoivent aucun secours spirituel. Succombant à la tentation, ils courent à leur perte à l’ombre même de nos demeures.

Ces jeunes ont besoin qu’on leur tende la main avec sympathie. Des propos aimables exprimés avec simplicité, de petites attentions qui ne coûtent rien dissiperont les nuages de la tentation qui les assaillent. Une sympathie sincère, inspirée par le ciel, a le pouvoir d’ouvrir les cœurs, surtout ceux qui ont besoin de bonnes paroles dictées par l’Esprit et l’amour du Christ. Si nous voulions manifester de l’intérêt à notre jeunesse, l’inviter dans nos demeures et l’entourer d’influences aimables et bienfaisantes, beaucoup de jeunes gens et de jeunes filles s’engageraient joyeusement dans le sentier qui mène en haut.

Souvenez-vous cependant que vous ne trouverez pas le bonheur en concentrant votre affection l’un sur l’autre. Saisissez toutes les occasions de contribuer au bonheur de ceux qui vous entourent. [...] N’oubliez pas que la joie véritable ne se trouve que dans un service désintéressé.
18 Juillet
Nos hôtes et le culte de famille
Vous, au contraire, vous êtes une race élue, un sacerdoce royal, une nation sainte, un peuple acquis, afin que vous annonciez les vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres à son admirable lumière. (1 Pierre 2:9)

Dans un sens, le père est le prêtre du foyer; c’est lui qui offre sur l’autel de la famille les sacrifices du matin et du soir. Mais la mère et les enfants doivent aussi participer à la prière et aux chants de louange. Le matin, avant de se rendre au travail, qu’il rassemble ses enfants autour de lui et les confie à la garde du Père céleste. La journée terminée, que la famille s’unisse afin d’offrir une prière de reconnaissance et un chant de louange pour la protection dont elle a été l’objet. [...] Ne manquez pas de réunir votre famille autour de l’autel divin.

Dans notre préoccupation d’assurer le confort et le bonheur de nos hôtes, n’oublions pas nos devoirs envers Dieu. L’heure de la prière ne doit être négligée sous aucun prétexte. Ne continuez pas les conversations et les amusements jusqu’à ce que tout le monde soit trop fatigué pour jouir du moment du culte. Ce serait présenter à Dieu une offrande boiteuse. À un moment de la soirée où nous pouvons prier sans précipitation et d’une manière intelligente, offrons à Dieu nos supplications, avec des chants de louange et de reconnaissance.

Les personnes qui visitent un foyer chrétien devraient constater que l’heure de la prière est la plus précieuse, la plus heureuse de la journée. Ces moments d’adoration exercent une influence sanctifiante et ennoblissante sur tous ceux qui y participent, apportant à l’esprit une paix et un repos agréables.

Une chandelle, aussi petite soit-elle, est capable d’en allumer un grand nombre d’autres. [...] Il nous est possible d’accomplir de grandes choses si nous mettons fidèlement à profit les occasions que fait naître la vie familiale. Si nous ouvrons nos cœurs et nos foyers aux principes divins, nous deviendrons à notre tour les dispensateurs d’une force vivifiante. De nos maisons émaneront alors des rayons salutaires, portant la vie, la beauté et la fertilité là où règnent la stérilité et la mort.
19 Juillet
Comment susciter des amitiés
Celui qui a beaucoup d’amis les a pour son malheur. (Proverbes 18:24)

Tout dans l’éducation du peuple élu montrait que celui qui fait de Dieu le centre de son existence possède la plénitude de vie. Lorsque Dieu crée chez l’homme un besoin, il lui donne le moyen de le satisfaire; lorsqu’il accorde à l’homme une faculté, il lui fournit également la possibilité de la développer.

L’auteur de tout ce qui est beau, Dieu, qui est lui-même un admirateur du beau, a pourvu à tout ce qui était indispensable pour satisfaire chez ses enfants l’amour de la beauté. Il a fait aussi tous les arrangements nécessaires pour satisfaire leurs besoins sociaux, pour encourager les relations amicales et bienfaisantes qui sont si précieuses pour développer la sympathie et adoucir la vie.

La sociabilité chrétienne est vraiment trop peu cultivée par le peuple de Dieu. [...] Les relations sociales offrent l’occasion de faire des connaissances, de contracter des amitiés qui créent une atmosphère d’unité et d’amour, agréable aux yeux de Dieu et des habitants du ciel.

Chacun trouve ou se fait des amis. Et l’influence bonne ou mauvaise qui s’exerce est proportionnée à la force de l’amitié qui unit les uns et les autres.

Un lien mystérieux unit les cœurs des hommes et confond leurs sentiments, leurs goûts et leurs principes. L’un s’inspire de la pensée et imite les manières d’agir de l’autre. De même que la cire retient l’empreinte du sceau, ainsi l’esprit conserve les impressions produites par la fréquentation et la société des autres. Cette influence peut être inconsciente, mais elle n’en est pas moins importante. [...] S’ils [les jeunes] choisissaient des amis qui craignent Dieu, l’influence qu’ils subiraient les affermirait dans la vérité. Une vie vraiment chrétienne est une force pour le bien.

La chaleur de l’amitié véritable... est un avant-goût des joies célestes.
20 Juillet
La justice enrichit la vie
Celui qui poursuit la justice et la bonté trouve la vie, la justice et la gloire. (Proverbes 21:21)

On retire le maximum de profit et d’enseignement des réunions relatives aux activités sociales quand ceux qui se rencontrent ont pour le Sauveur un amour qui illumine leur cœur, quand ils se réunissent pour échanger des pensées inspirées par la Parole de Dieu ou pour considérer les méthodes nécessaires à l’avancement de l’œuvre divine et au bien de leurs semblables. Quand le Saint-Esprit est considéré à ces réunions comme un hôte désiré, quand rien n’est dit ou n’est fait pour l’attrister, Dieu est honoré et ceux qui se rencontrent sont raffermis et fortifiés. [...]

Le Christ se réjouit quand les pensées des jeunes sont occupées par les thèmes élevés et nobles du salut. Il pénètre dans les cœurs comme un hôte permanent et il les remplit de joie et de paix. [...] Les chrétiens qui possèdent cet amour trouveront leur bonheur à parler des choses que Dieu a préparées pour ceux qui l’aiment.

À plusieurs reprises, des lumières m’ont été données au sujet de nos réunions qui devraient être caractérisées par une influence religieuse très marquée. Si nos jeunes se réunissaient pour lire et pour comprendre les Écritures en se demandant: “Que dois-je faire pour mériter la vie éternelle?” et s’ils se plaçaient alors ensemble du côté de la vérité, l’Éternel comblerait leur cœur de sa bénédiction. [...]

Pour tous, jeunes et vieux, la parole de Dieu est celle-ci: Que la vérité divine soit gravée dans vos esprits et dans vos âmes. Que votre prière soit: “Ô Éternel, préserve mon âme afin que je ne te déshonore pas.”
21 Juillet
Prenez du repos à la campagne
Il me fait reposer dans de verts pâturages, il me dirige près des eaux paisibles. Il restaure mon âme, il me conduit dans les sentiers de la justice, à cause de son nom. (Psaumes 23:2, 3)

Vous qui vivez dans une ville ou dans un village, unissez-vous et abandonnez les occupations qui vous ont éprouvés physiquement et moralement et faites une excursion dans la campagne, sur les rives d’un beau lac ou dans une forêt agréable où le spectacle de la nature s’offrira dans toute sa splendeur. Munissez-vous d’une nourriture simple et saine, de provisions de fruits les meilleurs et de céréales, mettez le couvert à l’ombre des arbres ou sous la voûte des cieux. La course, l’exercice et le spectacle stimuleront votre appétit et vous jouirez d’un repas que les rois pourraient envier.

Ces jours-là, parents et enfants se sentiront libérés de toute charge, de tout travail et de toute inquiétude. Les parents devenus enfants au milieu de leurs enfants s’ingénieront à rendre tout aussi agréable que possible. Ils se livreront tout au long du jour aux charmes d’une récréation. L’exercice en plein air conseillé à ceux qui ont des occupations sédentaires est excellent pour la santé. C’est un devoir que d’organiser ces sorties dans la mesure du possible. On n’y perdra rien, mais on y gagnera beaucoup, car en agissant ainsi on retournera à ses occupations avec un renouveau de vie et de courage; on accomplira son travail avec zèle et on sera mieux armé pour résister aux maladies. [...]

Mais peu de gens comprennent la fatigue qu’impose le travail constant d’un bureau aux responsabilités écrasantes. Ils restent confinés dans des pièces mal aérées, jour après jour, semaine après semaine, tandis que l’effort constant imposé à leurs facultés mentales mine à coup sûr leur constitution et amoindrit leur résistance. [...]

Il faut que ces personnes sortent fréquemment, qu’elles consacrent chaque semaine un jour complet à leur famille presque entièrement privée de leur compagnie.
22 Juillet
Visitons-nous mutuellement
Alors ceux qui craignent l’Éternel se parlèrent l’un à l’autre; l’Éternel fut attentif, et il écouta; et un livre de souvenir fut écrit devant lui pour ceux qui craignent l’Éternel et qui honorent son nom. Ils seront à moi, dit l’Éternel des armées, ils m’appartiendront, au jour que je prépare; j’aurai compassion d’eux, comme un homme a compassion de son fils qui le sert. (Malachie 3:16, 17)

Nous avons une responsabilité personnelle à l’égard de Dieu, un travail individuel à accomplir et que nul autre ne peut faire pour nous. C’est d’améliorer le monde par les préceptes, par l’effort personnel et par l’exemple. Si nous cultivons la sociabilité, que ce ne soit pas seulement pour notre plaisir mais dans un but déterminé. Il y a des âmes à sauver. [...] Il faut que nos rapports avec nos semblables se caractérisent par la sagesse et par l’esprit divin. Que nos conversations portent sur les choses célestes.

Qu’y a-t-il de plus noble pour occuper l’esprit que le plan de la rédemption? L’amour de Jésus, le salut offert à l’homme déchu par cet amour infini, la sainteté du cœur, la vérité précieuse et salutaire des derniers jours, la grâce du Sauveur - voilà les sujets qui peuvent animer l’âme et faire naître chez ceux qui ont le cœur pur cette joie que ressentirent les disciples quand Jésus chemina avec eux vers Emmaüs. Celui qui a centré son affection sur le Christ éprouvera de la joie dans cette union sacrée et par une telle conduite il s’enrichira des forces divines. [...] Quand la vérité de Dieu est un principe qui demeure dans le cœur, elle devient comme un printemps vivifiant. On peut essayer de la refouler, mais elle agit ailleurs; elle existe et elle ne peut être supprimée. La vérité dans le cœur est comme une source de vie. Elle rafraîchit ceux qui sont fatigués, réprime les pensées et les paroles viles et fait tout refleurir. [...] Le bonheur des chrétiens sera [...] en Jésus et en son amour.
23 Juillet
Jésus et ses amis de Béthanie
Or, Jésus aimait Marthe, et sa sœur, et Lazare. (Jean 11:5)

Il aimait à se rendre chez Lazare, Marie et Marthe, car dans l’atmosphère de foi et d’amour régnant dans ce foyer, son esprit trouvait du repos.

Lazare, de Béthanie, était parmi les plus fermes disciples du Christ. Sa foi en Christ avait été forte dès sa première rencontre avec lui; il l’aimait profondément, et il en était beaucoup aimé en retour. C’est en faveur de Lazare que le Christ accomplit le plus grand de ses miracles. Le Sauveur faisait du bien à tous ceux qui cherchaient du secours auprès de lui; il aime la famille humaine tout entière; néanmoins il est attaché à quelques-uns par des liens plus particulièrement tendres. Un puissant lien d’affection l’unissait à la famille de Béthanie, et c’est pour l’un des membres de cette famille que fut accomplie son œuvre la plus admirable.

Le Sauveur ne possédait pas de demeure; il recevait l’hospitalité de ses amis et de ses disciples; souvent, se sentant fatigué, éprouvant le besoin d’une compagnie humaine, il avait été heureux de se réfugier dans la maison paisible de Lazare, loin des soupçons et de l’envie des pharisiens irrités. Il y trouvait un accueil cordial, une amitié pure et simple; il pouvait y parler en toute simplicité, avec une liberté parfaite, sachant que ses paroles seraient comprises et gardées comme un trésor.

Notre Sauveur aimait trouver un foyer paisible et des auditeurs attentifs. Il avait un ardent besoin de tendresse, de courtoisie et d’affection. Ceux qui recevaient les enseignements célestes qu’il était toujours prêt à donner en retiraient de grandes bénédictions. [...] Instruire les foules était une tâche pénible. Mais, dans le foyer de Béthanie, Jésus se reposait des conflits épuisants de sa vie publique. Là, il expliquait à un auditoire bien disposé les desseins miséricordieux de la Providence. Dans ces réunions privées, il révélait à ses auditeurs ce qu’il ne pouvait pas faire comprendre aux foules. Il n’avait pas besoin, pour parler à ses amis, de recourir à des paraboles.
24 Juillet
Paul et Timothée
À Timothée, mon enfant bien-aimé: que la grâce, la miséricorde et la paix te soient données de la part de Dieu le Père et de Jésus-Christ notre Seigneur! [...] Désirant te voir afin d’être rempli de joie. (2 Timothée 1:2-4)

En réintégrant sa cellule, après avoir quitté le tribunal impérial, Paul se rendit bien compte qu’il n’avait gagné qu’un bref répit. Il savait que ses ennemis ne désarmeraient pas tant qu’ils n’auraient pas obtenu sa mort. Mais il savait aussi que la vérité avait eu son moment de triomphe.

Assis dans sa lugubre cellule, certain qu’un mot ou un geste de Néron peut mettre fin à sa vie, Paul songe à Timothée, et il se décide à l’appeler auprès de lui. Celui-ci, chargé du soin de l’Église d’Éphèse, n’avait pu, par conséquent, accompagner l’apôtre lors de son dernier voyage à Rome. Depuis sa conversion, il avait partagé les travaux et les souffrances de Paul. Ces deux hommes étaient liés l’un à l’autre par une affection d’une profondeur peu commune, et qui devenait de jour en jour plus forte et plus sacrée. Tout ce qu’un fils peut être pour son père aimé et honoré, Timothée l’était pour le vieil apôtre usé par le labeur. On comprend dès lors avec quelle ardeur, dans sa solitude, ce dernier désirait le revoir.

Mais, même si les circonstances se présentaient sous leur jour le plus favorable, Timothée devait attendre plusieurs mois avant que, d’Asie Mineure, il puisse atteindre Rome. Paul savait que ses jours étaient comptés, et il craignait que son jeune disciple n’arrivât trop tard. Il avait d’importants conseils à lui donner, des instructions particulières, nécessaires au jeune homme qui assumait de lourdes responsabilités. Et tandis qu’il le pressait de venir sans délai, il lui adressait ses dernières volontés, de peur de ne pouvoir le faire oralement. L’âme pleine d’une touchante sollicitude pour son fils spirituel, et pour l’Église dont il avait la charge, l’apôtre cherchait à le pénétrer de l’importance de la fidélité à sa mission sacrée. [...] Paul confiait son bien-aimé Timothée à la garde du Berger suprême, qui prendrait soin de son troupeau, malgré le sort fatal qui serait réservé à ses fidèles serviteurs.
25 Juillet
Jonathan et David
Comment des héros sont-ils tombés au milieu du combat? Comment Jonathan a-t-il succombé sur tes collines? Je suis dans la douleur à cause de toi, Jonathan, mon frère! Tu faisais tout mon plaisir; ton amour pour moi était admirable, au-dessus de l’amour des femmes. (2 Samuel 1:25, 26)

L’amitié de Jonathan pour David était [...] inspirée par Dieu en vue de préserver la vie du futur roi d’Israël.

David eut là une grande joie, à un moment où les rayons du soleil étaient rares sur son sentier. Ce fut une visite inattendue de Jonathan, qui avait appris le lieu de son refuge. Les deux amis passèrent ensemble des heures inoubliables. Après qu’ils se furent raconté leurs mutuelles épreuves, Jonathan encouragea David par ces paroles: “Ne crains point; car la main de Saül, mon père, ne t’atteindra pas. Tu régneras sur Israël, et moi, je serai le second auprès de toi; Saül, mon père, le sait bien aussi.” Ils s’entretinrent alors des voies merveilleuses de Dieu envers David, qui fut grandement encouragé. “Tous deux firent alliance en présence de l’Éternel; puis David resta dans la forêt, et Jonathan retourna chez lui.”

Après son départ, David, réconforté, chanta.

Héritier du trône, Jonathan savait cependant que Dieu ne le destinait pas à cet honneur. Il fut l’ami le plus tendre et le plus fidèle de son rival, et protégea la vie de David au péril de la sienne. Il se tint au côté de son père pendant les jours sombres du déclin de sa puissance et finalement tomba en même temps que lui. Le nom de Jonathan est conservé dans les cieux comme un trésor, et, sur la terre, il témoigne de l’existence et de la puissance de l’amour désintéressé.

Dès que nous sommes en rapport avec le Christ, nous sommes aussi unis à nos semblables par les chaînes d’or de l’amour.
26 Juillet
Les loisirs délassent et revigorent
Tu me feras connaître le sentier de la vie; il y a d’abondantes joies devant ta face, des délices éternelles à ta droite. (Psaumes 16:11)

Les chrétiens doivent considérer comme un privilège et comme un devoir de récréer leur esprit et de fortifier leur corps par de légitimes détentes afin d’employer leurs facultés physiques et mentales à la gloire de Dieu. Que nos plaisirs n’offrent pas le spectacle d’une joie déraisonnable en prenant allure de sottises. Nous devons en faire un moyen d’enrichir et d’élever ceux avec qui nous sommes en contact et de nous rendre tous plus aptes à accomplir les devoirs chrétiens qui nous incombent. [...] La religion du Christ possède une influence vivifiante et exaltante. Elle s’élève au-dessus de tout ce qui est plaisanteries et badinages ridicules, caquetages frivoles et vains. Dans chacun de nos moments de loisirs, nous pouvons puiser à la source divine de toute force un courage et une vigueur renouvelés, nécessaires pour élever nos âmes vers la pureté, vers la vraie bonté et la sainteté.

Certaines personnes à l’imagination maladive entrevoient la religion comme un tyran qui les gouverne avec une verge de fer. Elles se lamentent sans cesse sur leur inconduite et elles gémissent sur le mal qu’elles imaginent. L’amour ne règne pas dans leur cœur et elles présentent un visage assombri. Le rire innocent des jeunes ou de toute autre personne les offusque. Elles considèrent toute récréation, tout amusement comme un péché et elles pensent que l’esprit doit être constamment maintenu dans un état de rigueur et d’austérité. Elles poussent les choses à l’extrême.

D’autres pensent que l’imagination doit toujours être portée à inventer de nouvelles distractions et de nouveaux passe-temps pour assurer une bonne santé. Ces gens-là apprennent à vivre dans l’excitation et ils ne peuvent s’en passer. Ce ne sont pas de vrais chrétiens. Ils tombent dans l’extrême contraire. Les véritables principes du christianisme révèlent à tous la source du bonheur, source dont la hauteur et la profondeur, la largeur et la longueur ne peuvent pas se mesurer.
27 Juillet
Nul ne vit pour lui-même
Nul de nous ne vit pour lui-même. (Romains 14:7)

Les jeunes pensent-ils aux heures précieuses qui leur sont offertes pour les rendre candidats à la vie éternelle alors que la grâce leur est encore accordée? Non, certainement, car ils se conduisent comme si ces heures-là étaient des fêtes splendides et comme s’ils étaient placés dans ce monde uniquement pour satisfaire leurs plaisirs et pour se livrer à une ronde ininterrompue d’amusements fébriles. Satan s’est efforcé tout particulièrement de pousser la jeunesse à chercher le bonheur dans les distractions mondaines et à l’amener à se justifier en prouvant que ces distractions sont inoffensives et innocentes et même essentielles à la santé.

Le désir de distractions excitantes et de spectacles agréables est une tentation et un piège pour le peuple de Dieu et en particulier pour les jeunes. Satan crée sans cesse des moyens de séduction pour détourner les esprits de la tâche solennelle de préparation en vue d’événements qui vont bientôt se dérouler. Par les attraits du monde, il maintient un état continuel d’excitation pour inciter les imprudents à se lancer dans les plaisirs terrestres. Par des spectacles, lectures, distractions variées, il pousse les hommes à l’amour du monde, ce qui les éloigne de la foi.

Les plaisirs mondains enivrent et, pour goûter aux joies éphémères qu’ils procurent, beaucoup de gens sacrifient leur attachement au ciel avec tout ce qu’il comporte d’amour, de paix et de joie.

Les chrétiens ont de nombreuses sources de bonheur à leur disposition et ils peuvent déceler avec une précision infaillible quels sont les plaisirs légitimes et sains. Qu’ils se livrent aux distractions qui ne dissipent pas l’esprit et qui ne dégradent pas l’âme, aux distractions qui ne déçoivent jamais, qui n’exercent pas une influence déprimante et tenace, susceptible d’annihiler le respect de soi-même et l’occasion de se rendre utile. Si les chrétiens sentent que Jésus est avec eux dans leurs heures de récréation et s’ils peuvent conserver l’esprit de prière, alors ils sont en sécurité.

Que les jeunes, placés au milieu de nous... réfléchissent aux sentiers où leurs pas doivent s’engager. Qu’ils se souviennent que d’autres suivront les sentiers où ils les entraînent.
28 Juillet
Dieu nous accorde ses bénédictions
[Dieu] donne à l’homme qui lui est agréable la sagesse, la science et la joie. (Ecclésiaste 2:26)

Les jeunes ne peuvent pas être aussi posés et sérieux que leurs aînés, ni les enfants aussi raisonnables que leurs parents. Néanmoins les amusements coupables sont condamnés, [...] remplacez-les par d’innocents plaisirs qui ne corrompent pas les mœurs.

Il faut distinguer entre la récréation et l’amusement. La récréation, lorsqu’elle est ce que son nom signifie, c’est-à-dire une re-création, fortifie et élève. Elle rafraîchit l’esprit et le corps et nous permet de reprendre avec une nouvelle vigueur l’œuvre de notre vie en nous détournant de nos occupations ordinaires. D’autre part, l’amusement est recherché pour l’amour du plaisir, et il est souvent poussé à l’excès; il absorbe les énergies nécessaires au travail utile et compromet le succès véritable de la vie.

Tout en fuyant les faux plaisirs, [...] nous devons nous en assurer de véritables, purs, nobles et ennoblissants.

Nous ne devrions pas observer les jours fériés à la manière des mondains, mais nous ne devrions pas les laisser passer inaperçus. [...] Quelque chose doit, ces jours-là, remplacer les amusements dangereux.

Il n’y a pas de récréation qui soit plus profitable aux enfants et à la jeunesse et qui soit pour eux une plus grande bénédiction que celle qui leur apprend à venir en aide à leurs semblables.

Ne serait-il pas bien que nous observions les jours fériés consacrés à Dieu, nous remémorant, à ces occasions, ses bontés à notre égard? [...]

Le monde observe beaucoup de jours fériés durant lesquels les jeunes fument, s’enivrent, se laissent absorber par toutes sortes d’amusements, des courses de chevaux, des jeux d’argent. Ils montrent bien sous quelle bannière ils se sont enrôlés... Le peuple de Dieu ne se rassemblera-t-il donc pas plus fréquemment pour louer Dieu de ses riches bénédictions?
29 Juillet
Marchez dans la voie des gens de bien
Tu marcheras [...] dans la voie des gens de bien, tu garderas les sentiers des justes. (Proverbes 2:20)

Certains modes de récréation sont grandement profitables au corps et à l’esprit. Un esprit doué de clairvoyance et de discernement trouvera d’abondantes sources de distractions et d’amusements parmi les sujets, non seulement légitimes, mais instructifs. Les sorties en plein air, la contemplation des œuvres de Dieu dans la nature procureront les plus grands bienfaits à l’âme.

Tout en cherchant à délasser notre esprit et à revigorer notre corps, Dieu exige en tout temps de nous l’emploi de toutes nos facultés en vue des fins les plus nobles. Nous pouvons nous rassembler comme nous le faisons aujourd’hui*à la gloire de Dieu. Nous pouvons et nous devons organiser nos loisirs de façon qu’ils contribuent à l’accomplissement des devoirs qui nous incombent, en exerçant l’influence la plus salutaire sur ceux avec qui nous sommes en relation. De telles rencontres sont une source d’encouragement pour tous. Nous pouvons retourner dans nos foyers l’esprit détendu, le corps soulagé et prêts à reprendre notre travail avec plus d’espoir et de courage qu’auparavant.

Nous croyons que notre privilège consiste à glorifier Dieu sur la terre chaque jour de notre vie; que nous ne devons pas vivre dans ce monde, simplement pour notre propre plaisir, simplement pour notre satisfaction personnelle. Nous sommes ici-bas pour le bien de l’humanité, pour être en bénédiction à la société. [...]

Nous contemplons ici les beautés de la nature. [...] Tandis que nous admirons les œuvres du Créateur, que notre esprit s’élève plus haut, vers la nature de Dieu; qu’il soit transporté vers le Créateur de l’univers et qu’il adore Celui qui a créé ces splendeurs pour que nous en profitions et en éprouvions de la joie.

Nous devons prendre des moments de repos, des moments de récréation et des moments de contemplation.
30 Juillet
Ne suivez pas la voie des pécheurs
Mon fils, si des pécheurs veulent te séduire, ne te laisse pas gagner. [...] Mon fils, ne te mets pas en chemin avec eux, détourne ton pied de leur sentier. (Proverbes 1:10-15)

L’action du Saint-Esprit est neutralisée par les amusements plus que par toute autre chose, et le Seigneur en est attristé.

Ceux qui n’ont qu’une expérience religieuse artificielle se réunissent volontiers pour des amusements agréables, et leur influence se fait sentir sur d’autres personnes. Parfois des jeunes gens et des jeunes filles qui s’efforcent d’être chrétiens au sens biblique du mot se laissent attirer par ces sociétés. Pour ne pas se singulariser, ils suivent leur inclination naturelle et se placent sous l’influence de personnes dont l’esprit et le cœur n’ont peut-être pas été touchés par la grâce divine. S’ils avaient considéré avec prière la règle divine, pour voir ce que le Christ a enseigné concernant les fruits de l’arbre chrétien, ils auraient vu que ces passe-temps étaient des banquets préparés pour empêcher les âmes de participer au souper des noces de l’Agneau.

Il arrive parfois qu’en fréquentant des lieux de divertissements, des jeunes à qui l’on a soigneusement enseigné les voies du Seigneur éprouvent les séductions de l’influence humaine et s’attachent à des personnes ayant reçu une éducation entièrement mondaine. Ils se vendent comme esclaves en s’unissant pour la vie à des personnes n’ayant pas l’ornement d’un esprit chrétien.

On vous invitera à vous rendre dans des lieux de plaisir. [...] Si vous êtes fidèles au Christ, vous n’essaierez pas de formuler des excuses pour décliner cette offre mais vous déclarerez nettement et simplement que vous êtes un enfant de Dieu, que vos principes ne vous permettent pas d’être, même pour une seule fois, dans un lieu où vous ne pouvez pas inviter le Seigneur.

Dieu désire que ses enfants montrent par leur vie la supériorité du christianisme sur la mondanité et qu’ils œuvrent sur un plan supérieur et saint.
31 Juillet
Recherchez ceux qui aiment Dieu
Je suis l’ami de tous ceux qui te craignent, et de ceux qui gardent tes ordonnances. (Psaumes 119:63)

Quel frappant contraste entre les assemblées récréatives organisées par les disciples du Christ et les réunions mondaines destinées aux plaisirs et aux divertissements! Au lieu de prier, de mentionner le nom du Christ et de s’entretenir de sujets sacrés, les mondains laissent échapper de leurs lèvres des rires stupides et des propos futiles. L’essentiel, pour ces derniers, est de s’en donner à cœur joie. Leurs parties de plaisir débutent dans une atmosphère de folie et elles se terminent dans la vanité. Dans nos réunions, conduisons-nous de telle sorte qu’en retournant chez nous, notre conscience n’ait pas à nous reprocher d’avoir offensé Dieu et nos semblables, et que nous n’ayons pas le sentiment d’avoir blessé ou froissé de quelque manière ceux avec lesquels nous sommes en relation et d’avoir eu sur eux une influence préjudiciable.

Nous sommes de ceux qui croient que notre privilège consiste à glorifier Dieu sur la terre chaque jour de notre vie; que nous ne devons pas vivre dans ce monde simplement pour notre propre plaisir, simplement pour notre satisfaction personnelle. Nous sommes ici-bas pour le bien de l’humanité, pour être en bénédiction à la société.

Ceux qui croient sincèrement en Dieu ne rechercheront pas la société des gens qui n’aiment pas Jésus. Ils estimeront que la société et la conversation du chrétien sont une nourriture pour l’âme. Que dans leurs relations avec les personnes qui aiment Dieu, ils respirent l’atmosphère du ciel. Que les chrétiens exercent l’amour et la sympathie les uns à l’égard des autres. Les encouragements mutuels, l’estime réciproque, les secours, l’aide, l’instruction, les reproches, les avertissements, les conseils du chrétien - autant de caractéristiques que l’on devrait trouver parmi les disciples du Christ - nous feront avancer dans la vie spirituelle car l’affection chrétienne est selon le plan de Dieu. [...] Les chrétiens auront une considération attendrie pour tout ce qui se rapporte à leur précieuse foi et ils se rapprocheront de ceux qui aiment Dieu. Ainsi régnera une fraternité que le monde ne connaît pas.
1er Août
Dieu nous rend capables de toute bonne œuvre
Que le Dieu de paix, qui a ramené d’entre les morts le grand pasteur des brebis, par le sang d’une alliance éternelle, notre Seigneur Jésus, vous rende capables de toute bonne œuvre pour l’accomplissement de sa volonté, et fasse en vous ce qui lui est agréable, par Jésus-Christ, auquel soit la gloire aux siècles des siècles! (Hébreux 13:20, 21)

La religion de Jésus-Christ signifie autre chose que des mots. La justice du Christ consiste à faire de bonnes œuvres aux mobiles purs et désintéressés. [...] Le Sauveur est venu pour accomplir la volonté de son Père. Marchons-nous dans les empreintes de ses pas? Tous ceux qui se réclament du nom du Christ devraient constamment rechercher une intimité plus étroite avec lui de façon à marcher comme il a marché lui-même et à agir comme il a agi. [...]

Le travail que nous accomplissons ou que nous négligeons a une influence considérable sur nos vies et sur nos destinées. Dieu nous demande de saisir toutes les occasions qui nous sont offertes pour nous rendre utiles. Négliger ces occasions est dangereux pour notre croissance spirituelle. Nous avons une grande tâche à accomplir.

Remplissons les devoirs que l’Éternel place sur notre chemin, non pas comme une pénible obligation, mais comme un service d’amour. Mettez dans votre travail tout votre cœur et faites-y intervenir vos facultés les plus nobles et vous découvrirez que le Christ agit avec vous. La présence du Seigneur allégera votre travail et remplira votre cœur de joie. Vous opérerez en harmonie avec Dieu dans un sentiment de loyauté, d’amour et de fidélité. Soyons des chrétiens sincères et fervents, accomplissant joyeusement la tâche qui nous est confiée.

Celui qui allume son flambeau à l’autel divin maintient sa flamme avec fermeté. Son encensoir ne brûle pas d’une flamme ordinaire mais de la flamme sacrée maintenue ardente jour et nuit par la puissance de Dieu. Ceux qui marchent dans l’empreinte des pas de Jésus, qui abandonnent leur vie à sa direction et à son service possèdent l’huile d’or qui se déverse dans les réservoirs de leurs lampes. Ils ne se trouveront jamais démunis, car Dieu pourvoit à leurs besoins. La lampe de la vie est toujours entretenue par la main même qui l’a allumée.
2 Août
Soyons zélés pour faire le bien
Qui s’est donné lui-même pour nous, afin de nous racheter de toute iniquité et de se faire un peuple qui lui appartienne, purifié par lui et zélé pour les bonnes œuvres. (Tite 2:14)

Les disciples du Christ ont été rachetés pour servir. Ils doivent se dépenser pour Dieu et pour leurs semblables. Notre Seigneur enseigne que le véritable but de la vie, c’est le service. Le Christ lui-même fut un ouvrier, et il a fait du travail une loi pour tous. Il a présenté au monde une conception de la vie plus élevée que celle qui lui avait jamais été proposée jusqu’alors. Une vie consacrée à servir le prochain met l’homme en communion avec le Christ. La loi du service est l’anneau qui nous relie à Dieu et à nos semblables.

Le Christ, comme le maître de la parabole des talents, confie ses biens à ses serviteurs, leur enjoignant de les utiliser pour son service. À chacun il assigne une tâche, car chacun est appelé à collaborer avec lui au salut des âmes. Notre champ d’activité ici-bas est tout aussi réel que la place que le Seigneur est allé nous préparer dans les parvis célestes. [...]

Il faut que ceux qui veulent être ouvriers avec Dieu cherchent à perfectionner toutes les facultés de leur intelligence et à entretenir leur corps en santé. La véritable éducation, c’est l’épanouissement de nos facultés physiques, mentales et morales en vue de l’accomplissement de nos devoirs, du développement de notre corps, de la formation de notre âme et de notre esprit pour le service de Dieu. [...]

Le Seigneur exige de tout croyant une croissance en capacité et en efficacité sous tous les rapports. Le Christ nous a assuré un salaire; il a donné son sang et ses souffrances en échange de notre service volontaire. Il est venu dans le monde pour nous montrer comment et dans quel esprit il faut travailler. Il veut que nous nous appliquions à rechercher de quelle manière nous pouvons le mieux contribuer à l’avancement de son règne et à la gloire de son nom; il s’attend à ce que nous visions à couronner d’honneur le Père qui “a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique afin que quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle”.
3 Août
Travaillons avec diligence
Tout ce que vous faites, faites-le de bon cœur, comme pour le Seigneur et non pour des hommes. (Colossiens 3:23)

Une grande œuvre doit être faite dans notre monde. Il faut convertir les hommes et les femmes non par le don des langues, ni par les miracles, mais par la prédication du Christ crucifié. Pourquoi tardonsnous à améliorer le monde? Pourquoi attendons-nous qu’un événement merveilleux se produise, qu’un matériel coûteux nous soit fourni? Quelles que soient nos occupations, que nous travaillions dans un magasin, dans une ferme ou dans un bureau, nous devons nous efforcer de sauver des âmes.

Cette vie est pleine d’occasions propices que vous pouvez saisir en exerçant les talents dont Dieu vous a dotés pour faire le bonheur des autres, et par contrecoup le vôtre, et cela sans penser à vous. Les circonstances ordinaires se sont révélées comme de vraies bénédictions pour celui qui agit selon des principes et qui a pris l’habitude de faire le bien parce que c’est le bien. Cherchez à obtenir la perfection du caractère et que tout ce que vous faites, que ce soit vu et apprécié par les yeux humains ou non, soit fait en considérant seulement la gloire de Dieu, parce que vous appartenez au Sauveur et qu’il vous a rachetés au prix de sa propre vie. Soyez fidèles dans les petites choses comme dans les grandes; apprenez à dire la vérité, à représenter en tout temps la vérité. Soumettez entièrement vos cœurs à Dieu. Si vous êtes dirigés par sa grâce, vous accomplirez d’infimes actes de bonté, vous vous chargerez des devoirs qui sont près de vous, et vous emplirez votre vie et votre caractère de tout le soleil possible en répandant sur le sentier de la vie les dons de l’amour et de la bénédiction. Vos œuvres auront une portée éternelle. Le travail que vous aurez accompli au cours de votre vie sera vu dans le ciel et il subsistera éternellement parce qu’il est précieux aux yeux de Dieu.

Rappelez-vous que ce qui vaut la peine d’être fait vaut la peine d’être bien fait.
4 Août
Que votre lumière luise
Vous êtes la lumière du monde. [...] Que votre lumière luise ainsi devant les hommes, afin qu’ils voient vos bonnes œuvres, et qu’ils glorifient votre Père qui est dans les cieux. (Matthieu 5:14, 16)

Si vous marchez dans la lumière, chacun de vous peut être un porte-flambeau pour le monde. Ne cherchez pas à accomplir quelque œuvre extraordinaire alors que vous négligez les petites occasions qui sont à votre portée. Nous pouvons faire beaucoup en donnant en exemple la vérité qui se dégage de notre vie quotidienne. On ne peut pas facilement résister à l’influence qui s’exerce de cette manière. Les hommes peuvent combattre et narguer notre logique; ils peuvent résister à nos appels, mais une vie consacrée, faite d’amour désintéressé à l’égard de l’humanité est, pour la vérité, un argument qui ne peut pas être réfuté. Une vie humble, consacrée, vertueuse peut accomplir bien plus qu’une prédication sans exemple pieux. Vous pouvez vous efforcer d’édifier l’église, d’encourager vos frères, de rendre les réunions publiques intéressantes; et vous pouvez faire monter vers Dieu des prières qui seront comme les faucilles tranchantes des moissonneurs dans les champs de blé. Que chacun d’entre vous ait un intérêt personnel, qu’il se charge du fardeau d’une âme pour veiller et prier afin que l’œuvre soit couronnée de succès.

Vous pouvez aussi, en usant de douceur, appeler l’attention de vos semblables sur les précieuses vérités de la Parole de Dieu. Il est possible que les jeunes gens [...] ne soient pas capables de présenter ces vérités du haut de la chaire, mais ils peuvent aller de maison en maison et attirer l’attention des gens sur l’Agneau de Dieu qui ôte les péchés du monde. La poussière et la gangue de l’erreur ont recouvert les précieux joyaux de la vérité; mais les serviteurs de l’Éternel peuvent découvrir ces trésors et les considérer avec délices et respect.

Une grande variété d’activités adaptées aux différents esprits et aux diverses aptitudes s’offre à nous. [...]. Au jour du jugement, nul ne pourra s’excuser de s’être borné à ses intérêts égoïstes. Et c’est en travaillant pour les autres que nous maintiendrons nos âmes vivantes. [...] Un travail désintéressé et zélé produira des gerbes pour le grenier de Jésus. [...] L’Éternel est un puissant secours.
5 Août
Abondez dans l’amour
Que Dieu lui-même, notre Père, et notre Seigneur Jésus, aplanissent notre route pour que nous allions à vous! Que le Seigneur augmente de plus en plus parmi vous, et à l’égard de tous, cette charité que nous avons nous-mêmes pour vous. (1 Thessaloniciens 3:11, 12)

Nous avons un travail missionnaire à accomplir dans notre foyer. Ceux qui ont reçu le Christ doivent y faire connaître la grâce qui leur a été accordée. L’influence divine dirige le vrai croyant et cette influence se fait sentir au sein même du foyer, favorisant le perfectionnement du caractère de chaque membre de la famille.

Le fidèle accomplissement des devoirs familiaux exerce aussi une influence sur les personnes qui ne font pas partie de notre foyer. Les progrès spirituels que nous réalisons en famille ont une répercussion sur le travail missionnaire que nous accomplissons au dehors. C’est dans la maison paternelle qu’on donne la mesure de ses aptitudes pour l’activité dans l’église. Que les membres de la famille s’appliquent avec humilité et ferveur à faire connaître que le Christ demeure dans leur cœur. Alors, ils pourront aller de l’avant, parfaitement parés et équipés pour servir Dieu. [...]

Le souci que nous prenons pour faire de notre foyer ce qu’il devrait être — le symbole de la demeure céleste — nous prépare pour travailler dans de plus vastes champs. L’éducation familiale, qui nous a habitués à éprouver une tendre sollicitude les uns pour les autres, nous permettra de savoir comment atteindre les cœurs qui ont besoin d’être instruits sur les principes de la vraie religion. Il est nécessaire pour l’église qu’on y cultive toutes les forces spirituelles possibles afin que soient soigneusement gardés tous les membres de la famille du Maître et en particulier les jeunes. La religion vécue au foyer se manifeste dans le travail désintéressé que l’on accomplit à l’extérieur. Celui qui vit le christianisme au milieu des siens sera partout comme un flambeau brillant et resplendissant.

Plus l’intimité des membres de la famille est étroite dans le travail en commun, plus noble et plus profitable sera l’influence qu’exercera au-dehors chacun de ses membres.
6 Août
Le témoignage d’une jeune captive
Naaman, chef de l’armée du roi de Syrie, jouissait de la faveur de son maître et d’une grande considération. [...] Mais cet homme fort et vaillant était lépreux. Or les Syriens étaient sortis par troupes, et ils avaient emmené captive une petite fille du pays d’Israël, qui était au service de la femme de Naaman. Et elle dit à sa maîtresse: Oh! si mon seigneur était auprès du prophète qui est à Samarie, le prophète le guérirait de sa lèpre! (2 Rois 5:1-3)

Bien que traitée en esclave et transportée loin de sa patrie, cette fillette continua à rester fidèle à Dieu, favorisant ainsi inconsciemment le dessein que le Seigneur voulait réaliser lorsqu’il avait choisi Israël pour son peuple. Tandis que la jeune Israélite vaquait aux soins de ce foyer païen, elle s’attacha à son maître. Se souvenant des cures miraculeuses qu’avait opérées Élisée, elle dit à sa maîtresse: “Oh! si mon seigneur était auprès du prophète qui est à Samarie, le prophète le guérirait de sa lèpre!” Elle savait que la puissance de Dieu reposait sur Élisée et elle croyait que, par cette puissance, Naaman pouvait être guéri.

La conduite de la jeune captive dans ce foyer idolâtre nous montre d’une manière frappante l’influence profonde qu’exerce l’éducation sur un enfant. Il n’y a pas de plus noble tâche confiée aux parents que celle de veiller sur l’éducation de leurs enfants. [...]

Nous ignorons de quelle façon nos enfants seront appelés à servir. Ils peuvent passer leur vie dans le cercle familial; ils peuvent s’engager à travailler en commun avec des personnes ayant la même vocation qu’eux; ils peuvent partir pour enseigner l’Évangile aux peuples païens, cependant tous doivent être également des missionnaires pour Dieu, des ambassadeurs de miséricorde dans le monde. [...]

Les parents de cette jeune Israélite ne savaient pas quelle serait sa destinée, lorsqu’ils lui apprenaient à aimer Dieu. Mais ils étaient fidèles à leur devoir; aussi, dans la maison du capitaine des armées de Syrie, leur enfant rendit témoignage au Seigneur qu’elle avait appris à honorer.
7 Août
Dieu pourvoit à nos besoins
Les disciples s’approchèrent de lui, et dirent: [...] Renvoie la foule, afin qu’elle aille dans les villages, pour s’acheter des vivres. Jésus leur répondit: [...] Donnez-leur vous-mêmes à manger. Mais ils lui dirent: Nous n’avons ici que cinq pains et deux poissons. Et il dit: Apportez-les moi. [...] Et, levant les yeux vers le ciel, il rendit grâces. Puis, il rompit les pains et les donna aux disciples, qui les distribuèrent à la foule. [...] Et l’on emporta douze paniers pleins des morceaux qui restaient. (Matthieu 14:15-20)

Cette parabole contient une profonde leçon spirituelle destinée aux ouvriers de Dieu. [...] Pleinement confiant en l’Éternel, Jésus prit l’humble provision de pain; et bien qu’il n’y eût qu’une petite réserve pour ses disciples, il ne les invita pas à manger mais il leur distribua ces aliments en leur ordonnant de les servir au peuple. Les pains se multiplièrent dans ses mains et celles des disciples tendues vers le Christ - pain de vie lui-même - n’étaient jamais vides. La petite provision fut suffisante pour tous. Lorsque la foule fut rassasiée, les morceaux qui restaient furent ramassés et le Christ et ses disciples mangèrent de cette précieuse nourriture accordée par le ciel.

Les disciples étaient comme le canal qui reliait le Christ au peuple. Ceci devrait encourager puissamment les disciples d’aujourd’hui. Le Christ est le centre de la vie, la source de toute puissance. Il faut que ceux qui le servent reçoivent leur nourriture de sa main. [...] Continuons à donner et nous continuerons à recevoir; plus nous donnerons et plus nous recevrons. [...]

Considérons l’étang qui reçoit les ondées célestes et qui ne présente aucune voie d’écoulement. Il n’est utile à personne, mais dans son égoïsme stérile il pollue l’air environnant. Observez le ruisseau qui dévale de la montagne et qui rafraîchit la terre assoiffée qu’il traverse. Quelle bénédiction il engendre! On pourrait penser que tant de générosité épuise ses réserves, mais il n’en est rien. Conformément aux desseins de Dieu, le ruisseau fertilisant ne tarit jamais et, jour après jour, année après année, il s’écoule entre ses rives, recevant et donnant sans cesse.
8 Août
Restaurez les anciens chemins
Les tiens rebâtiront sur d’anciennes ruines, tu relèveras les fondements antiques; on t’appellera réparateur des brèches, celui qui restaure les chemins, qui rend le pays habitable. (Ésaïe 58:12)

L’œuvre que Dieu décrit en ces termes est celle qu’il exige de son peuple d’aujourd’hui. C’est l’œuvre que l’Éternel lui-même ordonne. Qu’au travail, qui consiste à défendre les commandements de Dieu et à réparer la brèche faite dans la loi divine, nous ajoutions la compassion pour l’humanité souffrante. Il faut que nous montrions un amour suprême envers l’Éternel, que nous exaltions son mémorial foulé aux pieds par des profanes; que nous manifestions en même temps miséricorde, bonté et pitié extrêmes pour la race déchue. “Tu aimeras ton prochain comme toi-même.” Accomplissons cette tâche en tant que peuple de Dieu. L’amour témoigné à l’humanité souffrante donne une signification et une puissance à la vérité.

L’évangélisation du monde est la tâche que Dieu confie à ceux qui parlent en son nom. Ils seront les collaborateurs du Christ, ils révéleront son amour tendre et compatissant à ceux qui sont prêts à périr. Dieu appelle des milliers de chrétiens à travailler pour lui; non pour prêcher à ceux qui connaissent la vérité, en se replaçant sans cesse sur le même terrain, mais pour avertir ceux qui n’ont jamais entendu le dernier message de miséricorde. Travaillez le cœur rempli du désir ardent de sauver les âmes. Accomplissez un travail missionnaire médical. Vous pénétrerez ainsi dans les cœurs. Le chemin sera préparé pour proclamer la vérité d’une façon plus catégorique. Vous découvrirez qu’en soulageant les souffrances physiques des malheureux, vous avez l’occasion de subvenir à leurs besoins spirituels.

L’Éternel couronnera cette œuvre de succès; car l’Évangile, lorsqu’il pénètre la vie courante, lorsqu’il est vécu et mis en pratique, est la puissance salvatrice de Dieu. L’union du travail chrétien pour la guérison du corps et du travail chrétien pour le salut de l’âme est la véritable interprétation de l’Évangile.
9 Août
Jésus est venu pour servir
Car le Fils de l’homme est venu, non pour être servi, mais pour servir et donner sa vie comme la rançon de plusieurs. (Marc 10:45)

Beaucoup aimeraient avoir le grand privilège de visiter les lieux où vécut le Christ, de marcher sur le sol qu’il foula, de contempler le lac sur les rives duquel il aimait à enseigner et les monts et les vallées sur lesquels son regard se posa si souvent. Mais nous n’avons pas besoin d’aller à Nazareth, à Capernaüm ou à Béthanie pour marcher sur les traces de Jésus. Nous trouverons celles-ci auprès du lit des malades, dans les masures des pauvres, dans les ruelles populeuses des grandes villes, dans tous les lieux où des âmes ont besoin d’être consolées. En agissant de la même manière que Jésus lorsqu’il vivait ici-bas, nous marcherons dans l’empreinte de ses pas.

Des millions et des millions d’êtres humains sont sur le point de périr, enchaînés dans l’ignorance et le péché, sans avoir jamais entendu parler de l’amour du Christ pour eux. Si les rôles étaient inversés, que voudrions-nous que ces gens fassent pour nous? C’est ce que nous avons le devoir impérieux de faire pour eux, dans la mesure où cela dépend de nous. La règle de vie du Christ qui, au jour du jugement, décidera du sort de chacun de nous est: “Tout ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, faites-le de même pour eux.”

Le Sauveur a donné sa précieuse vie pour édifier une église capable de prendre soin des âmes affligées et tentées. Des croyants pauvres, ignorants et inconnus peuvent accomplir dans leur foyer, leur voisinage, leur église et même dans un cercle plus vaste, une œuvre d’une portée éternelle.

C’est parce que ce travail est négligé que tant de jeunes chrétiens ne connaissent que l’alphabet de l’expérience chrétienne. En aidant les nécessiteux, ils auraient pu entretenir dans leur propre cœur la lumière qui y avait resplendi lorsque Jésus leur avait dit: “Tes péchés sont pardonnés.” L’énergie impétueuse des jeunes, qui est si souvent une cause de danger pour eux, pourrait, canalisée et dirigée, se transformer en un flot de bénédictions. En travaillant en faveur des autres, ils s’oublieraient eux-mêmes.
10 Août
Soulageons l’humanité souffrante
Il les envoya prêcher le royaume de Dieu, et guérir les malades. (Luc 9:2)

Le Christ établissait des sortes d’hôpitaux temporaires sur les pentes verdoyantes de la colline de Galilée et dans tous les lieux où pouvaient lui être amenés malades et souffrants. Dans chaque ville, dans chaque village, dans chaque cité qu’il traversait, avec la tendre compassion d’un père aimant, il plaçait sa main sur les malades et les guérissait. Le Christ a donné à son Église le pouvoir d’accomplir la même œuvre.

À la fin de son ministère terrestre, lorsqu’il chargea ses disciples de cette mission solennelle: “Allez par tout le monde et prêchez la bonne nouvelle à toute la création”, il déclara que leur ministère à eux serait confirmé par la guérison des malades. Vous imposerez les mains aux malades, dit-il, et les malades seront guéris. En guérissant en son nom les malades du corps, les disciples témoignent de la puissance de Dieu pour la guérison de l’âme.

La mission que le Sauveur confia aux disciples s’adresse à tous les croyants jusqu’à la fin des temps. Jamais les besoins du monde en ce qui concerne la prédication et la guérison n’ont été plus grands que de nos jours. L’humanité est remplie de créatures qui doivent être secourues: les faibles, les infirmes, les ignorants, les pécheurs.

Il faut que le peuple de Dieu soit formé de véritables missionnaires médicaux. Il faut qu’il apprenne à soulager les misères de l’âme et du corps. Il doit savoir comment appliquer les traitements simples qui sont si efficaces pour soulager la douleur et pour supprimer la maladie. Qu’il se familiarise avec les principes de la réforme sanitaire afin de pouvoir montrer aux autres comment, par des habitudes convenables appliquées au manger, au boire et à l’habillement, on peut éviter la maladie et recouvrer la santé. [...] Le grand Médecin... bénira tous ceux qui en toute humilité et en toute sincérité chercheront à communiquer la vérité concernant notre époque.

La guérison des malades est dans un certain sens la tâche qui nous incombe.
11 Août
Donnons de l’eau vive aux hommes
Celui qui boira de l’eau que je lui donnerai n’aura jamais soif, et l’eau que je lui donnerai deviendra en lui une source d’eau qui jaillira jusque dans la vie éternelle. (Jean 4:14)

Dans sa conversation avec la femme samaritaine, au lieu de dénigrer le puits de Jacob, le Sauveur lui parla du salut. [...] Il amena ainsi la conversation sur le trésor dont il voulait lui faire part, offrant à cette femme quelque chose de meilleur que ce qu’elle possédait: l’eau vive, la joie et l’espérance de l’Évangile.

Quel intérêt le Christ témoigna à cette femme! Comme ses paroles étaient pressantes et éloquentes! Lorsque la Samaritaine les entendit, elle laissa sa cruche, s’en alla dans la ville et elle dit à ceux qu’elle rencontra: “Venez voir un homme qui m’a dit tout ce que j’ai fait; ne serait-ce point le Christ?” Le récit nous apprend que nombreux furent les Samaritains de cette ville qui crurent en lui. Et qui peut estimer l’influence que ces paroles ont exercée en vue du salut des âmes au cours des années qui se sont écoulées depuis lors?

Jésus entrait en contact personnel avec les hommes. Il ne demeurait pas à l’écart et loin de ceux qui avaient besoin de son aide. Il pénétrait dans les foyers, réconfortait les affligés, guérissait les malades, encourageait les abattus, et il allait, faisant le bien. Si nous marchons dans l’empreinte des pas de Jésus, nous devons agir comme lui. Il faut que nous donnions aux hommes une aide semblable à la sienne.

Le Seigneur désire que la parole de grâce soit présentée à toute âme. Le travail personnel entre pour une grande part dans cette œuvre. C’était la méthode du Sauveur: son œuvre consistait en grande partie en entrevues personnelles. Il faisait grand cas des entretiens intimes avec une seule personne, et il arrivait fréquemment que le message évangélique était transmis par cette âme unique à des milliers d’autres. [...] Des multitudes de gens ne seront jamais touchés par l’Évangile si nous n’allons pas le leur annoncer chez eux.
12 Août
Travaillons pour les enfants
Et Jésus dit: Laissez les petits enfants, et ne les empêchez pas de venir à moi; car le royaume des cieux est pour ceux qui leur ressemblent. (Matthieu 19:14)

Où qu’il allât, par son aspect bienveillant et son accueil si doux le Sauveur gagnait l’amour et la confiance des enfants. [...]

Une mère, ayant quitté sa maison avec son enfant pour se mettre à la recherche de Jésus, parla en route de son projet à une voisine et celle-ci voulut que Jésus bénît aussi ses enfants. Plusieurs mères vinrent ensemble, amenant leurs petits, dont quelques-uns avaient dépassé l’âge de la première enfance. [...] Mais il voulut voir quelle serait l’attitude des disciples. Et quand, pensant lui faire plaisir, ils se mirent en devoir de renvoyer ces femmes, il leur montra leur erreur, en disant: “Laissez venir à moi les petits enfants et ne les en empêchez pas; car le royaume des cieux est pour ceux qui leur ressemblent.” Il prit les enfants dans ses bras, plaça ses mains sur eux, et leur donna la bénédiction qu’ils étaient venus chercher.

Dieu désire que chaque enfant en bas âge soit à lui et soit adopté par sa famille spirituelle. Bien qu’ils soient jeunes, les enfants peuvent être membres de la famille de Dieu et recevoir les plus riches bénédictions spirituelles. [...] Le Christ fera d’eux de petits missionnaires. L’orientation de leurs pensées sera telle que le péché leur paraîtra non agréable mais haïssable. [...] L’Éternel donnera à ces enfants les mêmes lumières qu’aux missionnaires.

Nous pouvons amener des centaines et des milliers de jeunes au Christ si nous voulons travailler pour eux.

Il faut que les enfants sachent soulager la misère des pauvres, sympathiser avec les personnes âgées et celles qui sont dans la peine. Qu’ils apprennent à être zélés dans leur travail missionnaire, et, dès leur jeune âge, à renoncer à eux-mêmes et à faire des sacrifices pour leurs semblables et l’avancement de la cause du Christ. C’est ainsi qu’ils deviendront “ouvriers avec Dieu”.
13 Août
Travaillons pour les gens haut placés
Tandis qu’il leur adressait ces paroles, voici, un chef arriva, se prosterna devant lui, et dit: Ma fille est morte il y a un instant; mais viens, impose-lui les mains, et elle vivra. Jésus se leva, et le suivit avec ses disciples. (Matthieu 9:18, 19)

Le Christ agissait en faveur de tous ceux qui voulaient entendre sa parole - non seulement à l’égard des publicains et des pécheurs, mais aussi à l’égard du pharisien riche et cultivé, du noble juif, du centurion et du gouverneur romain. Il m’a été donné de voir que là réside le genre de travail qui doit être accompli.

Les personnes appartenant aux classes supérieures ont été étrangement négligées. Dans les plus hautes sphères de la vie se trouvent de nombreuses âmes qui répondront à la vérité parce que celle-ci est ferme et qu’elle porte l’empreinte du noble caractère de l’Évangile. Il n’y aura pas seulement une minorité d’hommes de valeur ainsi gagnés à la cause qui joueront un rôle actif dans l’œuvre du Maître.

Les gouverneurs et les hommes d’État, tous ceux qui occupent une position de confiance, tous les hommes et toutes les femmes qui pensent, à quelque classe qu’ils appartiennent, ne peuvent se désintéresser de ce qui se passe autour d’eux. Ils suivent des yeux l’inquiétude des nations et la pression qu’elles exercent l’une sur l’autre. Ils observent la puissance qui s’empare de tous les éléments terrestres, et ils se rendent compte que quelque chose de grand et de décisif se prépare, que le monde est à la veille d’une crise épouvantable.

Nous ne devons pas oublier les [...] avocats, ministres, sénateurs, juges, dont beaucoup sont esclaves de l’intempérance. Nous ne devons épargner aucun effort pour les amener à comprendre qu’il faut que leur âme soit sauvée et qu’il vaut la peine de faire des efforts pour acquérir la vie éternelle.

Les plus grands hommes de la terre ne sont pas plus grands que la puissance divine. [...] Une fois convertis, beaucoup d’entre eux seront des instruments entre les mains de Dieu pour travailler en faveur des gens de leur condition. [...] Seule l’éternité révélera l’œuvre accomplie par ce ministère spécial, et le nombre d’âmes qui auront été amenées à celui qui désire sauver tous ceux qui viennent à lui.
14 Août
Travaillons pour les nécessiteux
Jésus parcourait toutes les villes et les villages, enseignant dans les synagogues, prêchant la bonne nouvelle du royaume, et guérissant toute maladie et toute infirmité. (Matthieu 9:35)

Quelle vie d’activité menait le Christ! Jour après jour on pouvait le voir entrer dans les humbles demeures où régnaient la tristesse et la désolation; il parlait d’espoir aux découragés et de paix aux désespérés. Les pauvres et les souffrants retenaient particulièrement son attention. Les enfants l’aimaient. Ils se sentaient attirés vers lui par sa sympathie toujours en éveil. Grâce à ses paroles simples et affectueuses, il aplanissait la plupart des difficultés qui s’élevaient parmi eux. Il les prenait souvent sur ses genoux, et il leur parlait de telle façon qu’il gagnait leurs cœurs. [...]

Rempli d’humilité, de bonté, de tendresse et de pitié, il allait, faisant du bien, nourrissant les affamés, redressant les abattus, consolant les affligés. Aucun de ceux qui venaient à lui pour demander son aide ne repartait sans avoir été secouru. Le Christ ne laissa pas un seul fil d’égoïsme se tisser dans la trame de la vie qu’il donna comme exemple à ses enfants. Il vivait la vie qu’il aurait désiré voir vivre à tous ceux qui croient en lui. Sa nourriture consistait à faire la volonté de son Père. À tous ceux qui venaient vers lui pour chercher du secours, il procurait la foi, l’espoir et la vie. Partout où il allait, il semait la bénédiction.

La vive sympathie de notre Sauveur s’éveillait à la vue de l’humanité souffrante et déchue. Si vous voulez être ses disciples, vous devez cultiver la compassion et la sympathie. L’indifférence devant les souffrances humaines doit être remplacée par un vif intérêt à l’égard des souffrances des autres. La veuve, l’orphelin, le malade, le mourant ont toujours besoin d’un secours. Ils nous offrent l’occasion de proclamer l’Évangile et de présenter Jésus, l’espoir et la consolation de tous les hommes. Quand les corps malades ont été guéris, quand vous avez témoigné un vif intérêt aux affligés, les cœurs s’ouvrent et vous pouvez alors y déverser le baume divin. Si vous regardez à Jésus et si vous puisez en lui la reconnaissance, la force et la grâce, vous pouvez offrir aux autres sa consolation car le Consolateur est avec vous.
15 Août
Faisons le bien le jour du sabbat
Il est [...] permis de faire du bien les jours de sabbat. (Matthieu 12:12)

Selon le quatrième commandement, le sabbat était consacré au repos et au culte religieux. Tous les travaux terrestres devaient être suspendus ce jour-là, cependant les œuvres de miséricorde et de bienfaisance étaient conformes au plan du Seigneur. Ces œuvres n’étaient pas limitées par le temps ou par l’espace. Soulager les affligés, consoler les découragés est une œuvre d’amour qui honore le saint jour de Dieu.

Il faut parer aux exigences de la vie, soigner les malades, subvenir aux besoins des nécessiteux. Celui qui néglige de venir en aide aux souffrants et aux malheureux le jour du sabbat ne sera pas considéré comme innocent. Le saint jour de repos de l’Éternel a été fait pour l’homme et tous les actes de charité sont en parfaite harmonie avec le but réservé à ce jour. Dieu ne veut pas que ses créatures supportent une heure de douleur, si cette douleur peut être soulagée le sabbat ou un autre jour. [...]

Le sabbat ne doit pas être consacré à des occupations futiles. La loi nous interdit de nous livrer à notre travail séculier durant le jour du repos de l’Éternel. Ce jour-là, nous devons interrompre la pratique de notre gagne-pain. Aucun travail destiné à nous procurer des plaisirs ou des profits temporels n’est licite le sabbat. Comme Dieu a suspendu son activité créatrice, comme il s’est reposé ce jour-là et l’a béni, de même, l’homme doit interrompre ses occupations ordinaires et consacrer ces heures saintes à un repos salutaire, à l’adoration et aux bonnes œuvres. Le travail que le Christ accomplissait en soignant des malades était en parfait accord avec la loi. En agissant ainsi, il honorait le sabbat.

La tâche qui consiste à guérir la souffrance fut présentée par notre Sauveur comme une œuvre de miséricorde et non comme une violation du sabbat.

Les besoins de l’humanité souffrante ne doivent jamais être négligés. Le Sauveur, par son exemple, nous a enseigné qu’il est bien de soulager ceux qui souffrent le jour du sabbat.
16 Août
Qui est mon prochain?
Mais lui [...] dit à Jésus: Et qui est mon prochain? (Luc 10:29)

Chez les Juifs la question: “Qui est mon prochain?” était souvent le sujet de discussions interminables. Ils n’étaient pas dans le doute au sujet des païens et des Samaritains. Ils regardaient ces derniers comme des étrangers. Mais comment devaient-ils faire la distinction entre les gens de leur propre pays et entre les différentes classes de la société? [...] Le Christ va répondre à cette question par la parabole du bon Samaritain. Il montre que le prochain n’est pas simplement notre coreligionnaire, et qu’on ne le reconnaît ni à la couleur, ni à la race, ni au rang social. Le prochain, c’est toute personne qui a besoin de notre aide, toute âme qui a été blessée et meurtrie par l’adversaire. En un mot, le prochain c’est quiconque est la propriété de Dieu.

Mon prochain, ce sont toutes les âmes en proie à de douloureux besoins. Mon prochain, ce sont tous les fils et toutes les filles d’Adam égarés, trompés par l’ennemi des âmes, enchaînés par l’esclavage des mauvaises habitudes, qui ruinent la force des êtres créés par l’Éternel.

Notre prochain, ce ne sont pas seulement nos parents et nos amis particuliers; ce ne sont pas simplement ceux qui appartiennent à notre église ou qui pensent comme nous. Notre prochain, c’est la famille humaine tout entière. Nous devons faire du bien à tous les hommes et spécialement à ceux qui font partie de la famille religieuse. Il faut que nous donnions au monde une démonstration de ce que signifie la pratique de la loi de Dieu. Aimons Dieu par-dessus tout et notre prochain comme nous-mêmes.

Aujourd’hui Dieu donne aux hommes l’occasion de montrer s’ils aiment leurs semblables. Celui qui aime vraiment Dieu et son prochain, témoigne de la miséricorde aux malheureux, aux souffrants, aux blessés, aux moribonds. Le Sauveur invite chacun de nous à redresser son œuvre abandonnée et à chercher à restaurer l’image morale du Créateur dans l’humanité.
17 Août
Faisons part de la vérité à notre prochain
Voici ce que vous devez faire: dites la vérité chacun à son prochain; jugez dans vos portes selon la vérité et en vue de la paix. (Zacharie 8:16)

À tous ceux qui travaillent avec le Christ, je voudrais dire: Chaque fois que vous pouvez pénétrer dans les foyers, saisissez l’occasion. Prenez votre Bible et exposez les grandes vérités qu’elle contient. Votre succès ne dépendra pas tellement de vos connaissances et de vos talents, mais surtout de votre aptitude à trouver le chemin des cœurs. En pénétrant dans les foyers, vous pourrez changer le cours des pensées plus facilement que par le discours le plus habile.

Prenez avec vous nos imprimés, distribuez-les en demandant aux gens de les lire. Lorsqu’ils verront que vous êtes sincères, ils ne se moqueront pas de votre action. Il y a une façon d’atteindre les cœurs les plus endurcis. Un contact plein de simplicité, de sincérité et d’humilité nous aidera à atteindre ceux pour lesquels le Christ est mort.

Saisissez toutes les occasions. Visitez ceux qui habitent près de vous et essayez d’atteindre leur cœur en usant de sympathie et de douceur. Visitez les malades et les souffrants et témoignez-leur un intérêt bienveillant. Faites l’impossible pour rendre leur vie plus douce. Par ce moyen vous pouvez les toucher et prononcer une parole en faveur du Christ. L’éternité seule révélera quelle peut être la portée lointaine d’une telle méthode de travail.

Ceux qui n’assument pas cette tâche, ceux qui agissent avec l’indifférence de certains chrétiens perdront bientôt leur premier amour et commenceront à censurer, à critiquer, à condamner leurs propres frères.

Au contraire, ceux qui avancent avec l’esprit du Maître, cherchant à gagner des âmes à la vérité, [...] seront de plus en plus vivifiés à mesure qu’ils se consacreront au service de Dieu. Faire découvrir les Écritures aux autres, quelle tâche réjouissante!
18 Août
Se sauver en sauvant les autres
Veille sur toi-même et sur ton enseignement; persévère dans ces choses, car, en agissant ainsi, tu te sauveras toi-même, et tu sauveras ceux qui t’écoutent. (1 Timothée 4:16)

J’ai lu l’histoire d’un homme qui, étant en voyage un jour d’hiver alors que la neige tombait en rafales, fut engourdi par le froid qui, presque imperceptiblement, paralysait ses centres vitaux. Il était à demi mort de froid et sur le point d’abandonner la lutte lorsqu’il entendit les gémissements d’un autre voyageur qui se trouvait dans la même situation que lui. Il se mit à frictionner les membres glacés de cet infortuné et, après un effort considérable, essaya de le remettre sur pied. Mais l’homme ne pouvait se tenir debout. Aussi le prit-il dans ses bras et ils sortirent tous deux de cette tempête dont il avait pensé ne pouvoir se tirer lui-même.

Lorsqu’il eut transporté son compagnon de voyage en lieu sûr, il comprit brusquement qu’en sauvant cet homme il s’était sauvé lui-même. Ses efforts pour en aider un autre avaient fait circuler le sang qui se glaçait dans ses veines, et une chaleur bienfaisante avait réchauffé les extrémités engourdies de son corps.

Cette leçon, qui nous prouve qu’en aidant les autres on s’aide soi-même, doit être enseignée avec beaucoup de puissance, par le précepte et par l’exemple, aux personnes nouvellement converties, afin que dans leur expérience chrétienne elles aient les meilleurs résultats possibles. Que ceux qui se découragent facilement, ceux qui sont disposés à croire que le chemin de la vie éternelle est pénible et difficile, se mettent à l’œuvre pour aider les autres. Leurs efforts, unis à la prière, feront battre leurs propres cœurs par l’influence vivifiante de la grâce de Dieu et ils brûleront d’une divine ferveur. Toute leur vie chrétienne deviendra une réalité et ils seront plus ardents, plus disposés à la prière. [...] Quand le peuple de Dieu verra combien il a besoin de travailler comme le Christ l’a fait à la conversion des pécheurs, les témoignages du sabbat seront remplis de puissance. Avec joie, on dira combien est précieuse l’expérience acquise en travaillant pour les autres.
19 Août
Soyons bons et compatissants
Soyez bons les uns envers les autres, compatissants, vous pardonnant réciproquement, comme Dieu vous a pardonné en Christ. (Éphésiens 4:32)

Que la tendresse et la miséricorde, dont Jésus a fait preuve dans sa vie tout empreinte de noblesse, soient pour nous un exemple de la manière dont nous devons traiter nos semblables.

Beaucoup ont faibli et se sont découragés dans le dur combat de l’existence alors qu’une seule parole de bonté et d’encouragement leur aurait permis de vaincre. [...] Nous ne pouvons mesurer l’étendue que peuvent avoir nos bonnes paroles et nos efforts chrétiens pour alléger quelque fardeau. Celui qui s’égare ne pourra être ramené dans le bon chemin que par un esprit d’humilité, de douceur et de tendre amour.

Dans tous vos rapports avec vos semblables, n’oubliez jamais que vous avez affaire à des créatures appartenant à Dieu. Soyez bons, soyez compatissants, soyez courtois à leur égard. Respectez ce que Dieu a acquis par rachat. Traitez-vous les uns les autres avec affection et avec politesse.

Si vous avez de l’inimitié, des soupçons, de l’envie, de la jalousie dans vos cœurs, débarrassez-vous de ces défauts. Confessez vos péchés, réconciliez-vous avec vos frères, parlez d’eux avec bienveillance. Ne faites pas d’allusions défavorables, de suggestions qui peuvent éveiller la méfiance dans l’esprit des autres. Veillez sur la réputation de vos frères d’une manière aussi sacrée que sur votre propre réputation. Aimez vos semblables comme vous voudriez être aimés de Jésus.

La grâce de Dieu conduit les hommes à se mettre, en toutes circonstances, à la place de ceux avec qui ils ont affaire. Elle les conduit à ne pas considérer seulement leurs propres intérêts mais aussi ceux des autres. Elle les conduit à faire toujours preuve d’affection, de sympathie et de bonté. Entretenir un esprit de justice, vivre une vie sainte - voilà ce que signifie: être semblable au Christ. [...]

Que votre vie soit dirigée par les grands et généreux principes de la Bible, les principes de la bonne volonté, de la bienveillance et de la courtoisie.
20 Août
Ayons un cœur intelligent
Je te donnerai un cœur sage et intelligent. (1 Rois 3:12)

Dans sa jeunesse, Salomon fit le même choix que David. Plutôt que toutes les richesses de la terre, il demanda à Dieu un cœur intelligent. Le Seigneur lui donna non seulement ce qu’il avait demandé mais encore ce qu’il n’avait pas recherché: les richesses et l’honneur. La puissance de son intelligence, l’étendue de ses connaissances et la gloire de son règne émerveillèrent le monde.

Le nom de Jéhovah fut exalté pendant la première partie du règne de Salomon. La sagesse et la justice que professait le roi rendirent témoignage à toutes les nations de l’excellence des attributs du Dieu qu’il servait. Pendant un certain temps, Israël fut comme la lumière du monde projetant au loin la grandeur de Jéhovah aux yeux des nations. La vraie gloire des premières années du règne de Salomon ne provenait pas de son incomparable sagesse, de ses richesses fabuleuses, de sa puissance universelle, de sa renommée, mais de l’honneur que ce monarque réservait au nom du Dieu d’Israël, par l’emploi judicieux des dons qu’il avait reçus du ciel.

Tandis que les années s’écoulaient et que la gloire de Salomon devenait plus grande, le monarque cherchait à honorer Dieu en enrichissant ses connaissances spirituelles et intellectuelles, tout en faisant part à ses semblables des bénédictions qui lui étaient accordées. Personne ne comprenait mieux que lui que sa sagesse et son intelligence c’était à Jéhovah qu’il les devait et que ces dons lui avaient été accordés pour qu’il puisse faire connaître au monde le Roi des rois.

Quand l’homme est converti par la vérité, une transformation s’opère dans son caractère. Son intelligence se développe lorsqu’il obéit à Dieu. L’esprit et la volonté du Seigneur lui appartiennent et, en regardant constamment à Dieu pour lui demander conseil, il acquiert une compréhension plus profonde. Il y a ainsi un développement général de l’intelligence lorsque cette faculté est placée sans réserve sous la direction de l’Esprit de Dieu.
21 Août
Soyons pleins de compassion
La lumière se lève dans les ténèbres pour les hommes droits, pour celui qui est miséricordieux, compatissant et juste. (Psaumes 112:4)

L’action du Saint-Esprit se manifeste là où il y a un cœur débordant d’amour et de sympathie, éprouvant un irrésistible besoin de se sacrifier pour les autres afin de les ennoblir. Même au sein du paganisme, des hommes qui n’avaient pas la connaissance de la loi de Dieu, ni entendu le nom du Christ, témoignèrent cependant de la bonté à ses serviteurs, allant jusqu’à les protéger au péril de leur vie. Leurs actes ne révélaient-ils pas qu’une puissance divine agissait en eux? Le Saint-Esprit a mis en germe la grâce du Christ dans le cœur du sauvage, éveillant en lui des sympathies qui étaient contraires à son être et à son éducation. [...]

Le Christ fait tout pour attirer ceux qui consentent à entrer en communion avec lui afin qu’ils soient un avec lui comme lui-même est un avec son Père. Il permet que nous entrions en contact avec la souffrance et le malheur afin de nous arracher à notre égoïsme; il cherche à développer en nous les attributs de son propre caractère: la compassion, l’amour et la tendresse. En acceptant ce ministère d’amour, nous entrons à son école où nous recevons la formation pour le ciel. [...]

En collaborant avec les êtres célestes dans leur œuvre sur la terre, nous nous préparons à vivre avec les habitants du ciel. Les saints anges: les “esprits au service de Dieu, envoyés pour exercer un ministère en faveur de ceux qui doivent hériter du salut”, accueilleront là-haut ceux qui ici-bas n’auront pas vécu “pour être servis, mais pour servir”. C’est dans cette société bienheureuse que nous comprendrons dans sa plénitude le sens de cette question: “Qui est mon prochain?”

Chaque parole de bonté, chaque prière en faveur des opprimés et des souffrants, chaque acte d’amour est transmis devant le trône éternel et transcrit sur le registre impérissable du ciel.
22 Août
Chantons et prions avec notre prochain
Et ils le célébrèrent avec des transports de joie, et ils s’inclinèrent et se prosternèrent. (2 Chroniques 29:30)

Présenter la vérité avec amour et sympathie, de maison en maison, c’est agir en harmonie avec les instructions que le Christ donna à ses disciples lorsqu’il les envoya pour la première fois en mission. Que d’âmes ne touchera-t-on pas si l’on fait monter vers Dieu un cantique de louange, si l’on adresse à l’Éternel une humble et fervente prière ou si l’on présente avec simplicité la vérité biblique dans le cercle de famille!

Les agents divins seront alors présents pour convaincre les cœurs. La promesse divine n’est-elle pas: “Je suis avec vous tous les jours”? Avec l’assurance de la présence constante d’un tel secours, ne pouvons-nous pas travailler avec espoir, foi et courage?

L’œuvre du Christ a besoin de chrétiens qui possèdent le don du chant. Le chant est en effet un des moyens les plus efficaces pour graver dans les cœurs la vérité spirituelle. Que de fois, par les paroles d’un chant sacré, n’a-t-on pas fait surgir des sources de repentance et de foi! Qu’on instruise les membres d’église, jeunes et vieux, en vue de la proclamation du dernier message au monde! S’ils partent avec humilité, les anges de Dieu les accompagneront; ils leur enseigneront comment prier en public, comment faire monter vers Dieu leurs cantiques et comment proclamer le message évangélique pour cette époque.

Apprenez à chanter les cantiques les plus simples. Ils vous aideront dans le travail que vous faites de porte à porte et vous toucherez ainsi les cœurs par l’influence du Saint-Esprit. Des cantiques d’actions de grâces s’échappaient bien souvent des lèvres du Christ... car la joie débordait de son cœur. La Parole de Dieu nous déclare qu’il y a de la joie parmi les anges lorsqu’un pécheur se repent et que l’Éternel se réjouit lorsque son Église chante.

Tandis que vous irez de lieu en lieu, comme les disciples, pour raconter l’histoire de l’amour du Sauveur, vous vous créerez des amis et vous pourrez constater le fruit de votre travail.
23 Août
Visitons les veuves et les orphelins
La religion pure et sans tache, devant Dieu notre Père, consiste à visiter les orphelins et les veuves dans leurs afflictions, et à se préserver des souillures du monde. (Jacques 1:27)

Parmi tous ceux dont les besoins doivent retenir notre attention, les veuves et les orphelins s’imposent plus particulièrement à nos soins et à notre sympathie attendrie. [...]

Tel père, mort dans la foi et en s’appuyant sur l’éternelle promesse de Dieu, a laissé ses enfants, pleinement confiant que l’Éternel prendrait soin d’eux. Et comment le Seigneur pourvoit-il aux besoins de ces petits abandonnés? Il ne leur accorde pas miraculeusement la manne du ciel; il n’envoie pas des corbeaux pour leur apporter leur nourriture; mais il opère un miracle sur les cœurs humains en chassant l’égoïsme de l’âme et en y faisant jaillir des sources de bonté. Il éprouve l’amour de ceux qui se déclarent ses disciples en confiant à leur tendre miséricorde les affligés, les abandonnés, les pauvres et les orphelins.

Beaucoup de mères, restées veuves, luttent héroïquement sous le poids de leur double fardeau, travaillant souvent au-delà de leurs forces pour subvenir aux besoins de leurs chers enfants et les garder près d’elles. Elles ont bien peu de temps à consacrer à l’éducation et à l’instruction de ces derniers, et rares sont les occasions qui leur permettraient d’avoir quelques distractions. Elles ont besoin d’encouragements, de sympathie et d’aide matérielle. Dieu nous demande de remplacer dans la mesure du possible, auprès de ces enfants, le père qui n’est plus. [...] Cherchons à soulager la mère rongée de soucis.

Dans les maisons pourvues de tout le confort désirable, dans les greniers chargés de récoltes abondantes, dans les magasins remplis d’étoffes et de vêtements, dans les coffres où sont entassés l’or et l’argent se trouvent les moyens de subsistance que Dieu tient en réserve pour les nécessiteux.

Le Christ a enseigné que les observateurs des commandements de Dieu qui ont pitié des [...] veuves, des orphelins et des nécessiteux jouiront de la vie éternelle.
24 Août
Partageons notre pain avec les affamés
Partage ton pain avec celui qui a faim, et fais entrer dans ta maison les malheureux sans asile. (Ésaïe 58:7)

Qu’est-ce que la pure religion? Le Christ nous a déclaré que la pure religion c’est l’exercice de la pitié, de la sympathie, de l’amour dans le foyer, dans l’église, dans le monde. [...]

Nous devons penser à ceux qui ont besoin de notre amour, de notre tendresse et de notre sollicitude et prendre soin d’eux. Souvenons-nous toujours qu’ils sont des représentants du Christ et que nous avons à partager les bénédictions que le Seigneur nous accorde, non avec ceux qui peuvent nous les rendre mais avec ceux qui apprécient les dons destinés à subvenir à leurs besoins matériels et spirituels. Les personnes qui donnent des fêtes afin d’aider les malheureux qui ont peu de plaisir, afin d’apporter de la joie dans ces vies sombres et de soulager la pauvreté et la détresse, agissent avec désintéressement et selon les instructions du Christ.

Le besoin et la souffrance s’étendent autour de nous. Des familles réclament de la nourriture; des enfants pleurent pour avoir du pain. La demeure des pauvres manque d’un mobilier et d’une literie convenables. Beaucoup d’infortunés vivent dans de simples chaumières qui sont presque dépourvues du nécessaire. Les cris des misérables parviennent jusqu’au ciel. L’Éternel voit ces détresses et il entend ces cris.

L’œuvre d’assistance chez les nécessiteux [...] est l’œuvre même que toute Église qui croit à la vérité destinée à notre époque devrait pratiquer depuis longtemps. Montrons la tendre sympathie du Samaritain en pourvoyant aux besoins matériels, en nourrissant l’affamé, en recueillant les pauvres sans asile. Recevons de Dieu la grâce quotidienne et la force qui nous rendront capables d’atteindre aux profondeurs mêmes de la misère humaine et d’aider ceux qui n’ont pas la possibilité de subvenir à leurs besoins. En accomplissant cette œuvre nous avons une occasion favorable pour annoncer le Christ, le crucifié.
25 Août
Donnons des vêtements à ceux qui n’en ont pas
J’étais nu, et vous m’avez vêtu. (Matthieu 25:36)

Le Christ dit: “J’ai eu faim et soif. J’étais étranger. J’étais en prison.” [...] Tandis que vous remplissiez votre garde-robe de vêtements précieux, j’étais dans le dénuement. Pendant que vous recherchiez votre plaisir, je languissais en prison.

Lorsque vous donniez chichement aux pauvres mourant d’inanition la nourriture dont ils avaient si grand besoin, quand vous leur donniez des vêtements légers pour se protéger du froid piquant, vous souveniez-vous que vous donniez au Seigneur glorieux? Chaque jour de votre vie, j’étais près de vous dans la personne de ces affligés, mais vous ne m’avez pas cherché. Vous n’entrerez pas dans ma communion.

Dans le monde qui se déclare chrétien, les sommes prodigieuses que l’on dépense pour l’achat de bijoux et d’ornements pourraient suffire à faire face aux besoins des pauvres et à vêtir les nécessiteux de nos villes et de nos cités. Et cependant ces disciples supposés de Jésus - l’humble et le compatissant - n’ont pas besoin de se priver d’une nourriture convenable et d’un vêtement confortable. Que diront ces membres d’église quand, au grand jour de Dieu, ils seront confrontés avec les pauvres dignes d’estime, avec les affligés, les veuves, les orphelins qui ont connu la gêne des maigres ressources de la vie tandis que ces soi-disant disciples du Christ dépensaient pour leurs vêtements superflus et pour leurs ornements inutiles (expressément défendus dans la Parole de Dieu) l’argent qui aurait pu subvenir à tous les besoins des malheureux?

Dans le cinquante-huitième chapitre d’Ésaïe, l’œuvre que doit accomplir le peuple de Dieu selon l’exemple laissé par le Christ est clairement établie. Les chrétiens doivent rompre toute espèce de joug, nourrir les affamés et vêtir ceux qui sont nus. [...] S’ils appliquent les principes de la loi divine en accomplissant des actes de miséricorde et d’amour, ils représenteront le caractère de Dieu aux yeux du monde et ils recevront les plus riches bénédictions du ciel.
26 Août
Protégeons les opprimés
Apprenez à faire le bien, recherchez la justice, protégez l’opprimé; faites droit à l’orphelin, défendez la veuve. (Ésaïe 1:17)

Jésus, le Sauveur précieux, l’homme modèle, demeurait ferme comme un roc lorsqu’il s’agissait de la vérité et du devoir. Et sa vie était l’illustration parfaite de la véritable courtoisie. La bonté et la douceur donnaient un parfum suave à son caractère. Le Christ avait toujours un regard affectueux et un mot de réconfort et de consolation pour les misérables et pour les opprimés. [...]

Lorsque vous rencontrez des personnes minées par le souci, opprimées et qui ne savent où trouver du soulagement, employez-vous à leur venir en aide. Il n’est pas dans le plan de Dieu que ses enfants se replient sur eux-mêmes et qu’ils ne s’intéressent pas au bien-être de ceux qui sont moins fortunés qu’eux. Souvenez-vous que le Christ est mort pour eux comme pour vous. La douceur et la bonté vous prépareront la voie pour les secourir, pour gagner leur confiance, pour leur inspirer l’espoir et le courage.

Que les hommes ne permettent pas à leurs affaires matérielles de leur faire oublier leurs sentiments d’humanité. [...] Des paroles aimables, des regards bienveillants, une attitude pleine de condescendance ont une incomparable valeur. Un charme réside dans les rapports des hommes vraiment courtois. [...] Quelle influence vivifiante et exaltante une telle conduite peut exercer sur les pauvres, sur les découragés, sur les malheureux accablés par la maladie et par la pauvreté! Refuserons-nous de leur procurer le baume que cette influence assure?

Tout acte de justice, de miséricorde et de bonté fait retentir une mélodie dans les cieux. De son trône, le Père céleste regarde ceux qui accomplissent ces actes miséricordieux, et il les met au nombre de ses trésors les plus précieux. “Et ils seront siens, dit l’Éternel des armées, en ce jour-là, quand je rassemblerai mes élus.” Tout acte charitable accompli en faveur des pauvres et des malheureux est considéré par l’Éternel comme un acte témoigné à l’égard de Jésus. Lorsque vous secourez les pauvres, que vous sympathisez avec les affligés et les opprimés et que vous protégez les orphelins, vous entrez en relation plus étroite avec le Christ.
27 Août
Aidons l’aveugle et le boiteux
J’étais l’œil de l’aveugle et le pied du boiteux. (Job 29:15)

Veillez avec soin, avec conscience et avec un esprit de prière sur votre conduite, de crainte que votre pensée ne soit accaparée par les affaires importantes de la vie matérielle, que votre vraie piété disparaisse et que l’amour ne règne plus dans votre âme, alors que se fait sentir le besoin pressant de votre aide compatissante en faveur des aveugles et des infortunés pour qui vous êtes comme la main secourable de l’Éternel. Les plus abandonnés réclament le plus votre attention. Employez votre temps et vos forces à apprendre à “être fervents d’esprit”, à agir avec justice, à aimer avec miséricorde “en servant le Seigneur”. Rappelez-vous que le Christ a dit: “Toutes les fois que vous avez fait ces choses à l’un de ces plus petits de vos frères, c’est à moi que vous les avez faites.”

L’Éternel exige que son peuple fasse preuve de plus de pitié et de considération à l’égard des infortunés qu’il n’a l’habitude de le faire. [...] L’Éternel exige que les égards manifestés aux veuves et aux orphelins soient aussi manifestés aux aveugles et à ceux qui sont affligés d’autres infirmités physiques. La bonté désintéressée est très rare de nos jours, ici-bas. [...] Il est étrange de voir que ceux qui se disent chrétiens méprisent les enseignements précis et clairs de la Parole de Dieu et n’en éprouvent pas de remords. Dieu fait reposer sur eux la responsabilité de venir en aide aux malheureux, aux aveugles, aux boiteux, aux veuves et aux orphelins; mais la plupart de ces chrétiens ne font aucun effort pour assurer cette responsabilité.

Il faut qu’une grande œuvre s’accomplisse sur la terre; tandis que nous approchons de la fin de l’histoire du monde, cette grande œuvre ne diminue en aucune manière, mais quand l’amour parfait de Dieu réside dans le cœur, on peut réaliser des exploits extraordinaires.
28 Août
Soyons des pères pour les pauvres
J’étais le père des misérables, j’examinais la cause de l’inconnu. (Job 29:16)

Il est évident que Job pratiquait la justice selon les commandements de Dieu. Grâce à Jésus, les hommes peuvent posséder un esprit de tendre commisération à l’égard des nécessiteux et des malheureux. [...] Le Sauveur s’est abaissé jusqu’à l’humiliation la plus infâme. Il a été obéissant jusqu’à la mort, même jusqu’à la mort sur la croix, afin de pouvoir nous élever et nous faire ses cohéritiers. L’humanité entière soupirait après ce que le Christ seul pouvait lui accorder. Le Sauveur ne s’éloigna pas de ceux qui imploraient son secours. Il n’agit pas comme tant de personnes le font aujourd’hui en disant: “Je voudrais bien qu’on ne me dérange pas. Je désire m’amasser des capitaux pour les placer sur des terrains et des immeubles.” Jésus, le souverain des cieux, se détourna, lui, des splendeurs de la demeure céleste et il manifesta, par sa bonté, le caractère de Dieu aux hommes dans le monde entier.

Supprimez la pauvreté et vous n’aurez aucun moyen pour comprendre la miséricorde et l’amour de Dieu, aucun moyen pour connaître la compassion et la tendresse du Père céleste.

Faites d’abord face aux besoins matériels des malheureux, subvenez à leur détresse physique et morale et vous trouverez alors la voie pour accéder facilement à leurs cœurs où vous pouvez jeter la bonne semence de la vertu et de la religion.

L’Évangile ne revêt jamais un aspect aussi admirable lorsqu’il est apporté à ceux qui sont plongés dans la plus profonde détresse et qui vivent dans les lieux les plus déshérités. [...] La vérité de la Parole de Dieu pénètre dans la chaumière du paysan, elle illumine la cabane misérable du pauvre. [...] Les rayons du soleil de justice apportent la joie aux malades et aux souffrants. Les anges de Dieu sont tout près de ces malheureux. [...] Ceux qui ont été méprisés et abandonnés sont élevés, par la foi et par le pardon, à la dignité de fils et de filles de Dieu.

Le christianisme est le baume de la pauvreté.
29 Août
Pensons aux membres d’Église nécessiteux
Ainsi donc, pendant que nous en avons l’occasion, pratiquons le bien envers tous, et surtout envers les frères en la foi. (Galates 6:10)

Le Christ a chargé son Église de prendre un soin tout particulier de ses membres nécessiteux. Il permet qu’il y ait des pauvres dans chaque communauté - n’a-t-il pas dit qu’il y en aurait toujours? - mais il confie aux chrétiens la responsabilité de prendre soin d’eux. De même que les membres d’une famille digne de ce nom s’entraident les uns les autres, se soignant quand ils sont malades, soutenant les faibles, instruisant les ignorants, entourant de leurs conseils les inexpérimentés, ainsi les “frères en la foi” doivent prendre soin de ceux des leurs qui sont dans le besoin. Chaque église a le devoir de s’organiser méthodiquement et judicieusement pour venir en aide aux pauvres et aux malades.

Toute négligence commise par ceux qui se réclament du titre de disciples du Christ, envers les frères et sœurs courbés sous le joug de la pauvreté et de l’oppression, toute occasion manquée de soulager leurs misères, tous ces actes accomplis pour le Christ dans la personne de ses saints s’inscrivent dans les livres du ciel. Quel compte l’Éternel peut-il tenir à l’égard de tant de chrétiens qui présentent les paroles du Christ à leurs semblables et qui oublient cependant de manifester leur sympathie et leur considération à leurs frères en la foi moins fortunés et moins favorisés qu’eux?

Le véritable chrétien est l’ami du pauvre. Il agit avec son frère plongé dans le malheur et dans l’embarras comme avec une plante délicate et fragile. L’Éternel désire que ses serviteurs se comportent à l’égard des malades et des souffrants comme des messagers de son amour et de sa miséricorde. Dieu nous observe: il regarde comment nous traitons nos semblables et si nous agissons envers eux tous comme le faisait le Christ, qu’ils soient humbles ou puissants, pauvres ou riches, libres ou asservis.

En ce qui concerne ceux qui sont pauvres à cause de leur foi, aucune question ne se pose. Chaque fois que ce sera nécessaire, il faudra leur venir en aide.
30 Août
La spiritualité, source de santé
Alors ta lumière poindra comme l’aurore, et ta guérison germera promptement; ta justice marchera devant toi, et la gloire de l’Éternel t’accompagnera. (Ésaïe 58:8)

N’est-ce pas là ce que nous implorons tous? Oh! on trouve la santé et la paix en accomplissant la volonté de notre Père céleste. “Ta justice marchera devant toi, et la gloire de l’Éternel t’accompagnera. Alors tu appelleras, et l’Éternel répondra; tu crieras, et il dira: Me voici! Si tu éloignes du milieu de toi le joug, les gestes menaçants et les discours injurieux, si tu donnes ta propre subsistance à celui qui a faim, si tu rassasies l’âme indigente, ta lumière se lèvera sur l’obscurité, et les ténèbres seront comme le midi. L’Éternel sera toujours ton guide, il rassasiera ton âme dans les lieux arides, et il redonnera de la vigueur à tes membres; tu seras comme un jardin arrosé, comme une source dont les eaux ne tarissent pas.”

Si tu revêts celui qui est nu et si tu loges le pauvre... dans ta demeure, si tu partages ton pain avec celui qui a faim, “alors ta lumière poindra comme l’aurore et ta guérison germera promptement”. La pratique du bien est un excellent remède contre la maladie.

La joie de faire du bien à son prochain crée un sentiment exaltant qui agit favorablement sur le système nerveux, accélérant la circulation du sang et engendrant la santé physique et morale.

La religion pure et sans tache n’est pas un sentiment, mais le résultat d’actes pleins de miséricorde et d’amour. Cette religion est nécessaire à la santé et au bonheur. Elle pénètre dans le temple souillé de l’âme et elle chasse avec une verge les péchés qui s’y sont introduits. Elle règne en souveraine dans le cœur qu’elle illumine. [...] Elle ouvre l’âme aux beautés du ciel et fait pénétrer en elle le soleil de l’amour divin. Une telle religion procure la sérénité et la paix. Les forces morales, physiques et intellectuelles s’intensifient, car l’atmosphère du ciel, semblable à un élément vivant et régénérateur, emplit l’âme tout entière.
31 Août
La récompense du service
Ceux qui auront été intelligents brilleront comme la splendeur du ciel, et ceux qui auront enseigné la justice à la multitude brilleront comme les étoiles, à toujours et à perpétuité. (Daniel 12:3)

Celui qui a fixé à chacun une tâche en rapport avec ses capacités ne laissera pas sans récompense l’accomplissement fidèle de ce devoir. Chaque acte de loyauté et de foi sera récompensé par des témoignages d’approbation et d’appréciation de la part de Dieu. À chacun de ses ouvriers il fait cette promesse: “Celui qui marche en pleurant, quand il porte la semence, revient avec allégresse, quand il porte ses gerbes.”

Quelque court et humble que soit notre service, si, avec une foi enfantine, nous marchons à la suite du Christ, nous recevrons la récompense. Les plus humbles et les plus faibles peuvent recevoir ce que les plus grands et les plus sages ne peuvent obtenir. Les portes d’or du ciel ne s’ouvriront jamais devant les orgueilleux, ni devant les hautains, mais elles céderont à la timide poussée du petit enfant. Magnifique sera la récompense de la grâce réservée à ceux qui auront travaillé pour Dieu dans la simplicité de la foi et de l’amour.

Ceux qui agiront ainsi porteront sur leur front la couronne du sacrifice, mais ils recevront aussi leur récompense.

Que cette pensée serve de stimulant et d’encouragement à tous ceux qui travaillent pour Dieu! La tâche que nous accomplissons ici-bas nous paraît souvent infructueuse. Si sincères et si persévérants que soient nos efforts en faveur du bien, il peut arriver qu’il ne nous soit pas permis d’en constater les résultats. Notre travail nous semble fait alors en pure perte. Mais le Sauveur nous assure que tout ce que nous faisons pour lui est inscrit dans le ciel et que la récompense ainsi méritée ne pourra manquer.

Bien que la vie des serviteurs de Dieu soit dure et sujette aux renoncements... elle paraîtra aux yeux de Dieu une vie glorieuse et ces serviteurs seront élevés au rang de princes de l’Éternel. “Ceux qui auront été intelligents brilleront comme la splendeur du ciel, et ceux qui auront enseigné la justice à la multitude brilleront comme les étoiles, à toujours et à perpétuité.”
1er Septembre
La sanctification
Que le Dieu de paix vous sanctifie lui-même tout entiers, et que tout votre être, l’esprit, l’âme et le corps, soit conservé irrépréhensible, lors de l’avènement de notre Seigneur Jésus-Christ! (1 Thessaloniciens 5:23)

La sanctification dont parlent les saintes Écritures concerne l’être tout entier: l’esprit, l’âme et le corps. Là réside la véritable idée d’une consécration totale. Paul souhaite que l’église de Thessalonique puisse jouir de cette immense bénédiction. “Que le Dieu de paix vous sanctifie lui-même tout entiers, et que tout votre être, l’esprit, l’âme et le corps, soit conservé irrépréhensible, lors de l’avènement de notre Seigneur Jésus-Christ!”

La vraie sanctification consiste à se conformer entièrement à la volonté de Dieu. Toute pensée et tout sentiment de révolte sont apaisés alors et la voix de Jésus crée une nouvelle vie qui pénètre l’être tout entier. Ceux qui sont vraiment sanctifiés n’imposent pas aux autres leur point de vue personnel en ce qui concerne le bien et le mal. Ils ne font preuve ni d’étroitesse d’esprit, ni de propre justice mais, exigeants pour leur personne, ils sont sans cesse dans la crainte de ne pas remplir les conditions nécessaires pour mériter la promesse qui leur est faite. [...]

La sanctification selon la Bible ne consiste pas en de fortes émotions. Beaucoup de chrétiens s’égarent sur ce point. Leurs sentiments leur servent de critère. Lorsqu’ils sont transportés de bonheur, ils prétendent être sanctifiés. Or, qu’une personne ressente du bonheur ou non ne prouve pas qu’elle soit sanctifiée ou ne le soit pas. La sanctification instantanée n’existe pas. La véritable sanctification est l’œuvre de chaque jour, œuvre qui se continue tout au long de la vie. Ceux qui luttent contre les tentations quotidiennes, qui surmontent leurs tendances au péché et qui recherchent la sainteté de cœur et de vie ne se vantent pas d’avoir acquis la sainteté. Ils sont affamés et assoiffés de justice. Le péché leur semble monstrueux.

La parfaite sanctification... n’est autre chose qu’une mort quotidienne à soi-même et une obéissance quotidienne à la volonté de Dieu.
2 Septembre
Un exemple de sanctification
Maris, aimez vos femmes, comme Christ a aimé l’Église, et s’est livré lui-même pour elle, afin de la sanctifier par la parole, après l’avoir purifiée par le baptême d’eau, afin de faire paraître devant lui cette Église glorieuse, sans tache, ni ride, ni rien de semblable, mais sainte et irrépréhensible. (Éphésiens 5:25-27)

Voilà la sanctification de la Bible. Elle ne consiste pas seulement en une œuvre extérieure, en une parade. Elle est reçue, par le moyen de la vérité, dans le cœur et mise en pratique dans la vie.

Jésus-homme était parfait, mais il nous est dit de lui qu’il “croissait en sagesse, en stature et en grâce, devant Dieu et devant les hommes”. Même le chrétien le plus parfait peut croître continuellement dans la connaissance et l’amour de Dieu. [...]

“Mais croissez dans la grâce et dans la connaissance de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ. À lui soit la gloire, maintenant et pour l’éternité! Amen!”

La sanctification n’est pas l’œuvre d’un moment, d’une heure ou d’un jour: c’est une perpétuelle croissance en grâce. Nous ignorons aujourd’hui combien la lutte sera dure demain. Satan est en vie et en activité. Chaque jour il nous faut crier à Dieu pour recevoir la force de résister. Aussi longtemps que Satan régnera, nous devrons vaincre le moi, surmonter nos inclinations, sans nous arrêter jamais, car nous ne pouvons dire à aucun moment que nous avons définitivement atteint le but. [...]

La vie chrétienne est une constante marche en avant. Jésus se tient prêt à purifier son peuple, et quand son image sera parfaitement reflétée dans la vie de ses enfants, ils seront parfaits, saints, aptes à être transmués.

Tout chrétien fervent doit avancer chaque jour dans la vie divine et tout en avançant il renouvelle une conversion quotidienne; cette conversion n’est complète que lorsqu’elle atteint la perfection du caractère chrétien, qui est l’aboutissement de la préparation en vue de l’immortalité.
3 Septembre
L’obéissance, agent de sanctification
Vous vous sanctifierez, et vous serez saints, car je suis l’Éternel, votre Dieu. Vous observerez mes lois, et vous les mettrez en pratique. Je suis l’Éternel, qui vous sanctifie. (Lévitique 20:7, 8)

Adam et Ève osèrent transgresser les commandements de l’Éternel et la terrible conséquence de leur péché devrait nous servir d’avertissement pour que nous ne suivions pas l’exemple de leur désobéissance. [...] Il n’y a pas de véritable sanctification en dehors de l’obéissance à la vérité. Ceux qui aiment Dieu de tout leur cœur aimeront aussi tous ses commandements. Le cœur sanctifié est en harmonie avec les préceptes de la loi de Dieu car ils sont saints, justes et bons.

Nul de ceux qui aiment vraiment Dieu ne peut continuer à transgresser l’un des commandements de la loi. Quand l’homme enfreint la loi, celle-ci le condamne. Elle devient pour lui un joug de servitude. Quel que soit son état spirituel, il n’est pas justifié, c’est-à-dire pardonné.

“La loi de Dieu est parfaite; elle restaure l’âme.” La sanctification du corps, de l’âme et de l’esprit s’obtient par l’obéissance. Cette sanctification est une œuvre progressive, une marche en avant d’un état de perfection à un autre.

Qu’une foi vivante préside à l’accomplissement de nos devoirs même les plus insignifiants. Tout ce que nous ferons dans ce sens contribuera à la croissance du chrétien. Ayons sans cesse les regards fixés sur Jésus-Christ. Toutes nos entreprises seront vivifiées par notre amour pour lui. Ainsi donc, par un emploi judicieux de nos talents, nous pourrons atteindre au monde supérieur. Voilà le processus de la véritable sanctification qui consiste dans l’accomplissement joyeux des devoirs quotidiens et l’entière soumission à la volonté de Dieu.

Quand on a le cœur plein du désir d’obéir à l’Éternel et quand on s’efforce de parvenir à ce but, Jésus considère cette disposition et cette volonté comme le meilleur service que l’homme puisse remplir et il pare à la déficience humaine par ses mérites divins.
4 Septembre
Les fruits de la sanctification
Réjouissez-vous toujours dans le Seigneur; je le répète, réjouissez-vous. (Philippiens 4:4)

Par Jésus-Christ, les fils d’Adam deviennent “fils de Dieu”. “Celui qui sanctifie et ceux qui sont sanctifiés sont tous issus d’un seul. C’est pourquoi il n’a pas honte de les appeler frères.” La vie chrétienne devrait être une vie de foi, de victoire et de joie en Dieu. “Tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde; et la victoire qui triomphe du monde, c’est notre foi.” C’est à juste titre qu’un serviteur de Dieu a pu dire: “La joie de l’Éternel sera votre force!” Et Paul d’ajouter: “Réjouissez-vous toujours dans le Seigneur; je le répète, réjouissez-vous.” “Soyez toujours joyeux. Priez sans cesse. Rendez grâces en toutes choses, car c’est à votre égard la volonté de Dieu en Jésus-Christ.”

Tels sont les fruits de la conversion et de la sanctification conformes aux Écritures.

La nature du véritable juste est si profondément imprégnée de l’amour de Dieu et de ses semblables qu’il accomplit de bon cœur les œuvres du Christ.

Tous ceux qui se trouvent dans la sphère d’influence d’un tel homme sentent la beauté et le parfum de sa vie chrétienne alors que lui-même n’en a pas conscience car cette vie est en harmonie avec ses habitudes et ses inclinations. Il prie pour obtenir la lumière divine et il aime marcher dans cette lumière. Faire la volonté de son Père céleste est pour lui son aliment et son breuvage. Sa vie est cachée avec le Christ en Dieu. Cependant il ne s’en vante pas et il n’en paraît pas conscient. Dieu sourit aux humbles et aux petits qui suivent de près les empreintes des pas du Maître. Les anges sont attirés par eux et ils aiment s’attarder sur leur sentier. Ces humbles peuvent être considérés comme indignes d’attention par ceux qui prétendent aux connaissances élevées et qui se plaisent à vanter leurs bonnes œuvres, mais les anges se penchent tendrement sur eux et ils les entourent comme d’un mur de feu. [...] L’homme a le privilège de devenir héritier de Dieu et cohéritier du Christ.
5 Septembre
Le Christ s’est sanctifié pour moi
Comme tu m’as envoyé dans le monde, je les ai aussi envoyés dans le monde. Et je me sanctifie moi-même pour eux, afin qu’eux aussi soient sanctifiés par la vérité. (Jean 17:18, 19)

Le Christ déclare qu’il s’est sanctifié lui-même afin que nous aussi nous soyons sanctifiés. Il prit sur lui notre nature et il devint pour les hommes un modèle parfait. Il ne commit aucune faute afin que nous puissions être victorieux et entrer dans son royaume en vainqueurs. Il demanda à Dieu que nous soyons sanctifiés par la vérité. Qu’est-ce que la vérité? Jésus déclara: “Ta parole est la vérité.” Il fallait que les disciples fussent sanctifiés par l’obéissance à la vérité. Il dit: “Ce n’est pas pour eux seulement que je prie, mais encore pour ceux qui croiront en moi par leur parole.” Cette prière était pour nous; nous avons cru dans le témoignage des disciples du Christ. Jésus demande que ses disciples soient un comme lui et le Père sont un et cette unité des croyants doit prouver au monde qu’il nous a envoyés et que nous témoignons en faveur de sa grâce.

Il faut que nous soyons en union plus intime et plus sainte avec le Rédempteur du monde. Il faut que nous soyons un avec le Christ comme il est un avec le Père. Quel changement merveilleux se produirait au sein du peuple de Dieu s’il se tenait en communion plus étroite avec le Christ! Il faut que nos goûts, nos inclinations, nos ambitions et nos passions soient entièrement maîtrisés et qu’ils soient en harmonie avec la pensée et l’esprit du Seigneur. C’est l’œuvre précise que le Sauveur désire faire pour ceux qui croient en lui. Notre vie et notre conduite doivent avoir une influence déterminante dans le monde. Il faut que l’esprit du Christ domine la vie de ses disciples afin qu’ils parlent et qu’ils agissent comme Jésus. Le Christ déclare: “Je leur ai donné la gloire que tu m’as donnée.” [...]

La grâce du Christ doit opérer une transformation merveilleuse dans la vie et dans le caractère de celui qui la reçoit; et si nous sommes réellement les disciples du Maître, le monde constatera que la puissance divine a accompli quelque chose en nous; car bien que nous soyons dans ce monde, nous ne sommes pas du monde.
6 Septembre
L’humilité
Il glorifie les malheureux en les sauvant. (Psaumes 149:4)

L’humilité est le fruit le plus précieux de la sanctification. Quand cette grâce règne dans l’âme, elle façonne le caractère. On est sans cesse au service du Maître et on se soumet entièrement à sa volonté. L’intelligence s’empare des vérités éternelles et la volonté s’incline devant chaque précepte divin, sans douter ni murmurer. La véritable humilité adoucit le cœur tout en le maîtrisant. Elle donne une meilleure compréhension de la parole sacrée. Elle place les pensées sous l’autorité de Jésus-Christ. Elle ouvre le cœur à la Parole de Dieu, comme le Seigneur ouvrit le cœur de Lydie. L’humilité nous place avec Marie aux pieds de Jésus et là nous cherchons à nous instruire. “Il conduit les humbles dans la justice, il enseigne aux humbles sa voie.”

Le langage de l’humilité n’est jamais celui de l’orgueil. Comme le jeune Samuel, le croyant qui possède un esprit humble déclare: “Parle, Éternel, car ton serviteur écoute!” Lorsque Josué fut placé à la tête du peuple, et qu’il dut commander Israël, il lança un défi à tous les ennemis de Dieu. Son cœur était plein des pensées nobles qui découlaient de sa grande mission. Et pourtant, lorsqu’il reçut son message céleste, il adopta l’attitude d’un petit enfant qui désire être dirigé. “Qu’est-ce que mon Seigneur dit à son serviteur?” répondit-il...

La douceur qui se manifeste à l’école du Christ est l’un des fruits les plus précieux de l’Esprit. C’est une grâce qu’engendre l’Esprit sanctificateur et qui rend celui qui la possède capable de maîtriser, en tout temps, un caractère violent et emporté. [...]

L’humilité est un ornement intérieur que l’Éternel estime d’une grande valeur. [...] Celui qui a placé les astres lumineux dans les cieux a promis que, par l’Esprit, “il glorifie les malheureux en les sauvant”. Les anges inscriront dans les registres des cieux, comme parés des plus beaux ornements, ceux qui revêtent le Seigneur Jésus-Christ et qui marchent avec lui dans un esprit d’humilité et de douceur.
7 Septembre
La vie de tempérance de Daniel
Daniel résolut de ne pas se souiller par les mets du roi et par le vin dont le roi buvait, et il pria le chef des eunuques de ne pas l’obliger à se souiller. (Daniel 1:8)

La vie de Daniel est une illustration biblique de ce qui constitue un caractère sanctifié. Elle contient une leçon pour nous tous et en particulier pour les jeunes. La stricte obéissance aux exigences de Dieu est profitable à la santé du corps et à celle de l’esprit. Pour atteindre le plus noble idéal moral et intellectuel, il est nécessaire de rechercher la sagesse et la force de Dieu, et d’être réellement tempérant en toutes choses. L’expérience de Daniel et de ses compagnons est un exemple de la manière dont les principes triomphent des tentations causées par nos appétits. Cette expérience nous montre que grâce aux principes religieux les jeunes gens peuvent triompher des plaisirs de la chair et rester fidèles aux exigences de Dieu, même si cela leur demande un grand sacrifice.

Daniel était le serviteur dévoué du Très-Haut. Sa longue vie fut remplie par de nobles actions accomplies au service de son Maître. Sa pureté de caractère, sa fidélité inébranlable n’ont d’égales que son humilité de cœur et sa contrition devant l’Éternel. Nous le répétons, la vie de Daniel est une illustration biblique de la véritable sanctification.

Où qu’ils soient, ceux qui sont véritablement sanctifiés élèveront le niveau de la vie morale en observant des principes convenables d’hygiène et, comme Daniel, en donnant aux autres l’exemple de la tempérance et du renoncement. [...]

Avec quel soin les chrétiens devraient veiller sur leurs habitudes pour sauvegarder l’intégrité de toutes leurs facultés en vue du service du Christ.

Celui qui se conforme aux principes de la réforme sanitaire révélés par Dieu participe à l’œuvre de la sanctification par la vérité et se rend apte à l’immortalité.
8 Septembre
La sainte vie d’Hénoc
Hénoc [...] marcha avec Dieu trois cents ans. (Genèse 5:22)

Une lignée d’hommes transformés par la communion avec le ciel donnèrent le spectacle d’une vie sainte et pure. Doués d’une rare puissance intellectuelle, possédant une vaste culture, ces fidèles adorateurs du Dieu vivant étaient investis d’une grande et belle mission: celle de servir de témoins de la vérité, comme aussi d’exemples de rectitude morale et de piété, non seulement aux hommes de leur temps, mais aussi aux générations à venir. [...]

On lit qu’Hénoc, après avoir vécu soixante-cinq ans, engendra un fils, et qu’il “marcha avec Dieu trois cents ans”. Dès ses premières années, il avait aimé Dieu et gardé ses commandements. De la bouche d’Adam, il avait appris la sombre histoire de la chute, ainsi que la promesse réjouissante de la grâce, et il avait placé son espérance dans le Rédempteur promis. Mais après la naissance de son premier fils, vivant en communion plus intime avec Dieu, il comprit mieux ses obligations et sa responsabilité. L’affection et l’abandon filial de son enfant; la confiance entière de celui-ci en la protection paternelle, ainsi que sa propre tendresse pour ce premier-né lui firent mieux sentir à la fois l’amour de Dieu, étonnant, infini, insondable, manifesté dans le don de son Fils, et la confiance illimitée que ses enfants peuvent lui accorder. Cette nouvelle révélation de la bonté divine fut désormais, jour et nuit, l’objet de ses méditations, et fit de lui un apôtre zélé parmi son entourage.

“Marcher avec Dieu”, pour Hénoc, ce n’était point passer ses heures dans l’extase ou la contemplation; c’était remplir fidèlement tous les devoirs de la vie quotidienne. [...] Dans sa famille, ainsi qu’au-dehors, comme mari, père, ami et citoyen, partout et toujours, il vivait en serviteur de Dieu.
9 Septembre
La fermeté des trois jeunes Hébreux
Nebucadnetsar... dit à ses conseillers: N’avons-nous pas jeté au milieu du feu trois hommes liés? Ils répondirent au roi: Certainement, ô roi! Il reprit et dit: Eh bien, je vois quatre hommes sans liens, qui marchent au milieu du feu, et qui n’ont point de mal; et la figure du quatrième ressemble à celle d’un fils des dieux. (Daniel 3:24, 25)

Ces trois Hébreux possédaient la véritable sanctification. Le chrétien, qui agit selon des principes infaillibles, ne cherche pas à savoir quelles seront les conséquences de ses actes. Il ne se demande pas: Que penseront les gens si j’agis ainsi? ou: Qu’adviendra-t-il de mes projets si je fais cela? Les enfants de Dieu souhaitent ardemment connaître ce que l’Éternel attend d’eux afin de pouvoir le glorifier par leurs œuvres. Le Seigneur a pris des dispositions pour que le cœur et la vie de ses disciples soient dirigés par la grâce divine et qu’ils soient ainsi des lumières vivantes et puissantes dans le monde.

Ces fidèles Hébreux étaient doués de grands talents naturels; favorisés par une culture intellectuelle de haute valeur, ils occupaient maintenant de hautes situations à la cour; mais tout cela ne les poussa pas à oublier l’Éternel. Leurs facultés étaient soumises à l’influence sanctifiante de la grâce divine. Par leur inébranlable intégrité, ils témoignèrent en faveur de celui qui les avait appelés des ténèbres à sa merveilleuse lumière. Leur miraculeuse délivrance servit à montrer à la vaste assemblée, qui assistait à leur supplice, la puissance et la majesté de Dieu. Jésus s’était placé à côté des jeunes Hébreux au milieu de la fournaise ardente et, par la gloire de sa présence, il avait convaincu le monarque arrogant de Babylone qu’il ne pouvait être que le Fils de Dieu. La lumière céleste qui émanait de Daniel et de ses compagnons fit connaître, à tous ceux qui entraient en contact avec ces jeunes Hébreux, la foi qui ennoblissait leur vie et embellissait leur caractère. [...]

Quelle leçon donne ce récit aux faibles, aux hésitants, aux lâches qui servent dans la cause du Maître! [...] Ces caractères fidèles et inébranlables, ces jeunes gens qui n’aspirent nullement aux honneurs, nous offrent des exemples de vies sanctifiées.

Tout chrétien doit jouir de cette précieuse bénédiction: la sanctification.
10 Septembre
L’amour et la fidélité de Jean
Et nous, nous avons connu l’amour que Dieu a pour nous, et nous y avons cru. Dieu est amour; et celui qui demeure dans l’amour demeure en Dieu, et Dieu demeure en lui. (1 Jean 4:16)

L’amour confiant, le zèle désintéressé que manifestèrent la vie et le caractère de Jean offrent à l’église chrétienne des leçons d’une incomparable valeur. Certains peuvent prétendre que l’apôtre possédait cet amour indépendamment de la grâce divine; cependant Jean possédait par nature de sérieuses imperfections de caractère; il était orgueilleux, ambitieux et prompt à ressentir la plus légère offense. [...]

Jean désirait devenir semblable à Jésus et, grâce à l’influence transformatrice de l’amour du Christ, il devint doux et humble de cœur. Son moi se cachait en Christ. II était intimement uni au Cep vivant et il devint ainsi participant de la nature divine. Tel devrait toujours être le résultat de la communion avec le Christ. Là réside la vraie sanctification.

Si graves que soient les défauts d’un homme, s’il devient un véritable disciple de Jésus, le pouvoir de la grâce divine le transforme et le sanctifie. Mais lorsque certains fidèles se déclarent chrétiens et que leur religion ne parvient pas à les améliorer, à en faire les vivants représentants du Christ, par leurs tendances et leur caractère, ils ne sont pas dignes de lui.

Jean possédait la véritable sanctification. Et cependant remarquez que l’apôtre ne se prétend pas sans péché: il recherche la perfection en marchant à la lumière de l’approbation divine. Il proclame que celui qui dit connaître Dieu et qui enfreint la loi divine est un menteur. [...] Bien que nous devions aimer les âmes pour lesquelles le Christ est mort et travailler pour leur salut, nous ne devons pas faire de compromis avec le péché. Ne nous unissons pas avec ceux qui sont en rébellion contre Dieu en prétendant faire acte de charité. Le Seigneur demande à son peuple d’aujourd’hui d’être intransigeant en ce qui concerne la justice et de s’opposer, comme le fit Jean à son époque, à toute erreur funeste à l’âme.
11 Septembre
Le contraste entre Jean et Judas
Le monde passe, et sa convoitise aussi; mais celui qui fait la volonté de Dieu demeure éternellement. (1 Jean 2:17)

Jean et ses compagnons, les disciples, fréquentaient une école dont le Christ était le Maître. [...] Jean retenait précieusement les leçons de ce maître et il cherchait sans cesse à mettre sa vie en harmonie avec celle du divin Modèle. Les leçons de Jésus exaltant la douceur, l’humilité, l’amour - vertus essentielles pour croître en grâce et pour être prêts à servir le Maître - étaient pour Jean d’une incomparable valeur. [...]

Quelle leçon riche d’instruction ne devons-nous pas tirer du contraste frappant qui oppose le caractère de Jean à celui de Judas! Jean était la vivante illustration de la sanctification. Judas, au contraire, possédait une forme de piété dont le caractère était plus satanique que divin. Il se déclarait le disciple du Christ mais ses paroles et ses actes reniaient le Sauveur.

Judas avait eu de tout aussi précieuses occasions que Jean pour étudier et pour imiter le divin Modèle. Il avait assisté aux leçons du Christ et son caractère aurait aussi pu être transformé par la grâce divine. Mais tandis que Jean luttait résolument contre ses défauts et cherchait à ressembler au Christ, Judas faisait violence à sa conscience, cédait à la tentation et s’ancrait dans des habitudes perverties qui transformaient son caractère à l’image de celui de Satan.

Ces deux disciples représentent le monde chrétien. Tous les fidèles prétendent suivre le Christ; mais tandis que les uns marchent dans l’humilité et dans la douceur en suivant les enseignements de Jésus, les autres montrent qu’ils ne mettent pas en pratique la Parole de Dieu et qu’ils se contentent de l’entendre. Les premiers sont sanctifiés par la vérité, les derniers ne connaissent rien à la puissance transformatrice de la grâce divine. Ceux-là meurent tous les jours à eux-mêmes et triomphent du péché. Ceux-ci s’abandonnent à leurs convoitises et deviennent les serviteurs de Satan.
12 Septembre
Le sabbat, agent de sanctification
Je leur donnai aussi mes sabbats comme un signe entre moi et eux, pour qu’ils connussent que je suis l’Éternel qui les sanctifie. (Ézéchiel 20:12)

Le jour du Seigneur mentionné par Jean est le sabbat, jour pendant lequel Jéhovah se reposa après avoir achevé l’œuvre magnifique de la création et qu’il bénit et sanctifia parce qu’il s’était reposé ce jour-là. L’apôtre Jean observa aussi religieusement le sabbat dans l’île de Patmos qu’au sein du peuple auquel il prêchait ce jour. Les rochers dénudés, qui l’entouraient dans l’île, rappelaient à l’apôtre le sommet rocailleux du mont Horeb sur lequel l’Éternel proclama sa loi et dit: “Souviens-toi du jour du repos pour le sanctifier.”

Le Fils de Dieu parla à Moïse du haut de la montagne. Des rochers, l’Éternel fit son sanctuaire; des collines éternelles, son temple. Le divin Législateur descendit du sommet de l’Horeb pour proclamer sa loi à tout le peuple qui l’écoutait et qu’il voulut impressionner par le spectacle solennel et terrifiant de son pouvoir et de sa gloire afin qu’il redoutât de transgresser ses commandements. [...] La loi de l’Éternel était invariable et les tables sur lesquelles il grava cette loi étaient de pierre dure - symbole de l’immutabilité des préceptes divins. Le mont Horeb hérissé de rochers devint un lieu sacré pour tous ceux qui aimaient et vénéraient la loi de Dieu.

Tandis que Jean contemplait les scènes du mont Horeb, l’Esprit de celui qui sanctifia le septième jour descendit sur lui. L’apôtre médita sur le péché d’Adam, transgresseur de la loi divine, et sur les conséquences effroyables de cette transgression. L’amour infini que Dieu manifesta en donnant son Fils pour racheter l’humanité perdue lui parut trop immense pour être exprimé par des paroles. En décrivant cet amour dans son épître, il invite l’Église et le monde à l’admirer.

Tous ceux qui considèrent le sabbat comme un signe entre eux et l’Éternel... représentent les principes de l’organisation divine. Ils mettent tous les jours en pratique les lois du royaume éternel et ils prient chaque jour pour que la sanctification du sabbat repose sur eux.
13 Septembre
Le Christ est la vérité
Jésus lui dit: Je suis le chemin, la vérité, et la vie. (Jean 14:6)

Lorsque le Christ, après son baptême, s’agenouilla sur les rives du Jourdain, les cieux s’ouvrirent, l’Esprit descendit sous la forme d’une colombe comme de l’or en fusion et Jésus fut environné de gloire. La voix de Dieu se fit alors entendre et le Seigneur dit: “Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui j’ai mis toute mon affection.” La prière que le Christ avait prononcée en faveur de l’homme ouvrit les portes du ciel et le Père y répondit en acceptant de sauver l’humanité perdue. Jésus a intercédé pour nous en qualité de substitut et de garant, et dorénavant la famille humaine peut aussi trouver accès auprès du Père par les mérites de son bien-aimé Fils. Notre terre avait été séparée du ciel par le péché. Toute communication entre l’homme et son Créateur avait été interrompue; mais la voie avait été ouverte pour permettre à l’être humain de retourner à la maison du Père. Jésus est “le chemin, la vérité, et la vie”. La porte du ciel a été laissée entrouverte et la lumière éclatante du trône de Dieu brille dans les cœurs de ceux qui aiment le Seigneur bien qu’ils demeurent sur cette terre maudite par le péché. La lumière glorieuse qui environnait le Fils de Dieu illuminera le sentier de tous ceux qui marchent dans l’empreinte des pas du Maître. Nous n’avons aucune raison de perdre courage. Les promesses de Dieu sont certaines et infaillibles.

“Sortez du milieu d’eux et séparez-vous du monde, dit l’Éternel; ne touchez pas à ce qui est impur et je vous recevrai; je serai pour vous un Père et vous serez mes fils et mes filles, dit le Seigneur tout-puissant.” Désirez-vous devenir des fils et des filles du Très-Haut? Vous pourrez aller au Père au nom de son Fils, bien que vos prières soient faibles ou hésitantes. Jésus les présentera devant le trône de sa puissance infinie et la lumière qui fut déversée sur lui se réfléchira sur vous. Vous serez “acceptés par le Bien-Aimé”.
14 Septembre
La vérité sanctifie
Sanctifie-les par ta vérité: ta parole est la vérité. (Jean 17:17)

La vérité divine doit sanctifier l’âme. “Je vous donnerai un cœur nouveau et je mettrai en vous un esprit nouveau.” Il faut que la puissance sanctifiante de la vérité prenne possession de l’âme et qu’elle continue à s’exercer dans notre travail. Elle doit établir un contrôle permanent sur tous les actes de la vie, en particulier sur nos rapports avec nos semblables. Il faut que cette vérité demeure dans nos foyers et qu’elle domine puissamment la vie et le caractère de tous ses hôtes. Je dois toujours insister auprès de ceux qui déclarent croire à la vérité sur la nécessité de pratiquer cette vérité. Vérité signifie sanctification et la sanctification est la culture et l’exercice de toutes les capacités destinées au service du Maître.

Enseignez à vos enfants à aimer la vérité pour elle-même, parce qu’ils sont sanctifiés par elle et qu’elle les rend propres à affronter le grand jugement qui déterminera bientôt s’ils sont désignés pour une plus noble tâche et pour devenir membres de la famille royale, enfants du Roi des cieux.

Que la vérité, la précieuse vérité de la Parole de Dieu, ait un effet sanctifiant sur le cœur et sur le caractère. Il faut qu’un travail soit fait pour nous et pour nos enfants, car le cœur naturel est plein de haine à l’égard de la vérité comme il l’est à l’égard de Jésus. Si le souci prédominant des parents ne consiste pas à guider dès leur âge le plus tendre les pas de leurs enfants dans le sentier de la justice, le mauvais sentier sera choisi de préférence au bon.

L’œuvre de la sanctification débute au foyer. Ceux qui sont chrétiens chez eux le sont aussi dans l’église et dans la vie sociale.
15 Septembre
La vérité élève
Et maintenant je vous recommande à Dieu et à la parole de sa grâce, à celui qui peut édifier et donner l’héritage avec tous les sanctifiés. (Actes 20:32)

La foi si précieuse que Dieu nous inspire confère au caractère sa force et sa noblesse. Tandis que l’on approfondit davantage la bonté, la miséricorde et l’amour de Dieu, la perception de la vérité devient de plus en plus claire; plus noble et plus saint devient le désir de la pureté de cœur et de la clarté de pensée. Celui qui vit dans une atmosphère de sainteté de pensée est transformé dans ses relations avec Dieu par l’étude de sa Parole. La vérité est si vaste, si étendue, si profonde, si large que par elle on perd de vue son propre moi. Le cœur en est attendri et il est soumis à l’humilité, à la bonté et à l’amour.

Les facultés naturelles s’enrichissent par une sainte obéissance à la vérité. La pensée de ceux qui se livrent à l’étude des paroles de vie s’élargit, s’élève, s’ennoblit. [...] Animé de pensées pures, l’esprit se fortifie. Toutes les facultés intellectuelles sont ainsi mises en éveil. Ces observateurs de la vérité sont capables de s’éduquer et de se discipliner de telle manière que leur entourage est à même de voir ce que peut être et ce que peut faire l’homme lorsqu’il est en relation avec le Dieu de sagesse et de toute puissance.

La vérité de Dieu n’avilit jamais celui qui la reçoit. L’influence de la vérité sur celui qui l’accepte tendra constamment à son élévation. [...]

Les chrétiens sanctifiés par la vérité sont des témoins vivants de sa puissance et les représentants du Sauveur ressuscité. La religion du Christ affine le goût, sanctifie le jugement, élève, purifie et ennoblit l’âme; elle rend le chrétien de plus en plus apte à vivre dans la société des anges célestes.

Dieu nous recommande de nourrir nos esprits de nobles et pures pensées. [...] Lorsqu’on est animé d’un esprit capable d’apprécier l’enseignement de la Bible, on ne peut en lire un seul passage sans en retirer une pensée profitable.
16 Septembre
La vérité purifie
Ayant purifié vos âmes en obéissant à la vérité pour avoir un amour fraternel sincère, aimez-vous ardemment les uns les autres, de tout votre cœur. (1 Pierre 1:22)

Le nénuphar enfonce profondément ses racines dans la vase afin de puiser par les pores de sa tige les éléments nécessaires à son développement et ainsi s’ouvre à la lumière la fleur immaculée qui repose dans toute sa pureté au sein du lac. Il refuse tout ce qui pourrait ternir et flétrir sa beauté parfaite. [...]

Il faut que les jeunes recherchent la société de ceux qui craignent et qui aiment Dieu; car ces nobles et fermes caractères sont semblables au nénuphar qui ouvre sa corolle pure à la surface du lac. Il faut que les jeunes refusent d’être modelés par les influences susceptibles de les démoraliser et qu’ils s’enrichissent seulement de ce qui favorise la formation d’un caractère noble et pur. Il faut qu’ils cherchent à être conformes au divin modèle.

Dieu estime qu’un cœur pur est plus précieux que l’or d’Ophir. C’est le temple où Dieu réside, le sanctuaire où le Christ établit sa demeure. Un cœur pur s’élève au-dessus de tout ce qui est bas et vil; c’est une lumière qui resplendit, un asile sacré d’où s’échappent des paroles qui édifient et qui sanctifient. C’est un bien où se reflète l’image du Seigneur et où la contemplation de sa personne constitue les plus grands délices. Un chrétien au cœur pur trouve son plaisir absolu et sa seule satisfaction en Dieu; ses pensées, ses intentions, ses mobiles sont animés par la piété. Un cœur semblable est un lieu sacré, c’est un sanctuaire où résident toutes les vertus.

Les pensées mêmes de ceux qui vivent dans la pureté sont captives en Christ. Elles sont absorbées par le désir de glorifier parfaitement l’Éternel. Il est donc aussi naturel pour nous de rechercher la pureté et la sainteté... qu’il est naturel pour les anges glorieux de remplir la mission d’amour qui leur est assignée.
17 Septembre
La vérité illumine
Qu’il [Dieu] illumine les yeux de votre cœur, pour que vous sachiez quelle est l’espérance qui s’attache à son appel, quelle est la richesse de la gloire de son héritage qu’il réserve aux saints. (Éphésiens 1:18)

Toute véritable science et tout développement réel ont leur source dans la connaissance de Dieu. Où que nous nous tournions, dans le monde physique, mental ou spirituel; où que nous portions les yeux, en dehors des stigmates du péché, cette connaissance de Dieu est révélée. Quelles que soient les recherches que nous poursuivions, si nous avons le désir sincère de trouver la vérité, nous sommes en communion avec l’Intelligence invisible et puissante qui opère tout en tous. L’esprit de l’homme est mis en contact avec l’Esprit de Dieu: ce qui est limité avec l’infini. L’effet d’une telle communion sur le corps, l’esprit et l’âme, dépasse toute compréhension.

C’est dans cette communion que se trouve l’éducation la plus élevée. C’est le moyen que Dieu emploie pour façonner l’humanité. “Attache-toi donc à Dieu”, tel est le message que le Seigneur nous adresse.

Tandis qu’il (le chrétien) se livre à l’étude et à la méditation des choses dans lesquelles les anges désirent plonger leurs regards, il peut jouir de la compagnie des messagers célestes. [...] Il peut vivre, dès ici-bas, dans l’atmosphère du ciel, faisant naître chez ceux qui souffrent et qui sont tentés des pensées d’espérance et des aspirations vers la sainteté. Établissant pour lui-même un contact toujours plus intime avec l’invisible — semblable en cela à celui qui, au temps jadis, marcha avec Dieu, s’approchant toujours plus du seuil du monde éternel - il verra les portes s’ouvrir et il entrera. Là, il ne se sentira pas étranger. Les voix qui lui souhaiteront la bienvenue seront celles des saints qui, bien qu’invisibles, étaient ses compagnons sur la terre - des voix qu’ici-bas, déjà, il avait appris à reconnaître et à aimer. Celui qui, grâce à la Parole de Dieu, a vécu en communion avec le ciel, se sentira à l’aise en la compagnie des êtres célestes.

Guidé par “l’Esprit de vérité”, il sera conduit dans toute la vérité. [...] Il sera précieux aux yeux du ciel.
18 Septembre
La vérité transforme
Ô Éternel! qui séjournera dans ta tente? Qui demeurera sur ta montagne sainte? Celui qui marche dans l’intégrité, qui pratique la justice et qui dit la vérité selon son cœur. (Psaumes 15:1, 2)

Notre devoir consiste à présenter les principes de la vérité aux gens du monde et à laisser ces principes agir dans les cœurs. Nous pouvons cueillir les feuilles d’un arbre aussi souvent que nous le désirons, cela ne le fera pas mourir; à la saison suivante, il se couvrira à nouveau de feuilles tout aussi abondantes que celles de l’année précédente. Mais si nous abattons cet arbre à la racine, en le frappant avec une cognée, non seulement ses feuilles se détacheront d’elles-mêmes, mais l’arbre périra. Ceux qui acceptent la vérité, par amour pour elle, mourront au monde et deviendront doux et humbles de cœur, comme leur divin Maître. Dès que le cœur se transformera, ils mettront leur vêtement, leur conversation, leur vie en harmonie avec la Parole de Dieu. Nous avons tous besoin de nous humilier sous la puissante main du Seigneur. Puisse le Maître affermir solidement nos pieds sur le terrain de la vérité éternelle!

L’influence transformatrice de la vérité sanctifie l’âme. Celui qui la possède aime les commandements de Dieu. Sa crainte de l’Éternel et sa réprobation du mal ne font qu’un. L’amour que le Christ a révélé en manifestant son grand sacrifice pour sauver l’humanité a renversé toutes les barrières. L’amour de Dieu se déverse dans l’âme, la gratitude naît dans le cœur jadis aussi froid qu’une pierre. Le Christ crucifié, le Christ notre justice s’empare des êtres et les amène à la repentance. Ce sujet est si simple que les enfants peuvent se l’approprier; les personnes sensées et instruites en sont charmées lorsqu’elles le considèrent dans les profondeurs de sa sagesse, de son amour et de sa puissance, qui ne peuvent jamais être pénétrés. Il faut que nous présentions cette vérité précieuse aux gens qui sont enchaînés par le péché. Que tous voient que le Christ a été immolé pour leurs transgressions et qu’il désire les sauver.

Souvenons-nous qu’il faut des plumes inspirées et des paroles sanctifiées. Quand nous, peuple de Dieu, vivrons comme l’Éternel le désire, nous verrons son Esprit agir profondément. Alors ceux qui n’ont jamais entendu parler de la vérité seront enrichis.
Nous serons pénétrés du sentiment profond et durable de la valeur de la sainteté et de l’importance de la vérité.
19 Septembre
La vérité triomphera
Ouvrez les portes, laissez entrer la nation juste et fidèle. (Ésaïe 26:2)

La vérité de Dieu doit être gravée dans le cœur et nous devons combattre avec ardeur pour l’Éternel si nous voulons sortir vainqueurs lors du triomphe final de la vérité, car cette vérité triomphera glorieusement. [...] Si nous cherchons à être pour les autres une source de bénédiction, Dieu nous bénira. Rendons nos vies aussi parfaites que possible afin de pouvoir ainsi glorifier le Seigneur et devenir une cause de bénédiction pour les hommes.

L’Église est l’organisme employé par Dieu pour la proclamation de la vérité, car elle est qualifiée en vue d’une œuvre spéciale. Et si elle reste fidèle, si elle obéit à tous les commandements, l’excellence de la grâce divine habitera en elle. Si elle honore le Seigneur, aucune puissance ne pourra lui résister.

Le zèle pour Dieu et pour sa cause poussait les disciples à rendre témoignage de l’Évangile avec puissance. Un tel zèle ne devrait-il pas insuffler à nos cœurs la détermination de faire connaître l’histoire de l’amour du Christ crucifié? C’est un privilège pour tous les chrétiens, non seulement d’attendre, mais encore de hâter le retour du Sauveur.

Si l’Église veut revêtir la robe de justice du Christ et rompre avec le monde, devant elle luira l’aurore d’un jour resplendissant et glorieux. La promesse de Dieu à son égard subsiste éternellement. Il veut faire d’elle une œuvre parfaite et éternelle, une source de joie pour de nombreuses générations. La vérité triomphera, en dépit de tous ceux qui la méprisent et la rejettent. Bien que parfois retardés en apparence, ses progrès n’ont jamais été arrêtés. Quand le message évangélique rencontre de l’opposition, le Seigneur lui donne un supplément de force qui lui permet d’exercer une plus grande influence. Avec cette énergie divine, il renversera les plus fortes barrières et triomphera de tous les obstacles.
20 Septembre
La perfection du caractère
Ayant donc de telles promesses, bien-aimés, purifions-nous de toute souillure de la chair et de l’esprit, en achevant notre sanctification dans la crainte de Dieu. (2 Corinthiens 7:1)

La formation d’un noble caractère est l’œuvre de toute une vie et c’est le résultat de la méditation et de la prière associées à un idéal élevé. La perfection de votre caractère doit être le résultat de vos efforts personnels. Les amis peuvent vous encourager mais ils ne peuvent pas agir pour vous. Désirer, soupirer, rêver, cela ne vous rend jamais grand ou bon; il faut vous élever sans cesse.

Les conversations que nous tenons au coin du feu, les livres que nous lisons, les affaires que nous traitons sont des agents qui contribuent à former nos caractères et qui décident jour après jour de notre destinée éternelle.

Les facultés mentales et le talent ne constituent pas le caractère car ceux qui les possèdent sont souvent à l’opposé de ce qui correspond à un bon caractère. La réputation n’est pas le caractère. Le vrai caractère est une vertu de l’âme qui se révèle dans la conduite.

Un caractère conforme à l’image divine est le seul trésor qu’il nous soit possible de transporter de ce monde dans l’autre. Ceux qui se laissent instruire ici-bas par le Christ apporteront avec eux toutes les perfections divines dans les demeures célestes. Et, dans le ciel même, nous serons appelés à faire des progrès constants.

Un bon caractère est un capital bien plus précieux que l’or ou l’argent. Il n’est pas affecté par les banqueroutes ou les faillites et au jour où les possessions terrestres seront détruites, il produira des revenus de valeur. L’intégrité, la fermeté et la persévérance sont les qualités que tout le monde devrait chercher ardemment à cultiver, car elles revêtent leurs possesseurs d’un pouvoir irrésistible, d’un pouvoir qui les rend forts pour pratiquer le bien, forts pour résister au mal, forts pour supporter l’adversité.
21 Septembre
Caractères façonnés comme les pierres d’un palais
Nos fils sont comme des plantes qui croissent dans leur jeunesse; nos filles comme les colonnes sculptées qui font l’ornement des palais. (Psaumes 144:12)

Si les jeunes apprécient à leur juste valeur ce point important de la formation du caractère, ils sentiront la nécessité d’accomplir une œuvre susceptible d’affronter le jugement de Dieu. Par une résistance persévérante à la tentation, par une recherche soutenue de la sagesse divine, les plus humbles et les plus faibles peuvent atteindre les sommets qui semblent inaccessibles. On ne parvient pas à ce résultat sans l’intention déterminée d’accomplir fidèlement les devoirs les plus modestes. Pour qu’on ne laisse pas fortifier les tendances perverses, il faut déployer une vigilance constante. Les jeunes peuvent posséder des forces morales, car Jésus est venu dans le monde pour nous servir d’exemple et pour offrir son divin secours, à tous, aux enfants comme aux grandes personnes.

Ce monde peut être comparé à un chantier qui appartient à Dieu. Chacune des pierres destinées au temple céleste doit être taillée et polie jusqu’à devenir un joyau précieux et éprouvé, prêt à prendre place dans l’édifice du Seigneur. Mais si nous refusons d’être façonnés et disciplinés, nous serons semblables aux pierres non taillées et non équarries, que l’on rejette finalement, parce qu’elles sont inutilisables.

Il se peut qu’il vous reste encore beaucoup à faire, [...] que vous soyez une pierre brute qui demande à être taillée et polie avant de pouvoir occuper une place dans le temple de Dieu. Ne soyez donc pas surpris si le marteau et le burin de Dieu sont à l’œuvre pour abattre les angles aigus de votre nature, jusqu’à ce que vous soyez aptes à occuper la place qu’il vous réserve. Nul ne peut accomplir cette œuvre, si ce n’est le Seigneur. Mais soyez persuadés qu’il ne frappera pas inutilement. Chacun de ses coups est dirigé par l’amour et ne vise qu’à votre bonheur éternel. Dieu connaît vos infirmités; il travaille à votre restauration et non à votre destruction.

Un caractère poli comme il en faut dans un palais [...] peut briller éternellement dans les parvis célestes.
22 Septembre
La justice durera éternellement
Car la teigne les dévorera comme un vêtement, et la gerce les rongera comme de la laine; mais ma justice durera éternellement, et mon salut s’étendra d’âge en âge. (Ésaïe 51:8)

J’ai trouvé, parmi les vêtements dont j’avais besoin, certains lainages qui, à première vue, me paraissaient en bon état; mais lorsque je les ai approchés de la lumière et que je les ai secoués à fond, j’ai découvert l’œuvre dévastatrice accomplie par les mites. Si je n’avais pas soumis mes lainages à une inspection approfondie, je n’aurais pas noté les ravages qu’ils avaient subis. La mite est un si petit insecte qu’on peut à peine l’apercevoir; mais les traces de son existence sont visibles et les dégâts commis dans la fourrure et dans la laine montrent qu’il agit d’une manière effective, bien qu’insoupçonnée et secrète.

L’œuvre destructrice et cachée de ces mites nous a rappelé certaines personnes de notre connaissance. Que de fois nos cœurs n’ont-ils pas été attristés par la brusque découverte d’actes regrettables, commis par les personnes dont on attendait mieux et qui révélaient leur vrai caractère jusqu’alors caché aux yeux de tous! À la lumière de la Parole de Dieu, le caractère se révèle comme le vêtement rongé par les mites, vêtement qui, secoué à l’air et minutieusement examiné, fait découvrir l’œuvre dévastatrice secrètement poursuivie pendant des années. [...]

Quel temps n’a-t-il pas fallu à la mite pour accomplir son travail de destruction dans le silence et dans l’obscurité? Et quel temps ne faut-il pas aussi aux enfants et aux adolescents pour se complaire et s’affermir dans une vie faite de détours, une vie de péché cachée aux yeux des hommes! Tout acte, bon ou mauvais, ne concourt pas à la formation du caractère; ce sont les pensées et les sentiments que l’on cultive qui favorisent les actes et les faits louables ou répréhensibles. [...] Faites attention à ne pas diriger vos pas dans la voie qui conduit au mal. Si vous fondez votre caractère sur les bases d’une vie pure et vertueuse, si vous cherchez votre secours et votre force en Dieu, votre caractère ne sera pas comme le vêtement rongé par les mites, mais il sera ferme et inébranlable.
23 Septembre
L’Éternel aime par-dessus tout la beauté du caractère
Que la grâce de l’Éternel, notre Dieu, soit sur nous! (Psaumes 90:17)

L’Éternel se plaît dans la beauté; mais il aime par-dessus tout la beauté du caractère. [...] C’est cette beauté-là qui ne périra jamais, elle subsistera à travers l’éternité.

L’Artiste suprême s’est inquiété des lis des champs; il les a parés d’une telle magnificence qu’ils surpassent en beauté la gloire de Salomon. Combien plus l’Éternel ne s’inquiète-t-il pas de l’homme qui est l’image et la gloire de Dieu! Le Seigneur désire ardemment voir ses enfants revêtir un caractère semblable au sien. De même que le rayon de soleil communique aux fleurs leurs teintes délicates et nuancées, de même Dieu communique à l’âme la beauté de son propre caractère.

Tous ceux qui ont fixé leur choix sur le royaume du Christ - royaume d’amour, de justice et de paix - et en ont fait leur préoccupation dominante, tous ceux-là sont rattachés au monde supérieur, et il ne leur manque aucune bénédiction nécessaire à la vie. Dans le livre de la Providence divine, le volume de la vie, chacun de nous a sa page. Cette page contient tous les détails de notre histoire; les cheveux même de notre tête sont comptés. Les enfants de Dieu ne sont jamais absents de sa pensée.

Les splendeurs de ce monde, pour imposantes qu’elles soient, n’ont aucune valeur aux yeux de L’Éternel. Bien plus que le visible et le temporel, il apprécie l’invisible et l’éternel. Le visible et le temporel n’ont de la valeur que s’ils expriment l’invisible et l’éternel. Les œuvres d’art les plus recherchées n’offrent pas une beauté comparable à celle du caractère, qui est le fruit de l’œuvre du Saint-Esprit dans l’âme du croyant. [...] Le Christ est venu sur la terre et il s’est présenté aux fils des hommes avec un amour éternel. C’est ce trésor que, par nos rapports avec lui, nous devons recevoir, révéler et communiquer aux autres.

Nous devons nous distinguer du monde par le sceau dont Dieu nous a marqués et par la manifestation de son amour dans notre vie.
24 Septembre
Notre but: la perfection
Soyez donc parfaits, comme votre Père céleste est parfait. (Matthieu 5:48)

Dieu n’acceptera que ceux qui ont un idéal élevé. Il met tout être humain en demeure de faire de son mieux. La perfection morale est exigée de tous. Ne rabaissons jamais le niveau de la justice pour l’accommoder à nos tendances au mal, héréditaires ou cultivées. Rappelonsnous sans cesse que l’imperfection du caractère est un péché. Tous les attributs d’un caractère parfait se trouvent en Dieu qui est la perfection absolue. Quiconque reçoit le Christ comme Sauveur personnel peut avoir le privilège de posséder ses attributs.

Il faut que ceux qui veulent être ouvriers avec Dieu cherchent à perfectionner toutes les facultés de leur intelligence et à entretenir leur corps en santé. La véritable éducation, c’est l’épanouissement de nos facultés physiques, mentales et morales en vue de l’accomplissement de nos devoirs, du développement de notre corps, de la formation de notre âme et de notre esprit pour le service de Dieu. C’est la seule éducation qui subsistera jusque dans la vie éternelle. [...]

Mais le Christ ne nous a jamais dit qu’il était facile d’atteindre à la perfection du caractère, car le caractère noble et bien équilibré ne nous est pas donné à la naissance, ou d’une façon accidentelle. On l’acquiert par des efforts individuels, par les mérites de la grâce du Christ. Dieu nous donne les facultés, les talents; à nous de former un caractère. Nous y arrivons au prix de luttes dures et sévères avec le moi. Il faut s’examiner avec le plus grand soin et ne faire grâce à aucun trait de caractère qui serait défectueux.

Que nul ne se déclare incapable de remédier à ses défauts de caractère. [...] La difficulté réelle se trouve dans le cœur qui n’a pas été sanctifié, et dans la volonté qui refuse de se plier à celle de Dieu.

Faire sa volonté, c’est travailler au bien de l’humanité.
25 Septembre
Le vêtement de fin lin
Et il lui a été donné de se revêtir d’un fin lin, éclatant, pur. Car le fin lin, ce sont les œuvres justes des saints. (Apocalypse 19:8)

L’habit de noces [...] représente le caractère pur et sans tache des vrais disciples du Christ. “Il a été donné [à l’Église] de se revêtir d’un fin lin, éclatant, pur”, “sans tache, ni ride, ni rien de semblable”. Le fin lin, disent les Écritures, “ce sont les œuvres justes des saints”. C’est la justice du Christ, son caractère irréprochable, qui est communiquée par la foi à tous ceux qui le reçoivent comme leur Sauveur personnel. [...]

Tissée sur les métiers du ciel, cette robe n’a pas un seul fil de la sagesse humaine; dans son humanité, le Christ forma, en effet, un caractère parfait qu’il veut bien nous communiquer. [...]

Le cœur de celui qui se soumet au Christ s’unit à son cœur, sa volonté se confond dans la sienne et son esprit s’identifie au sien, ses pensées sont captives de sa volonté; en un mot, il vit de sa vie. Voilà ce que signifie être revêtu du vêtement de sa justice. [...]

Pratiquer la justice, c’est faire ce qui est juste. C’est par ses actes que chacun sera jugé; ce sont nos œuvres qui mettent en évidence notre caractère et la valeur de notre foi.

Il faut apprendre à la jeunesse et aux petits enfants à choisir la robe royale tissée sur les métiers du ciel: “le fin lin, éclatant et pur” que porteront tous les rachetés de la terre. Cette robe, le caractère immaculé du Christ lui-même, est offerte libéralement à tous les êtres humains; mais ceux qui la reçoivent la portent déjà dès ici-bas.

Revêtus des habits glorieux de la justice du Christ, ils auront leur place marquée au festin du roi et le droit de se joindre à la foule des rachetés qui auront été blanchis dans le sang de l’Agneau.
26 Septembre
Les saints posséderont le royaume
Les saints du Très-Haut recevront le royaume, et ils posséderont le royaume éternellement, d’éternité en éternité. (Daniel 7:18)

Dieu n’acceptera dans son ciel que ceux qui sont d’abord sanctifiés sur cette terre par la grâce du Christ, ceux en qui le Seigneur pourra retrouver, fidèlement suivi, l’exemple du Christ. Quand l’amour de Jésus est un principe qui réside dans l’âme, nous constatons que nous sommes cachés avec le Christ en Dieu. [...]

Ce n’est qu’aux chrétiens qui accomplissent les œuvres du Christ, grâce à leurs prières et à leur amour vigilant, que Dieu peut inspirer des chants de triomphe. L’Éternel éprouve d’autant plus de plaisir et de satisfaction à l’égard de ses enfants qu’il discerne en eux, d’une façon plus éclatante, le caractère de son Fils bien-aimé. Alors Dieu et ses anges font éclater leur joie par des hymnes glorieux. Le pécheur repentant est déclaré innocent, tandis que sa culpabilité est placée sur le Christ. La justice de Jésus est portée sur le compte du débiteur et, en face de son nom, sur le bilan de sa vie, sont inscrits les mots: Pardonné - Vie éternelle. [...]

Nous sommes comme un jardin cultivé par Dieu. De même que nous prenons plaisir à travailler notre jardin, de même l’Éternel prend plaisir à cultiver le caractère de ses fils et de ses filles qui croient en lui. L’entretien d’un jardin exige un travail constant. Il faut en arracher les mauvaises herbes, y faire des plantations: les branches d’arbres qui s’y développent trop vite doivent être émondées. Le Seigneur travaille dans son jardin de la même manière; il prend le même soin de ses plantes. Il ne peut pas être satisfait du développement d’une nature qui ne révèle pas les grâces du caractère du Christ. Le sang de Jésus a légué à Dieu les hommes et les femmes comme un dépôt précieux. [...] Certaines plantes sont si faibles qu’elles manifestent à peine de la vie et c’est à l’égard de ces plantes que l’Éternel témoigne une attention toute spéciale.

Seuls entreront dans le ciel, au jour du jugement, ceux qui auront formé un caractère dégageant une influence céleste. Pour être un saint dans le ciel, il faut être d’abord un saint sur la terre.
27 Septembre
Participants de la nature divine
Lesquelles nous assurent de sa part les plus grandes et les plus précieuses promesses, afin que par elles vous deveniez participants de la nature divine, en fuyant la corruption qui existe dans le monde par la convoitise. (2 Pierre 1:4)

Toutes les promesses du livre de Dieu font naître en nous le ferme espoir que nous pouvons être participants de la nature divine. En voici les moyens: nous reposer sur Dieu, croire en sa Parole, accomplir ses œuvres; nous y parviendrons en nous emparant de la divinité du Christ. Cette possibilité a plus de valeur pour nous que toutes les richesses du monde. Il n’y a rien sur la terre que nous puissions comparer à elle. Tandis que nous nous emparons de la puissance ainsi placée à notre portée, nous recevons une si forte espérance que nous pouvons entièrement nous reposer sur la promesse de Dieu; et, nous saisissant des possibilités qui résident en Christ, nous devenons les fils et les filles de Dieu. [...]

Celui qui croit sincèrement en Christ est rendu participant de la nature divine et il possède une force qu’il peut s’approprier toutes les fois qu’il est en présence de la tentation. Il ne succombera pas à cette tentation, il ne sera pas vaincu. Au moment de l’épreuve, il réclamera les promesses divines et par elles il échappera aux corruptions qui règnent dans le monde par la convoitise. [...]

Pour nous rendre participants de la nature divine, le ciel nous a fait don de son trésor le plus précieux. Le Fils de Dieu a laissé son vêtement de monarque, sa couronne royale et il est venu sur notre terre comme un petit enfant. Il s’est engagé à vivre de son enfance à l’âge d’homme une vie parfaite. Il a consenti à venir représenter le Père dans ce monde perdu. Et il a accepté de mourir pour une race coupable. Quel sacrifice cela ne représente-t-il pas? [...] Je ne sais comment souligner ces faits; ils sont réellement merveilleux. [...]

Par sa vie de sacrifice et par sa mort ignominieuse, le Christ nous a rendus capables de nous emparer de sa divinité et de fuir la corruption qui s’étale dans ce monde par le péché. [...] Si vous êtes participants de la nature divine, vous serez chaque jour plus dignes de cette vie qui est à l’image de celle de Dieu. Chaque jour vous purifierez votre foi en Jésus, vous suivrez l’exemple du Maître et vous parviendrez à la ressemblance divine jusqu’à ce que vous paraissiez devant Dieu à l’état de perfection.
28 Septembre
Le Christ en nous
Jésus leur dit: En vérité, en vérité, je vous le dis, si vous ne mangez la chair du Fils de l’homme, et si vous ne buvez son sang, vous n’avez point la vie en vous-mêmes. Celui qui mange ma chair et qui boit mon sang a la vie éternelle; et je le ressusciterai au dernier jour. Car ma chair est vraiment une nourriture, et mon sang est vraiment un breuvage. Celui qui mange ma chair et qui boit mon sang demeure en moi, et je demeure en lui. (Jean 6:53-56)

Manger la chair et boire le sang du Christ, c’est le recevoir comme Sauveur personnel, c’est croire qu’il pardonne le péché et que nous avons tout en lui. C’est en contemplant son amour, c’est en y pensant longuement, c’est en nous désaltérant à cette source que nous deviendrons participants de sa nature. Ce que l’aliment est pour le corps, le Christ doit l’être pour l’âme. Un aliment ne peut nous faire de bien que si nous le mangeons et s’il devient une partie de notre être. De même, le Christ n’est d’aucune valeur pour nous si nous ne le connaissons pas comme un Sauveur personnel. Une connaissance théorique ne nous fera aucun bien; nous devons nous nourrir de lui, le recevoir dans notre cœur afin que sa vie devienne la nôtre. Son amour, sa grâce, il faut que nous les assimilions.

Il ne nous suffit pas de croire en Jésus-Christ pour être sauvés; il nous faut encore, par la foi, nous approprier constamment l’aliment et les forces spirituelles renfermés dans la Parole de Dieu. [...] “Les paroles que je vous ai dites sont esprit et vie.” Jésus acceptait la loi de son Père; il en révélait les principes par sa vie, par son amour et son pouvoir bienfaisant sur les cœurs. [...] Les disciples de Jésus doivent faire la même expérience que lui. Ils doivent recevoir et assimiler la Parole de Dieu de telle façon qu’elle devienne le mobile de tous les actes de leur vie. À moins de manger la chair et de boire le sang du Fils de Dieu, il n’y aura en eux aucune vie spirituelle. C’est à cette condition seulement qu’ils seront transformés à son image, et qu’ils pourront reproduire ses divins attributs.

C’est en recevant la vie sacrifiée pour nous sur la croix du Calvaire que nous sommes rendus capables de vivre dans la sainteté. Et c’est en acceptant la Parole du Christ, en faisant ce qu’il a commandé que nous recevons cette vie. Nous devenons ainsi un avec lui.
29 Septembre
Demeurez ensemble
Voici, oh! qu’il est agréable, qu’il est doux pour des frères de demeurer ensemble! (Psaumes 133:1)

L’union des chrétiens possède un pouvoir efficace. Elle démontre d’une manière éloquente que ceux qui la possèdent sont des enfants de Dieu. Elle exerce une influence irrésistible sur le monde en lui montrant que l’homme dans son humanité peut être participant de la nature divine car il a échappé à la corruption de cette terre souillée par la convoitise. Soyons un avec nos semblables et avec le Christ, et en Christ soyons un avec Dieu. Alors ces paroles pourront nous être appliquées: “Vous êtes parfaits en lui.”

Dans le plan de la rédemption, le Christ accorde une place à tous. Une tâche est assignée à chacun d’entre nous. Nul ne peut être un membre du corps du Christ et demeurer dans l’inaction. L’œuvre du peuple de Dieu peut être et doit être variée, mais l’Esprit demeure le principe moteur de toutes choses. Tout le travail accompli pour le Maître doit être relié à l’ensemble. Il faut que les ouvriers travaillent d’un commun accord, chacun d’eux dirigé par la puissance divine, et qu’ils déploient leurs efforts collectifs pour attirer au Christ ceux qui les entourent. Tous doivent agir comme les parties d’un mécanisme bien ajusté, chaque partie dépendant de l’autre et demeurant cependant distincte dans l’action. Il faut que chacun occupe la place qui lui est désignée et accomplisse l’œuvre qui lui est dévolue. Dieu appelle les membres de son église à recevoir le Saint-Esprit, à vivre dans l’union et dans la sympathie fraternelle et à considérer avec amour les intérêts de leurs frères.

Rien n’affaiblit aussi nettement une église que la désunion et la lutte. Rien ne combat autant contre le Christ et contre la vérité que cette tendance d’esprit. [...]

Le chrétien dans le cœur duquel le Christ demeure reconnaît le Christ qui demeure dans le cœur de son frère. Le Christ ne lutte jamais contre lui-même. Le Christ n’exerce jamais deux influences contradictoires. Que les chrétiens accomplissent leur tâche quelle qu’elle soit dans l’unité de l’Esprit pour le perfectionnement du corps tout entier.
30 Septembre
Les forces d’en haut
Mais ceux qui se confient en l’Éternel renouvellent leur force. Ils prennent le vol comme les aigles; ils courent, et ne se lassent point, ils marchent, et ne se fatiguent point. (Ésaïe 40:31)

Quelles merveilleuses possibilités de saisir les promesses de la Parole de Dieu s’offrent aux jeunes! L’esprit humain peut à peine concevoir les connaissances spirituelles que ces jeunes sont susceptibles d’acquérir lorsqu’ils deviennent participants de la nature divine. En corrigeant chaque jour leurs défauts et en remportant des victoires quotidiennes, ils deviennent des hommes et des femmes sages et forts en Christ.

Celui qui participe de la nature divine sait qu’il a son droit de cité dans les cieux. Il s’empare de l’inspiration de l’esprit du Sauveur. Son âme est cachée avec le Christ en Dieu. Satan ne peut se servir d’un tel homme pour s’insinuer dans le sanctuaire même de Dieu et pour souiller le temple de l’Éternel. Ce chrétien-là remporte des victoires à chaque pas. Il est débordant de pensées nobles. Il considère tout être humain comme une créature précieuse car le Christ est mort pour chacun de nous.

“Ceux qui se confient en l’Éternel renouvellent leur force. Ils prennent le vol comme les aigles.” L’homme qui se confie en l’Éternel est fort de la force divine; il est assez fort pour supporter les grandes calamités. Et cependant il lui est facile d’être gagné par la miséricorde et par la compassion qu’on trouve auprès du Christ. Le chrétien soumis à Dieu est prêt à faire la volonté divine; il cherche avec diligence et humilité à connaître cette volonté. Il accepte la discipline du Christ et il redoute de marcher selon son propre esprit limité. Il communie avec Dieu et est en liaison avec les cieux.

Uni à l’être infini, l’homme est fait participant de la nature divine. Les traits du mal n’ont alors aucun effet sur lui car il est revêtu de la panoplie de la justice du Christ.
1er Octobre
Le respect envers les parents
Honore ton père et ta mère, afin que tes jours se prolongent dans le pays que l’Éternel, ton Dieu, te donne. (Exode 20:12)

Il faut que le père témoigne des attentions bienveillantes à son épouse et que celle-ci manifeste des marques de respect et de déférence à son égard; ce sera ainsi la meilleure occasion d’enseigner aux enfants à respecter leurs parents. C’est en constatant l’amour qui règne entre leur père et leur mère que les enfants seront amenés à obéir au cinquième commandement. [...]

Nos obligations envers nos parents ne cessent jamais. Notre amour pour eux et leur amour pour nous ne sont mesurés ni par le temps ni par la distance et nous ne pouvons nous soustraire à nos responsabilités à cet égard. Lorsque les nations seront rassemblées devant le tribunal du Christ, deux catégories de personnes seulement seront représentées - les personnes qui auront confondu leurs intérêts avec ceux du Christ et de l’humanité souffrante et les personnes qui auront ignoré les obligations que Dieu avait fait reposer sur elles, qui auront fait du mal à leurs semblables et qui auront déshonoré le Sauveur. Leur destinée éternelle sera fixée d’après ce qu’elles auront accompli pour le Christ et d’après ce qu’elles se seront abstenu de faire pour lui dans la personne de ses saints.

Les parents ont droit à un degré d’amour et de respect qui n’est dû à nul autre. [...] Le cinquième commandement exige des enfants non seulement de faire preuve de respect, de soumission et d’obéissance envers leurs parents mais aussi de leur témoigner l’amour et la tendresse qui allégeront leurs soucis, préserveront leur réputation, les secourront et les réconforteront dans leur vieillesse.

Que les enfants prennent plaisir à respecter et honorer leurs parents de leur vivant. Qu’ils inondent la vie de leurs vieux parents de tout le bonheur et de toute la lumière possibles. Qu’ils adoucissent le chemin qui les mène à la tombe. Y a-t-il en ce monde recommandation meilleure pour un enfant que d’avoir honoré ses parents et peut-il y avoir pour lui mention plus glorieuse dans les livres du ciel que d’avoir aimé et honoré son père et sa mère?
2 Octobre
Le respect à l’égard des personnes âgées
Tu te lèveras devant les cheveux blancs, et tu honoreras la personne du vieillard. Tu craindras ton Dieu. Je suis l’Éternel. (Lévitique 19:32)

Nous ne pouvons pas ignorer nos devoirs à l’égard des autres tout en observant les commandements de Dieu. Vivre, penser et agir seulement pour soi-même, c’est s’avérer inutiles pour le service de Dieu. [...] Nous avons dans nos rangs trop de chrétiens instables, bavards, déficients et qui prennent la liberté de se mettre en avant sans respect pour l’âge, l’expérience ou la fonction. Aujourd’hui l’Église a besoin d’aides au caractère tout autre - d’hommes modestes, pacifiques, craignant Dieu, qui assument les charges pénibles quand elles leur sont imposées, non pour l’honneur mais pour rendre service au Maître qui est mort pour eux. Les personnes qui possèdent ces qualités ne pensent pas perdre leur dignité en se levant devant l’ancien et en traitant les cheveux blancs avec respect. [...]

L’Éternel se plaira à honorer ceux qui le craignent et qui le révèrent. L’homme doit s’élever si haut qu’il formera alors comme un anneau qui unit le ciel et la terre. Il est sorti de la main de son Créateur avec un caractère harmonieux, doué de telles capacités de perfectionnement qu’en unissant l’influence divine à ses efforts humains, il sera capable de s’élever presque jusqu’au niveau des anges. Et cependant, lorsqu’il se sera ainsi élevé, il ne sera pas conscient de sa bonté et de sa grandeur.

Le Seigneur a particulièrement recommandé de témoigner une tendresse respectueuse aux vieillards. Il dit: “Les cheveux blancs sont une couronne d’honneur; c’est sur le chemin de la justice qu’on la trouve.” Ils racontent l’histoire de batailles livrées et de victoires remportées, de fardeaux portés et de tentations repoussées. Ils parlent de pieds fatigués qui s’approchent du repos et de places qui vont bientôt être vacantes. Que les enfants pensent à cela, et ils aplaniront le sentier des vieillards, par leur courtoisie et leur respect. Ils apporteront de la grâce et de la beauté en prenant garde à l’ordre de se lever “devant les cheveux blancs et d’honorer la personne du vieillard”.
3 Octobre
Le respect à l’égard des autorités
Honorez tout le monde; aimez les frères; craignez Dieu; honorez le roi. Serviteurs, soyez soumis en toute crainte à vos maîtres, non seulement à ceux qui sont bons et doux, mais aussi à ceux qui sont d’un caractère difficile. (1 Pierre 2:17, 18)

L’apôtre indiquait nettement l’attitude que les croyants devraient observer envers les autorités. “Soyez soumis, disait-il, à cause du Seigneur, à toute autorité établie parmi les hommes, soit au roi comme souverain, soit aux gouverneurs comme envoyés par lui pour punir les malfaiteurs et pour approuver les gens de bien. Car c’est la volonté de Dieu qu’en pratiquant le bien vous réduisiez au silence les hommes ignorants et insensés, étant libres, sans faire de la liberté un voile qui couvre la méchanceté, mais agissant comme des serviteurs de Dieu. Honorez tout le monde; aimez les frères; craignez Dieu; honorez le roi.”

Notre devoir consiste à obéir en toutes circonstances aux lois de notre pays à moins qu’elles ne soient en contradiction avec la loi suprême que Dieu a prononcée à haute et intelligible voix du haut du Sinaï et qu’il a gravée de son propre doigt sur la pierre. [...] Les dix commandements de l’Éternel sont le fondement de toutes les lois justes et bonnes. Ceux qui aiment les ordonnances de Dieu se conformeront à toutes les lois équitables de leur pays.

Nous devons reconnaître les gouvernements humains comme étant d’institution divine, et enseigner que leur obéir est un devoir sacré, pour autant qu’ils restent dans les limites de leurs sphères légitimes. Mais dès que leurs ordres entrent en conflit avec ceux d’en haut, obéissons à Dieu plutôt qu’aux hommes. L’Écriture sainte doit être reconnue comme supérieure à toute législation humaine. Un “Ainsi dit l’Éternel” ne doit pas être mis à côté d’un “Ainsi dit l’Église”, ou “Ainsi dit l’État”. La couronne du Christ doit être élevée au-dessus des diadèmes des potentats de la terre.

Ne défions pas les autorités. Que nos paroles écrites ou parlées soient soigneusement mesurées.

Enseignons à nos membres à se conformer en toutes choses aux lois de leur pays tant que celles-ci ne sont pas en contradiction avec la loi de Dieu.
4 Octobre
La crainte de Dieu
Dieu est terrible dans la grande assemblée des saints, il est redoutable pour tous ceux qui l’entourent. (Psaumes 89:8)

Le respect est une autre de ces grâces précieuses que nous devrions soigneusement cultiver. Le véritable respect envers Dieu est inspiré par le sens de sa grandeur infinie et par le sentiment de sa présence. Le cœur de l’enfant devrait être impressionné par le sentiment de cette présence invisible. Il faut lui enseigner à considérer comme sacrés l’heure et le lieu de la prière et du culte. Et tandis que la vénération se manifeste dans l’attitude et la conduite, le sentiment qui l’inspire se trouve fortifié.

Il serait bon que jeunes et vieux étudient, méditent et répètent souvent les paroles des saintes Écritures qui montrent que le lieu où Dieu révèle plus particulièrement sa présence doit être respecté.

Lorsque Moïse se trouvait près du buisson ardent, Dieu lui dit: “Ôte tes souliers de tes pieds, car le lieu sur lequel tu te tiens est une terre sainte.” Jacob, après sa vision à Béthel, s’écria: “Certainement, l’Éternel est en ce lieu, et moi, je ne le savais pas!”

Un profond sentiment de révérence doit caractériser tous ceux qui entrent en la présence du Très-Haut. Au nom de Jésus, nous pouvons nous approcher de Dieu avec assurance, mais sans hardiesse présomptueuse, et non comme si nous étions à son niveau. Il est des gens qui parlent au Dieu grand, saint et redoutable “qui habite une lumière inaccessible” comme s’ils s’adressaient à un égal ou même à un inférieur. D’autres se comportent dans sa maison comme ils n’oseraient pas le faire dans la salle d’audience d’un prince terrestre. Ces personnages devraient se dire qu’ils sont en la présence de celui que les séraphins adorent, et devant lequel les anges se voilent la face. Tous ceux qui sont véritablement conscients de la présence de Dieu s’approchent de lui avec une sainte révérence, en se prosternant humblement devant lui.
5 Octobre
Le respect envers le nom de Dieu
Son nom est saint et redoutable. (Psaumes 111:9)

Le nom de Dieu doit aussi être respecté; il ne faut jamais le prononcer à la légère. Même dans la prière, sa répétition fréquente ou inutile doit être évitée.

Ceux qui ont contracté une alliance avec Dieu ont pris l’engagement de parler de lui de la manière la plus respectueuse et la plus révérencieuse. [...] Les serments et toutes les paroles ayant forme de serments déshonorent Dieu. L’Éternel voit, l’Éternel entend et il ne prendra pas le coupable pour innocent. Il ne veut pas qu’on se moque de lui. Ceux qui prononcent le nom de l’Éternel en vain constateront que c’est une chose terrible que de tomber entre les mains du Tout-Puissant.

C’est déshonorer Dieu que de répéter à tout propos son nom d’une manière irréfléchie dans la conversation ordinaire, ou de le prendre à témoin pour des questions triviales.

Que de croyants possèdent une notion imparfaite de la sainteté de Dieu! Comme ils prennent le nom de l’Éternel en vain, sans se rendre compte que c’est de Dieu, du Dieu grand et terrible qu’ils parlent! Certains chrétiens emploient dans leurs prières des expressions négligées et irrespectueuses qui offensent l’Esprit d’amour de l’Éternel et font que ces prières sont rejetées par le ciel.

“Son nom est saint et redoutable.” Les noms et les qualificatifs de Dieu ne doivent jamais être prononcés à la légère. Par la prière nous pénétrons dans la salle d’audience du Très-Haut et c’est remplis d’une sainte frayeur que nous devons nous présenter devant lui. Les anges voilent leur face en sa présence; les chérubins et les séraphins, saints et resplendissants, s’approchent de son trône dans une attitude de profond respect. Nous donc, qui sommes pécheurs, ne devons-nous pas nous approcher de notre Seigneur et Créateur avec une sainte révérence et avec adoration?
6 Octobre
Le respect envers la Parole de Dieu
Écoutez ma voix, et je serai votre Dieu, et vous serez mon peuple; marchez dans toutes les voies que je vous prescris, afin que vous soyez heureux. (Jérémie 7:23)

Nous avons besoin, vous et moi, d’avoir une vision spirituelle éclaircie et intensifiée afin de voir le plan de la rédemption sous un jour différent de celui sous lequel il nous est apparu jusqu’ici. Il faut que nos cœurs sentent les battements puissants de l’amour du Sauveur. Lorsque nous sondons les Écritures et que nous nous nourrissons des paroles de vie, oh! pensons alors que c’est la voix de l’Éternel qui parle à notre âme.

Nous sommes parfois déconcertés par les paroles de nos amis, mais dans la Bible nous trouvons des conseils divins relatifs à tous les sujets importants et nécessaires à nos intérêts éternels; nous apprenons une foule de choses ayant trait à nos affaires temporelles. Les enseignements de la Bible sont toujours adaptés aux circonstances particulières de notre vie; ils sont calculés pour nous préparer à supporter les épreuves et pour nous rendre propres à l’œuvre que Dieu nous confie.

La Bible, c’est la voix de Dieu qui nous parle, aussi nettement que si nous pouvions l’ouïr directement. Si nous nous rendions compte de ce fait, quelle crainte n’éprouverions-nous pas en ouvrant la Parole de Dieu et avec quelle ferveur ne rechercherions-nous pas ses préceptes! La lecture et la contemplation des Écritures seraient alors considérées comme une audience à laquelle nous serions reçus par le Dieu infini.

Il faut que nous ouvrions la Parole de Dieu avec respect et avec le désir sincère de connaître la volonté de Dieu à notre égard. Alors, les anges de lumière dirigeront nos recherches. Dieu s’adresse à nous dans son sanctuaire. Nous sommes dans la salle d’audience du Très-Haut, en présence même de l’Éternel, lorsque nous étudions sa Parole. Le Christ pénètre alors dans nos cœurs.

Montrez que vous témoignez de la révérence à l’égard de votre foi en vous entretenant avec respect des choses sacrées. Ne permettez jamais qu’une expression légère ou badine s’échappe de vos lèvres quand vous citez des passages des Écritures. Lorsque vous prenez la Bible en main rappelez-vous que vous êtes sur un terrain sacré.
7 Octobre
Le respect de la vie de famille
C’est pourquoi voici ce que dit l’Éternel, le Dieu d’Israël: J’avais déclaré que ta maison et la maison de ton père marcheraient devant moi à perpétuité. Et maintenant, dit l’Éternel, loin de moi! Carj’honorerai celui qui m’honore, mais ceux qui me méprisent seront méprisés. (1 Samuel 2:30)

Que la vie familiale se rapproche le plus possible de la vie céleste! C’est au foyer que l’on édifie les bases nécessaires à la prospérité de l’église. Les influences qui s’exercent sur la vie familiale continuent à s’exercer dans la vie de l’église, c’est pourquoi les devoirs de l’église prendront naissance au foyer.

Les parents qui conduisent leur famille dans le droit chemin introduiront dans l’église des habitudes d’ordre et de respect.

Les pères et les mères qui font passer Dieu au premier plan dans leur foyer, qui enseignent à leurs enfants que la crainte du Seigneur est le commencement de la sagesse, glorifient Dieu devant les anges et devant les hommes. [...] Le Christ n’est pas un étranger dans leur maison, son nom est un nom familier, révéré et glorifié. Les anges se plaisent dans un foyer où Dieu est le Maître suprême et où l’on enseigne aux enfants à vénérer la religion, la Bible et le Créateur. De telles familles peuvent se réclamer de la promesse: “J’honorerai ceux qui m’honorent.”

Le privilège sacré que possèdent ceux qui sont en communion avec Dieu permet d’avoir une vision distincte de la glorieuse récompense réservée a ceux qui aiment Dieu et vénèrent ses commandements. Nous avons besoin de faire preuve de révérence dans notre vie de tous les jours. [...] Nous nous attachons trop aux choses insignifiantes et banales de la vie quotidienne et nous finissons par ne plus voir celui qui est invisible. Nous perdons ainsi de riches bénédictions pour notre vie religieuse.

La vraie révérence se révèle par l’obéissance. L’Éternel ne nous a rien ordonné de superflu et il n’y a pas d’autre façon de manifester notre respect à son égard que d’obéir à ce qu’il nous a commandé de faire.
8 Octobre
Le respect à l’égard des représentants de Dieu
L’Éternel, le Dieu de leurs pères, donna de bonne heure à ses envoyés la mission de les avertir, car il voulait épargner son peuple et sa propre demeure. Mais ils se moquèrent des envoyés de Dieu, ils méprisèrent ses paroles, et ils se raillèrent de ses prophètes, jusqu’à ce que la colère de l’Éternel contre son peuple devînt sans remède. (2 Chroniques 36:15, 16)

Il faut manifester du respect envers les représentants de Dieu: les pasteurs, les professeurs et les parents qui sont appelés à parler et à agir à sa place. Dieu est honoré par les égards qui leur sont témoignés.

L’éducation et la formation de la jeunesse devraient viser à exalter les choses sacrées et à encourager une sainte dévotion pour Dieu et sa maison. Beaucoup de ceux qui prétendent être les enfants du Roi du ciel n’ont aucun sens de la nature sacrée des choses éternelles. [...]

On leur a rarement dit que le prédicateur est l’ambassadeur de Dieu, que le message qu’il apporte est un des moyens suscités par le Seigneur pour le salut des âmes, que pour tous ceux auxquels ce privilège est donné, ce sera une saveur de vie pour la vie ou une saveur de mort pour la mort. [...]

Beaucoup [...] font des services religieux un objet de critique; ils en approuvent une partie et condamnent le reste. [...] Au sujet du service du sanctuaire, si le prédicateur a un défaut, craignez de le mentionner. Ne parlez que des qualités de l’orateur, des bonnes idées qu’il a présentées, idées auxquelles on devrait accorder toute son attention parce qu’elles viennent de Dieu par l’intermédiaire de son agent. [...]

À moins que des idées correctes sur le véritable culte et sur le vrai respect ne soient inculquées aux membres, il y aura une tendance croissante à placer les choses sacrées et éternelles sur le même plan que les choses profanes, et ceux qui proclament la vérité offenseront Dieu et déshonoreront cette vérité elle-même. Ils ne pourront jamais, avec leurs idées frustes, apprécier un ciel pur et saint et être prêts à se joindre aux adorateurs de Dieu, là-haut, dans les cours célestes où tout est pureté et perfection, où chaque être témoigne une parfaite révérence pour Dieu et pour sa sainteté. Selon les indications de Paul, l’œuvre des ambassadeurs de Dieu consiste à rendre tout homme parfait en Jésus-Christ.
9 Octobre
Le respect à l’égard de la maison de Dieu
Vous observerez mes sabbats, et vous révérerez mon sanctuaire. Je suis L’Éternel. (Lévitique 19:30)

L’Éternel est grand et saint. Et pour l’humble et le croyant la maison de l’Éternel ici-bas est le lieu où les chrétiens se réunissent pour le culte: c’est comme la porte des cieux. Les hymnes de louange, les paroles prononcées par les ministres du Christ sont des moyens utilisés par Dieu pour préparer son peuple à faire partie de l’Église des cieux et à participer au culte plus sacré qui s’y déroulera.

Quand les adorateurs pénètrent dans un lieu de réunion, qu’ils se rendent sans bruit à leur place, comme il convient de le faire. [...] Les bavardages, les chuchotements, les rires familiers ne devraient pas être permis dans la salle de culte ni avant, ni après le service. Qu’une piété ardente et enthousiaste caractérise les fidèles.

Si certains d’entre eux doivent attendre quelques minutes avant le commencement du culte, qu’ils observent un véritable esprit de ferveur par une méditation silencieuse en élevant leur cœur vers Dieu par la prière, demandant que la réunion leur soit profitable et serve à convaincre et à convertir d’autres âmes. Il faut qu’ils se souviennent que les messagers célestes sont dans la maison de Dieu. Nous perdons tous de cette douce communion avec Dieu par notre manque de gravité, par notre négligence à recommander les moments de recueillement et de prière.

Élevez l’idéal du christianisme dans l’esprit de vos enfants; aidez les jeunes à s’unir à Jésus dans leur vie religieuse; enseignez-leur à observer le plus grand respect à l’égard de la maison de Dieu et à comprendre que, lorsqu’ils pénètrent dans le sanctuaire de l’Éternel, ce doit être avec des cœurs émus et dominés par des pensées de ce genre: “Dieu se trouve ici; c’est sa maison; je dois être animé des pensées les plus pures et des mobiles les plus saints. [...] C’est le lieu où l’Eternel reçoit son peuple et le bénit.” [...] Les parents devraient non seulement enseigner mais ordonner à leurs enfants de pénétrer dans le sanctuaire avec gravité et respect. Exercez-vous au respect jusqu’à ce qu’il devienne une partie de vous-même.
10 Octobre
Le respect à l’égard du sabbat
Souviens-toi du jour du repos, pour le sanctifier. (Exode 20:8)

“Souviens-toi” est placé au début même du quatrième commandement. Parents, souvenez-vous du jour du repos pour le sanctifier. Si vous agissez ainsi, vous donnez à vos enfants le véritable enseignement; ils respecteront le saint jour de l’Éternel. [...] Pendant toute la semaine ne perdez pas de vue le saint sabbat de l’Éternel car ce jour doit être consacré au service de Dieu. C’est le jour où les mains doivent se reposer de toutes les activités terrestres et où les besoins de l’âme doivent être satisfaits d’une façon spéciale.

Oh! faites du sabbat le jour le plus beau et le plus agréable de la semaine. [...] Que les parents fassent preuve d’une attention particulière à l’égard de leurs enfants auxquels ils liront les passages les plus attrayants de l’histoire de la Bible. Qu’ils leur apprennent à révérer le jour du sabbat et à l’observer selon le commandement de l’Éternel. [...] Les enfants feront du sabbat leurs délices s’ils sont habitués à le respecter. Ils s’intéresseront aux bonnes lectures ou à des conversations ayant trait au salut des âmes.

Au cours de la journée, tous devraient avoir l’occasion de sortir. [...] Que les jeunes esprits associent la pensée de Dieu à la contemplation de la nature, que leur attention soit attirée sur les gages que le Seigneur a donnés de son amour pour l’homme en créant le monde. [...] Lorsqu’ils verront la magnificence de ce qu’il a fait pour le bonheur de l’homme, ils seront amenés à le considérer comme un Père tendre et aimant. [...] En s’apercevant que le caractère de Dieu se présente sous les traits de l’amour, de la bonté, de la beauté, ils seront conduits à l’aimer.

Le sabbat est une agrafe d’or qui unit Dieu et son peuple.

Sanctifier le sabbat, c’est travailler à son salut éternel.
11 Octobre
Un Dieu vivant
L’Éternel est Dieu en vérité, il est un Dieu vivant et un roi éternel. (Jérémie 10:10)

“Je marcherai moi-même avec toi”, avait promis l’Éternel à son peuple lorsqu’il traversait le désert. Cette assurance fut accompagnée par une merveilleuse révélation du caractère de Jéhovah - révélation qui permit à Moïse de proclamer à tout Israël la bonté de l’Éternel et de donner au peuple une connaissance approfondie des attributs de son roi invisible. [...]

Jusqu’à la fin de sa longue existence et de son patient ministère, Moïse ne cessa d’exhorter Israël à garder les yeux fixés sur son divin souverain. [...] Avec quelle confiance le prophète n’avait-il pas assuré les Israélites des desseins miséricordieux de Jéhovah! Que de fois n’avait-il pas plaidé dans le désert en faveur du peuple d’Israël qui s’égarait! Et l’Éternel avait épargné ce peuple. [...]

Moïse invoquait les assurances et les promesses merveilleuses qui avaient été faites à la nation élue. Et il faisait appel, comme argument suprême, à l’amour de Dieu pour l’humanité déchue. [...] “Pardonne l’iniquité de ce peuple, selon la grandeur de ta miséricorde, comme tu as pardonné à ce peuple depuis l’Égypte jusqu’ici”, demandait-il.

Et l’Éternel lui répondit favorablement: “Je pardonne, comme tu l’as demandé.” Mais il fit part à Moïse, sous la forme d’une prophétie, du triomphe final qu’il préparait pour son peuple: “Mais je suis vivant, déclare-t-il, la gloire de l’Éternel remplira toute la terre”. [...] La gloire de Dieu, son caractère, sa miséricordieuse bonté, son tendre amour - tout ce que Moïse avait demandé en faveur d’Israël - devait être révélé à l’humanité entière. Et cette promesse de Jéhovah fut rendue doublement certaine; elle fut confirmée par un serment. Aussi sûrement que l’Éternel vit et règne, sa gloire sera proclamée “parmi les païens et ses merveilles parmi tous les peuples”.
12 Octobre
Dieu est mon Père
Voyez quel amour le Père nous a témoigné, pour que nous soyons appelés enfants de Dieu! (1 Jean 3:1)

Quel amour, quel incomparable amour nous a été témoigné, à nous pécheurs et étrangers pour que nous ayons la possibilité d’être ramenés à Dieu et adoptés dans sa famille! Nous pouvons nous adresser au Seigneur en employant ce terme affectueux: “Notre Père!” - terme qui symbolise notre amour à l’égard de Dieu et qui nous garantit sa tendresse et ses liens de parenté avec nous. Et le Fils de Dieu, en regardant les héritiers de la grâce “n’a pas honte de les appeler frères”. Ils ont des liens de parenté plus sacrés avec l’Éternel que les anges eux-mêmes, qui n’ont jamais péché.

Tout l’amour paternel qui s’est transmis de génération en génération par le canal des cœurs humains, toutes les sources de tendresse qui ont jailli dans les âmes ne sont que de minuscules ruisseaux par rapport à l’immense océan que représente l’amour inépuisable et infini de l’Éternel. Les langues ne peuvent pas l’exprimer; les plumes n’arrivent pas à le décrire. Vous pouvez méditer sur cet amour tous les jours de votre vie; vous pouvez sonder soigneusement les Écritures pour le comprendre; vous pouvez faire appel à toutes les facultés, à toutes les capacités que Dieu vous a données pour concevoir l’amour et la compassion du Père céleste; mais cet amour sera toujours infiniment plus grand que vous ne l’imaginez.

L’Éternel voit dans tous ses enfants l’image de son Fils unique. Il les regarde avec un amour plus grand qu’aucune langue humaine ne peut l’exprimer. Il les entoure de ses bras aimants. Le Seigneur prend plaisir dans son peuple.

Il nous a rachetés d’un monde indifférent et nous a choisis pour que nous devenions membres de la famille royale, fils et filles du Roi du ciel. Il nous demande d’avoir en lui une confiance plus grande encore que celle de l’enfant en son père terrestre.
Dieu est pour nous le Père céleste, tendre et plein de compassion.
13 Octobre
Dieu est avec moi
L’Éternel des armées est avec nous, le Dieu de Jacob est pour nous une haute retraite. (Psaumes 46:8)

“Emmanuel, Dieu avec nous”, cette affirmation signifie tout pour nous. Quelle base solide ne constitue-t-elle pas pour notre foi! Quel immense espoir d’immortalité ne place-t-elle pas devant le croyant! Dieu, avec nous en Jésus-Christ, accompagne chacun de nos pas dans notre voyage vers le ciel. Le Saint-Esprit est notre consolateur, notre conseiller dans nos difficultés, notre soutien pour adoucir nos tristesses et pour nous protéger contre les tentations. “Ô profondeur de la richesse, de la sagesse et de la science de Dieu!”

L’Éternel avait ordonné à Moïse au sujet des Israélites: “Ils me feront un sanctuaire, et j’habiterai au milieu d’eux.” Et l’Éternel s’établit dans le sanctuaire au sein de son peuple. Le symbole de sa présence se trouvait avec les Israélites tout au cours de leur pénible traversée du désert. De même, le Christ a établi son tabernacle au milieu des tentes que nous habitons. Il a dressé la sienne tout près de celles des hommes, afin de pouvoir demeurer avec nous et de nous faire pénétrer dans l’intimité de sa vie et de son caractère divins. [...]

Depuis que Jésus est venu demeurer avec nous, nous savons que Dieu s’associe à nos épreuves et compatit à nos souffrances. Tout fils, toute fille d’Adam est à même de comprendre que notre Créateur est l’ami des pécheurs.

“Dieu avec nous”, c’est la certitude de notre délivrance du péché et l’assurance que nous pouvons observer la loi du ciel.

Le Christ s’est efforcé d’enseigner cette grande vérité que nous avons tant besoin d’apprendre: Dieu est toujours avec nous, il est l’hôte de chaque demeure et le témoin de chaque action commise sur la terre. Il connaît les pensées qui germent dans les esprits et qu’adoptent les âmes. Il entend chacun des mots que prononcent les hommes. Il parcourt le monde et agit au sein même de nos activités. Il connaît tous nos plans et juge toutes nos méthodes.
14 Octobre
Dieu me voit
Il m’a vue. (Genèse 16:13)

Dieu observe avec vigilance les actions des enfants des hommes. Rien ne survient sur la terre ou dans le ciel sans que le Créateur en ait connaissance. Rien ne peut se produire sans sa permission. L’être qui “donne le salut aux rois” et à qui appartiennent tous “les boucliers de la terre” veille avec un zèle inlassable sur celui dont peut dépendre le sort d’un empire. Et il manifeste autant de tendre vigilance à l’égard du pauvre qu’à l’égard du monarque sur son trône.

L’Éternel agit constamment pour le bien de ses créatures. [...] Que de fois Dieu s’est interposé pour éloigner la mort et préserver hommes, femmes et enfants alors que Satan avait en vue des desseins funestes! Ce monde a été béni par Dieu d’une manière manifeste. Les êtres humains sont les bénéficiaires de grâces incalculables. La Providence veille sur eux et les protège. Les dons les plus rares des trésors célestes sont déversés sur eux.

Dieu vous connaît par votre nom. Il connaît tous les actes de votre vie. Il connaît chacune de vos pensées, chacune de vos intentions, chacun de vos projets, chacun de vos mobiles. [...] De même que l’artiste reproduit sur sa toile les traits du visage, de même les traits de caractère de chaque individu sont transcrits sur les livres du ciel. Dieu possède une reproduction parfaite du caractère de chaque personne.

L’Éternel désire que vous reconnaissiez sa divine présence. Sa paix, son réconfort, sa grâce, sa joie transformeront l’ombre de la mort en une brillante matinée aux bienfaisants rayons de soleil. Un esprit respectueux comprend que le cœur doit être gardé par la puissance de Dieu. Les anges qui veillent sur nous ouvrent les yeux de l’entendement et du cœur pour voir les merveilles de la divine loi dans le monde de la nature et dans les révélations éternelles du Saint-Esprit.
15 Octobre
Dieu prend soin de moi
Ne crains rien, car je suis avec toi; ne promène pas des regards inquiets, car je suis ton Dieu; je te fortifie, je viens à ton secours, je te soutiens de ma droite triomphante. (Ésaïe 41:10)

L’Éternel est en rapport constant avec toutes les régions de son immense royaume. La Bible le représente penché vers la terre et vers ses habitants. Il prête l’oreille à tous les mots que nous prononçons. Il entend chacun de nos gémissements; il écoute chacune de nos prières; il observe tous nos mouvements. [...]

Dieu a toujours veillé sur son peuple. [...] Le Christ a enseigné à ses disciples que l’intérêt divin, réservé à toute créature, était en rapport direct avec le rang qui lui avait été assigné à la création. Le Seigneur fixa l’attention de ses disciples sur les oiseaux du ciel. Pas un seul passereau ne tombe à terre, leur fit-il remarquer, sans la volonté du Père céleste. Et si Dieu prend soin du passereau, à combien plus forte raison les âmes de ceux pour lesquels le Christ est mort sont-elles précieuses aux yeux de l’Éternel. La valeur de l’homme, le prix que le Seigneur lui attache, se révèle dans la croix du Calvaire. [...]

La miséricorde et l’amour de Dieu à l’égard de la race déchue n’ont pas cessé de grandir, ni de se manifester envers la terre.

Il est vrai que les désappointements surviendront dans notre vie, que les tribulations seront notre lot; mais confions toutes choses, petites et grandes, à l’Éternel. Il n’est pas embarrassé par le nombre infini de nos tristesses; il n’est pas accablé par le poids de nos fardeaux. La sollicitude du Seigneur s’étend à chaque foyer, elle enveloppe chaque membre de la famille. Dieu s’intéresse à toutes nos occupations, à toutes nos inquiétudes. Il voit chacune de nos larmes; il est touché par le sentiment de nos infirmités. Toutes les épreuves, toutes les tribulations qui fondent sur nous sont permises, afin que s’accomplissent les desseins d’amour de Dieu à notre égard et afin “que nous puissions participer à sa sainteté” et devenir ainsi participants de cette plénitude de joie qui se trouve dans sa présence.
16 Octobre
Dieu est tout en tous
Souvenez-vous de ce qui s’est passé dès les temps anciens; car je suis Dieu, et il n’y en a point d’autre, je suis Dieu, et nul n’est semblable à moi. (Ésaïe 46:9)

Dans le ciel, Dieu est tout en tous. La sainteté y préside en souveraine. Rien n’y détruit l’harmonie parfaite qu’y fait régner l’Éternel. Si nous marchons réellement vers le ciel, l’Esprit divin doit résider dans nos cœurs dès ici-bas. Mais si nous ne trouvons aucun plaisir maintenant dans la contemplation des choses célestes, si nous ne manifestons aucun intérêt dans la recherche de la connaissance de l’Éternel, aucune joie à contempler le caractère du Christ, si la sainteté n’a aucune attraction pour nous, alors nous pouvons être sûrs que notre espoir d’aller au ciel est vain. Une parfaite conformité à la volonté de Dieu est le noble idéal que le chrétien doit avoir constamment devant lui. Il se plaira à parler de Dieu, de Jésus, de la demeure de la pureté et de la félicité préparée par le Christ pour tous ceux qui l’aiment. La contemplation de ces thèmes, quand l’âme fait ses délices des bénédictions promises par l’Éternel, est représentée par l’apôtre comme un avant-goût des “puissances du monde à venir”.

La connaissance de Dieu révélée en Christ est indispensable au salut. C’est elle qui transforme le caractère, recrée l’âme à l’image de Dieu et communique à l’être tout entier une puissance surnaturelle. [...]

“À cause de cela, dit saint Paul, je fléchis les genoux devant le Père, duquel tire son nom toute famille dans les cieux et sur la terre, afin qu’il vous donne, selon la richesse de sa gloire, d’être puissamment fortifiés par son Esprit dans l’homme intérieur, en sorte que Christ habite dans vos cœurs par la foi; afin qu’étant enracinés et fondés dans l’amour, vous puissiez comprendre avec tous les saints quelle est la largeur, la longueur, la profondeur et la hauteur, et connaître l’amour de Christ, qui surpasse toute connaissance, en sorte que vous soyez remplis jusqu’à toute la plénitude de Dieu.”
17 Octobre
Dieu dans la nature
Les cieux racontent la gloire de Dieu, et l’étendue manifeste l’œuvre de ses mains. (Psaumes 19:1)

Dieu nous a placés au milieu du merveilleux spectacle de la nature pour attirer et pour intéresser notre esprit. Il désire que nous associions les gloires de la création à son caractère. Si nous étudions soigneusement le livre de la nature, nous découvrirons qu’il est une source féconde qui nous permet de contempler l’amour et la puissance infinie de Dieu. [...] Le grand Maître de la création a peint sur les cieux le décor changeant des gloires du soleil couchant. Il a teinté et rehaussé la voûte céleste d’or, d’argent, de cramoisi comme si les portes des cieux majestueux demeuraient grandes ouvertes pour que nous puissions contempler la splendeur divine et que notre imagination s’empare de la gloire de l’Éternel. Que de gens se détournent avec indifférence de ce tableau céleste! Ils oublient de découvrir l’amour et la puissance infinis de Dieu dans les beautés incomparables qu’offrent les cieux, mais ils tombent presque en extase devant les peintures imparfaites qui imitent celles du grand Maître.

Le Rédempteur a choisi le cadre de la nature pour instruire son peuple. [...] Il a choisi les bosquets, le bord de la mer, d’où il lui était possible de dominer le paysage et d’en discerner les divers aspects, afin de pouvoir illustrer les importantes vérités du royaume de Dieu par les œuvres de l’Éternel révélées dans la nature.

Contemplez les splendides beautés que cette nature vous offre. Pensez à leur merveilleuse adaptation aux besoins et au bonheur des hommes et à ceux de toutes les créatures vivantes. Le soleil qui égaie la terre, la pluie qui la rafraîchit, les collines, les mers et les plaines, tout nous parle de l’amour du Créateur. C’est l’Éternel qui fait fleurir les bourgeons et qui transforme les fleurs en fruits. C’est lui qui subvient aux besoins quotidiens de toutes ses créatures.

Tandis que nous contemplons Dieu dans la nature, notre cœur est vivifié; il bat au rythme d’un amour nouveau et plus profond, mêlé de crainte et de révérence.
18 Octobre
Vie abondante en Christ
Moi, je suis venu afin que les brebis aient la vie et qu’elles soient dans l’abondance. (Jean 10:10)

Tous les êtres créés vivent par la volonté et par la puissance de Dieu. Ils bénéficient de la vie du Fils de Dieu. Quels que soient leurs aptitudes, leurs talents, leurs capacités, ils sont remplis de vie par la source de toute vie. Le Christ est la source, la fontaine de la vie. Seul celui qui possède l’immortalité, qui demeure dans la lumière et dans la vie pouvait déclarer: “J’ai le pouvoir de la donner [la vie] et j’ai le pouvoir de la reprendre.” [...]

Jésus a été doté du pouvoir de donner l’immortalité. La vie dont il avait fait don à l’humanité, il l’a reprise et l’a redonnée à cette humanité. “Je suis venu, dit-il, afin que les brebis aient la vie et qu’elles soient dans l’abondance.”

Tous ceux qui sont un en Christ par la foi en lui ont le privilège de posséder la vie qui produit la vie éternelle. “Parce que je vis, vous vivrez aussi.”

Le Christ devient un avec l’humanité afin que l’humanité puisse devenir une en esprit et en vie avec lui. En vertu de cette union et conformément à la Parole de Dieu, sa vie devient la vie de ses enfants. Il dit au pécheur: “Je suis la résurrection et la vie.” Le Christ considère la vie comme un sommeil où tout est silence, ténèbres et repos. Il en parle comme si elle ne durait qu’un instant. “Quiconque vit et croit en moi, déclare-t-il, ne mourra jamais.” [...] Et pour le croyant, la mort importe peu. Pour lui, mourir n’est que dormir.

Une puissance semblable à celle qui a ressuscité le Christ ressuscitera son Eglise et la glorifiera en tant qu’épouse du Seigneur, au-dessus de toutes les dominations, de toutes les puissances, de tout nom qui est prononcé non seulement en ce monde, mais aussi dans les parvis célestes. Comme elle sera radieuse au matin de la résurrection, la victoire des saints qui dorment!
19 Octobre
Le Christ est mon parfait exemple
Et c’est à cela que vous avez été appelés, parce que Christ aussi a souffert pour vous, vous laissant un exemple, afin que vous suiviez ses traces, lui qui n’a point commis de péché, et dans la bouche duquel il ne s’est point trouvé de fraude. (1 Pierre 2:21, 22)

Le Christ est notre exemple en toute chose. Selon la providence de Dieu, l’enfance de Jésus se déroula à Nazareth, lieu où la corruption des habitants exposait sans cesse le Christ à la tentation et où il fallait qu’il se garde pur et saint au milieu de tant de péché et de souillure. Le Sauveur ne choisit pas de lui-même cette ville; c’est le Père céleste qui la lui réserva pour que son caractère fût tenté et éprouvé de diverses manières. L’enfance du Christ fut sujette à de cruelles épreuves, à des tribulations et à des luttes sévères afin de développer la perfection de son caractère qui ferait de lui un exemple parfait pour les enfants, pour les adolescents et pour les personnes d’âge mûr. [...]

La vie de Jésus était destinée à montrer que la pureté, la stabilité et la fermeté des principes ne dépendent pas de l’absence de tribulations, de la pauvreté et de l’adversité. Le Christ supporta sans murmurer les épreuves et les privations dont se plaignent tant de jeunes. Et cette discipline est l’entraînement nécessaire à ces jeunes pour donner de la fermeté à leur caractère et pour développer en eux une force spirituelle semblable à celle du Christ, les rendant capables de résister à la tentation. S’ils se soustraient à l’influence de ceux qui voudraient les égarer et les corrompre, ils ne seront pas vaincus par les machinations de Satan. Par les prières quotidiennes qu’ils feront monter vers Dieu, ils obtiendront de lui la sagesse et la grâce pour supporter les conflits et les dures réalités de la vie et pour remporter la victoire. La fidélité et la sérénité d’esprit ne peuvent être maintenues que par la vigilance et par la prière. La vie du Christ fut l’exemple d’une énergique persévérance qui ne se laissait pas affaiblir par l’opprobre, le ridicule, les privations et les tribulations. [...] Et dans la mesure où les jeunes maintiendront leur intégrité de caractère dans les moments d’abattement, leur courage, leur fermeté, leur pouvoir d’endurance s’accroîtront et ils acquerront une grande force spirituelle.
20 Octobre
Le Christ, mon frère aîné
En conséquence, il a dû être rendu semblable en toutes choses à ses frères, afin qu’il fût un souverain sacrificateur miséricordieux et fidèle dans le service de Dieu, pour faire l’expiation des péchés du peuple. (Hébreux 2:17)

Le frère aîné de notre race se tient près du trône éternel. Il veille sur chaque créature qui regarde à lui comme à son Sauveur. Il sait par expérience quelles sont les faiblesses de l’humanité, quels sont ses besoins et où réside la puissance de ses tentations. Il vous garde, enfant craintif de Dieu. Êtes-vous tenté? Il vous délivrera. Êtes-vous faible? Il vous fortifiera. Êtes-vous ignorant? Il vous éclairera. Êtes-vous blessé? Il vous guérira. L’Éternel “compte le nombre des étoiles”; et pourtant “il guérit ceux qui ont le cœur brisé et il panse leurs blessures”.

Quelles que soient vos épreuves et vos angoisses, exposez votre cas à l’Éternel. Votre esprit sera alors exercé à la patience. La voie s’ouvrira devant vous pour vous délivrer des obstacles et des difficultés. Plus vous vous sentirez faible et sans secours, plus vous deviendrez fort de la force de l’Éternel. Plus vos fardeaux seront lourds et plus divin sera le repos que vous éprouverez en vous déchargeant sur Celui qui porte tous les fardeaux de l’humanité.

Les circonstances peuvent séparer les amis; les eaux agitées de la mer infinie peuvent déferler entre eux et nous. Mais aucun événement, aucune distance ne peuvent nous séparer du Sauveur. Où que nous soyons, il est à notre droite pour nous soutenir, pour nous aider, pour nous réconforter, pour nous encourager. L’amour du Christ pour celui qu’il rachète est plus grand que l’amour d’une mère pour son enfant. Notre privilège consiste à nous reposer dans son amour et à dire: “Je me confie en lui car il a donné sa vie pour moi.”

L’amour humain est instable, mais celui du Christ est immuable. Quand nous appelons Jésus à notre aide, il nous tend la main et nous sauve. Il désire que nous comprenions qu’il est retourné au ciel comme notre frère aîné et que cette puissance illimitée qui lui a été donnée est à notre disposition.
21 Octobre
Jésus enfant
Or l’enfant croissait et se fortifiait. Il était rempli de sagesse, et la grâce de Dieu était sur lui. (Luc 2:40)

Le court récit de ses premières années est plein de signification: “Le petit enfant grandissait et se fortifiait; il était rempli de sagesse, et la grâce de Dieu était sur lui.” Dans le rayonnement de la présence de son Père, “Jésus croissait en sagesse, en stature et en grâce, devant Dieu et devant les hommes”. Son esprit était actif et pénétrant; il était plus réfléchi et plus sage que les enfants de son âge. Son caractère avait un équilibre magnifique. Ses facultés intellectuelles et ses forces corporelles se développèrent graduellement, en harmonie avec les lois de l’enfance.

Enfant, Jésus se montrait particulièrement aimable. Il était toujours prêt à se mettre au service des autres. Rien ne pouvait lasser sa patience, et sa véracité était incorruptible. Tout en étant ferme comme un rocher dans ses principes, il manifestait dans sa vie la grâce d’une courtoisie désintéressée.

La mère de Jésus veillait avec la plus grande sollicitude sur le développement de ses capacités, et elle admirait la perfection de son caractère. Elle se faisait un plaisir d’encourager cet esprit vif et intelligent. [...]

De ses lèvres et des rouleaux des prophètes, il recueillit la connaissance des choses divines. Sur ses genoux il apprit les paroles mêmes qu’il avait données autrefois à Israël, par l’intermédiaire de Moïse. Plus tard, il ne fréquenta pas davantage les écoles des rabbins. L’instruction qu’il eût pu puiser à cette source ne lui était pas nécessaire, Dieu lui-même étant son instructeur. [...]

Il acquit sa connaissance ainsi que nous pouvons le faire nous-mêmes; sa grande familiarité avec les Écritures montre comment il s’est appliqué, dans ses premières années, à l’étude de la Parole de Dieu. [...] Dès le premier éveil de son intelligence, il ne cessa de croître en grâce spirituelle et en connaissance de la vérité.
22 Octobre
Le Christ était obéissant
Puis il descendit avec eux pour aller à Nazareth, et il leur était soumis. [...] Et Jésus croissait en sagesse, en stature, et en grâce, devant Dieu et devant les hommes. (Luc 2:51, 52)

Malgré sa mission sacrée et sa noble parenté avec Dieu, dont il avait pleine connaissance, le Christ n’était pas au-dessus de l’accomplissement des devoirs pratiques de la vie. Il était le Créateur du monde et cependant il reconnaissait ses obligations à l’égard de ses parents terrestres; à l’appel du devoir et selon le désir de son père et de sa mère, il revint de Jérusalem avec eux, après la Pâque, et il leur fut soumis.

Il acceptait leur autorité et il reconnaissait ses devoirs de fils, de frère, d’ami et de citoyen. Il s’acquittait de ses obligations à l’égard de ses parents terrestres avec une politesse exquise. Le Christ était le Roi du ciel. Il avait été le chef suprême des armées célestes; les anges aimaient à obéir à ses ordres. Et maintenant le voici devenu serviteur volontaire, fils heureux de servir.

Jésus ne fut pas détourné par une influence quelconque des devoirs qu’il avait à accomplir fidèlement en tant que fils. Il ne cherchait pas à faire quoi que ce soit d’extraordinaire pour se distinguer des autres enfants ou pour proclamer son origine divine. Ses amis et ses parents eux-mêmes ne remarquèrent aucun signe particulier de sa divinité au cours des années qu’il passa parmi eux. Le Christ se montra pacifique, désintéressé, doux, joyeux, bon et toujours prêt à obéir. [...]

Une leçon de grande importance se dégage du silence qu’observent les Écritures sur l’enfance de Jésus. Elle doit servir de leçon aux parents et aux enfants. Le Christ a été notre modèle en toutes choses. Le peu d’attention qu’on prête à son enfance et à sa jeunesse doit servir d’exemple aux parents et aux enfants. Plus on ignore l’existence des enfants et des adolescents, plus ils mènent une vie naturelle, exempte d’excitations artificielles, plus cela favorise la formation d’un caractère fait de pureté et de simplicité naturelle et d’une vraie valeur morale.
23 Octobre
Le Christ a été tenté comme nous
Car nous n’avons pas un souverain sacrificateur qui ne puisse compatir à nos faiblesses; au contraire, il a été tenté comme nous en toutes choses, sans commettre de péché. (Hébreux 4:15)

La venue du Christ dans notre monde fut un grand événement, non seulement pour ce monde, mais pour tous les mondes de l’univers appartenant à Dieu. Jésus est venu pour se charger de notre propre nature, pour être tenté en tous points comme nous et pour nous laisser l’exemple d’un caractère sans défaut et d’une pureté parfaite. Ayant été tenté en toutes choses comme nous le sommes, il sait donc comment sympathiser avec nous. Il sait comment témoigner de la compassion aux enfants et aux adolescents, il sait comment les assister, car il fut lui aussi un enfant et il comprend toutes les épreuves, toutes les tentations auxquelles la jeunesse est en butte. [...]

Les yeux du Christ sont illuminés par cet amour qui le poussa à quitter les parvis célestes pour venir sur cette terre mourir à la place du pécheur. [...] Il fut plein de compassion et d’amour non seulement pour ceux qui cherchaient à l’aimer et à lui obéir mais aussi pour ceux qui étaient mauvais et coupables. Jésus n’a pas changé; il est le même hier, aujourd’hui et éternellement et il éprouve toujours de l’amour et de la compassion pour les égarés qu’il s’efforce d’attirer à lui afin de leur accorder son aide divine. Il sait qu’une puissance démoniaque combat dans chaque âme et s’efforce de s’en emparer; mais il est venu pour détruire le pouvoir de Satan et pour libérer les prisonniers.

Le caractère du Père céleste se révélait dans le Christ. Les enfants qui regardaient son visage voyaient resplendir dans ses yeux la pureté et la bonté. La douceur, la bénignité, l’amour s’alliaient chez lui au sentiment de sa puissance. Mais malgré chacun de ses mots, chacun de ses gestes, chacune des expressions de son visage qui révélaient son autorité divine, l’humilité caractérisait sa conduite et son maintien. La venue du Christ ici-bas n’avait qu’un but: sauver les âmes perdues.
24 Octobre
Christ en moi, l’espérance de la gloire
À qui Dieu a voulu faire connaître quelle est la glorieuse richesse de ce mystère parmi les païens, savoir: Christ en vous, l’espérance de la gloire. (Colossiens 1:27)

“Christ en vous, l’espérance de la gloire.” La connaissance de ce mystère nous donne la clé de tous les autres. Il ouvre à l’âme les trésors de l’univers, les possibilités d’un développement illimité.

Cette croissance, on l’obtient par la révélation incessante du caractère de Dieu, gloire et mystère de la Parole écrite. S’il nous était possible d’arriver à une parfaite compréhension de Dieu et de sa Parole, il n’y aurait plus pour nous de vérité à découvrir, plus de nouvelles connaissances, plus de développement ultérieur. Dieu cesserait d’être la puissance suprême, il n’y aurait plus de progrès possible pour l’homme. Grâces soient rendues à Dieu, il n’en est pas ainsi. Puisqu’il est infini et qu’en lui sont tous les trésors de la sagesse, nous pourrons pendant toute l’éternité chercher et apprendre, sans jamais parvenir à épuiser les richesses de sa sagesse, de sa bonté et de sa puissance.

Celui qui recherche le salut de Dieu doit faire preuve d’une énergie et d’une ardeur semblables à celles qu’il déploierait pour découvrir des trésors terrestres; alors, il parviendra à son but. [...]

Tous les chrétiens qui sont rendus participants du salut divin ici-bas et qui possèdent l’espérance de partager les gloires du royaume éternel doivent se rassembler auprès du Christ. Que chacun se sente responsable de son propre cas. [...] Si les croyants poursuivent leur marche chrétienne, Jésus sera fait en eux l’espérance de la gloire; ils aimeront célébrer ses louanges pour reprendre des forces. La cause de leur Maître les touchera de près. [...] Il faut que les chrétiens aillent de l’avant en raffermissant leur courage et en utilisant toutes leurs facultés pour la cause de Dieu.

La vie du vrai croyant révèle la présence du Sauveur dans son cœur. [...] Sa vie tout entière est un témoignage en faveur de la puissance et de la grâce du Christ.
25 Octobre
Mon ange gardien
Car il ordonnera à ses anges de te garder dans toutes tes voies. (Psaumes 91:11)

Chaque disciple de Jésus-Christ a son ange gardien, céleste sentinelle, qui protège le juste contre les assauts du Malin. Satan lui-même le reconnaît en ces termes: “Est-ce d’une manière désintéressée que Job craint Dieu? Ne l’as-tu pas protégé, lui, sa maison, et tout ce qui est à lui?” Les instruments dont Dieu se sert pour protéger les siens sont mentionnés par le Psalmiste: “L’ange de l’Éternel campe autour de ceux qui le craignent, et il les arrache au danger.”

J’ai vu l’amour touchant que l’Éternel éprouve pour son peuple et cet amour est immense. J’ai vu les anges déployer leurs ailes au-dessus des saints. Chaque saint a un ange gardien. Si les saints pleuraient de désespoir ou s’ils se trouvaient en danger, les anges qui veillent sans cesse sur eux s’élançaient en toute hâte vers le ciel pour en informer les séraphins de la cité de Dieu et ceux-ci faisaient cesser leurs chants. [...] Les souffrances des saints étaient publiées au ciel et les anges pleuraient et s’écriaient d’une voix forte: “Amen”. Mais si les saints fixaient leurs yeux sur les récompenses qui les attendent et s’ils glorifiaient l’Éternel par des louanges, alors les anges communiquaient la joyeuse nouvelle à la cité de Dieu et les séraphins dans les cieux faisaient retentir leurs harpes d’or; ils chantaient d’une voix forte: “Alléluia!” et les voûtes célestes résonnaient de leurs hymnes triomphants.

Les anges de Dieu sont chargés de veiller sur nous et si nous nous plaçons sous leur protection, ils se trouveront à notre droite au moment du péril. Lorsque nous risquons, inconsciemment, d’exercer une mauvaise influence sur les autres, les anges se trouvent près de nous, nous invitant à observer une meilleure conduite, choisissant pour nous des paroles et guidant nos actes. Ainsi notre influence peut être une force silencieuse et inconsciente mais dont les effets sont extraordinaires pour attirer les autres au Christ et au monde céleste.
26 Octobre
Les anges dans ma vie quotidienne
L’ange de l’Éternel campe autour de ceux qui le craignent, et il les arrache au danger. (Psaumes 34:8)

Aujourd’hui [...] les messagers divins parcourent la terre, cherchant à réconforter les affligés, à protéger les repentants, à gagner le cœur des hommes au Christ. Nous ne pouvons les voir personnellement, néanmoins ils sont près de nous, ils nous guident, nous dirigent et veillent sur nous. [...] Ces anges de lumière nous élèvent jusqu’à l’invisible et l’éternel, et placent notre âme dans une atmosphère céleste. Notre œil ne distingue pas leur aspect; ce n’est que spirituellement que nous voyons les choses célestes. De même, ce n’est que spirituellement que nous saisissons l’harmonie des voix d’en haut. [...]

Maintes et maintes fois des anges ont parlé à l’homme comme l’homme parle à un ami, et ils ont souvent conduit des fidèles en lieu sûr. Que de fois, par leurs paroles d’encouragement, n’ont-ils pas ranimé les forces défaillantes des âmes sincères! Et, les transportant en pensée au-dessus des contingences de la terre, ils ont permis aux croyants de contempler, par la foi, les robes blanches, les couronnes, les palmes de la victoire réservées aux vainqueurs pour le jour où ils seront rassemblés autour du grand trône blanc.

Les anges ont pour rôle de venir auprès des affligés, des souffrants, des pécheurs. Ils travaillent sans cesse en faveur de ceux pour qui le Christ est mort.

Les anges sont toujours présents au moment où l’on a le plus besoin d’eux. Ils sont avec ceux qui ont à livrer les plus rudes batailles, avec ceux qui ont à lutter contre leurs inclinations et leurs tendances héréditaires, avec ceux dont l’entourage est le plus déprimant.

Les êtres célestes sont chargés d’exercer leur ministère, qui consiste à guider, protéger et conduire ceux qui doivent hériter du salut. [...] Ces fidèles sentinelles montent la garde pour diriger les âmes sur le droit chemin.
27 Octobre
Les anges s’unissent à moi pour sauver des âmes
Ne sont-ils pas tous des esprits au service de Dieu, envoyés pour exercer un ministère en faveur de ceux qui doivent hériter du salut? (Hébreux 1:14)

Le joyeux message d’Hébreux 1:14 s’adresse à tous. Le chapitre entier est un merveilleux encouragement pour toute âme éprouvée et tentée. “Et auquel des anges a-t-il jamais dit: Assieds-toi à ma droite, jusqu’à ce que je fasse de tes ennemis ton marchepied? Ne sont-ils pas tous des esprits au service de Dieu, envoyés pour exercer un ministère en faveur de ceux qui doivent hériter du salut?” Ces messages continuent à parvenir des cieux à notre époque pour ceux qui seront héritiers du salut. Les anges viennent effectivement dans notre monde; ils ne sont pas toujours invisibles; quelquefois ils voilent leur apparence séraphique et ils apparaissent aux hommes sous la forme humaine; ils s’entretiennent avec eux et ils les éclairent. [...] Lorsque certains croyants se trouvent dans des impasses difficiles, les anges s’unissent aux serviteurs du Christ, sincères et vrais, pour les secourir dans leur détresse.

Si les anges occupaient la place des hommes dans le ministère de l’Évangile, ils ne laisseraient pas des pays entiers plongés dans les ténèbres et dans l’ombre de la mort. Ils agiraient comme le séraphin que les Écritures représentent volant au milieu du ciel et proclamant l’Évangile éternel à tous les habitants de la terre. Mais le Seigneur n’agit pas sans le concours des hommes. Si l’intérêt intense que les anges ressentent pour les hommes pouvait se traduire en paroles, alors, que n’entendrions-nous pas, quels appels ardents communiqués aux anges par le ciel n’aurions-nous pas à faire connaître aux autres!

Dieu a manifesté son amour aux hommes en les faisant participer avec lui à l’œuvre du salut. Tous ceux qui ont reçu l’inspiration divine possèdent l’Évangile en dépôt. “Nous sommes ouvriers avec Dieu”, appelés à le représenter comme des ambassadeurs de son amour. Il faut que nous collaborions avec les envoyés du ciel. [...]

Le Seigneur envoie la lumière à son peuple par le ministère des anges et c’est par l’intermédiaire de ce peuple que la lumière doit être apportée au monde.
28 Octobre
Des collaborateurs invisibles
Bénissez l’Éternel, vous ses anges, qui êtes puissants en force, et qui exécutez ses ordres, en obéissant à la voix de sa parole! Bénissez l’Éternel, vous toutes ses armées, qui êtes ses serviteurs, et qui faites sa volonté! (Psaumes 103:20, 21)

Bien qu’invisibles, les anges collaborent avec les êtres visibles, formant ainsi, avec les hommes, un ensemble protecteur. N’y a-t-il pas quelque chose de stimulant et de suggestif dans la pensée que les agents humains sont les instruments visibles chargés de transmettre à l’humanité les bénédictions des agents célestes? Si nous sommes ainsi ouvriers avec Dieu, notre œuvre porte l’empreinte du divin. Avec quelle joie et avec quelle satisfaction le ciel tout entier contemple ces influences qui s’unissent et que les parvis célestes approuvent! Les agents humains sont les instruments des anges car ceux-ci exercent souvent leur ministère par l’intermédiaire des hommes. Par leurs actions désintéressées, ils participent aux heureux résultats du secours apporté à l’humanité. C’est le moyen utilisé par le ciel dans l’œuvre du salut. La connaissance et les actes des ouvriers célestes unis aux efforts des hommes soulagent les opprimés et les affligés.

Ce sont les mêmes anges qui, dans les parvis du ciel, livrèrent bataille à Satan quand il cherchait à s’assurer la suprématie du pouvoir et qui triomphèrent en combattant aux côtés de l’Éternel. Ce sont ces anges mêmes qui, du haut des cieux, poussèrent des cris de joie à la création du monde, et à celle de nos premiers parents appelés à habiter la terre. [...] Avec quel intérêt passionné ces anges ne désirent-ils pas collaborer avec notre humanité perdue, mais rachetée, pour lui permettre de développer ce pouvoir que Dieu accorde à tout homme: s’unir aux intelligences célestes afin de chercher et de sauver les êtres qui périssent dans leurs péchés! Les hommes sont appelés à jouer le rôle de collaborateurs dans la proclamation du message en utilisant les facilités dont jouissent les anges. Si nous nous unissons à ces pouvoirs tout puissants, nous bénéficierons de la connaissance et de l’expérience suprême des anges. [...] Une telle coopération accomplira une œuvre qui concourra à célébrer l’honneur, la gloire et la majesté de l’Éternel.
29 Octobre
La délivrance de Pierre
Revenu à lui-même, Pierre dit: Je vois maintenant d’une manière certaine que le Seigneur a envoyé son ange, et qu’il m’a délivré de la main d’Hérode et de tout ce que le peuple juif attendait. (Actes 12:11)

La cellule où l’apôtre avait été enfermé était taillée dans le roc et les portes étaient garnies de barres et de solides verrous. [...] Mais toutes ces précautions: verrous, barres, gardes, qui rendaient humainement impossible la délivrance de Pierre, devaient faire ressortir d’une façon éclatante le triomphe de Dieu. [...]

C’est la nuit avant l’exécution. Un ange puissant est envoyé du ciel au secours de Pierre. [...] Il pénètre dans la cellule où l’apôtre dort tranquillement, dans une paix parfaite. [...]

Mais bientôt le messager céleste le touche et lui dit: “Lève-toi promptement!” Alors, il se réveille, voit sa cellule inondée de lumière, tandis qu’un ange radieux se tient devant lui. Il obéit machinalement aux paroles qui lui sont adressées, et il s’aperçoit en se levant que les chaînes qui retenaient ses poignets sont tombées. [...]

Il [l’ange] se dirige alors vers la porte, et lui, si loquace à l’accoutumée, le suit muet de stupeur. Ils franchissent les premières gardes et atteignent la lourde porte verrouillée qui s’ouvre d’elle-même et se referme immédiatement. [...]

Ils atteignent la deuxième porte, gardée de la même manière. Elle s’ouvre [...] sans qu’on entende ni un grincement de gonds, ni un bruit de verrous. [...] Ils passent aussi de même par la troisième porte et se trouvent en pleine rue. [...] L’ange glisse doucement devant Pierre, environné d’une lumière éblouissante. [...] Ils débouchent ainsi dans une rue et, alors, sa mission ayant pris fin, l’ange disparaît tout à coup.

Aujourd’hui, comme aux jours apostoliques, les anges parcourent la terre. [...] Nous ne pouvons les voir personnellement; néanmoins ils sont près de nous, ils nous guident, nous dirigent et veillent sur nous.
30 Octobre
Les anges me préparent pour l’éternité
Voici, j’envoie un ange devant toi, pour te protéger en chemin, et pour te faire arriver au lieu que j’ai préparé. (Exode 23:20)

Le ciel entier est engagé dans l’œuvre qui consiste à préparer le peuple de Dieu à affronter le jour du jugement. L’union du ciel et de la terre paraît imminente. [...]

Les êtres célestes attendent avec un ardent intérêt de faire connaître Dieu aux hommes afin que ceux-ci puissent, de concert avec eux, présenter Jésus - le Rédempteur - plein de grâce et de vérité. [...]

La première larme de repentir causée par le péché crée de la joie parmi les séraphins des parvis célestes. Les messagers du ciel sont prêts à prendre leur vol pour venir en aide à l’âme qui recherche Jésus. [...]

Quelles sublimes et glorieuses récompenses Dieu a préparées pour ceux qu’il aime! Les anges attendent avec une impatience et une espérance ardentes le triomphe final du peuple de Dieu, le moment où les séraphins, les chérubins et “les myriades de myriades” entonneront les cantiques des élus et célébreront le triomphe de l’œuvre du médiateur dans le rétablissement de l’homme.

Jésus a évalué le prix du salut de chaque fils et de chaque fille d’Adam. Il a donné des possibilités infinies à tous ceux qui, se soumettant aux conditions qu’il exigeait, n’encourront pas la mort mais auront la vie éternelle. [...] Tout être céleste est au service de Dieu et s’efforce de lui gagner des âmes.

Les anges, ces êtres glorieux, sont heureux de témoigner leur amour aux âmes déchues et de leur vouer leurs soins attentifs et constants. Les êtres célestes parlent au cœur des hommes. Ils font resplendir dans ce monde de ténèbres la lumière d’en haut. L’esprit humain est influencé par leur ministère bienveillant et patient grâce auquel les perdus peuvent avoir avec le Christ une communion plus intime que celle des anges.
31 Octobre
Les anges retiennent les quatre vents
Et je vis un autre ange, qui montait du côté du soleil levant, et qui tenait le sceau du Dieu vivant; il criait d’une voix forte aux quatre anges [...] et il dit: Ne faites point de mal à la terre, ni à la mer, ni aux arbres, jusqu’à ce que nous ayons marqué du sceau le front des serviteurs de notre Dieu. (Apocalypse 7:2, 3)

Quatre anges puissants continuent à retenir les quatre vents de la terre. L’effroyable destruction finale ne doit pas encore se produire. Les accidents qui surviennent sur terre, sur mer, les morts provoquées par les orages, les tempêtes, les accidents de chemin de fer, les guerres qui augmentent sans cesse, les terribles inondations, les tremblements de terre, le déchaînement des vents pousseront les nations à livrer un combat mortel: cependant les anges retiendront les quatre vents et empêcheront le pouvoir de Satan de s’exercer dans sa furie jusqu’à ce que les serviteurs de Dieu soient scellés au front.

Les anges retiennent les quatre vents représentés par un cheval furieux qui cherche à s’échapper et à fondre sur la terre pour semer la destruction et la mort tout au long de son passage.

Un effroyable conflit se prépare. Nous approchons du combat du grand jour du Dieu tout-puissant. Les forces qui ont été retenues vont être libérées. L’ange de miséricorde se prépare à descendre du trône et à abandonner le monde à la domination de Satan. Les principautés et les puissances de la terre se révoltent avec acharnement contre le Dieu du ciel. Elles sont remplies de haine à l’égard de ceux qui le servent, et dans un avenir proche, tout proche, se livrera le grand conflit entre le bien et le mal. La terre servira de champ de bataille; elle deviendra le théâtre du combat final et de la victoire finale.

Tandis que le zèle des chrétiens se relâche, et que les quatre vents sont sur le point de souffler, le regard miséricordieux de Jésus s’abaisse sur le reste qui n’est pas scellé; le Christ élève les mains vers le Père et il invoque le sang qu’il a versé pour eux. Alors un autre ange est envoyé pour s’élancer rapidement vers les quatre anges puissants et pour leur ordonner de retenir les vents jusqu’à ce que les serviteurs de l’Éternel soient scellés au front du sceau du Dieu vivant.
1er Novembre
Revêtez-vous de toutes les armes de Dieu
Revêtez-vous de toutes les armes de Dieu, afin de pouvoir tenir ferme contre les ruses du diable. Car nous n’avons pas à lutter contre la chair et le sang, mais contre les dominations, contre les autorités, contre les princes de ce monde de ténèbres, contre les esprits méchants dans les lieux célestes. (Éphésiens 6:11, 12)

Lorsque nous nous engageons dans un combat, il n’est pas prudent que nous jetions nos armes. C’est alors, en effet, que nous avons besoin de nous équiper de toutes les armes de Dieu. Chacune d’elles est indispensable au combat.

Bien que Satan s’efforce constamment d’aveugler les chrétiens sur ce fait, ils ne doivent jamais oublier que “nous n’avons pas à lutter contre la chair et le sang, mais contre les dominations, contre les autorités, contre les princes de ce monde de ténèbres, contre les esprits méchants dans les lieux célestes”. Voici un avertissement inspiré qui nous est parvenu à travers les siècles: “Soyez sobres, veillez! Votre adversaire, le diable, rôde comme un lion rugissant, cherchant qui il dévorera.” [...]

Depuis les jours d’Adam jusqu’à notre époque, notre ennemi a usé de sa puissance pour opprimer et détruire. Il prépare actuellement sa dernière campagne contre l’Église. Tous ceux qui s’efforcent de suivre Jésus devront se mesurer avec cet adversaire implacable. Le chrétien qui parvient le mieux à imiter le divin Modèle sera d’autant plus sûrement la cible des attaques de Satan.

Revêtons-nous des armes de Dieu et soyons prêts à affronter à n’importe quel moment les puissances des ténèbres. Quand les tentations et les épreuves déferlent sur nous, allons vers le Sauveur et luttons avec lui dans la prière jusqu’à l’agonie. Il ne nous rejettera pas sans nous secourir mais il nous accordera la grâce et la force pour triompher et pour briser la puissance de l’ennemi. Oh! puissions-nous tous voir ces choses sous leur vrai jour et supporter l’adversité comme de bons soldats de Jésus. Alors le peuple élu avancera résolument, fort en Dieu et en sa toute-puissance.
2 Novembre
Ayez à vos reins la vérité pour ceinture
C’est pourquoi, prenez toutes les armes de Dieu, afin de pouvoir résister dans le mauvais jour, et tenir ferme après avoir tout surmonté. Tenez donc ferme: ayez à vos reins la vérité pour ceinture. (Éphésiens 6:13, 14)

C’est en marchant à la lumière qui resplendit sur nous et en obéissant à la vérité qui se révèle à notre compréhension que nous recevons une lumière plus intense. Nous sommes inexcusables si nous nous contentons seulement de la lumière que nos pères ont reçue, il y a cent ans. Nous avons besoin de toute la vérité et il faut que nous la mettions en pratique dans la vie courante.

Il faut que notre esprit et notre âme tout entiers s’imprègnent de la vérité pour que nous puissions être une représentation vivante du Christ. [...] L’Éternel voudrait que nous soyons remplis du Saint-Esprit et doués de la puissance d’en haut. Ne cherchez pas à devenir des hommes importants mais efforcez-vous plutôt de devenir des hommes dotés de bonté et de perfection qui célébreront les louanges de celui qui vous a appelés des ténèbres à sa merveilleuse lumière. L’Éternel réclame des Caleb, des Josué, des hommes audacieux au cœur sincère, qui travailleront avec foi et courage.

Si la vérité de Dieu n’est pas enracinée dans le cœur, nous ne pouvons résister à la tentation. La grâce de Dieu dans la vérité est la seule puissance capable de nous conserver fermes dans les épreuves les plus cruelles. Les incroyants ont des yeux de lynx pour relever tous les actes inconsidérés, et ils sont prompts à couvrir de mépris les faibles et les hésitants. Que les jeunes s’intéressent à ce qui est élevé. Qu’ils prient humblement pour obtenir ce secours promis par le Christ, afin qu’ils puissent exercer une influence sur les autres et qu’ils ne redoutent pas d’affronter le grand jour des rétributions finales. Ceux qui ont vécu les principes élevés du chrétien dans tous les domaines de la vie active et religieuse bénéficieront d’un avantage incomparable car ils entreront en vainqueurs dans le paradis de Dieu.
3 Novembre
La cuirasse de la justice
Revêtez la cuirasse de la justice. (Éphésiens 6:14)

Revêtue de l’armure de la justice du Christ, l’Église se prépare à entrer dans le conflit final. “Belle comme la lune, pure comme le soleil, mais terrible comme des troupes sous leurs bannières”, elle s’avance dans le monde en vainqueur et pour vaincre.

Seul le vêtement dont le Christ lui-même nous a pourvus nous permettra de paraître en présence de l’Éternel. Ce vêtement, la robe de la justice du Christ, Jésus le placera sur tout être repentant et fidèle. “Je te conseille, dit-il, d’acheter de moi [...] des vêtements blancs, afin que tu sois vêtu et que la honte de ta nudité ne paraisse pas.” [...]

“Toute notre justice est comme un vêtement souillé.” Tout ce que nous pouvons faire par nous-mêmes est souillé par le péché. Mais le Fils de Dieu “a paru pour ôter les péchés et il n’y a point en lui de péché”. Ce dernier est ainsi défini: il est “la transgression de la loi”. [...] Mais le Christ obéit à toutes les exigences de la loi. [...] Lorsqu’il vivait sur notre terre, il déclara à ses disciples: “J’ai observé les commandements de mon Père.” Par son obéissance parfaite, Jésus a rendu tout être humain capable d’obéir aux commandements de Dieu. Lorsque nous nous soumettons au Christ [...] nous vivons de sa vie. Voilà ce que signifie l’expression: être revêtu de la robe de la justice du Christ. Lorsque le Seigneur nous regarde, il ne voit ni nos ceintures en feuilles de figuier, ni la nudité et l’horreur de notre péché, mais il voit la robe de sa justice qui est l’obéissance parfaite à la loi de l’Éternel.

Dieu veut nous aider à fortifier notre vie spirituelle pour l’heure de l’épreuve qui va nous surprendre tous. Revêtez-vous de toute l’armure de la justice du Christ. [...] Et lorsque vous aurez fait tout ce que vous devez faire, vous aurez l’assurance de la victoire. L’occasion de demeurer sur le rocher des siècles est accordée avec bienveillance à tout être humain.
4 Novembre
Que vos pieds soient chaussés de l’Évangile de paix
Mettez pour chaussures à vos pieds le zèle que donne l’Évangile de paix. (Éphésiens 6:15)

L’Éternel va bientôt revenir. Parlez de ce retour; priez pour ce retour. Croyez-y. Qu’il fasse partie de votre vie! Vous aurez à lutter contre un esprit de doute et de contestation, mais cet esprit disparaîtra en présence d’une confiance inébranlable et ferme en l’Eternel. Quand le doute et les difficultés se présentent, élevez vos âmes vers Dieu par des actions de grâces. Revêtez l’armure chrétienne et soyez sûrs que vos pieds seront chaussés du “zèle que donne l’Évangile de paix”.

Une épidémie de crimes sévit actuellement, devant laquelle tous ceux qui ont la crainte de Dieu sont frappés d’horreur. La corruption prévaut au-delà de tout ce que l’on pourrait décrire. Chaque jour apporte la nouvelle de conflits politiques, de fraudes, de violences, de désordres, d’indifférences aux souffrances humaines, de meurtres atroces commis avec une abominable férocité. Chaque jour est témoin de la progression du crime, de la folie et du suicide. Qui oserait nier que les suppôts de Satan travaillent parmi les hommes avec une ardeur croissante à égarer et à corrompre les esprits, à souiller et à détruire les corps? [...]

Cependant, il y a partout des cœurs épris d’idéal qui soupirent après la délivrance du péché et du mal sous toutes ses formes, après la vie réelle et la paix. Un grand nombre de ceux qui, autrefois, avaient connu la puissance de la Parole de Dieu et s’en sont écartés au contact des incroyants éprouvent aujourd’hui le besoin de la présence divine.

Il y a dix-neuf siècles, le monde désirait ardemment la révélation du Christ. L’Évangile est le seul remède contre le péché.
5 Novembre
Le bouclier de la foi
Prenez par-dessus tout cela le bouclier de la foi, avec lequel vous pourrez éteindre tous les traits enflammés du malin. (Éphésiens 6:16)

La foi dans la Parole de Dieu, étudiée avec prière et mise en pratique, sera le bouclier que nous opposerons aux traits de l’ennemi et qui nous permettra de vaincre par le sang du Christ.

Lorsque les âmes sont converties, leur salut n’est pas encore obtenu. Elles ont alors à engager une course; un combat pénible se présente à elles. Que doivent-elles faire? “Combattre le bon combat de la foi”, se hâter vers le but pour remporter le prix de la vocation céleste qui est en Jésus-Christ. Il n’y a pas de repos dans cette lutte. Le combat dure toute la vie et il doit être mené avec une énergie résolue, proportionnée à la valeur de l’objet qui en est le but: la vie éternelle. D’immenses avantages nous sont réservés par cette victoire. Nous sommes rendus participants du sacrifice du Christ dans cette vie terrestre et nous sommes ensuite assurés que nous serons participants de tous les bénéfices de ce sacrifice dans la vie éternelle si, jusqu’à la fin, nous persévérons fermement dans notre foi. Pensez à cela.

Et voici la promesse qui nous est faite: “Dieu, qui est fidèle, ne permettra pas que vous soyez tentés au-delà de vos forces; mais avec la tentation il préparera aussi le moyen d’en sortir.” Maintenez jusqu’à la fin votre intégrité chrétienne et ne murmurez pas contre Dieu. [...] Considérez que les avantages éternels sont à ce prix. Vous ne pouvez pas vous permettre d’être découragés et de perdre la foi. Le Seigneur vous aime; ayez confiance en lui. Le Seigneur Jésus est votre seul espoir. Travaillez pour l’éternité. Vous ne devez ni murmurer, ni vous plaindre, ni vous condamner. Ne négligez aucun moyen d’obtenir la grâce. Augmentez votre foi et votre confiance en Dieu.

Nous avons la justice et la force en l’Éternel. Appuyons-nous sur lui et par sa puissance nous pourrons éteindre les traits enflammés du malin et sortir du combat plus que victorieux.
6 Novembre
Le casque du salut
Il se revêt de la justice comme d’une cuirasse, et il met sur sa tête le casque du salut; il prend la vengeance pour vêtement, et il se couvre de la jalousie comme d’un manteau. (Ésaïe 59:17)

Que de gens ont des idées confuses en ce qui concerne la conversion! Du haut de la chaire ils ont souvent entendu répéter les mots: “Il vous faut naître de nouveau.” “Vous devez avoir un cœur renouvelé.” Ces expressions les ont troublés. Ils n’ont pas pu comprendre le plan du salut. Que de croyants ont été entraînés à leur perte par les doctrines erronées enseignées par certains pasteurs au sujet du changement qu’opère la conversion! Beaucoup d’entre eux ont vécu dans la tristesse pendant des années parce qu’ils attendaient un signe évident leur prouvant qu’ils étaient acceptés de Dieu. Séparés en grande partie du monde, ils se sont plu à s’associer au peuple de Dieu; et cependant ils n’ont pas osé confesser le Sauveur parce qu’ils craignaient d’être présomptueux en se déclarant enfants de Dieu. Ces chrétiens attendent un changement particulier qui, comme on le leur a fait croire, serait la preuve de leur conversion.

Au bout d’un certain temps quelques-uns d’entre eux ont la certitude que le Sauveur les accepte et ils sont alors amenés à s’identifier au peuple de Dieu. Ils font dater leur conversion de ce moment-là. Or... ils étaient adoptés par la famille de Dieu avant cette époque. L’Éternel les avait acceptés au moment où, fatigués de leur péché et ayant perdu le goût des plaisirs du monde, ils avaient résolu de chercher Dieu ardemment. Mais, ne comprenant pas la simplicité du plan du salut, ils ont perdu les privilèges et les bénédictions qu’ils auraient pu en retirer s’ils avaient seulement cru, quand ils s’étaient d’abord tournés vers Dieu, qu’il les avait acceptés.

D’autres tombent dans une erreur plus dangereuse encore. Ils sont dirigés par leurs impulsions. Ils ressentent une émotion et ils considèrent cet élan de l’âme comme la preuve qu’ils sont acceptés par Dieu et convertis. Mais les principes de leur vie ne sont pas changés. Les signes d’une véritable œuvre de grâce sur le cœur ne se trouvent pas dans le sentiment mais dans la vie.
7 Novembre
L’épée de l’Esprit
Prenez aussi le casque du salut, et l’épée de l’Esprit, qui est la parole de Dieu. (Éphésiens 6:17)

Nous savons que les dangers qui de nos jours assaillent la jeunesse ne sont ni négligeables ni insignifiants. [...] Nous vivons à une époque qui exige une vigilance et un esprit de prière continuels pour résister au mal. La parole précieuse de Dieu est le modèle que doivent suivre les jeunes pour rester fidèles au roi des cieux. Que ces jeunes étudient les Écritures, qu’ils gravent dans leur mémoire texte après texte, qu’ils acquièrent la connaissance de ce que l’Éternel a déclaré. [...] Que, dans l’épreuve, ils ouvrent la Parole de Dieu et qu’avec un cœur humble et plein de foi ils demandent à l’Éternel la sagesse pour découvrir leur chemin et la force qui leur permettra d’y marcher. [...]

Que nos jeunes gens déclarent une guerre acharnée à toute habitude capable de conduire l’âme loin du devoir et de la vie religieuse. Qu’ils aient des heures fixes pour la prière, et qu’ils fassent tout ce qui dépend d’eux pour les respecter. S’ils s’engagent dans la bataille avec les mauvaises habitudes qu’ils possédaient avant de se déclarer les disciples du Christ, ils deviendront bientôt les proies faciles de Satan. Mais armés de la Parole de Dieu, le cœur et l’esprit débordants de ce trésor, ils partiront, protégés ainsi contre les assauts des ennemis de Dieu ou de l’homme. [...] Élevez votre bannière au nom de l’Éternel pour la vérité et pour la justice - les commandements de Dieu et la foi de Jésus. Vous avez besoin maintenant de l’armure parfaite de la vérité, de l’épée de l’Esprit dont la lame ne sera jamais émoussée mais qui, au contraire, se fraiera un chemin à travers le péché et l’injustice.

Que la parole de la vérité soit pour les jeunes une conseillère et qu’ils deviennent habiles dans le maniement de l’épée de l’Esprit. Satan est un général sagace, mais le plus dévoué des soldats de Jésus-Christ peut cependant le terrasser.
8 Novembre
La force réside en Christ
À moins qu’on ne me prenne pour refuge, qu’on ne fasse la paix avec moi, qu’on ne fasse la paix avec moi. (Ésaïe 27:5)

L’ennemi (Satan) ne peut parvenir à vaincre le plus humble disciple du Maître, le croyant qui persévère dans la prière. Le Christ intervient auprès du chrétien comme une retraite, comme un rempart, afin qu’il puisse résister aux assauts de l’adversaire. Voilà la promesse qui nous est faite: “Quand l’ennemi viendra comme un fleuve, l’esprit de l’Éternel le mettra en fuite.”

Il fut permis à Satan de tenter Pierre, le disciple trop sûr de lui, comme il lui avait été permis de tenter Job, mais cette œuvre accomplie, l’ennemi dut se retirer. Si Satan avait gagné la victoire, il ne serait plus resté d’espoir pour Pierre. Sa foi aurait fait complètement naufrage. Mais l’ennemi ne s’aventura pas au-delà de la sphère qui lui était assignée. Aucune force de la toute-puissance satanique ne peut détruire l’âme qui se confie en toute simplicité en la sagesse divine.

Le Christ est notre forteresse et Satan ne peut exercer aucun pouvoir sur le chrétien qui marche en toute humilité d’esprit avec Dieu. Voici encore la promesse qui nous est faite: “À moins qu’on ne me prenne pour refuge, qu’on ne fasse la paix avec moi, qu’on ne fasse la paix avec moi.” En Christ réside un secours parfait et absolu pour toute âme soumise à la tentation. Les dangers surgissent sur chaque sentier mais tout le monde céleste veille pour que nul ne soit tenté au-delà de ses forces. Certaines personnes possèdent un caractère dont les traits trop accusés auront constamment besoin d’être corrigés. Placés sous le contrôle de Dieu, ces traits de caractère deviendront une source de bénédiction, alors que dans le cas contraire ils seraient une cause de malédiction. [...] Si nous nous consacrons à l’œuvre de Dieu sans défaillir dans le moindre de nos principes, le Seigneur nous entourera de ses bras éternels et il sera pour nous un suprême secours. Si nous regardons à Jésus comme le Maître en qui nous pouvons nous confier, il ne nous fera jamais défaut.
9 Novembre
La victoire par Jésus-Christ
Grâces soient rendues à Dieu, qui nous donne la victoire par notre Seigneur Jésus-Christ! (1 Corinthiens 15:57)

Le Christ a reçu de son Père le pouvoir d’accorder à l’homme la force et la grâce divines tout en le rendant capable de triompher du péché par son nom.

Nous sommes tous personnellement exposés aux tentations que le Christ a surmontées, mais la force d’y résister nous est assurée par le nom tout-puissant du grand vainqueur. Nous devons tous ainsi remporter individuellement la victoire sur le péché.

Le Christ connaît les inquiétudes et les épreuves des enfants, comme celles des adolescents. Il a été jeune lui aussi. Les tentations et les épreuves qui assaillent la jeunesse, il les a subies à son tour. Il a connu vos tribulations, jeunes gens et jeunes filles, mais il n’a jamais été vaincu par la tentation. Sa vie ne révélait que pureté et noblesse. Qu’il soit votre aide et votre Rédempteur!

Son cœur débordant d’amour divin est surtout attiré par celui que les pièges de l’ennemi ont mis dans une situation désespérée. Le Christ a scellé de son propre sang les titres d’émancipation de la race humaine. Jésus ne veut pas que les êtres rachetés par lui à un tel prix deviennent le jouet des tentations de l’adversaire. Il ne veut pas que nous soyons terrassés et que nous périssions. Celui qui a fermé la gueule des lions dans la fosse et qui a marché avec ses fidèles témoins au milieu de la fournaise ardente est tout aussi disposé qu’alors à agir en notre faveur, pour vaincre maintenant tous les défauts de notre nature. Aujourd’hui, il se tient auprès du trône de miséricorde et il présente à Dieu les prières de ceux qui désirent son aide. Il ne rejette nul pécheur contrit et repentant. [...] Jésus place les âmes qui cherchent en lui leur refuge au-dessus des accusations et de la médisance. Aucun homme ni aucun mauvais ange ne pourra nuire à ces âmes. Le Christ les rend participants de sa nature divino-humaine.
10 Novembre
La volonté est une puissance déterminante
Ne vous conformez pas au siècle présent, mais soyez transformés par le renouvellement de l’intelligence, afin que vous discerniez quelle est la volonté de Dieu, ce qui est bon, agréable et parfait. (Romains 12:2)

Seule une volonté rebelle peut nous éloigner de Dieu. La volonté est la puissance qui dirige l’homme. Si elle est bien orientée, l’être tout entier est régi par elle. Elle n’est pas le résultat du goût ou de l’inclination, mais elle est le choix, le pouvoir déterminant, la puissance souveraine qui agit chez les enfants des hommes pour qu’ils obéissent ou qu’ils désobéissent.

Tant que vous ne comprendrez pas le véritable pouvoir de la volonté, vous serez dans un péril constant. [...] Vous pouvez croire et promettre toutes sortes de choses mais vos promesses et votre foi n’ont aucune valeur tant que votre volonté n’est pas bien orientée. Si vous combattez le combat de la foi avec elle, nul doute que vous ne remportiez la victoire.

Il faut qu’à votre tour vous placiez votre volonté du côté du Christ. Quand vous soumettez votre volonté à la sienne, le Sauveur s’empare de vous et il produit le vouloir et le faire selon son bon plaisir. Votre nature est placée sous le contrôle de son esprit. Vos pensées elles-mêmes lui sont assujetties. Si vous ne pouvez pas dominer vos impulsions, vos sentiments selon vos désirs, vous pouvez dominer votre volonté et ainsi s’opérera en vous un changement total de vie. Quand vous vous abandonnez au Christ, votre vie est cachée avec lui en Dieu. Elle est unie au pouvoir qui domine toutes les principautés et toutes les dominations. Vous avez une force qui émane de Dieu et qui s’empare de sa force; et une nouvelle vie, la vie de la foi, est alors possible pour vous.

Vous ne réussirez jamais à vous élever si votre volonté n’est pas du côté du Christ et si elle ne coopère pas avec l’Esprit de Dieu. Ne déclarez pas que vous ne pouvez pas réussir, mais dites: “Je veux. Je peux.” Et Dieu a promis que son Saint-Esprit vous viendrait en aide chaque fois que vous vous efforceriez de remporter la victoire.
11 Novembre
Les premières victoires se remportent au foyer
Toi donc, mon enfant, fortifie-toi dans la grâce qui est en Jésus-Christ. [...] Souffre avec moi, comme un bon soldat de Jésus-Christ. (2 Timothée 2:1, 3)

En ce qui concerne le succès de l’œuvre de Dieu, c’est au foyer que l’on doit remporter les premières victoires.

À part la discipline de la maison et de l’école, tous doivent faire face un jour à la discipline sévère de la vie. Il faut expliquer aux jeunes comment s’y soumettre. Il est vrai que Dieu nous aime, qu’il travaille pour notre bonheur et que, si la loi avait toujours été respectée, nous n’aurions jamais connu la souffrance. Mais il n’est pas moins vrai qu’ici-bas chaque existence est soumise à la souffrance à cause du péché. Nous pouvons faire un bien durable à la jeunesse en lui enseignant à affronter courageusement difficultés et fardeaux. Bien que nous devions toujours lui accorder notre sympathie, ne le faisons jamais de manière à l’amener à s’apitoyer sur son sort. Ce dont elle a besoin, c’est de ce qui stimule et fortifie au lieu d’affaiblir.

Il faut enseigner aux jeunes que ce monde n’est pas un lieu de parade, mais un champ de bataille. Tous sont appelés à affronter les difficultés comme de bons soldats. Ils doivent être forts et se conduire comme des hommes. Qu’ils sachent que la véritable épreuve du caractère se trouve dans l’acceptation des responsabilités, de la place difficile, du travail qui doit être fait, même si cela n’apporte aucune récompense.

Il n’y a pas de plus grand malheur pour les foyers que de permettre aux jeunes d’agir selon leur propre fantaisie.

Si on résiste une première fois à la tentation, on se sentira plus fort pour y parer la deuxième fois; toute nouvelle victoire remportée sur soi préparera la voie à des triomphes plus nobles et plus élevés. Toute victoire est une semence pour la vie éternelle.
12 Novembre
Soyez fermes, inébranlables
Ainsi, mes frères bien-aimés, soyez fermes, inébranlables, travaillant de mieux en mieux à l’œuvre du Seigneur, sachant que votre travail ne sera pas vain dans le Seigneur. (1 Corinthiens 15:58)

Ceux qui se dressent pour défendre l’honneur de Dieu et pour maintenir à tout prix la pureté de la vérité subiront de multiples épreuves comme le Sauveur en subit dans le désert de la tentation. Les tempéraments faibles - qui n’ont pas le courage de condamner le mal et qui demeurent silencieux quand leur influence est nécessaire pour défendre le droit contre toute oppression - peuvent s’éviter de multiples tourments et échapper à maintes perplexités, mais ils perdent une très riche récompense, et peut-être même leurs propres âmes.

Ceux qui sont en harmonie avec l’Éternel et qui reçoivent par la foi en lui la force de résister au mal et de se dresser pour défendre le droit, se heurteront toujours à de durs obstacles et il leur arrivera fréquemment de demeurer presque seuls. Mais que de précieuses victoires ne remporteront-ils pas s’ils se confient en Dieu? Sa grâce sera leur force. Leur sens moral s’aiguisera, s’éclairera, s’affinera. Leurs forces morales seront dignes de résister aux influences néfastes. Leur intégrité, semblable à celle de Moïse, sera du caractère le plus pur.

Pour accomplir l’œuvre de Dieu sans fléchir, il faut faire preuve de courage moral. Ceux qui se comportent ainsi ne peuvent pas se laisser aller à l’égoïsme, aux considérations personnelles, à l’ambition, à l’amour du confort, au désir d’éviter la croix. [...] Obéirons-nous à la voix de l’Éternel ou écouterons-nous la voix séductrice du malin qui nous berce pour nous endormir dans un sommeil fatal, à la veille même des réalités éternelles?

Notre Sauveur désire ardemment sauver les jeunes. [...] Il les attend afin de placer sur leurs têtes la couronne de vie. Il les attend afin d’entendre leurs voix joyeuses s’unir pour rendre honneur, gloire et majesté à Dieu et à l’Agneau dans un chant de victoire qui retentira d’écho en écho dans les parvis des cieux.
13 Novembre
Marchez dans la lumière
Envoie ta lumière et ta fidélité! Qu’elles me guident, qu’elles me conduisent à ta montagne sainte et à tes demeures! (Psaumes 43:3)

Nous devrions faire extrêmement attention en ces jours de détresse de ne pas rejeter les rayons de lumière que le ciel nous envoie dans sa miséricorde; c’est grâce à eux, en effet, que nous serons capables de discerner les desseins de l’ennemi. Nous avons besoin à toute heure de la lumière céleste afin de pouvoir distinguer le sacré du profane, l’éternel du temporel. Abandonnés à nous-mêmes, nous trébucherons à chaque pas, nous serons attirés par le monde, nous repousserons l’esprit de renoncement et nous ne verrons pas la nécessité d’être constamment sur nos gardes et de prier sans cesse; ainsi, Satan nous capturera sans difficulté. Certains croyants sont aujourd’hui dans cette situation: ayant refusé la lumière que Dieu leur a envoyée, ils ne savent pas ce qui les a fait tomber.

Tous ceux dont les noms seront trouvés inscrits au dernier jour dans le livre de vie de l’Agneau auront à lutter vaillamment dans les combats de l’Éternel. Ils chercheront plus ardemment à discerner les tentations et à les rejeter quand le mal se présentera. Ils sentiront que le regard de Dieu est fixé sur eux et qu’une fidélité extrême leur est demandée. Comme des sentinelles fidèles, ils s’opposeront au passage de Satan afin que celui-ci, déguisé en ange de lumière, ne s’introduise pas au milieu d’eux pour opérer son œuvre de mort. [...]

Les élus en robes blanches, groupés autour du trône de Dieu, ne seront pas composés de cette société qui recherchait le plaisir plus que Dieu et qui préférait se laisser emporter par le courant du monde plutôt que d’affronter les vagues de l’opposition. Tous ceux qui désirent rester purs et sans tache, dégagés de l’esprit et de l’influence qui règnent à cette époque, auront à livrer de durs combats. Ils auront à subir de grandes tribulations; ils laveront leurs robes dans le sang de l’Agneau qui les blanchira. Alors ils chanteront un hymne triomphal dans le royaume de gloire.
14 Novembre
Retenez ce que vous avez
Retiens ce que tu as, afin que personne ne prenne ta couronne. (Apocalypse 3:11)

Il est temps que vous preniez une décision au moment où le sort de chaque personne est fixé pour toujours. [...] Mais rappelez-vous qu’il faudrait travailler toute une vie pour recouvrer ce qu’un moment d’abandon à la tentation et un instant de légèreté peuvent faire perdre. [...]

Par un acte inconsidéré de votre volonté, vous pouvez vous placer sous la domination de Satan, mais il faut plus qu’un acte passager de cette volonté pour briser les chaînes de l’adversaire et pour parvenir à un niveau de vie plus noble et plus élevé. Vous pouvez former des projets, les réaliser en partie, mais pour aboutir à leur réalisation il faudra du travail, du temps, de la persévérance, de la patience et des sacrifices. L’homme qui s’éloigne délibérément de Dieu alors qu’il est placé dans la lumière éblouissante de la vérité s’apercevra que le chemin du retour est hérissé d’épines et de ronces; il ne devra éprouver ni surprise ni découragement s’il est appelé à parcourir un long trajet, les pieds écorchés et ensanglantés. Ce qu’il y a de plus redoutable dans la chute, c’est la difficulté du retour à Dieu, retour qui nous coûte tant. Le chemin du retour ne peut être atteint que par une lutte âpre, livrée pouce après pouce, heure après heure. [...]

Pour gagner le ciel, il faut déployer des efforts prodigieux et faire preuve d’une grande patience afin de cueillir le fruit d’un pénible travail. Une main ouvrira alors toutes grandes les portes du paradis à ceux qui auront supporté l’épreuve de la tentation et qui auront gardé une bonne conscience en renonçant aux honneurs et à la gloire du monde; tout cela par l’amour du Christ, en confessant le Sauveur devant les hommes et en attendant avec une patience inlassable qu’il les confesse à son tour devant son Père et devant les saints anges.

Maintenez votre conscience dans toute sa sensibilité, afin que vous puissiez percevoir le plus léger murmure de la voix qui parle, comme jamais homme n’a parlé.
15 Novembre
La victoire du Christ
Car, comme par la désobéissance d’un seul homme beaucoup ont été rendus pécheurs, de même par l’obéissance d’un seul beaucoup seront rendus justes. (Romains 5:19)

Le Christ est appelé le second Adam. Il a commencé où le premier Adam avait commencé, dans la pureté et dans la sainteté en relation avec Dieu et aimé de lui. Il a vaincu volontairement l’obstacle où Adam avait succombé et il a réparé la faute de ce dernier.

Mais le premier Adam avait été en tous points plus favorisé que le Christ. Les merveilleuses conditions dans lesquelles l’homme était placé en Éden avaient été établies par un Dieu qui aimait sa créature. Tout dans la nature était pur et sans tache. Nulle ombre ne s’interposait entre Adam et Ève et leur Créateur. Nos premiers parents savaient que Dieu était un Père riche en bénédictions et leur volonté demeurait en toutes choses conforme à la sienne. [...]

Mais Satan s’introduisit dans la vie des habitants de l’Éden et il leur inspira des doutes sur la sagesse de Dieu. Il accusa d’égoïsme leur Père céleste tout-puissant qui, pour éprouver leur fidélité, leur avait défendu de manger de l’arbre de la connaissance. [...]

Le Christ fut tenté de maintes façons par Satan, plus cruellement que ne l’avait été Adam et dans des circonstances plus douloureuses encore. Le suborneur se déguisa en ange de lumière mais le Sauveur résista à ses tentations. Jésus racheta la chute ignominieuse d’Adam et il sauva le monde. [...]

Il maintint la pureté de son caractère divin dans sa nature humaine. Il vécut la loi de Dieu et honora cette loi dans un monde de transgression; il révéla à l’univers céleste, à Satan, à tous les fils et à toutes les filles d’Adam que par sa grâce l’humanité peut garder la loi de Dieu. Il vint pour faire part de sa nature divine et de sa perfection à l’âme qui se repent et qui croit.

La victoire du Christ fut aussi totale qu’avait été complète la défaite d’Adam. Nous devons donc résister à la tentation et obliger Satan à s’éloigner de nous.
16 Novembre
Le Christ a vaincu le monde
Je vous ai dit ces choses, afin que vous ayez la paix en moi. Vous aurez des tribulations dans le monde; mais prenez courage, j’ai vaincu le monde. (Jean 16:33)

Au moment où il allait descendre jusqu’au fond de l’humiliation, où la tristesse la plus accablante enveloppait son âme, le Christ dit aux disciples: “Le prince de ce monde est jugé.” Il “va être jeté dehors”. Le regard prophétique du Christ apercevait les événements qui devaient marquer la grande lutte finale. Il savait que le ciel entier triompherait quand il pourrait s’écrier: “Tout est accompli.” Il entendait déjà les sons éloignés de la musique et des cris de victoire retentissant dans les parvis célestes. Il savait que le glas allait sonner sur l’empire de Satan, et que le nom du Christ serait proclamé, de monde en monde, à travers l’immensité de l’univers.

Le Christ était heureux à la pensée qu’il pourrait faire pour ses disciples plus qu’ils n’étaient capables de demander ou même de penser. Il s’exprimait avec assurance, car il savait qu’un décret tout-puissant avait été promulgué, dès avant la création du monde. Il savait que la vérité, accompagnée de la toute-puissance du Saint-Esprit, remporterait la victoire sur le mal et que la bannière ensanglantée flotterait triomphalement sur ses disciples. Il savait que la vie de ses disciples confiants serait semblable à la sienne: une série ininterrompue de victoires, non considérées comme telles, ici-bas, mais dans l’au-delà. [...]

“Vous aurez des afflictions dans le monde; mais prenez courage, j’ai vaincu le monde!” Le Christ n’a eu ni défaillance, ni découragement: ses disciples doivent manifester une foi aussi persévérante. [...] Il leur faut du courage, de l’énergie et de la persévérance pour s’avancer coûte que coûte, par sa grâce, même si des obstacles infranchissables paraissent leur barrer la route. [...] Pour résister au mal, ils disposent d’un pouvoir que ni la terre, ni la mort, ni l’enfer ne peuvent dominer, et qui les rendra capables de vaincre comme le Christ a vaincu.

Satan tremble et s’enfuit en présence de la plus humble personne qui trouve refuge dans le nom tout-puissant de l’Éternel.
17 Novembre
Vainqueurs de toutes les époques
Tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde; et la victoire qui triomphe du monde, c’est notre foi. (1 Jean 5:4)

Les apôtres bâtirent sur de solides fondements, sur le rocher des siècles lui-même. Ils employèrent à cet effet les pierres qu’ils avaient arrachées au monde. Ce ne fut pas sans difficultés que les constructeurs œuvrèrent. Leur travail fut rendu extrêmement pénible par l’opposition des ennemis du Christ. Ils eurent à lutter contre le fanatisme, les préjugés et la haine des hommes qui construisaient sur des fondements erronés. [...] Rois et gouverneurs, prêtres et chefs cherchaient à détruire le temple de Dieu. Mais, bravant la prison, la torture et la mort, les ouvriers fidèles continuaient leur besogne; et l’édifice grandissait, harmonieux et symétrique. [...]

Des siècles de persécution farouche suivirent l’établissement de l’Église chrétienne, mais il y eut toujours des hommes qui considérèrent l’érection du temple de Dieu comme étant plus précieuse que la vie elle-même. [...]

L’ennemi de la justice mit tout en œuvre pour entraver la tâche confiée aux constructeurs du temple du Seigneur. Mais Dieu “n’a pas cessé de rendre témoignage” de sa puissance. Des serviteurs capables furent suscités pour défendre la foi “qui a été transmise aux saints une fois pour toutes”. L’histoire a enregistré la bravoure et l’héroïsme de ces hommes. Comme les apôtres, beaucoup tombèrent à leur poste, mais la construction du temple ne cessait d’avancer. Les ouvriers étaient massacrés, mais l’œuvre progressait toujours. Les Vaudois, Wiclef, Huss et Jérôme, Luther et Zwingle, Cranmer, Latimer et Knox, les Huguenots, Jean et Charles Wesley, et une foule d’autres apportèrent aux fondations les matériaux qui subsisteront pendant l’éternité. [...] En regardant en arrière, nous pouvons considérer les pierres vivantes qui sont entrées dans sa structure comme des rayons lumineux au milieu des ténèbres de l’erreur et de la superstition. Pendant l’éternité, ces précieux joyaux luiront d’une lumière qui ira en grandissant, témoignant de la puissance de la vérité divine.
18 Novembre
Le cri de victoire de Paul
Qui nous séparera de l’amour de Christ? Sera-ce la tribulation, ou l’angoisse, ou la persécution, ou la faim, ou la nudité, ou le péril, ou l’épée? [...] Mais dans toutes ces choses nous sommes plus que vainqueurs par celui qui nous a aimés. (Romains 8:35, 37)

Paul a souffert pour l’amour de la vérité, et cependant nous n’entendons aucune plainte s’échapper de ses lèvres. Tandis qu’il évoque sa vie de labeur, de souci et de sacrifice, il s’écrie: “J’estime que les souffrances du temps présent ne sauraient être comparées à la gloire à venir qui sera révélée pour nous.” Le cri de victoire du fidèle serviteur de Dieu résonne à travers les siècles jusqu’à nous: “Qui nous séparera de l’amour de Christ? Sera-ce la tribulation, ou l’angoisse, ou la persécution, ou la faim, ou la nudité, ou le péril, ou l’épée? [...] Mais dans toutes ces choses nous sommes plus que vainqueurs par celui qui nous a aimés. Car j’ai l’assurance que ni la mort ni la vie, ni les anges ni les dominations, ni les choses présentes ni les choses à venir, ni les puissances, ni la hauteur ni la profondeur, ni aucune autre créature ne pourra nous séparer de l’amour de Dieu manifesté en Jésus-Christ notre Seigneur.”

Bien que Paul ait été relégué à la fin de sa vie dans une prison romaine dépourvue de lumière et d’air, dans l’impossibilité d’exercer son ministère évangélique et dans l’attente imminente de sa condamnation à mort, il ne se laissa cependant pas aller au doute et au découragement. Du fond de sa prison lugubre, nous parviennent ses dernières volontés, pleines d’une foi et d’un courage sublimes qui ont inspiré le cœur des saints et des martyrs à travers tous les âges. Les paroles de l’apôtre décrivent admirablement les résultats de la sanctification. [...] “Car pour moi, je sers déjà de libation, et le moment de mon départ approche. J’ai combattu le bon combat, j’ai achevé la course, j’ai gardé la foi. Désormais la couronne de justice m’est réservée; le Seigneur, le juste juge, me la donnera en ce jour-là, et non seulement à moi, mais encore à tous ceux qui auront aimé son avènement.”

Les blessures et les meurtrissures reçues au cours du combat que nous livrons seront pour nous, comme pour Paul, les trophées de notre victoire.
19 Novembre
Hymne de reconnaissance de Jérémie
Les bontés de l’Éternel ne sont pas épuisées, ses compassions ne sont pas à leur terme; elles se renouvellent chaque matin. Oh! que ta fidélité est grande! (Lamentations 3:22, 23)

Le prophète fidèle recevait quotidiennement des forces pour supporter son épreuve. “L’Éternel est avec moi comme un héros puissant” déclarait-il avec foi; “c’est pourquoi mes persécuteurs chancellent et n’auront pas le dessus; ils seront remplis de confusion pour n’avoir pas réussi: ce sera une honte éternelle qui ne s’oubliera pas.” “Chantez à l’Éternel, louez l’Éternel! Car il délivre l’âme du malheureux de la main des méchants.” Les expériences que fit Jérémie au cours de sa jeunesse ainsi que pendant les dernières années de son ministère lui enseignèrent que “la voie de l’homme n’est pas en son pouvoir; ce n’est pas à l’homme, quand il marche, à diriger ses pas”. Il apprit à prier ainsi: “Châtie-moi, ô Éternel, mais avec équité et non dans ta colère, de peur que tu ne m’anéantisses.”

Lorsqu’il fut appelé à boire à la coupe de la tribulation et du désespoir, et qu’il fut tenté de dire dans sa misère: “Ma force est perdue, je n’ai plus d’espérance en l’Éternel”, il se rappelait les bénédictions de Dieu à son égard et il s’exclamait triomphalement: “Les bontés de l’Éternel ne sont pas épuisées. Ses compassions ne sont pas à leur terme. Elles se renouvellent chaque matin. Oh! que ta fidélité est grande!”

Que de chrétiens de profession se plaisent à demeurer dans les ténèbres de la vie quand ils pourraient jouir de l’éclat du soleil! Ils gémissent quand ils devraient proclamer leur joie; ils se plaignent de leurs épreuves alors qu’ils auraient à entonner un hymne de louange pour les riches bénédictions dont ils jouissent. Ils s’attardent aux choses désagréables, accumulent les désappointements et soupirent à la vue des souffrances, de sorte qu’ils sont découragés et tristes quand, au contraire, ils ne devraient compter que les bénédictions divines. Ils les trouveraient alors si nombreuses qu’ils en oublieraient de mentionner leurs ennuis. S’ils voulaient noter chaque jour toutes les faveurs qu’ils ont reçues, s’ils remplissaient leurs esprits des précieux souvenirs des bienfaits qui leur ont été prodigués, que d’occasions ils trouveraient de louer l’auteur de tous ces biens!
20 Novembre
Mon rédempteur est vivant
Mais je sais que mon rédempteur est vivant, et qu’il se lèvera le dernier sur la terre. Quand ma peau sera détruite, il se lèvera; quand je n’aurai plus de chair, je verrai Dieu. (Job 19:25, 26)

Dans la vie de tout homme, il y a des périodes de profond désappointement, de découragement total, des jours où la tristesse semble être notre lot et où il est presque impossible de croire que Dieu est encore le bienfaiteur de ses enfants; des jours où les tourments accablent notre âme, si bien que la mort nous semble préférable à la vie. C’est alors que beaucoup perdent leur confiance en Dieu et deviennent esclaves du doute et de l’incrédulité. Si, à de tels moments, nous pouvions par une vision spirituelle discerner la signification des voies de la Providence, nous verrions alors des anges s’efforcer de nous délivrer de nous-mêmes et essayer d’affermir nos pieds sur un fondement inébranlable, plus ferme que les collines éternelles, une foi et une ardeur nouvelles animeraient alors notre vie. [...]

Dans les jours d’angoisse et d’affliction, Job déclarait:

“Je me plaindrai dans l’amertume de mon âme. 

Ah! je voudrais être étranglé! [...] 

Laisse-moi, car ma vie n’est qu’un souffle.”

Mais bien que Job fût fatigué de la vie, la mort ne lui fut pas accordée. Un avenir meilleur lui était annoncé et il reçut ce message d’espérance:

“Alors, tu lèveras ton front sans tache, 

Tu seras ferme et sans crainte; 

Tu oublieras tes souffrances, 

Tu t’en souviendras comme des eaux écoulées.”

Des profondeurs du découragement et de l’abattement où il se trouvait, Job s’éleva vers les sommets d’une foi aveugle dans la miséricorde et la puissance salvatrice de Dieu. Il déclarait avec confiance:
“Voici, quand il me tuerait, je ne laisserais pas d’espérer en lui.”
21 Novembre
Le plus grand des hommes
Je vous le dis en vérité, parmi ceux qui sont nés de femmes, il n’en a point paru de plus grand que Jean-Baptiste. (Matthieu 11:11)

Les grands roseaux croissant sur les rives du Jourdain et ondoyant sous tous les vents représentaient d’une manière adéquate les rabbins qui s’étaient érigés en critiques et en juges de la mission de Jean-Baptiste. Leur attitude variait au gré des courants de l’opinion publique. Ils n’étaient pas disposés à s’humilier en sondant leur cœur, comme le Baptiste les invitait à le faire, et, par crainte du peuple, ils n’osaient pas s’opposer ouvertement à son œuvre. Mais le messager de Dieu n’était pas un poltron. Les foules qui se rassemblaient autour du Christ avaient été témoins de l’œuvre de Jean et avaient entendu avec quelle hardiesse il censurait le péché. Jean avait parlé avec une égale clarté aux pharisiens, aux sadducéens, au roi Hérode et à sa cour, aux princes et aux soldats, aux publicains et aux paysans. Il n’était pas un roseau flexible agité par les vents de la louange ou du préjugé. Alors qu’il se trouvait en prison, sa loyauté envers Dieu et son zèle pour la justice restèrent aussi grands que lorsqu’il prêchait dans le désert. Dans sa fidélité aux principes, il fut ferme comme un roc.

Prédisant à Zacharie la naissance de Jean, l’ange lui avait dit: “Il sera grand devant le Seigneur.” La notion de grandeur qui a cours dans le ciel est fort différente de celle du monde. [...] C’est la valeur morale que Dieu prise. L’amour et la pureté sont les attributs qu’il préfère. Jean fut grand devant le Seigneur lorsque, en présence des messagers du Sanhédrin, en présence du peuple et de ses propres disciples, il s’interdit de rechercher des honneurs personnels et désigna Jésus comme étant le Messie promis. La joie désintéressée que lui procura le ministère du Christ est le plus pur exemple de noblesse jamais donné par un homme.
22 Novembre
Victorieux par l’honnêteté
Ne rendez à personne le mal pour le mal. Recherchez ce qui est bien devant tous les hommes. (Romains 12:17)

Il faut qu’un chrétien se comporte en affaires conformément à l’opinion qu’il désire que ses frères aient de lui: que sa conduite soit dictée par des principes fermes. Comme il n’a aucun mauvais dessein, il n’a rien à cacher, rien à déguiser. Il peut être blâmé, mis à l’épreuve, mais son inaltérable intégrité resplendira comme de l’or pur. Il est une source de bénédiction pour tous ses proches car on peut avoir confiance en sa parole. Il n’abuse pas de son prochain, il est l’ami et le bienfaiteur de tous et ses semblables ont confiance dans ses conseils. [...] Un honnête homme, au sens réel du mot, ne profitera jamais de la faiblesse ou de l’incompétence des autres pour s’enrichir. Il acceptera l’équivalent exact de ce qu’il vend. S’il y a des défauts dans sa marchandise, il en avertira franchement son frère ou son voisin, quitte à agir ainsi contre ses propres intérêts.

Il faut que nous conformions les moindres détails de notre vie aux principes de l’honnêteté la plus stricte qui, hélas! sont loin de prévaloir dans le monde. Satan, le suborneur, le trompeur et le tyran règne en maître ici-bas et ses sujets le suivent en réalisant ses desseins. Mais les chrétiens servent un maître très différent et ils ne doivent agir qu’en accord avec Dieu, sans tenir compte de leurs intérêts égoïstes. Dévier de la ligne de l’honnêteté parfaite, dans le domaine des affaires, peut paraître sans gravité aux yeux de certains, mais notre Sauveur n’en juge pas ainsi. [...] Une personne peut être dépourvue de beauté physique, de dons intellectuels, mais si elle a la réputation d’être parfaitement honnête, elle attirera le respect. [...] Celui qui adhère fermement à la vérité gagnera non seulement la confiance de ses frères en la foi, mais il obligera les incrédules à reconnaître en lui un homme d’honneur.
23 Novembre
Victorieux par la vérité
Les restes d’Israël ne commettront point d’iniquité, ils ne diront point de mensonges, et il ne se trouvera pas dans leur bouche une langue trompeuse; mais ils paîtront, ils se reposeront, et personne ne les troublera. (Sophonie 3:13)

La vérité et l’intégrité sont les attributs de Dieu et celui qui possède ces qualités possède une puissance invincible.

N’altérez pas la vérité. Que le mensonge n’apparaisse ni dans vos paroles, ni dans vos actes. [...] Ne déviez pas du droit chemin. N’admettez même pas la plus légère tergiversation.

Le Seigneur éprouve le plus profond mépris pour toute tromperie. Le sévère châtiment infligé à Ananias et Saphira le démontre.

Les lèvres menteuses lui sont en abomination. Il déclare que dans la cité sainte “il n’entrera rien de souillé, ni personne qui se livre à l’abomination et au mensonge”. Que l’amour de la vérité ait en nous des racines profondes! Qu’il ne fasse qu’un avec notre vie! Jouer avec la vérité, dissimuler pour arriver à des fins égoïstes, c’est vouloir le naufrage de la foi. “Tenez donc ferme, dit saint Paul; ayez à vos reins la vérité pour ceinture.” Celui qui ne dit pas la vérité vend son âme à vil prix. Ses mensonges peuvent lui paraître utiles pour les besoins immédiats, il peut s’imaginer faire une affaire en se procurant un avantage qu’il n’aurait pu acquérir par une transaction honnête, mais il arrive un moment où il n’a confiance en personne. Imposteur lui-même, comment se fierait-il à la parole d’autrui? Nul ne peut se vanter de professer la vérité, car tant qu’on n’a pas remporté la victoire, on ne sait pas en quoi consiste cette vérité. Nous ne pouvons évaluer la puissance de notre honnêteté et de notre droiture tant que nous ne sommes pas passés par la fournaise ardente de la tentation qui donne le moyen de trancher tous les cas douteux.

Lorsqu’on est rempli de l’amour qui procède de Dieu, on ne permet pas à l’orgueil et à la malhonnêteté de trouver place dans sa vie. Celui qui est “né de nouveau” de l’Esprit, révèle le Christ dans sa vie de chaque jour. Il agit avec droiture. Son œuvre est exempte de ruse, de fausseté, de fourberie. Les bons fruits que porte sa vie témoignent de la condition de son cœur.
24 Novembre
Victorieux par l’humilité
L’orgueil d’un homme l’abaisse, mais celui qui est humble d’esprit obtient la gloire. (Proverbes 29:23)

L’homme peut s’enorgueillir et se vanter de sa force, mais Dieu peut aussi l’anéantir en un instant. Pousser les hommes à se glorifier des talents qui leur ont été confiés, c’est l’œuvre de Satan. Tout homme dont l’Éternel se sert devra apprendre que le Dieu vivant, toujours présent et toujours agissant, est le Dieu suprême et qu’il lui a prêté des talents pour qu’il s’en serve - une intelligence pour créer, un cœur pour être le siège de son trône, des affections pour les déverser en bénédictions sur tous ceux qui l’approchent, une conscience par laquelle le Saint-Esprit peut le convaincre de péché, de justice et de jugement.

L’orgueil, l’ignorance et la folie sont toujours attachés à nous. L’Éternel ne prend pas plaisir à l’orgueil qui se manifeste parmi son peuple.

Parents [...] il vous est plus facile d’enseigner à vos enfants une leçon d’orgueil qu’une leçon d’humilité.

L’humilité précède l’honneur. Pour assumer une charge élevée aux yeux des hommes, Dieu choisit l’ouvrier qui [...] occupe une place humble devant lui. Plus la foi du disciple ressemblera à celle d’un petit enfant, plus efficace sera son travail pour le Maître. Les puissances célestes peuvent coopérer avec celui qui cherche non pas à s’élever mais à sauver les âmes. [...] En communion avec le Christ, le serviteur de Dieu ira travailler pour ceux qui périssent dans leurs péchés. Il est oint pour sa mission et il réussira là où tant d’hommes éclairés et sages échoueraient. [...]

La simplicité, le désintéressement et l’amour confiant d’un petit enfant sont des attributs que le ciel prise. Ce sont des traits d’une véritable grandeur d’âme.

Salomon ne fut jamais ni si riche, ni si sage, ni si puissant que lorsqu’il fit cette confession: “Je ne suis qu’un jeune homme, je n’ai point d’expérience.”
25 Novembre
Victorieux par la générosité
Tel, qui donne libéralement, devient plus riche; et tel, qui épargne à l’excès, ne fait que s’appauvrir L’âme bienfaisante sera rassasiée, et celui qui arrose sera lui-même arrosé. (Proverbes 11:24, 25)

C’est Dieu qui permet à l’homme d’acquérir des biens. Il les lui accorde afin qu’il puisse être généreux pour l’avancement de son règne. Il envoie la pluie et le beau temps, fait prospérer la végétation, accorde la santé et donne la faculté de s’enrichir. Tout ce que nous possédons provient de sa main généreuse. En outre, il aimerait qu’hommes et femmes manifestent leur reconnaissance en lui restituant une partie de leurs biens sous forme de dîmes et d’offrandes: offrandes d’actions de grâces, offrandes volontaires, offrandes propitiatoires. Si les dons affluaient au trésor du Seigneur, selon ce plan établi par lui - un dixième de tous les revenus, plus les offrandes volontaires - il y aurait abondance d’argent pour l’avancement de son règne.

Mais les hommes se sont endurcis par l’égoïsme, et, comme Ananias et Saphira, ils sont tentés de retenir une partie de leurs revenus tout en prétendant répondre aux exigences divines. Il en est beaucoup qui dépensent sans compter pour leur propre satisfaction, qui ne cherchent que leurs plaisirs, et satisfont leurs goûts, tandis qu’ils apportent au Seigneur, presque à contrecœur, une offrande insignifiante. Ils oublient qu’un jour Dieu demandera un compte précis de la manière dont ils ont géré ses biens.

Une générosité constante et désintéressée, voilà le remède que Dieu nous offre pour faire face à la gangrène du péché de l’égoïsme et de la convoitise. L’Éternel a ordonné de prélever systématiquement des dons pour subvenir aux besoins des nécessiteux et des malheureux. Il nous a commandé de prendre l’habitude de donner afin de lutter contre le péché dangereux et trompeur de la convoitise. Donner sans cesse, c’est réduire à mort la convoitise. Il faut pratiquer constamment la générosité afin que la force de l’habitude des bonnes œuvres supprime celle des habitudes contraires.
26 Novembre
Victorieux par l’amour
La charité est patiente, elle est pleine de bonté; la charité n’est point envieuse; la charité ne se vante point, elle ne s’enfle point d’orgueil. (1 Corinthiens 13:4)

Il faut que ceux qui ouvrent leur cœur et leur foyer pour inviter Jésus à demeurer avec eux, y maintiennent une atmosphère morale dépourvue de querelle, d’amertume, de colère ou même de paroles désobligeantes. Le Seigneur ne peut pas résider dans un foyer où règnent la discorde, l’amertume et la haine. [...]

L’apôtre Paul professait une religion vivifiante. L’amour du Christ était son thème essentiel, la puissance contraignante qui dirigeait sa vie.

Placé dans les circonstances les plus décourageantes et susceptibles d’abattre maints chrétiens, l’apôtre demeura ferme, plein de courage, d’espoir et de joie et s’écria: “Réjouissez-vous toujours dans le Seigneur, je le répète, réjouissez-vous.” Il manifesta le même espoir et la même joie lorsqu’il se trouva sur le pont du navire, face à la tempête qui faisait rage autour de lui et qui menaçait de mettre le bateau en pièces. Il donna des ordres au capitaine et sauva la vie de tous les passagers. Bien que prisonnier, il était en réalité le maître du navire, l’homme le plus libre et le plus heureux à bord. Lorsque le bateau, poussé par le vent, échoua sur une île peuplée de barbares, Paul témoigna le plus grand sang-froid et apporta l’aide la plus efficace à ses compagnons en les sauvant de la mort. Ses mains s’employèrent à fournir le bois pour allumer le feu destiné aux naufragés transis. Lorsque les barbares virent une vipère dangereuse attachée à sa main, ils furent remplis de terreur; mais Paul secoua calmement l’animal dans le feu, car il savait qu’il ne lui ferait aucun mal; il avait une foi implicite dans le Sauveur.

En présence des rois et des dignitaires de ce monde qui tenaient sa vie dans leurs mains, l’apôtre demeura inébranlable: il avait consacré sa vie à l’Éternel. [...] La grâce, comme un ange de miséricorde, fait entendre sa voix douce et claire en répétant l’histoire de la croix, l’incomparable amour de Jésus.

L’amour dégage une puissance merveilleuse parce que divine.
27 Novembre
Victorieux par mes paroles et mes actes
Car par tes paroles tu seras justifié, et par tes paroles tu seras condamné. (Matthieu 12:37)

Si nous accomplissons le travail qui nous est dévolu, sans critiquer les autres et contester avec eux, la liberté, la clarté et la puissance se manifesteront dans notre action et dans les institutions et les œuvres avec lesquelles nous sommes en rapport.

Souvenez-vous que vous n’avez jamais l’avantage lorsque vous êtes irrités et que vous vous chargez de censurer tous ceux qui vous approchent. Si vous cédez à la tentation de critiquer votre prochain, de souligner ses défauts, de détruire ses entreprises, vous pouvez être sûrs que vous n’assumerez pas votre tâche d’une façon noble et louable.

Nous vivons à une époque où tout homme occupant un poste de confiance doit veiller aux moindres détails de sa tâche selon les enseignements stricts de la Parole de Dieu. Montrons au monde par une vigilance infatigable, par des prières ferventes, par des paroles et par des actes dignes du Christ ce que l’Éternel attend de son Église. [...]

Le Christ s’est humilié pour se tenir à la tête de l’humanité, pour faire face aux tentations et pour supporter les épreuves que les hommes ont à affronter et à subir. Il a dû éprouver ce que les humains ont à endurer de la part de l’ennemi déchu pour savoir comment secourir ceux qui sont tentés.

Le Christ a été fait notre juge. Ce n’est pas le Père qui est notre juge, pas plus que les anges. Celui qui se revêtit d’humanité et qui vécut une vie parfaite ici-bas, c’est lui qui doit nous juger. Lui seul peut être notre juge. [...] Nul de vous n’a été désigné pour juger les autres. C’est tout ce que vous avez à faire pour vous discipliner.

Le caractère que nous devons développer est celui du Christ. [...] Puisse le Seigneur nous aider à mourir à nous-mêmes et à renaître à nouveau, afin que le Christ puisse vivre en nous comme un principe vivant et actif, comme une puissance qui nous maintiendra dans la sainteté.
28 Novembre
Victorieux par la paix
Attache-toi donc à Dieu, et tu auras la paix; tu jouiras ainsi du bonheur. (Job 22:21)

Un jour, nous nous embarquâmes sur un petit bateau qui devait nous faire traverser un détroit et accoster au Danemark. On m’avait préparé un salon pourvu de deux sofas et calfeutré par d’épais rideaux - confort que nous jugeâmes alors inutile pour un voyage de six heures seulement; nous eûmes cependant l’occasion de changer d’opinion avant d’atteindre le rivage.

Nous passâmes la première heure sur le pont dans l’agréable et confortable cabine de dames. Le temps était magnifique, la mer calme, ce qui nous faisait augurer une heureuse traversée. Mais bientôt le capitaine pénétra dans notre cabine et nous invita à descendre et à nous étendre immédiatement sur nos couchettes car nous allions entrer dans des eaux houleuses. Nous lui obéîmes bien à contrecœur. Peu de temps après, le bateau commença à tanguer violemment, si bien que nous pouvions à peine conserver notre position allongée sur les sofas. Je commençais à me sentir très mal; je ruisselais de sueur comme si tous mes organes luttaient contre ce terrible malaise et puis je fus terrassée par le redoutable mal de mer. [...]

Ma mort semblait proche, mais je sentais que je pouvais saisir par la ferme étreinte de la foi la main de Jésus. Celui qui tint les eaux dans le creux de sa main pouvait nous protéger dans la tempête. Les vagues de l’immense océan pouvaient obéir à sa voix: “Tu viendras jusqu’ici, tu n’iras pas au-delà; ici s’arrêtera l’orgueil de tes flots.” Je pensais à la manière dont Jésus avait calmé les disciples lorsqu’il avait apaisé la tempête sur le lac de Galilée. Et craindrais-je, moi, de me confier en sa protection quand il m’avait assigné une œuvre? Mon cœur fut envahi par une paix parfaite parce qu’il était attaché à lui. La leçon de confiance que j’appris au cours de ces quelques heures me fut infiniment précieuse. J’ai découvert que toutes les épreuves de la vie me sont envoyées pour m’enseigner à nouveau ma propre dépendance à l’égard du Père céleste et ma confiance personnelle en lui. Nous pouvons croire que Dieu est avec nous en tout lieu et nous pouvons nous emparer fermement de sa main toute-puissante dans toutes les heures cruciales de notre vie.
29 Novembre
Des promesses réalisées
Béni soit l’Éternel, qui a donné du repos à son peuple d’Israël, selon toutes ses promesses! De toutes les bonnes paroles qu’il avait prononcées par Moïse, son serviteur, aucune n’est restée sans effet. (1 Rois 8:56)

Un soir, nous fûmes gratifiés du plus merveilleux coucher de soleil que j’aie jamais eu le privilège de contempler. Les mots sont impuissants pour dépeindre une telle splendeur. Les derniers rayons du soleil couchant - couleur d’or, d’argent, de pourpre, d’ambre et de cramoisi - se déversaient glorieusement à travers le ciel en intensifiant leur éclat à mesure qu’ils s’élevaient de plus en plus vers la voûte céleste, si bien que les portes de la cité de Dieu semblaient avoir été laissées entrouvertes pour permettre aux rayons de la gloire divine d’étinceler. Ce spectacle grandiose continua à illuminer l’horizon froid du septentrion. Tableau peint par l’artiste divin sur la toile changeante des cieux. C’était comme le sourire de Dieu au-dessus de toutes les demeures terrestres, au-dessus des plaines entourées de rochers, des montagnes déchiquetées, des forêts solitaires à travers lesquelles se déroulait notre voyage.

Les anges de miséricorde semblaient chuchoter: “Levez les yeux. Cette gloire n’est qu’un rayon de la lumière qui se déverse du trône de Dieu. Ne vivez pas seulement pour la terre. Levez les yeux et contemplez par la foi les demeures de la cité céleste.” Cette scène fut pour moi ce qu’avait été l’arc de la promesse pour Noé; elle me permit de m’emparer de l’assurance de la sollicitude indéfectible de Dieu et de mettre mon espérance dans le havre de paix qui attend le serviteur fidèle. Depuis ce moment, j’ai senti que l’Éternel nous avait accordé ce témoignage de son amour comme un encouragement. Je ne peux jamais oublier, tandis que s’attarde mon souvenir, cette vision sublime et le réconfort mêlé de paix qu’elle me procura.

Nul esprit n’est capable de comprendre toute la richesse et la grandeur d’une seule promesse de Dieu. L’un en discerne tel aspect admirable, un autre tel trait merveilleux, et cela suffit pour faire luire en eux la lumière céleste.

Jésus nous les adresse comme si nous entendions réellement sa voix. C’est par elles qu’il nous communique sa grâce et sa puissance.
30 Novembre
Les promesses de Dieu sont pour moi
Chantez à l’Éternel, vous qui l’aimez, célébrez par vos louanges sa sainteté! Car sa colère dure un instant, mais sa grâce toute la vie; le soir arrivent les pleurs, et le matin l’allégresse. (Psaumes 30:5, 6)

Si l’on supprimait les promesses de Dieu de sa Parole ce serait comme si l’on faisait disparaître le soleil du ciel. Il n’y aurait rien alors pour réjouir notre vie spirituelle. L’Éternel a placé les promesses dans sa Parole pour nous amener à avoir foi en lui. Dans ces promesses, il tire le voile qui dérobe l’éternité et il nous donne un aperçu d’un poids éternel de gloire plus excellent encore qui attend le vainqueur. Reposons-nous donc en Dieu. Louons-le de ce qu’il nous donne une révélation si glorieuse de ses desseins.

Tout au long de notre route, Dieu place les fleurs de ses promesses pour égayer notre voyage. Mais nombreux sont ceux qui refusent de cueillir ces fleurs et qui leur préfèrent des épines et des chardons. Ils pleurent et se lamentent à chaque pas alors qu’ils pourraient se réjouir dans le Seigneur qui leur a rendu si agréable la route qui conduit au ciel.

Lorsque nous considérons les promesses de Dieu, nous y trouvons des consolations, de l’espoir, de la joie car elles nous transmettent les paroles de l’Être infini. À vrai dire, pour apprécier ces précieuses promesses, il faut les étudier soigneusement et les examiner en détail. Quelle joie n’apporterions-nous pas dans l’existence, quelle bonté ne revêtirait pas notre caractère si nous voulions seulement faire nôtres ces promesses! Dans notre marche ascendante, parlons des bénédictions qui sont semées sur notre chemin. Tandis que nous pensons aux demeures que le Christ prépare pour nous, nous oublions les mesquineries de notre vie quotidienne. Nous avons l’impression de respirer l’atmosphère de la patrie céleste vers laquelle nous nous dirigeons et nous sommes apaisés et réconfortés. [...] Honorons Dieu en mêlant davantage Jésus et le ciel à nos vies.

Les promesses infaillibles de Dieu maintiendront nos cœurs dans une paix parfaite.
1er Décembre
Affermissez votre vocation et votre élection
C’est pourquoi, frères, appliquez-vous d’autant plus à affermir votre vocation et votre élection; car, en faisant cela, vous ne broncherez jamais. C’est ainsi, en effet, que l’entrée dans le royaume éternel de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ vous sera pleinement accordée. (2 Pierre 1:10, 11)

Voilà une police d’assurance qui nous est offerte pour nous garantir la vie éternelle dans le royaume de Dieu. Je vous demande d’étudier ces paroles de l’apôtre Pierre. Chacune de ces affirmations dénote intelligence et compréhension. En accueillant en nous l’Être qui donne la vie, celui qui a donné sa vie pour nous, nous recevons la vie éternelle.

Chacun de nous décide de sa destinée éternelle et il dépend donc entièrement de nous d’obtenir l’éternité. Voulons-nous vivre les leçons qui nous sont données dans la Parole de Dieu, le grand livre d’enseignement du Christ? C’est le livre le plus magnifique et cependant le plus simplement composé, le plus facilement compris, toujours prêt à nous enseigner quels doivent être notre conduite, notre langage, nos manières et nos affections. C’est le seul livre qui préparera les êtres humains à la vie qui se calque sur celle de Dieu. Et ceux qui font de cette Parole leur étude quotidienne sont seuls dignes de recevoir un diplôme leur permettant d’instruire et d’éduquer les enfants qui veulent entrer dans l’école d’en haut afin d’y être couronnés en glorieux vainqueurs.

Jésus-Christ est le seul qui puisse juger de l’aptitude des agents humains à recevoir la vie éternelle. Les portes de la cité sainte s’ouvriront à ceux qui auront été ses disciples humbles, doux et miséricordieux, à ceux qui se seront laissé instruire par lui et qui auront reçu de lui leur assurance pour la vie éternelle, ayant façonné leur caractère selon le divin modèle. Quand les rachetés seront enlevés de la terre, la cité de Dieu vous sera ouverte. [...] Alors la harpe sera placée dans votre main et votre voix s’élèvera pour entonner un hymne de louange en l’honneur de Dieu et de l’Agneau dont le grand sacrifice vous a rendus participants de sa nature et vous a donné un héritage immortel dans le royaume de Dieu.
2 Décembre
Gardez les commandements
Heureux ceux qui font ses commandements, afin d’avoir droit à l’arbre de vie et d’entrer par les portes dans la ville. (Apocalypse 22:14, Version Ostervald)

Le grand conflit se prépare. Notre seule sauvegarde maintenant, c’est d’être un avec le Christ en Dieu. Efforçons-nous d’entrer par la porte étroite. Mais cette porte ne tourne pas facilement sur ses gonds. Elle n’admet pas les caractères douteux. Luttons maintenant pour la vie éternelle avec une intensité proportionnée à la valeur du prix qui nous attend. Ce prix ne consiste pas en argent, en domaines ni en situation haut placée mais en un caractère semblable à celui du Christ qui nous ouvrira les portes du paradis. Ce ne sont ni les dignités, ni les connaissances intellectuelles qui nous permettront d’obtenir la couronne de l’immortalité. Seuls les humbles et les doux qui ont fait de Dieu leur plénitude recevront ce don. [...]

Créer une âme nouvelle, transformer les ténèbres en lumière, la haine en amour, l’impureté en sainteté, voilà l’œuvre de la seule Omnipotence. L’œuvre de l’Être infini, alors qu’il s’engage à donner à ceux qui y consentent la vie complète en Christ et apporter la perfection du caractère, est la science de l’éternité.

Quel honneur est réservé au Christ! Sans user de contrainte ou de violence, le Sauveur unit la volonté de l’être humain à la volonté de Dieu. C’est la science de toute vraie science car grâce à elle un puissant changement s’opère dans l’esprit et dans le caractère - ce changement qui doit s’opérer dans la vie de tout être qui passe par les portes de la cité de Dieu.

Alors ceux qui auront gardé les commandements de Dieu jouiront d’une vigueur immortelle sous les ombrages de l’arbre de vie. À travers les siècles infinis de l’éternité, les habitants des mondes immaculés verront dans l’Éden restauré un exemple de l’œuvre parfaite de la création divine, alors qu’elle était vierge encore de la souillure du péché, une image de ce que toute la terre serait devenue si l’homme avait collaboré au glorieux plan du Créateur.
3 Décembre
Marchez sans cesse avec Dieu
Hénoc marcha avec Dieu; puis il ne fut plus, parce que Dieu le prit. (Genèse 5:24)

Quand Dieu prendra les membres de son Église dans le ciel, ce sera parce qu’ils auront marché avec lui, ici-bas sur cette terre, alors qu’ils auront reçu d’en haut la force et la sagesse qui leur auront permis de servir convenablement le Maître. Ceux qui seront pris par l’Éternel, ce sont les hommes et les femmes qui prient maintenant dans l’humilité et dans la contrition et dont les cœurs ne sont pas enflés de vanité. Ils représentent le Christ dans leur manière d’agir avec les chrétiens et avec les incrédules. Ceux qui n’éprouvent aucun plaisir à penser à Dieu et à parler de lui, ici-bas, ne jouiront nullement de la vie à venir où le Seigneur sera toujours présent et où il demeurera au milieu de son peuple. Mais les chrétiens qui aiment à penser à Dieu seront dans leur élément lorsqu’ils respireront l’atmosphère céleste. Ceux qui, sur cette terre, se complaisent dans la pensée de l’éternité, seront heureux dans les saintes affections et dans les saintes réjouissances qui leur seront réservées.

Lorsque les chrétiens qui vivaient dans le monde ont déclaré ne pas être libres de disposer d’eux-mêmes, Dieu les a marqués de son sceau pour montrer qu’ils étaient à lui. Le ciel sera réservé à ceux qui le souhaitent ardemment, à ceux qui, en vue d’obtenir l’éternité, font des efforts proportionnés à la valeur de l’objet auquel ils aspirent. Les pensées du chrétien qui veut gagner le ciel seront fixées sur les choses célestes.

“Heureux ceux qui ont le cœur pur, car ils verront Dieu.” Durant trois cents ans, il avait marché avec Dieu, vivant sur le seuil du monde éternel, à un pas de la terre des bienheureux.

Aussi les portes de la cité s’ouvrirent-elles soudain pour permettre au premier habitant de la terre admis à y pénétrer d’y continuer sa marche sainte.
4 Décembre
Marchez par la foi
Car nous marchons par la foi et non par la vue. (2 Corinthiens 5:7)

Il nous faut vivre non pour nous élever, mais pour pouvoir, comme d’humbles enfants de Dieu, accomplir de notre mieux l’œuvre qui nous est confiée et donner un bon exemple à ceux qui nous entourent.

Nous nous préparons pour l’éternité, pour cette terre purifiée où le grand Docteur essuiera toute larme de nos yeux et où les feuilles de l’arbre de vie seront destinées à la guérison de toutes les nations.

Emparons-nous tous de Jésus-Christ par une foi vivante et marchons en toute humilité d’esprit. Alors la grâce de Dieu sera révélée en nous et nous connaîtrons son salut. Nous saluerons la sainte famille des rachetés. [...] Nous ferons vibrer nos harpes d’or et le ciel résonnera d’une musique éclatante. Nous déposerons nos couronnes étincelantes aux pieds de Jésus et nous rendrons gloire à celui qui a vaincu pour nous sauver.

Il peut se trouver ici-bas certains problèmes que nous ne comprenons pas. Certaines parties de la Bible peuvent nous sembler mystérieuses parce qu’elles dépassent notre intelligence d’êtres limités. Mais quand le Sauveur nous conduira auprès des eaux qui donnent la vie, il éclairera nos esprits sur ce qui nous était auparavant incompréhensible.

Lorsque je pense à la gloire future du ciel, j’éprouve le désir intense de la faire connaître à toute âme vivante. [...] Je souhaite ardemment m’emparer du souverain Docteur.

Combien il est important pour nous de rechercher les choses célestes au lieu de nous attacher aux biens terrestres! Les choses du monde passeront bientôt. Les trésors de la terre sont voués à la ruine. Il y a “des tremblements de terre en divers lieux”, des troubles et des difficultés surgissent de toutes parts. Mais nous avons le privilège de nous préparer pour devenir membres de la famille céleste, enfants du Roi des cieux.
5 Décembre
Soyez prêts et ayez confiance
En ce jour l’on dira: Voici, c’est notre Dieu, en qui nous avons confiance, et c’est lui qui nous sauve; c’est l’Éternel, en qui nous avons confiance; soyons dans l’allégresse, et réjouissons-nous de son salut! (Ésaïe 25:9)

En entendant parler des terribles calamités qui se produisent de semaine en semaine, je me suis demandé: “Que signifient ces choses?” Les plus affreux désastres se succèdent rapidement; on entend parler fréquemment de tremblements de terre et de tornades, d’incendies et d’inondations, causant de grandes pertes de vies et de biens. Apparemment, ces calamités seraient dues au déchaînement de forces non contrôlées, mais en réalité on peut y lire les desseins de Dieu. Elles comptent parmi les moyens employés par lui pour réveiller les hommes et les rendre conscients du danger qu’ils courent. [...]

Les jugements de Dieu sont à la porte. Ils constituent des avertissements solennels qui peuvent se traduire ainsi: “Vous aussi, tenez-vous prêts, car le Fils de l’homme viendra à l’heure où vous n’y penserez pas.” [...] Nous vivons les dernières scènes de l’histoire de cette terre.

Nous n’avons pas de temps - pas une minute - à perdre. Prenons garde de ne pas nous endormir. [...] Persuadons les hommes et les femmes en tout lieu qu’ils ont à se repentir et à fuir la colère à venir. Qu’ils ne tardent pas à se préparer, car nous ne savons pas ce qui nous attend. [...]

Il [le Seigneur] va bientôt venir, et il faut que nous soyons prêts à son apparition. Oh, que ce sera glorieux de le voir et d’être accueillis par lui comme ses rachetés! [...] Si seulement nous pouvions contempler le Roi dans sa beauté, nous serions bénis à toujours. Il me semble que je devrais m’écrier: “En route pour la maison!” Nous approchons du temps où le Christ reviendra avec puissance et une grande gloire pour introduire les rachetés dans la demeure éternelle.

Dans la grande œuvre finale nous devrons faire face à des difficultés inextricables; mais n’oublions pas que les trois grandes puissances du ciel sont au travail, et que Dieu accomplira sa promesse. Il fera sortir du monde un peuple qui le servira dans la justice.
6 Décembre
La délivrance
Les rachetés de l’Éternel retourneront, ils iront à Sion avec chants de triomphe, et une joie éternelle couronnera leur tête; l’allégresse et la joie s’approcheront, la douleur et les gémissements s’enfuiront. (Ésaïe 35:10)

C’est au coup de minuit que Dieu manifeste sa puissance pour délivrer son peuple. Le soleil paraît dans tout son éclat. Des signes et des prodiges se suivent en succession rapide. Les méchants observent cette scène avec terreur, tandis que les justes admirent les gages de leur délivrance. Tout dans la nature semble avoir abandonné sa marche ordinaire. [...] De lourds et sombres nuages se lèvent et s’entrechoquent. Au milieu d’un ciel irrité, on distingue un espace clair, d’une gloire indescriptible; la voix de Dieu en sort, semblable au bruit des grandes eaux, et proclame: “C’en est fait!”

Cette voix ébranle les cieux et la terre. Il se produit un grand tremblement de terre, “tel qu’il n’y avait jamais eu depuis que l’homme est sur la terre un aussi grand tremblement”. Le firmament semble s’ouvrir et se refermer. La gloire du trône de Dieu paraît. Les montagnes oscillent comme des roseaux agités par le vent, et des masses de rochers déchiquetés volent de toutes parts. [...]

Des sépulcres s’ouvrent, “plusieurs de ceux qui dorment dans la poussière de la terre se réveillent, les uns pour la vie éternelle, et les autres pour l’opprobre, pour la honte éternelle”. Tous ceux qui sont morts dans la foi au message du troisième ange sortent glorifiés de leurs tombeaux pour entendre proclamer l’alliance de paix conclue avec les fidèles observateurs de la loi de Dieu. [...]

On entend alors la voix de Dieu annoncer du haut du ciel le jour et l’heure de la venue de Jésus et proclamer à son peuple l’alliance éternelle. Comme les éclats du plus puissant tonnerre, ses paroles font le tour de la terre. Les enfants de Dieu les écoutent, les regards fixés en haut et le visage illuminé de sa gloire, comme l’était celui de Moïse à sa descente du Sinaï. Les méchants ne peuvent supporter leur vue. Et quand la bénédiction est prononcée sur ceux qui ont honoré Dieu en sanctifiant son saint jour, on entend un immense cri de victoire.
7 Décembre
Le Seigneur lui-même vient nous chercher
Car le Seigneur lui-même, à un signal donné, à la voix d’un archange, et au son de la trompette de Dieu, descendra du ciel, et les morts en Christ ressusciteront premièrement. Ensuite, nous les vivants, qui serons restés, nous serons tous ensemble enlevés avec eux sur des nuées, à la rencontre du Seigneur dans les airs, et ainsi nous serons toujours avec le Seigneur. Consolez-vous donc les uns les autres par ces paroles. (1 Thessaloniciens 4:16-18)

Jésus vient; il vient sur les nuées dans une gloire éclatante. Une multitude d’anges éblouissants l’escortent. Il vient honorer ceux qui l’ont aimé et qui ont gardé ses commandements; il vient les chercher pour les prendre avec lui. Il ne les a pas oubliés, pas plus qu’il n’a oublié ses promesses.

Bientôt apparaît vers l’orient une petite nuée noire. [...] Le peuple de Dieu la reconnaît comme le signe du Fils de l’homme. Dans un silence solennel, il la contemple à mesure qu’elle s’approche de la terre. [...] Elle a bientôt l’apparence d’une grande nuée blanche dont la base est semblable à un brasier entouré de l’arc-en-ciel de l’alliance de Dieu. Jésus s’avance à cheval dans l’attitude martiale d’un conquérant. [...]

À mesure que s’approche cette nuée vivante, chacun contemple le Prince de la vie. Nulle couronne d’épines ne déchire aujourd’hui ce front sacré, ceint d’un éblouissant diadème. La gloire de son visage fait pâlir celui du soleil de midi. “Il avait sur son vêtement et sur sa cuisse un nom écrit: Roi des rois et Seigneur des seigneurs.” [...] Le ciel se retire comme un livre qu’on roule, la terre tremble devant lui, et toutes les montagnes et les îles sont remuées de leurs places.

Pendant que la terre chancelle, que l’éclair déchire la nue et que rugit le tonnerre, la voix du Fils de Dieu appelle les saints hors de leurs tombeaux. [...] Dans toutes les parties de la terre, “les morts entendront la voix du Fils de l’homme, et ceux qui l’auront entendue vivront”. [...] Tous se relèvent avec la fraîcheur et la vigueur d’une éternelle jeunesse.

Les justes vivants sont changés “en un instant, en un clin d’œil”. À la voix de Dieu, ils sont glorifiés, immortalisés, et, avec les saints ressuscités, enlevés dans les airs, à la rencontre du Seigneur.

Oh! quelle glorieuse réunion.
8 Décembre
Le couronnement du Christ
Tes œuvres sont grandes et admirables, Seigneur Dieu tout-puissant! Tes voies sont justes et véritables, roi des nations! (Apocalypse 15:3)

En ce jour-là, les rachetés resplendiront de la gloire du Père et de son Fils. Les anges feront vibrer leurs harpes d’or pour accueillir le Roi et les trophées de sa victoire: ceux qui ont été lavés et blanchis dans le sang de l’agneau. Un hymne triomphal retentira dans le ciel qu’il emplira tout entier. Le Christ a triomphé. Il pénètre dans les parvis célestes accompagné de ses rachetés, témoins de sa mission de souffrance et de sacrifice qui n’a pas été vaine.

Bien au-dessus de la ville, sur une plate-forme d’or étincelant, est dressé un trône très élevé. Le Fils de Dieu y est assis, entouré des sujets de son royaume. Aucune langue ne peut rendre, aucune plume ne peut décrire la magnificence du Sauveur enveloppé de la gloire du Père éternel. Cette gloire emplit la cité de Dieu, rayonne au-delà de ses murs et inonde la terre entière.

Non loin du trône se trouvent placés ceux qui, d’abord zélés pour la cause de Satan, puis, véritables brandons arrachés du feu, ont servi leur Dieu avec une grande ferveur. Après eux viennent ceux qui manifestèrent un caractère chrétien au milieu de l’imposture et de l’incrédulité, ceux qui ont honoré la loi de Dieu quand le monde chrétien la déclarait abolie; puis les millions de fidèles qui, dans tous les siècles, ont été immolés pour leur foi. Enfin vient une “grande foule, que personne ne peut compter, de toute nation, de toute tribu, de tout peuple et de toute langue. Ils se tenaient devant le trône et devant l’agneau, revêtus de robes blanches, des palmes dans leurs mains.” Pour eux tous, le combat est terminé; ils ont remporté la victoire; ils ont achevé la course, ils ont atteint le but. [...]

Et l’on assiste au couronnement définitif du Fils de Dieu en présence des habitants de la terre et du ciel.
9 Décembre
Le Christ me présente une couronne et une harpe
Désormais la couronne de justice m’est réservée; le Seigneur, le juste juge, me la donnera dans ce jour-là, et non seulement à moi, mais encore à tous ceux qui auront aimé son avènement. (2 Timothée 4:8)

Avant d’entrer dans la cité de Dieu, le Seigneur distribue à ses disciples les emblèmes de la victoire et les investit des insignes de la royauté. La brillante phalange se forme en carré autour de son Roi, dont la stature majestueuse s’élève bien au-dessus de celle des anges et des saints, et qui les enveloppe tous d’un regard indicible d’amour. L’innombrable armée des saints, les yeux fixés sur lui, contemple la gloire de celui dont le “visage était défiguré, tant son aspect différait de celui des fils de l’homme”. De sa main droite, Jésus place la couronne de gloire sur la tête des vainqueurs. Chacun reçoit une couronne portant son “nouveau nom” et l’inscription: “Sainteté à l’Éternel”. Chacun reçoit aussi des palmes de victoire et une harpe étincelante. Puis des anges supérieurs donnent le ton, et tous les saints font vibrer avec art les cordes de leurs harpes dont ils tirent une musique d’une ineffable beauté. Le cœur saisi d’un ravissement indicible, chacun élève la voix pour exprimer son adoration et sa reconnaissance: “À celui qui nous aime, qui nous a délivrés de nos péchés par son sang, et qui a fait de nous un royaume, des sacrificateurs pour Dieu son Père, à lui soient la gloire et la puissance, aux siècles des siècles!”

Oh! quelle joie indicible ne ressentirons-nous pas en voyant Celui qui nous a tant aimés et en contemplant dans sa gloire le Sauveur qui nous a aimés au point de donner sa vie pour nous! Quel ravissement n’éprouverons-nous pas en apercevant les mains qui furent percées pour notre rédemption et qui sont tendues maintenant en signe d’accueil et de bénédiction!

Ceux qui [...] se placent entre les mains de l’Éternel [...] verront le Roi dans sa splendeur et ils contempleront ses insurpassables beautés. Alors ils feront vibrer leurs harpes d’or et ils rempliront le ciel tout entier d’accents mélodieux et d’hymnes de louange en l’honneur de l’agneau.
10 Décembre
Le Christ me revêtira de la robe blanche de la justice
Ce sont ceux qui viennent de la grande tribulation: ils ont lavé leurs robes, et ils les ont blanchies dans le sang de l’agneau. (Apocalypse 7:14)

La récompense qui sera accordée aux élus réunis autour du trône de Dieu et de l’agneau sera glorieuse. [...] Ils se tiendront devant le trône, acceptés dans le bien-aimé. Tous leurs péchés auront été effacés. Désormais, ils peuvent contempler la gloire éblouissante du trône de Dieu. [...] En ce jour-là, les rachetés resplendiront de la gloire du Père et du Fils. Les anges, avec leurs harpes d’or, accueilleront leur Roi accompagné de ses trophées: ceux qui ont été lavés et blanchis dans le sang de l’agneau.

Tous forment une famille unie et heureuse; ils seront parés des vêtements de la louange et de la reconnaissance - robe de la justice du Christ. La nature entière dans son incomparable beauté offrira à l’Éternel un tribut permanent de louange et d’adoration. L’univers baignera dans la lumière du ciel. Les années s’écouleront dans l’allégresse. La lumière de la lune égalera celle du soleil et la clarté solaire sera sept fois plus puissante qu’elle ne l’est actuellement. Les étoiles du ciel chanteront à la vue d’un tel spectacle et les fils de Dieu feront éclater des accents joyeux lorsque l’Eternel et le Christ proclameront ensemble: “Il n’y aura plus de péché et la mort ne sera plus!”

Le combat sera terminé. Les tribulations auront pris fin. Des chants de victoire empliront le ciel tout entier lorsque les rachetés se rassembleront autour du trône de Dieu. Tous entameront ce joyeux cantique: “Saint, saint, est l’agneau qui a été immolé” et qui vit à nouveau en triomphateur.

“Après cela, je regardai, et voici, il y avait une grande foule que personne ne pouvait compter, de toute nation, de toute tribu, de tout peuple et de toute langue. Ils se tenaient devant le trône et devant l’agneau, revêtus de robes blanches, des palmes dans leurs mains. Et ils criaient d’une voix forte, en disant: Le salut est à notre Dieu qui est assis sur le trône, et à l’agneau.”
11 Décembre
La victoire sur la mort
Il [Dieu] essuiera toute larme de leurs yeux, et la mort ne sera plus, et il n’y aura plus ni deuil, ni cri, ni douleur, car les premières choses ont disparu. (Apocalypse 21:4)

Nous avons un Sauveur vivant, un Sauveur ressuscité. Il a brisé les chaînes de son tombeau après y être resté endormi trois jours et il a proclamé triomphalement sur le sépulcre béant: “Je suis la résurrection et la vie.” Le Christ revient. Nous préparons-nous à le recevoir? Serions-nous prêts à nous endormir avec l’espérance de revoir Jésus-Christ? [...]

L’auteur de la vie va bientôt revenir [...] pour briser les chaînes du tombeau. Il va ramener les captifs. [...] Leurs dernières pensées ne pouvaient se détacher de la fosse et de la tombe, mais ils proclameront à la résurrection: “Ô mort, où est ton aiguillon? Ô sépulcre, où est ta victoire?” Les souffrances de la mort furent les dernières sensations que les humains éprouvèrent [...] mais à la résurrection toute douleur aura disparu. “Ô sépulcre, où est ta victoire?” Les voici, debout, les ressuscités, portant sur leurs corps la dernière marque de l’immortalité et prêts à aller à la rencontre du Seigneur dans les airs. Les portes de la cité de Dieu tournent alors sur leurs gonds [...] et les rachetés de l’Éternel les franchissent entre les séraphins et les chérubins. Le Christ les accueille en les bénissant: “Cela va bien, bon et fidèle serviteur, [...] entre dans la joie de ton Maître.” En quoi consiste cette joie? Le racheté se rend compte de la lutte qu’il a livrée dans son cœur et il est satisfait.

Voici l’élu pour lequel nous avons intercédé auprès de Dieu, alors qu’il vivait dans les ténèbres. Et voici celui avec qui nous nous entretenions lorsque, couché sur son lit de mort, il confiait à Jésus son cœur désespéré. Voici encore celui qui fut jadis un pauvre ivrogne. Nous avons essayé de fixer ses yeux sur l’Être qui a la puissance de sauver et nous lui avons dit que le Christ pouvait lui donner la victoire. Ils ont la tête ceinte de la couronne de la gloire immortelle.

Dans la cité céleste il n’y a plus de déceptions, plus de tristesses, plus de péchés, personne qui puisse dire: “Je suis malade.” Finis désormais les cortèges funèbres, les deuils, la mort, les séparations, les déchirements de cœur. Jésus est parmi les élus et la paix règne au milieu d’eux. [...] Tout est débordant de joie en sa présence; des plaisirs éternels demeurent à sa droite!
12 Décembre
Il n’y aura plus de péché
Il n’y aura plus d’anathème. Le trône de Dieu et de l’agneau sera dans la ville; ses serviteurs le serviront et verront sa face, et son nom sera sur leurs fronts. (Apocalypse 22:3, 4)

Toute trace de malédiction s’est évanouie. [...] Il en restera toutefois un souvenir: les traces cruelles de sa crucifixion resteront à jamais visibles à la tête, au côté, aux mains et aux pieds de notre Rédempteur. En le contemplant dans sa gloire, le prophète s’écrie: “C’est comme l’éclat de la lumière; des rayons partent de sa main; là réside sa force.” Cette main, ce côté percé d’où a jailli le flot cramoisi qui a réconcilié l’homme avec Dieu, ces blessures où “réside sa force”, voilà sa gloire. “Puissant pour sauver” par le sacrifice rédempteur, il a aussi le pouvoir d’exercer la justice contre les contempteurs de sa miséricorde. Mais ses plus hauts titres de gloire seront les marques de son humiliation. Pendant les siècles éternels, les cicatrices du Calvaire raconteront sa louange et proclameront sa puissance. [...]

Le moment attendu impatiemment par les hommes de Dieu depuis le jour où les chérubins ont interdit l’accès du paradis est enfin venu; c’est le temps “de la rédemption de ceux que Dieu s’est acquis”. La terre, originellement remise à l’homme comme son royaume, livrée par lui entre les mains de Satan, et si longtemps détenue par cet ennemi redoutable, a été reconquise par le vaste plan de la rédemption. Tout ce qui avait été perdu par le péché est reconquis. [...] Le plan originel de Dieu lorsqu’il créa la terre est réalisé: celle-ci est désormais la demeure éternelle des rachetés. “Les justes posséderont la terre, et y demeureront à toujours.”

Nous jouirons alors avec lui durant l’éternité de toutes les gloires du monde à venir. [...] Dans le royaume de Dieu il n’y aura rien pour nous troubler ou pour nous inquiéter. Voilà la vie qui est promise au vainqueur - une vie de bonheur et de paix, une vie d’amour et de beauté. [...] Là il n’y aura plus ni péché, ni tourments; désormais plus rien ne troublera la paix des élus.
13 Décembre
Héritiers du royaume
Alors le roi dira à ceux qui seront à sa droite: Venez, vous qui êtes bénis de mon Père; prenez possession du royaume qui vous a été préparé dès la fondation du monde. (Matthieu 25:34)

La foule des rachetés est arrivée devant la sainte cité. Jésus en ouvre à deux battants les portes de perles. Les nations qui ont gardé la vérité y pénètrent et y contemplent le paradis de Dieu, la demeure d’Adam en son innocence. Alors la voix la plus mélodieuse et la plus suave qui ait jamais frappé des oreilles humaines leur dit: Vos luttes sont finies. “Venez, vous qui êtes bénis de mon Père, prenez possession du royaume qui vous a été préparé dès la fondation du monde.”

Elle est maintenant exaucée cette prière du Sauveur en faveur de ses disciples: “Je veux que là où je suis ceux que tu m’as donnés soient aussi avec moi.” “Irrépréhensibles et dans l’allégresse”, les rachetés de Jésus-Christ sont présentés au Père par son Fils en ces mots: “Me voici, moi et les enfants que tu m’as donnés. [...] J’ai gardé ceux que tu m’as donnés.” Qui dira le ravissement de cette heure où le Père, contemplant les rachetés, y retrouvera son image où le péché et la souillure auront disparu, où l’humanité aura retrouvé son harmonie avec la divinité!

Alors les rachetés seront accueillis dans les demeures que Jésus est allé leur préparer. [...] Ils s’uniront à ceux qui ont vaincu Satan et qui, par la grâce de Dieu, ont formé des caractères parfaits. Toute tendance au péché, toute imperfection qui les afflige ici-bas, aura été effacée par le sang de Jésus-Christ, et ils auront pour partage la magnificence de sa gloire, surpassant de beaucoup celle du soleil. En même temps, la beauté morale et la perfection de leur Sauveur brilleront par eux d’un éclat qui éclipsera cette splendeur extérieure. Ils seront sans tache devant le grand trône blanc; ils participeront à la dignité et aux privilèges des anges.
14 Décembre
Les familles seront reconstituées
Retiens tes pleurs, retiens les larmes de tes yeux; car il y aura un salaire pour tes œuvres, dit l’Éternel; ils reviendront du pays de l’ennemi. Il y a de l’espérance pour ton avenir, dit l’Éternel; tes enfants reviendront dans leur territoire. (Jérémie 31:16, 17)

Le Christ vient sur les nuées avec une grande gloire. [...] Il vient pour ressusciter les morts et pour glorifier les saints. [...] La chaîne brisée de la famille est ressoudée.

Ô rédemption merveilleuse, si longtemps attendue, contemplée avec impatience. [...]

Les justes vivants sont changés “en un instant, en un clin d’œil”. À la voix de Dieu, ils sont glorifiés, immortalisés, et, avec les saints ressuscités, enlevés dans les airs, à la rencontre du Seigneur. Les anges rassemblent les élus des quatre vents, d’une extrémité de la terre à l’autre. Les petits enfants sont portés par les anges dans les bras de leurs mères. Des amis que la mort a longtemps séparés sont réunis pour ne plus jamais se quitter, et c’est avec des chants d’allégresse qu’ils montent ensemble vers la cité de Dieu.

Pleins d’une joie inexprimable, les parents verront le juste juge donner à leurs enfants la robe blanche, la couronne de gloire et la harpe d’or! Leurs jours d’attente et de crainte sont passés. [...] Leurs enfants ont été rachetés.

Dans la cité céleste nous contemplerons de toutes parts les magnifiques arbres du paradis au milieu desquels se dressera l’arbre de vie. Nous admirerons, dans une claire vision, les beautés de l’Éden restauré. Alors nous jetterons aux pieds de notre Rédempteur les couronnes qu’il a placées sur nos têtes et, faisant vibrer nos harpes d’or, nous offrirons des hymnes de louange et de reconnaissance à celui qui est assis sur le trône. [...] Ô puissions-nous être tous parmi ceux qui entreront par les portes de perles dans la cité de notre Dieu! Puissions-nous, comme les familles reconstituées, demeurer éternellement dans le havre de paix céleste. Que Dieu nous aide dès maintenant à lutter pour remporter la couronne de vie.
15 Décembre
Au ciel, nous nous reconnaîtrons tous
Aujourd’hui je connais en partie, mais alors je connaîtrai comme j’ai été connu. (1 Corinthiens 13:12)

Nous nous réunirons dans la maison du Père pour ne plus nous séparer et dans notre demeure céleste nous nous reconnaîtrons tous. Les rachetés se rencontreront et ils reconnaîtront ceux qui les ont amenés au Sauveur. Quelles conversations bénies ne s’échangeront pas alors! “J’étais un pécheur, dira telle âme, sans Dieu et sans espoir dans le monde et vous êtes venu vers moi et vous avez attiré mon attention sur le Sauveur incomparable, mon unique espoir.” Telle autre dira: “J’étais un païen en terre païenne et vous avez laissé vos amis, le confort de votre demeure pour venir m’enseigner comment trouver Jésus et pour m’aider à croire en lui, le seul vrai Dieu. J’ai brisé mes idoles et j’ai adoré l’Éternel, et maintenant, je le vois face à face. Je suis sauvé, sauvé pour l’éternité, et je contemplerai éternellement celui que j’aime...”

D’autres exprimeront leur reconnaissance aux personnes charitables qui ont nourri ceux qui avaient faim et vêtu ceux qui étaient nus. “Quand le désespoir me faisait sombrer dans l’incrédulité, le Seigneur vous a envoyé vers moi, dira celui-là, pour m’apporter des paroles d’espoir et de réconfort. Vous m’avez procuré de la nourriture pour satisfaire mes besoins physiques, vous avez ouvert pour moi la Parole de Dieu qui a éveillé mes besoins spirituels. Vous m’avez traité comme un frère. Vous avez sympathisé à mes malheurs, vous avez soulagé mon âme meurtrie et brisée et j’ai pu ainsi m’emparer de la main du Christ, tendue pour me sauver. Vous m’avez patiemment enseigné, dans mon ignorance, que j’avais un Père céleste qui prenait soin de moi. Vous m’avez lu les précieuses promesses de la Parole de Dieu. Vous avez fait naître en moi la foi dans un Sauveur désireux de me sauver. Mon cœur a été touché, gagné, brisé lorsque j’ai contemplé le sacrifice que le Christ a consenti pour moi.”

Quels accents joyeux éclateront lorsque les rachetés retrouveront ceux qui ont travaillé pour eux! Et comme les chrétiens qui ont vécu non pour leur satisfaction personnelle, mais pour le bonheur de ceux qui avaient peu de joie sur la terre, sentiront leur cœur tressaillir de satisfaction!
16 Décembre
Un pays merveilleux
S’ils avaient eu en vue celle d’où ils étaient sortis, ils auraient eu le temps d’y retourner. Mais maintenant ils en désirent une meilleure, c’est-à-dire une céleste. C’est pourquoi Dieu n’a pas honte d’être appelé leur Dieu, car il leur a préparé une cité. (Hébreux 11:15, 16)

La crainte de trop matérialiser l’héritage éternel a poussé plusieurs personnes à spiritualiser, à rendre inconsistantes les promesses qui nous le décrivent comme notre demeure future. Jésus assura à ses disciples qu’il allait leur préparer des places dans la maison du Père. Or, ceux qui acceptent les enseignements de la Parole de Dieu ne sont pas laissés entièrement dans l’ignorance touchant ces demeures. Néanmoins, les choses que Dieu a préparées pour ceux qui l’aiment sont des choses que l’œil n’a pas vues et que l’oreille n’a pas entendues. La langue humaine est impuissante pour décrire la récompense des justes. Seuls pourront s’en rendre compte ceux qui la verront. Notre esprit borné est incapable de concevoir la gloire du paradis de Dieu.

Dans les Écritures, l’héritage des élus est appelé une patrie. Le divin Berger y conduit son troupeau aux sources des eaux vives. L’arbre de vie y donne son fruit chaque mois, et les feuilles de cet arbre sont utilisées par les nations. Des ruisseaux intarissables d’une eau claire comme le cristal sont bordés d’arbres verdoyants qui jettent leur ombre sur les sentiers préparés pour les rachetés de l’Éternel.

Les prairies d’un vert éclatant ne se dessécheront jamais. Dans ce pays merveilleux s’épanouiront partout des roses, des lilas, des fleurs de toutes sortes qui ne se flétriront jamais et qui ne perdront jamais ni leur beauté, ni leur parfum.

Le lion, que nous redoutons tant ici-bas, paîtra alors avec l’agneau et tout, sur la nouvelle terre, respirera paix et harmonie. Les arbres des forêts, dont aucun ne sera difforme, se dresseront majestueusement vers les cieux. Plus de vents cinglants dans la patrie céleste, plus de changements pénibles de température; nous jouirons d’une atmosphère toujours salubre et parfaitement agréable.
17 Décembre
Mangez de l’arbre de vie
Au milieu de la place de la ville et sur les deux bords du fleuve, il y avait un arbre de vie, produisant douze fois des fruits, rendant son fruit chaque mois, et dont les feuilles servaient à la guérison des nations. (Apocalypse 22:2)

Du trône de Dieu jaillissait un fleuve aux eaux limpides sur les rives duquel croissait un arbre de vie. Le fruit de cet arbre était merveilleux: il avait l’apparence de l’or, mêlé à de l’argent.

Le fruit de l’arbre de vie planté dans le jardin d’Éden possédait une vertu surnaturelle. Il suffisait d’en manger pour posséder la vie éternelle. Ce fruit était l’antidote de la mort. Les feuilles de l’arbre servaient à assurer la vie et l’immortalité. Mais après l’entrée du péché en Éden, le divin jardinier transplanta l’arbre de vie dans le paradis céleste.

Les rachetés, qui ici-bas ont aimé Dieu et gardé ses commandements, pénétreront par les portes de la cité et auront droit à cet arbre de vie. Ils mangeront de son fruit gratuitement, comme le faisaient nos premiers parents avant leur chute. Les feuilles de cet arbre immortel et gigantesque serviront à la guérison des nations dont les malheurs prendront fin. La maladie, la tristesse, la mort ne les atteindront plus, car les feuilles de l’arbre de vie auront guéri les peuples. Jésus considérera l’œuvre qu’il a accomplie et il sera satisfait en voyant les rachetés qui, jadis soumis aux épreuves, aux afflictions, aux tourments, à la malédiction sous laquelle ils gémissaient, sont maintenant réunis autour de l’arbre de vie pour en manger le fruit immortel - ce fruit dont furent privés définitivement nos premiers parents, lorsqu’ils eurent transgressé les commandements divins. Ils ne risquent pas de perdre de nouveau, et pour toujours, leur droit à l’arbre de vie, car celui qui les induisit en tentation sera détruit par la seconde mort.

Sur l’arbre de vie resplendira un fruit merveilleux que les saints pourront partager en toute liberté. [...] Le langage le plus sublime est incapable de décrire la gloire des cieux et la profondeur incomparable de l’amour du Sauveur.
18 Décembre
Le festin de noces de l’agneau
Heureux ceux qui sont appelés au festin de noces de l’agneau! (Apocalypse 19:9)

Dans l’Ancien comme dans le Nouveau Testament, la relation conjugale sert à représenter l’union tendre et sacrée qui existe entre le Christ et son peuple. La joie d’un festin de noces évoquait à l’esprit de Jésus la joie de ce jour où il introduira son épouse dans la maison du Père, où les rachetés s’assiéront avec le Rédempteur pour le souper des noces de l’agneau.

Il dit: “Comme la fiancée fait la joie de son fiancé, ainsi tu feras la joie de ton Dieu.” “On ne te nommera plus délaissée [...] mais on t’appellera mon plaisir en elle [...] car l’Éternel met son plaisir en toi.” “Il fera de toi sa plus grande joie; il gardera le silence dans son amour; il aura pour toi des transports d’allégresse.” L’apôtre Jean, qui eut le privilège de contempler les visions célestes, a écrit: “Et j’entendis comme une voix d’une foule nombreuse, comme un bruit de grosses eaux, et comme un bruit de forts tonnerres, disant: Alléluia! Car le Seigneur notre Dieu tout-puissant est entré dans son règne. Réjouissons-nous et soyons dans l’allégresse, et donnons-lui gloire; car les noces de l’agneau sont venues, et son épouse s’est préparée.” “Heureux ceux qui sont appelés au festin de noces de l’agneau!”

Jésus estimait que chaque personne devait être invitée dans son royaume.

Mis en possession de son royaume, Jésus viendra comme Roi des rois et Seigneur des seigneurs pour prendre avec lui son peuple et le faire asseoir, “avec Abraham, Isaac et Jacob, à sa table”, dans son royaume pour participer au souper des noces de l’agneau.
19 Décembre
Les splendeurs de notre demeure céleste
La muraille était construite en jaspe, et la ville était d’or pur, semblable à du verre pur. Les fondements de la muraille de la ville étaient ornés de pierres précieuses de toute espèce. (Apocalypse 21:18, 19)

La cité glorieuse de l’Éternel a douze portes ornées de pierres précieuses. Cette cité est bâtie sur douze fondements de teintes différentes. Les rues de la ville sont d’or pur. C’est là que se trouve le trône de Dieu d’où jaillit un fleuve, liquide comme du cristal. L’éblouissante clarté de ces eaux donne un air de gaieté à la ville de Dieu. Les rachetés boiront gratuitement aux eaux salutaires du fleuve de vie. [...]

Sur la nouvelle terre, tous les visages refléteront l’image du Rédempteur. On ne verra plus de figures anxieuses ou tourmentées, mais des visages rayonnants et souriants dans leur pureté immaculée. Les anges nous entoureront ainsi que les saints ressuscités et les martyrs et, ce qui sera plus merveilleux encore et qui nous causera le plus de joie, notre Sauveur bien-aimé qui souffrit et mourut afin que nous puissions jouir de cette félicité et de cette liberté. Sa face resplendissante brillera plus que le soleil, éclairera la cité magnifique et réfléchira sa gloire alentour.

Les enfants seront aussi présents dans le ciel. Finies désormais pour eux la lutte et la discorde. Ils seront animés d’un amour fervent et saint. Eux aussi auront reçu une couronne d’or sur leur tête et une harpe dans leurs mains. Et leurs petits visages, que nous avons vu si souvent troublés et angoissés, rayonneront d’une joie simple dénotant la félicité et la liberté parfaites. [...]

Oui, les saints auront des couronnes de gloire sur leur tête et des harpes d’or dans leurs mains. Ils joueront de leurs harpes d’or et chanteront l’amour rédempteur. Ils feront monter leur mélodie vers l’Éternel. Leurs luttes et leurs épreuves passées s’oublieront et s’effaceront parmi les splendeurs de la nouvelle terre. Le sourire approbateur de Jésus les accompagnera partout et leur bonheur sera complet. La demeure future des saints sera inondée de gloire.
20 Décembre
Nos activités dans le ciel
Ils bâtiront des maisons et les habiteront; ils planteront des vignes et en mangeront le fruit. Ils ne bâtiront pas des maisons pour qu’un autre les habite, ils ne planteront pas des vignes pour qu’un autre en mange le fruit; car les jours de mon peuple seront comme les jours des arbres, et mes élus jouiront de l’œuvre de leurs mains. (Ésaïe 65:21, 22)

D’immenses plaines ondulées en collines gracieuses alternent avec les cimes altières des montagnes de Dieu. C’est sur ces plaines paisibles et le long de ces cours d’eau vive que le peuple de Dieu, longtemps étranger et voyageur, trouvera enfin un foyer.

“Mon peuple demeurera dans le séjour de la paix, dans des habitations sûres, dans des asiles tranquilles.”

Dans la nouvelle terre, les rachetés s’adonneront aux occupations et aux joies qui faisaient le bonheur d’Adam et d’Ève, à l’origine des temps. On vivra la vie de l’Éden, une vie passée dans les jardins et dans les champs: “Ils bâtiront des maisons et les habiteront; ils planteront des vignes et en mangeront le fruit. [...]”

Là, toutes les facultés seront développées; tous les talents accrus; les plus grandes entreprises réussiront; les aspirations les plus sublimes seront atteintes; les ambitions les plus élevées, réalisées. Et pourtant de nouveaux sommets se dresseront devant nous, de nouvelles merveilles s’offriront à notre admiration, de nouvelles vérités se présenteront à notre compréhension, de nouveaux sujets d’étude feront appel aux facultés de notre corps, de notre esprit et de notre âme.

Il y a des activités que nous devrons poursuivre dans le ciel. La famille des rachetés ne vivra pas dans un état de rêverie oisive. Mais il y aura un repos de sabbat réservé au peuple de Dieu. Les activités célestes ne seront ni fatigantes ni ennuyeuses mais au contraire elles seront reposantes. Les élus trouveront leurs délices en servant celui qui est leur Créateur et leur Rédempteur.

Quel repos glorieux pour ceux qui sont fatigués et chargés, pour ceux qui ont combattu le bon combat de la foi, car la jeunesse et la vigueur de l’immortalité leur appartiendront et ils n’auront plus à combattre contre le péché et contre Satan!
21 Décembre
Harmonie dans la vie sociale
Un héritage délicieux m’est échu, une belle possession m’est accordée. (Psaumes 16:6)

L’amour et la sympathie que le Seigneur a implantés dans nos cœurs trouveront leur emploi le plus légitime et le plus doux. Une pure communion avec des êtres saints; une vie sociale harmonieuse avec les anges et les bienheureux de tous les siècles, qui ont lavé et blanchi leurs robes dans le sang de l’agneau; des liens sacrés unissant “la famille” qui est “dans les cieux” à celle qui est “sur la terre” - voilà ce qui constituera la félicité des rachetés.

Dans la foule des rachetés, parmi les apôtres du Christ, on remarque l’héroïque Paul, l’ardent Simon-Pierre, Jean le disciple aimant et bien-aimé, les fidèles convertis, et avec eux l’immense cortège des martyrs. Le ciel déborde de joie; il résonne d’hymnes de louange adressés à celui qui consentit un sacrifice si admirable pour la rédemption de la race humaine. L’Église ici-bas ne glorifierait-elle pas le Seigneur? Les chrétiens ne publieraient-ils pas à travers le monde entier leur joie de servir le Christ? Ceux qui se joignent dans le ciel au chœur des anges pour entonner des hymnes de louange doivent apprendre sur la terre le cantique céleste dont le thème est la reconnaissance.

Dans le ciel, tout est noble et élevé. Tous les rachetés cherchent l’intérêt et le bonheur de leurs semblables. Personne ne se consacre à son propre service. La joie principale de tous les êtres saints est d’assurer le bonheur et la félicité de tous ceux qui les entourent.

Si vous avez des épreuves ici-bas, si vous vous sentez solitaires, détournez vos regards de ce monde de tristesse et portez-les vers les splendeurs glorieuses du ciel. Placez vos affections dans les joies célestes et vous ne sentirez pas aussi profondément les épreuves et les déceptions de cette vie car vous vous rendrez compte que vous avez une demeure dans la gloire, une couronne et une harpe et un Sauveur qui vous attend. Luttez pour obtenir cet héritage délicieux que Dieu a promis à ceux qui l’aiment et qui observent ses commandements.
22 Décembre
L’étude de la sagesse de Dieu durant l’éternité
Que le Dieu de notre Seigneur Jésus-Christ, le Père de gloire, vous donne un esprit de sagesse et de révélation dans sa connaissance; qu’il illumine les yeux de votre cœur. (Éphésiens 1:17, 18)

La science de la rédemption est la science de toutes les sciences, c’est la science qu’étudient les anges et toutes les intelligences des mondes qui n’ont pas péché, la science qui retient l’attention de notre Seigneur et Sauveur; c’est elle qui fait partie du plan conçu par l’esprit de l’Infini, “maintenu dans le silence à travers l’éternité”, celle qui sera l’étude des rachetés de l’Éternel au cours des années qui n’auront pas de fin. C’est l’étude la plus sublime dont l’homme puisse s’occuper. Elle éveille l’esprit et elle élève l’âme comme nulle autre étude ne peut le faire. [...]

Le thème de la rédemption est un thème que les anges désirent approfondir; ce sera la science et le chant de louanges des rachetés à travers l’éternité. N’est-il pas digne maintenant d’une pensée et d’une étude attentives? [...]

Le sujet est inépuisable. L’étude de l’incarnation du Christ, son sacrifice expiatoire, son œuvre de médiation occuperont l’esprit du chercheur diligent aussi longtemps que durera le monde, et regardant vers le ciel éternel, il s’écriera: “Grand est le mystère de la piété!”

Dans l’éternité nous apprendrons que si nous avions reçu la lumière qu’il est possible de recevoir ici-bas, notre intelligence en aurait été augmentée. Les thèmes de la rédemption rempliront le cœur, l’esprit et la parole des rachetés à travers l’éternité. Les élus comprendront les vérités que le Christ désirait ardemment dévoiler à ses disciples mais que ceux-ci n’ont pas saisies par la foi. De nouveaux aperçus de la perfection et de la gloire du Christ apparaîtront d’éternité en éternité. Le fidèle économe puisera dans ses trésors pour nous procurer des richesses anciennes et nouvelles dans les siècles à venir.

Puisque Dieu est infini et qu’en lui sont tous les trésors de la sagesse, nous pourrons pendant toute l’éternité étudier et fouiller sans jamais les épuiser les richesses de son intelligence, de sa bonté et de sa puissance.
23 Décembre
Le Christ enseignera les élus
Ils seront tous enseignés de Dieu. (Jean 6:45)

À l’école du Christ, les étudiants n’obtiennent pas de grades universitaires. Les élèves se composent à la fois de personnes jeunes et âgées. Ceux qui s’attachent aux instructions du divin Maître croissent constamment en sagesse, en noblesse et en purification et ils sont ainsi préparés pour entrer à cette école d’en haut où l’on continuera à se perfectionner à travers l’éternité. [...]

Habiter toujours dans la demeure des élus, porter dans son âme, dans son corps et dans son esprit, non les traces sombres du péché et de la malédiction mais la ressemblance parfaite de notre Créateur, à travers l’éternité, progresser en sagesse, en connaissance, en sainteté, explorer toujours de nouveaux champs pour la pensée, découvrir de nouvelles merveilles et de nouvelles gloires, développer sans cesse le pouvoir de connaître, de posséder et d’aimer et savoir qu’il y a encore devant soi joie, amour et sagesse infinis, voilà le but vers lequel tend l’espérance du chrétien.

Sur la nouvelle terre, le Christ conduira les rachetés sur les rives du fleuve de vie et il leur enseignera de merveilleuses leçons de vérités. Il leur fera découvrir les mystères de la nature. Les élus se rendront compte qu’une main souveraine soutient le monde. Ils contempleront l’adresse déployée par le grand artiste dans le coloris des fleurs des champs. Ils apprendront quels sont les desseins du Père miséricordieux qui dispense chaque rayon de lumière et, de concert avec les saints anges, ils reconnaîtront par des hymnes de gratitude et de louange l’amour suprême de Dieu à l’égard d’un monde ingrat. On comprendra alors que “Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle”.

Le Christ dévoilera de riches trésors de connaissances. Il révélera des mystères de la providence de Dieu, mystères que nous avons été incapables de comprendre ici-bas.

Acquérons dès maintenant une instruction qui nous permettra de vivre avec Dieu pendant l’éternité. L’instruction que nous commençons sur cette terre sera perfectionnée dans le ciel. Nous n’aurons qu’à accéder à un degré supérieur.
24 Décembre
À la découverte de l’univers
Ce sont ceux qui [...] suivent l’agneau partout où il va. Ils ont été rachetés d’entre les hommes, comme des prémices pour Dieu et pour l’agneau. (Apocalypse 14:4)

Les trésors inépuisables de l’univers seront proposés à l’étude des rachetés de Dieu. Des délices inexprimables attendent les enfants de la nouvelle terre auprès d’êtres qui n’ont jamais péché, et dont ils partageront la joie et la sagesse. Dégagés des entraves de la mortalité, ils seront emportés en un vol inlassable vers les mondes lointains qui ont frémi au spectacle des misères humaines et entonné des chants de joie chaque fois qu’ils apprenaient le salut d’un pécheur. Les élus participeront avec eux aux trésors de science et d’intelligence accumulés au cours des siècles par la contemplation des œuvres de Dieu. Ils verront sans voiles les gloires de l’espace infini constellé de soleils et de systèmes planétaires, parcourant avec ordre leurs orbites autour du trône de la divinité. Tous les objets de la création, du plus petit au plus grand, porteront la signature du Créateur et manifesteront les richesses de sa puissance.

À mesure qu’ils s’écouleront, les siècles éternels apporteront avec eux des révélations toujours plus glorieuses de Dieu et de son Fils. Le progrès dans l’amour, la révérence et le bonheur marchera de pair avec celui des connaissances. Plus les hommes apprendront à connaître Dieu, plus aussi grandira leur admiration de son caractère. Et au fur et à mesure que Jésus dévoilera aux élus les mystères de la rédemption et les résultats du grand conflit avec Satan, leurs cœurs tressailliront d’amour et de joie, et le chœur de louanges exécuté par mille millions de rachetés s’enflera, formidable et sublime. [...]

La grande tragédie est terminée. Le péché et les pécheurs ne sont plus: l’univers est purifié. Dans l’immense création, tous les cœurs éprouvent la même allégresse. Des ondes de vie, de lumière et de joie, jaillissant du trône du Créateur, envahissent les derniers recoins de l’espace infini. De l’atome le plus imperceptible aux mondes les plus vastes, tant des êtres animés que des objets inanimés, s’élève, par la voie de leur beauté incomparable et de leur joie sans mélange, un cantique d’allégresse proclamant que Dieu est amour.
25 Décembre
Écoutez le chœur des anges
Et soudain il se joignit à l’ange une multitude de l’armée céleste, louant Dieu et disant: Gloire à Dieu dans les lieux très hauts, et paix sur la terre parmi les hommes qu’il agrée! (Luc 2:13, 14)

Aucun être humain, pas même le plus comblé des enfants de Dieu, n’a jamais été accueilli avec une telle démonstration de joie que le nouveau-né de Bethléem.

Les anges [...] apparurent aux humbles bergers qui, la nuit, gardaient leurs troupeaux dans les plaines de Bethléem. [...] L’ange de l’Éternel vint vers eux et leur dit: “Ne craignez point; car je vous annonce une bonne nouvelle, qui sera pour tout le peuple le sujet d’une grande joie: c’est qu’aujourd’hui, dans la ville de David, il vous est né un Sauveur, qui est le Christ, le Seigneur. Et voici à quel signe vous le reconnaîtrez: vous trouverez un enfant emmailloté et couché dans une crèche.” Dès que leurs yeux se furent accoutumés à la glorieuse présence de l’ange, voici toute la plaine fut illuminée par le glorieux éclat de la multitude de l’armée céleste qui peuplait les abords de Bethléem, [...] louant Dieu et disant: “Gloire à Dieu dans les lieux très hauts, et paix sur la terre parmi les hommes qu’il agrée!”

Les oreilles humaines ouïrent alors la mélodie céleste, modulée par le chœur des anges qui disparurent vers le ciel aux derniers accents de cet hymne inoubliable. La lumière s’évanouit...; mais dans le cœur des bergers demeura à jamais la vision la plus sublime qu’aucun mortel puisse contempler. Dans leur souvenir se grava aussi la promesse et l’assurance bienheureuses de l’avènement du Sauveur ici-bas, promesse qui les remplit de bonheur et de joie en même temps que de foi et d’amour à l’égard de Dieu.

Oh! si la famille humaine pouvait aujourd’hui reconnaître ce chant! La proclamation faite alors, la mélodie entonnée retentira jusqu’à la fin des temps et jusqu’aux extrémités de la terre. Et quand le Soleil de justice se lèvera, ayant la guérison sous ses ailes, ce chant sera repris par la grande multitude, dont la voix pareille au bruit des grosses eaux dira: “Alléluia! car il est entré dans son règne, le Seigneur, notre Dieu, le Tout-Puissant.”
26 Décembre
Le culte céleste
Car, comme les nouveaux cieux et la nouvelle terre que je vais créer subsisteront devant moi, dit l’Éternel, ainsi subsisteront votre postérité et votre nom. À chaque nouvelle lune et à chaque sabbat, toute chair viendra se prosterner devant moi, dit l’Éternel. (Ésaïe 66:22, 23)

Au commencement, après avoir achevé l’œuvre de la création, le Père et le Fils s’étaient reposés le jour du sabbat. Quand eurent été achevés “les cieux et la terre, et toute leur armée”, le Créateur se réjouit avec tous les êtres célestes dans la contemplation de ce glorieux spectacle, “pendant que les étoiles du matin éclataient en chants d’allégresse, et que tous les fils de Dieu poussaient des cris de joie”. [...]

Quand aura lieu le “rétablissement de toutes choses, dont Dieu a parlé autrefois par la bouche de ses saints prophètes”, le sabbat de la création, le jour où Jésus s’est reposé dans le tombeau de Joseph, sera encore un jour de repos et de réjouissances. Le ciel et la terre uniront leurs louanges quand, “de sabbat en sabbat”, les nations rachetées se prosterneront dans une adoration joyeuse devant Dieu et devant l’agneau.

Le peuple des rachetés ne connaîtra d’autre loi que la loi du ciel. Tous les élus formeront une famille heureuse et unie; ils seront revêtus de vêtements de louanges et d’actions de grâces. Devant ce spectacle retentiront les mélodies des étoiles du matin et les fils de Dieu feront éclater des accents joyeux. [...]

“À chaque nouvelle lune et à chaque sabbat toute chair viendra se prosterner devant moi, dit l’Éternel.” “Alors la gloire de l’Éternel sera révélée, et au même instant toute chair le verra.” “Le Seigneur, l’Éternel fera germer le salut et la louange, en présence de toutes les nations.” “En ce jour, l’Éternel des armées sera une couronne éclatante et une parure magnifique pour le reste de son peuple.”

Aussi longtemps que dureront les cieux et la terre, le sabbat restera comme un signe du pouvoir du Créateur. Et quand l’Éden refleurira sur la terre, le saint jour du repos de Dieu sera honoré de tous.
27 Décembre
La félicité céleste
Je ne vis point de temple dans la ville; car le Seigneur Dieu tout-puissant est son temple, ainsi que l’agneau. (Apocalypse 21:22)

Le peuple de Dieu sera admis dans la communion du Père et du Fils. “Aujourd’hui nous voyons au moyen d’un miroir, d’une manière obscure.” Dans la nature, dans ses voies envers les hommes, Dieu nous apparaît comme dans un miroir. Alors, nous le verrons face à face, sans voile. Nous serons en sa présence et contemplerons sa gloire.

Nous pourrons nous adresser à lui en employant la tendre appellation de “Notre Père”, témoignage de notre affection à son égard et gage de sa considération et de ses rapports avec nous. Et le Fils de Dieu, en contemplant les héritiers de sa grâce “n’a pas honte de les appeler frères”. Ils ont même une parenté plus sacrée avec Dieu que les anges n’ayant jamais péché.

Tout l’amour paternel qui s’est transmis de génération en génération par l’intermédiaire des cœurs humains, toutes les sources de tendresse qui ont jailli dans les âmes des hommes ne sont qu’un petit ruisseau en comparaison de l’océan immense que représente l’amour infini et illimité de l’Éternel.

La félicité céleste, c’est pouvoir s’approcher librement de Dieu grâce à Jésus-Christ. La netteté de notre perception de la gloire divine augmentera en même temps que la durée de notre séjour dans le ciel, et cette connaissance toujours plus intime de Dieu accroîtra sans cesse notre bonheur.

Et quel bonheur nous offre le ciel si ce n’est celui de contempler Dieu? Quelle plus grande joie pourrait être offerte au pécheur sauvé par la grâce du Christ que celle de voir la face de Dieu et de reconnaître l’Éternel comme son père?

Quel réconfort n’éprouvons-nous pas à contempler ici-bas le Seigneur par l’œil de la foi, afin de parvenir par cette contemplation à lui ressembler! Mais combien plus merveilleux encore ce sera de contempler l’Éternel tel qu’il est, sans l’interposition d’un voile épais!
28 Décembre
Nous verrons Dieu face à face
Aujourd’hui nous voyons au moyen d’un miroir, d’une manière obscure, mais alors nous verrons face à face. (1 Corinthiens 13:12)

Lorsque le voile qui obscurcit notre vue sera écarté et que nos yeux contempleront le monde de beauté dont le microscope nous donne une faible idée; lorsque nous verrons les merveilles des cieux que le télescope essaie aujourd’hui de sonder; lorsque la flétrissure du péché aura disparu, toute la terre apparaîtra dans la beauté du Seigneur. Quel vaste domaine sera alors ouvert à notre étude! L’étudiant pourra lire les récits de la création et ne trouvera aucune trace de la loi du péché; il pourra écouter les voix harmonieuses de la nature et ne percevra aucun air de lamentation ni de triste mélopée. Dans toutes les choses créées, il verra l’empreinte du Créateur. Ni sur la terre, ni dans la mer, ni dans le ciel il ne trouvera quelque vestige du mal. [...]

L’étudiant aura devant lui les horizons infinis de l’histoire et ses richesses inexprimables. Ici-bas, aux lumières de la Parole de Dieu, il lui est accordé une vue générale du vaste champ de l’histoire, et il peut se faire une idée des principes qui gouvernent le cours des événements. Mais sa vue est encore vague et ses connaissances incomplètes. Ce n’est qu’à la lumière de l’éternité qu’il comprendra toutes choses avec clarté. [...]

Le voile qui s’interpose entre le monde visible et le monde invisible disparaîtra, et des choses merveilleuses seront révélées. [...]

Ceux qui ont travaillé avec un esprit désintéressé contempleront le fruit de leur labeur. C’est là qu’on verra les résultats de chaque principe juste et de chaque action noble. [...] Mais aujourd’hui celui qui accomplit une grande œuvre n’en voit que bien peu de résultat. [...] Des parents et des maîtres se reposent de leur dernier sommeil, et le travail de leur vie paraît avoir été vain. Ils ignorent que leur fidélité a fait jaillir des torrents de bénédictions qui ne cesseront jamais de couler. [...] Et leur influence se répétera mille fois. [...] C’est dans l’avenir que toutes ces choses seront visibles.
29 Décembre
La compagnie des anges
Gardez-vous de mépriser un seul de ces petits; car je vous dis que leurs anges dans les cieux voient continuellement la face de mon Père qui est dans les cieux. (Matthieu 18:10)

Nous ne comprendrons ce que nous devons aux soins et à l’intervention des anges que lorsque nous verrons la Providence divine à la lumière de l’éternité. Les êtres célestes ont pris une part active aux affaires humaines. Ils sont apparus parés de vêtements brillants, ou semblables à des hommes et à des voyageurs. Ils ont accepté l’hospitalité dans des foyers humains, conduit les pas du voyageur aveuglé, déjoué les plans des voleurs et détourné les coups des destructeurs.

Bien que les chefs de ce monde l’ignorent, des anges ont souvent pris la parole dans leurs conseils. Des yeux humains les ont vus, des oreilles humaines ont entendu leurs appels. Dans les salles de délibération et les cours de justice, des messagers célestes ont plaidé la cause des persécutés et des opprimés. Ils ont déjoué des desseins et arrêté des maux qui auraient fait souffrir les enfants de Dieu.

Chaque racheté comprendra le ministère des anges dans sa propre vie. L’ange qui fut son gardien dès les premiers moments de son existence, qui veilla sur ses pas et le protégea du danger, qui était avec lui dans la vallée de l’ombre de la mort et qui observa le lieu de son repos, celui qui fut le premier à le saluer au matin de la résurrection - quelle joie de pouvoir converser avec lui et d’apprendre l’histoire de l’intervention divine dans la vie individuelle et de la coopération du ciel dans chacune des œuvres accomplies en faveur de l’humanité!

Toutes les perplexités de la vie seront alors expliquées. Là où nous n’aurons su voir que confusion et déception, projets brisés et plans renversés, nous découvrirons une harmonie grandiose, souveraine, victorieuse, divine.
30 Décembre
Révélation du mystère de Dieu
Et de mettre en lumière quelle est la dispensation du mystère caché de tout temps en Dieu qui a créé toutes choses, afin que les dominations et les autorités dans les lieux célestes connaissent aujourd’hui par l’Église la sagesse infiniment variée de Dieu. (Éphésiens 3:9, 10)

Pourquoi la grande lutte s’est-elle poursuivie pendant des siècles, pourquoi Satan ne fut-il pas détruit dès le début même de sa rébellion? C’est pour que l’univers puisse se convaincre de la justice de Dieu à l’égard du mal, et que le péché soit éternellement condamné. Dans le plan de la rédemption, il y a des hauteurs et des profondeurs que l’éternité elle-même ne pourra jamais sonder, des merveilles dans lesquelles les anges eux-mêmes désirent plonger leurs regards. Seuls les rachetés, parmi tous les êtres créés, ont connu la lutte avec le péché. Ils ont travaillé avec le Christ et participé à ses souffrances mieux que les anges n’ont pu le faire.

“Il nous a ressuscités ensemble, et fait asseoir ensemble dans les lieux célestes [...] afin de montrer dans les siècles à venir l’infinie richesse de sa grâce par sa bonté envers nous en Jésus-Christ.”

Chaque fois que les rachetés contempleront la gloire du Père sur le visage de leur Rédempteur, qu’ils penseront que son trône subsistera d’éternité en éternité et que son règne n’aura pas de fin, leur ravissement s’exhalera à nouveau par un chant. [...]

La miséricorde, la tendresse et l’amour paternel s’unissent à la sainteté, à la justice et à la puissance. Tout en y contemplant la majesté de son trône, on y voit mieux que jamais l’amour qui constitue son caractère, et l’on comprend la valeur de ce titre affectueux: “Notre Père.” [...]

Le résultat du conflit entre le Sauveur et la puissance des ténèbres sera le bonheur des élus et la gloire de Dieu pendant l’éternité.
31 Décembre
Je cours vers le but
Je fais une chose: oubliant ce qui est en arrière et me portant vers ce qui est en avant, je cours vers le but, pour remporter le prix de la vocation céleste de Dieu en Jésus-Christ. (Philippiens 3:13, 14)

Une année de ta vie va se terminer aujourd’hui. Qu’en est-il lorsque tu regardes en arrière? As-tu progressé dans la vie spirituelle? As-tu crucifié le moi avec ses passions et ses convoitises? Ton intérêt pour la Parole de Dieu a-t-il augmenté? As-tu remporté des victoires décisives sur tes sentiments et ta nature pécheresse? Qu’y a-t-il d’inscrit dans les livres du ciel pour cette année qui vient de s’écouler et qui ne reviendra jamais?

Alors que tu commences une nouvelle année, puisses-tu le faire en prenant résolument la décision de marcher de progrès en progrès. Accède à des sommets jamais atteints auparavant et aie pour but non de rechercher ton propre intérêt et ton propre plaisir, mais de faire progresser la cause de ton Rédempteur. Ne te place jamais dans une situation où les autres seront obligés de te venir en aide et de te remettre sur le bon chemin. Tu peux être fort et exercer une influence sanctifiante. Ton âme peut être sans cesse prête à rechercher le bien d’autrui, à réconforter ceux qui sont dans la peine, à fortifier les faibles, à rendre témoignage au Christ chaque fois que l’occasion se présente. Aie pour but d’honorer Dieu en toutes choses, toujours et partout. Que ta religion se manifeste dans chacun de tes actes.

Préparez-vous en vue de l’éternité avec un zèle plus grand que celui que vous avez manifesté jusqu’à présent. Exercez votre esprit à aimer la Bible, les réunions de prière, l’heure de la méditation et par-dessus tout à aimer le moment où l’âme communie avec Dieu. Cherchez à acquérir un esprit céleste si vous voulez vous unir au chœur des anges dans les demeures du Très-Haut. [...]

Une nouvelle page est tournée dans le livre où un ange consigne toutes vos actions. [...]

Ne soyez pas confus de l’inscription qui sera notée dans ce livre quand elle sera révélée aux regards des hommes et des anges. [...]
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